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Pour la fourniture à l’Italie des armements nécessai­
res, pour payer les frais de la conquête éthiopienne 
et pour l’édification de l’empire italien, Mussolini 
décrète une taxe de 10 pour cent sur le capital des 
sociétés par actions.

UNE PERIODE DE 2 ANS

AURONT DE LOURDS IMPOTS POUR LA GUERRE
Ottawa confère sur les problèmes albertains

Rome, 19. (P. C.-Havas) — Mus­
solini a levé aujourd’hui une con­
tribution extraordinaire de 10 p. c. 
sur le capital de toutes les sociétés 
italiennes par actions. L’impôt a 
été décrété à un conseil de cabinet 
présidé par Mussolini. Il sera perçu 
tous les deux mois en 15 paiements 
commençant le 10 mars 1938 et ex­
pirant le 10 juin 1940.

Des dégrèvements sont prévus 
pour les sociétés faisant rapport 
d’un déficit durant la période de 
perception.

Un communiqué officiel, émis 
après le conseil, déclare que cette 
contribution extraordinaire est l’u­
ne des grosses opérations financiè­
res exigées par l’entreprise éthio­
pienne, l’édification de l’Empire ita­
lien et la fourniture à ritalie des

armements indispensables pour fai­
re face aux programmes arrêtés par 
d’autres puissances. *

LE CONFLIT SINO-JAPONAIS
Londres, 19. (A.P.) — Il y a indi­

cation à Rome que l’Italie, d’abord 
peu favorable à la conférence des 
Neuf, qui se réunira à Bruxelles le 30 
octobre courant pour examiner la si­
tuation en Extrême-Orient, pourrait 
bien y assister. Le gouvernement 
italien a déjà déclaré qu’il tenait le 
traité des Neuf pour caduc. On sait 
par ailleurs que Rome ne coopère pas 
avec Genève.

Mais la conférence devant avoir 
lieu en Belgique et l’invitation d’y 
assister venant de Bruxelles, il se 
peut que l’Italie l’accepte. Dans tous 
les cas sa réponse, assure-t-on à Ro­
me, ne saurait tarder.

AUCUN DES 19 
OCCUPANTS NE 
SERAIT VIVANT

Tous les passagers de l’avion 
“Mainlinder”, qui est tom­
bé dans les montagnes, 
près de Salt Lake City, 
dans l’Utah, auraient per­
du la vie.

LES RECHERCHES
Salt Lake City, Utah, 19. (A. P.).— 

Le parti à la recherche du “Mainlin­
der”, paquebot aérien tombé dans les 
montagnes, est arrivé sur le théâtre 

(Suite à la page 10, 1ère col.)

Une commission établira
\

le nombre des volontaires
Cela semble un préliminaire nécessaire au rappel des 

volontaires étrangers qui luttent dans les deux camps 
espagnols — Chiffres inexacts.

QUE FERA HITLER?

Londres, 19—(C.P.)—Une commis­
sion neutre va, croit-on, partir pour 
l'Espagne afin d’y établir le nombre 
exact de volontaires étrangers lut­
tant dans les deux camps- Cela sem­
ble un préliminaire nécessaire au 
rappel de ces auxiliaires-

On ne s'entend pas présentement 
sur les chiffres. L’Italie convient 
qu’elle a 40.000 hommes avec Fran­
co, mais Valence prétend posséder la 
preuve que l’effectif réel est de 110.-

000 hommes. Quant aux auxiliaires 
de Valence, leur nombre est estimé 
entre 20,000 et 50,000.

Il va donc de soi que, si Londres 
et Paris font triompher leur point 
de vue d’un premier retrait propor­
tionnel, il faut d’abord savoir à quoi 
s’en tenir sur les effectifs étrangers 
dans l’un et l’autre camp. Alors il 
va falloir envoyer sur place une com­
mission nputre pour éclairer ce point. 

! (Suite à la page 10. 1ère col.)

UNE BATAILLE 
ENTRE SYRIENS 
ET ANGLAIS

Des syriens tentent de péné­
trer en Palestine mais sont 
repoussés avec pertes par 
les troupes britanniques.

A LA FRONTIERE

Jérusalem, 19. (P. C.). — Les sa­
peurs de l’armée anglaise, après avoir 
vainement cherché à recouvrer . des 
cabines qui furent volées dans le 
poste de police, ont dynamité au­
jourd’hui trois habitations arabes, à 

(Suite à la page 10, 1ère col.)

Le cabinet King se réunit aujourd’hui pour étudier un 
long mémoire que le premier ministre Aberhart a 
transmis aux autorités fédérales au sujet des pro­
jets de lois non sanctionnés — Le conflit sino-japo- 
nais fera aussi l’objet de la discussion à la séance 
du ministère.

LE POINT DE VUE D’ABERHART
Ottawa, 19.— (P. C )—Le cabinet 

fédéral s’est réuni aujourd’hui pour 
la première fois cette semaine. Les 
ministres ont considéré les récentes 
lois albertaines et la situation qui 
s’est élevée en Extrême-Orient par 
suite du conflit sino-japonais.

Le gouvernement fédéral a fait 
savoir hier qu’il avait reçu du gou­
vernement de la province d’Alberta 
un rapport complet sur les trois lois 
que le premier ministre Aberhart 
présentait au cours de la session spé­
ciale du parlement albertain mais 
que le lieutenant-gouverneur Bowen

a refusé de sanctionner.
Une de ces lois permet au gouver­

nement albertain d’exercer te con­
trôle du crédit, la seconde atfémente 
la taxe imposée aux banques et la 
troisième a trait à la liberté, de la 
presse.

Le gouvernement albertain a sug­
géré à Ottawa de soumettre la loi 
de la presse aux tribunaux afin de 
savoir si le gouvernement fédéral a 
le droit de désavouer les lois adop­
tées par la Législature albertaine. 
Il en serait de même pour les deux 

(Suite à la page 10, 2e col.)

LE BUDGET DE 
ROOSEVELT NE 

BALANCE PAS
Une chute dans les revenus 

prévus fait remettre à l’an 
prochain l’équilibre bud­
gétaire que le président 
voulait atteindre cette an-

Un nouveau krach de la bourse émeut Washington PûOLlOlREND HOMMAGE 
AU MINISTERELES TAXES EN FRANCE

Montréal, 19. (P.C.) — Le gou­
vernement du Front populaire a 
l’intention d’établir un système de

sentant de la Seine à la hambre des 
députés de France, a déclaré hier à 
son arrivée à Montréal. Les im-

Un représentant démocrate écrit au président Roosevelt 
que la chute des actions est provoquée par un 

“complot de Wall Street” — Il suggère des 
moyens de contrecarrer le jeu à la bais­

se — Une débâcle comme celle 
1929 est à craindre.

de

en Angleterre, parce que le présent ; salaires et revenus” et il arrivait 
système n’affecterait qu’un ‘.oer. ! assez souvent, a déclaré M. Costes,
, . que de petits salaries payaient plustain element’ de la population.1

DES VENTES MASSIVES

UN NOUVEL EVEQUE
Hamilton, (Ont.), 19. (P.C.) —Mgr i dé Hamilton, a présidé la consécra- 

Joseph-Francis Ryan a été consa- [ t.10.11’ assisté de Mgr John-T. Kidd,
■ ... „ éveque de -London, ét de Mgr Jo- , .

cre aujourd hm, eveque d Hamilton> ; ^ph-A. O’Sullvivan, évêque de Le depute de Temiscouata a
, Chambre des Commu»

nee. C’est ce que M. Alfred Costes. repré-
d’impôt que certains autres ayant 
des revenus plus considérables.

LE DEFICIT
Washington, 19.— (A. F.)— Une 

chute inexpliquée dans ,les revenus 
tel qu'estimés d’abord a fait remet­
tre à l’an prochain au moins l’éta­
blissement de cet équilibre budgé­
taire, depuis longtemps le but du 
gouvernement aux Etats-Unis. Le 
président Roosevelt, dans un état 
révisé du budget, estime à $695.245,- 
000 le déficit net pour l'exercice ex­
pirant le 30. Juin prochain. . En y 
ajoutant les paiements à faire sur 
la dette publique le déficit sera en­
core grdssi de $200 millions- Tel quel 
ce déficit sera encore inférieur à ce­
lui d’aucun exercice financier de­
puis 1930. L’an dernier un déficit 
net de $2,811.318.310 était encore le 
plus faible depuis 1931-

M. Roosevelt n’a pas dit pour­
quoi il anticipait des revenus moin­
dres que ceux prévus, mais on pré­
sume qu’il se base sur plusieurs 
baisses des valeurs en bourse et sur 
le déclin récent des différents in­
dices commerciaux.

Le président a dit que de nombreux 
facteurs avaient surgi depuis le 
mois d’avril pour augmenter les dé­
penses. y compris les déboursés pour 
l'amortissement des dettes ferro- 
viairés, la législation autorisant le 
remboursement des taxes du chô­
mage et la décision de prolonger de 
deux ans le programme de travaux 
publics.

Il a annoncé qu’il fallait serrer 
les cordons de la bourse pour la 
Public Works Administration et la 
Reconstruction Finance Corporation. 
Cette dernière, a dit M. Roosevelt, 
ne consentira plus de prêts. Il se 
propose ainsi d’épargner $100,000,- 
000.

Dans un récent discours. M. Roo­
sevelt a dit que le budget du pro­
chain exercice .financier, commen­
çant le 1er juillet 1938, serait équi­
libré.

L’emprise nippone sur 
la Chine se solidifie

Un feu inquiétant
Montréal, 19 (P.C.) — Un feu

d’herbes qui a brûlé pendant dix 
heures a fini par s'éteindre tout 
seul, en présence de la police et des 
pompiers, qui se tenaient tout près 
des flammes afin de les empêcher 
de se propager à la propriété. Le 
feu, qui aurait été accidentellement 
allumé par des enfants, a éclaté 
sur un terrain appartenant à M. A. 
Millette, à proximité de Longueuil. 
Il s’est propagé sur une superficie 
d'environ un mille et a menacé pen­
dant quelque temps de se communi­
quer à la maison de M- Vincent, si­
tuée sur le chemin de Chambly.

UNE RANÇON DE 
$50,000 PAYEE 
AUX RAVISSEURS

La famille de Charles-S. Ross, se 
rend aux conditions imposées par 
les odieux bandits — La police les 
recherche.

EST-IL MORT ?

Chicago, 19. (A. P.) — D.-M. Ladd 
du Federal Bureau of Investigations 
annonce que. la famille de Charles S. 
Ross, fabricant de cartes de Noël et 
du Jour de l’An à sa retraite, a payé 
$50,000 de rançon pour sa libération 
par ses ravisseurs.

Chicago, 19. (P. C.) — Les ra­
visseurs du manufacturier en re­
traite Charles-S. Ross n’ayant pas 
rendu la liberté à leur victime en 
dépit d’un pressant appel de Mme 
Ross, les agents fédéraux sont au­
jourd’hui à leurs recherches. Ces 
derniers sont aidés dans leur tra­
vail par la police de l'état de l’Il­
linois.

Dans une déclaration publiée di­
manche. l'épouse de la victime avait 
fixé à 8 heures, ce matin, le mo­
ment où son mari devait lui être 
rendu, après quoi, les auteurs du 
crime devaient être pourchassés 
sans merci afin d'être punis com­
me ils le méritent, disait Madame 
Ross dans sa déclaration.

Charles-S. Ross, millionnaire et 
manufacturier en retraite était en­
levé il y a 24 jours. C'est en reve­
nant d’un voyage à Sycamore. 111., 
en automobile, que les bandits ar­
rêtèrent sa machine pour enlever 
Ross et le séquestrer. Une ancien­
ne associée d’affaires du manufac­
turier, Mlle Florence Frelhage, l’ac­
compagnait au moment où le crime 
s'est perpétré. Depuis, la famille 
Ross n’a eu aucune nouvelle.

On craint que Ross ne soit mort 
depuis son enlèvement car il souf­
frait de la maladie de coeur.

Six provinces de la Chine 
sont déjà envahies par les 
troupes japonaises, mais 
celles-ci rencontrent une 
vigourejuse résistance de 
la part des armées chinoi­
ses.

Chicago, 19—(A. P.)— Le repré­
sentant S.-J. Sabath, de l’Illinois, 
démocrate, a télégraphié au prési­
dent Roosevelt qu’on trouvait dans 
le krach de la Bourse la trace direc­
te d’un “complot de Wall Street”. 
Il réclame “d’immédiates mesures 
de rigueur contre les conspirateurs 
pour épargner à la nation une dé­
bâcle comme celle de 1929 

“Je viens d’être informé, poursuit- 
il, que banquiers et courtiers conseil­
lent aux gens de vendre avant qu’il

DANS LE HONAN
Shanghaï, 19 (A.P. — Les trou­

pes chinoises ont contre-attaque 
aujourd'hui prés de Tazang, centre 
de leurs voies de ravitaillement sur 
le front de Shanghaï. Le comman­
dement chinois mande que les Ja­
ponais ont pei'du le demi-mille de 
terrain conquits si péniblement hier. 
A midi aujourd’hui, ils s'étaient dé­
jà repliés sur leur position de dé­
part, trois milles à l’est du village 
de Tazang. lui-mëme 5 milles au 
nord de Shanghai.

Ainsi tenu en échec, les Nippons 
ont donné avis que tous les chemins 
de fer, gares, entrepôts chinois se- 
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tructeur.
BAISSE GENERALE

New-YoYrk, 19.—(A.P-)— La li­
quidation massive des comptes sur 
marge s’est poursuivie aujourd’hui. 
Les prix des denrées ou marchandi­
ses ont baissé “par sympathie”, et 
les obligations, y compris les fonds 
d'Etat du gouvernement américain, 
sont descendues à un nouveau pa­
lier.

Les courtiers expliquent les ventes

en présence d’une foule considéra-1 Charlottetown. Mgr Ryan fut pré- 
ble. au milieu de laquelle se trou- senté hier soir à l’archevêque Mc- 
vais-nt un grand nombre le person- \ Nally quand Mgr P.-M. O’Brien, 
nalités ecclésiastiques et laïques. Ph. D. S. T. D., fit lecture du man- 
L’archevêque d’Halifax, S. E. Mgr ! dat apostolique annonçant sa no-1 
John-T. McNally, ancien évêque mination comme évêque d’Hamilton.

Les séances d’étude 
au congrès agricole

né soit» trop tard, et je réclame à forcées d aujourd hui pai 1 obliga-

TEMPERATURE
Vent frais du sud; incertain 

doux avec averses aujourd’hui 
mercredi.

DES MORTALITES 
DUES A LA BRUME 

EN ANGLETERRE
Londres, 19.— (P.C.j—Le brouil­

lard opaque qui couvrait hier la ville 
de Londres a été cause de plusieurs 
accidents malgré les précautions 
prises par les automobilistes et les 
autorités et on rapporte quatre 
morts et une vingtaine d’autres fa­
talités.

Les automobilistes ont redoublé 
de précautions, mais inutilement, et, 
à la tombée de la nuit, la liste des 
accidents continuait de s'allonger. 
Le ministère de l’Air a annoncé que 
le brouillard durerait encore une 
journée ou deux.

Une personne a été tuée et 15 au­
tres blessées lorsqu’un' autobus en­
tra en collision avec un camion sur 
la route Londres-Cardiff entre Bur- 
fordi et Witney, près d’Oxford.

Un motocycliste est entré en col­
lision avec un camion à Trumping- 
ton. près de Cambridge et il a été 
tué sur le coup.

Un automobiliste a été tué et 
(Suite à la page 10, 2e col.)

nouveau des mesures vigoureuses 
tout de suite pour frustrer ce plan 
diabolique. Le jeu à la baisse a, dans 
une large mesure, contribué à l’af- 
faissement des cours. H faudrait res­
treindre ce jeu en portant à 90 p. c. 
la marge exigée pour les ventes à 
terme. Il faudrait recourir même à 
l’inflation pour frustrer le plan des­

tion des marges, déjà fort entamées 
par la baisse d’hier. Au cours de la 
première heure les actions subirent 
des baisses d’une piastre à 9 piastres.

En dépit de ces ventes massives, 
de gros spéculateurs restaient à l'af­
fût, dlt-on, pour acheter au bon mo­
ment des valeurs sous-estimées à leur

PROBLEME DES DIONNE
Détroit. 19 (PC) — “Le principal pée depuis, jusqu’au mois de décem-

problème des premiers jours de la 
vie des quintuplettes Dionne fut tout 
simplement de les garder en vie et 
en bonne santé mais la difficulté qui 
se montre à l’horizon sera de leur 
enseigner à vivre une vie normale" 
a déclaré hier soir, Mlle Yvonne Le­
roux, garde-malade autrefois atta­
chée à la personne des quintuplet­
tes, au cours d’une conférence qu’el­
le a donnée en présence d’une nom­
breuse assistance.

Mlle Leroux lut la première per-

bre dernier, alors qu’elle donna sa 
démission. “Les petites filles, ajouta 
garde Leroux, atteignent mainte­
nant Vàge où elles se rendent comp­
te de ce qui se passe dans leur en­
tourage, et je m’en ennuie beaucoup. 
Elles sont si donees et si aimables 
qu’elles attirent tout le monde à 
elles. Quand je les ai quittées, elles 
étaient encore des bébés et elles sont 
maintenant des petites filles mais 
elles ne m’ont pas oubliée. Je les 
vois souvent puisque ma maison est

Plusieurs techniciens ont 
soumis aujourd’hui des 
travaux au congrès de 
l’enseignement rural — S. 
Em. le cardinal et M. Du­
plessis à un banquet de­
main soir.

AU CHATEAU
La deuxième séance d’étude du 

congrès de l’enseignement agricole 
tenue dans la matinée au Café du 
Parlement a fourni aux congressis­
tes l’occasion de prendre connais­
sance d’intéressants travaux pré­
sentés par des conférenciers de mar­
que recrutés au sein de la classe des 
techniciens agricoles. L’assistance 
était encore très nombreuse dans la 
matinée lorsque M. Jean-Charles 
Magnan, directeur du service de ren­
seignement agricole, a présenté le 
premier conférencier de la journée, 
M. Georges Maheux, ancien pré­
sident de l'Acfas et chef du service 

(Suite à la page 10, 3e col.)

sonne à se rendre à la maison des \ située non loin de leur hôpital et fe 
Dionne après la naissance des en-, leur rends visite chaque fois que je 
fants et elle s’en est toujours occu-1 suis à Callander."

UNE CONTROVERSE
Le désastreux incendie qui a dé- Central, ni d'aucun autre immeu-

truit hier, l'hôtel "Grand Central” 
à Sherbrooke a provoqué des com- 
mentairefi. Le maire Rioux, de 
Sherbrooke, a déclaré pour sa part 
que cet hôtel était dans un état 
dangereux avant l’incendie et que 
plusieurs édifices se trouvaient dans 
le même cas, mais il a ajouté que 
l’inspection des édifices ressortis- 
sait du gouvernement provincial. 
Après avoir été mis au courant des 
remarques du maire, Thon. John 
Bourque, ministre des travaux pu­
blics et député de Sherbrooke, a 
fait la déclaration suivante:

— “Le gouvernement, dans la cir­
constance, n’avait rien à voir au

ble de Sherbrooke, du moment qu’au­
cune plainte n’avait été portée par 
le conseil de ville ou les par- 
tieuhers. Il y a quelque temps, 
l'hôtel Grand Central avait été ré­
paré à neuf, et c'était alors au con­
seil municipal de voir s’il présen­
tait du danger, ét de porter plainte 
en conséquence. Le gouvernement 
provincial ne peut être tenu res­
ponsable de l’état de choses dont 
s’est plaint le maire Rioux.”

Il appert que le maire de Sher­
brooke avait déclaré que les auto­
rités municipales de Sherbrooke ne 
pouvaient rien faire pour assurer la 
sécurité des occupants de certains 
édifices vu quev ceei était du ressort

point de la sécurité à l’hôtel Grand de l’administration provinciale.

LES PARTIS DU 
FRONT POPULAIRE 
ET LES SYNDICATS
Paris, 19, (P.C.-Havas)— Le ré­

sultat des élections complémentai­
res en France démontre que les 
partis du Front populaire n’ont pas 
perdu la confiance du peuple, mais 
il faudra que le gouvernement don­
ne satisfaction aux syndicats ou­
vriers qui veulent de meilleures 
conditions de travail.

Depuis quelques mois, les requê­
tes des syndicats sont restées em­
preintes de modération, mais une 
nouvelle série dé régions est main­
tenant projetée pour discuter l’arbi­
trage, les salaires plus élevés né­
cessités par le relèvement du coût 
de la vie et la signature «le nou­
veaux contrats collectifs nationaux 
aussi bien que le respect des accords 
actuels.

La rentrée des Chambres appro­
che et le gouvernement se verra as­
sailli de nombreuses demandes.

Le problème des procédures d’ar­
bitrage et de conciliation dans les 
disputes ouvrières, qui affecte la 
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SIX TEMOINS A 
L’ENQUETE 1 

ROSJOUBERT
Accusé de manslaughter, à la suite 

de la mort de Marie-Paule Roy, 
Rosario Joubert subit son enquête 
au Palais.

LE RECIT
A l’enquête préliminaire de Ro­

sario Joubert, accusé de manslaugh­
ter à la suite de la mort de Marie- 
Paule Roy survenue lors d’un ac­
cident d’auto arrivé sur la Grande- 
Allée pendant la nuit du 9 au 10 
octobre, la Couronne a fait compa­
raître six témoins, ce matin.

Sont d’abord venus dans la boi­
te, Paul Martin qui a produit à la 
demande de Me J.-R. Beaudoin un 
plan des lieux, Charles Samson qui 
a mesuré les traces laissées par 
l’auto, et le détective Aimé Guille- 
mette qui a produit des photogra­
phies prises à la suite de l’accident.

Léopold Roy, le frère de la victi­
me. Marie-Paule Roy, a raconté à 
la Cour qu'il était arrivé sur les 
lieux après l'accident et qu’il y avait 
trouvé sa soeur morte d’une frac­
ture du crâne. Voici les témoigna­
ges rendus par Maurice Roy et Ed­
gar Dion qui étaient avec Joubert 
et Marie-Paule Roy au moment de 
l’accident.

MAURICE ROY 
Par Me Beaudoin:
— Le 9. .octobre. vous. êtes allé en 
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Des rumeurs
■ Plusieurs rumeurs - circulaient 
en ville aujourd’hui. On disait 
que Me Aimé Dion, C. R., serait 
bientôt nommé juge à la Cour 
des Sessions de la Paix à Qué­
bec. Puis, une autre rumeur 
annonçait que M. J.-E. Beau- 
bien, président de la Commis­
sion des écoles catholiques à 
Québec, serait nommé chef dé 
la police municipale en janvier 
prochain.

M. J.-E. Beaubien a nié posi­
tivement cette rumeur aujour­
d’hui.

nés dit quelle somme de 
travail les membres du ca­
binet King accomplirent à 
Londres.

SES IMPRESSIONS
, Montréal, 19. (D. N. C.)—-“Dans le 
passé, je croyais, plus ou moins, que 
quand nos ministres allaient à Lon­
dres, c’était pour y fame un voyage 
de plaisir. Je suis revenu des fêtes 
du couronnement convaincu du con­
traire” — C’est ce que déclarait, hier 
soir, au Club Central des femmes 
libérales, M. Jean-François Pouliôt, 
député de Témiscouata au parle­
ment fédéral.

— “J'ai vu nos ministres sortir des 
conférences officielles, et ils avaient 
l’air de lutteurs fourbus”, ajoutait 
M. Pouliot.

Selon le député de Témiscouata, 
M. King aurait réussi à gagner les 
hommes d’Etat britanniques à sa 
politique d'apaisement économique, 
et l'on a lieu de croire que cette po­
litique, qui a prévalu dans les rela­
tions canado-américaines, prévaudra 
dans le monde entier pour le plus 
grand bien de tous les pdupies.

Le député de Témiscouata a voya­
gé en Angleterre et en Ecosse en ob­
servateur. Il est revenu au pays avec 
une abondante moisson d’observa­
tions originales, dont il a fait part 
à son auditoire avec sa bonhomie 
coutumière.’- j

Il a été frappé, notamment, par 
l'esprit traditionnaliste et conserva­
teur des Anglais. —- /“Les Anglais, 
remarque-t-il, se font gloire de l'an­
tiquité de leurs monuments et de 
leurs institutions. En Angleterre, on 
nous dit : — “Voyez comme cette 
chose est vieille ! Les Américains, 
au contraire, nous disent : — “Ceci 
a coûté tant” !

L’esprit commercial des britanni­
ques a aussi beaucoup intéressé M. 
Pouliot. “Us sont fiers de leur com­
merce, de leurs marchandises, dit-il. 
Us ne cherchent pas à tromper le 
public”.

Nous avons un grand tort, a-t-il 
dit, celui de ne pas définir le sujet 
de nos discussions. U y a des “jin­
goes” partout. Quand certains pro­
pagandistes nous arrivent, nous de­
vrions nous rappeler que le patrio­
tisme est parfois le refuge de la 
canaille. Le i’Presse Canadienne” 
devrait toujours donner la biogra­
phie de ces gens qui nous viennent 
d’Europe. M. Pouliot cite l’exemple 
d’un Anglais qui a parlé récemment 
contre la restitution des colonies 
allemandes et beaucoup fait de 
bruit. Cet individu, a dit le député 
de Témiscouata, possède des plan­
tations dans le Kenya. Cela expli­
que tout.

M. Pouliot a aussi parlé d’immi­
gration et dit qu’il y avait une sor­
te d’immigration à laquelle le gou­
vernement n’est pas oppacé. C’est 
l’immigration d'un individu, ayant 

(Suite à la page 10, 1ère col.)

SUR LE THEATRE DE LA CONFLAGRATION A U HOT EL GRAND CENTRAL A SHERBROOKE
W•> Vi-

; /;

— P,Y

'

Instantané pris, hier, au cours de l’incendie qui a détruit l’hôtel Grand Central. — On craint que trois personnes aient péri dans les ruines de l’édifice. — On sait qu’un pensionnaire, Robert Cooper, s’est blessé fatalement en sautant du 4ième étage de l’hôtel.
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$ DE LEVIS

• —cxr -promêhaHe, ces 
jours derniers, chez des parents à 
Montréal.
Les élèves du collège de Lévis ont 

eu grand congé hier 
Les élèves du collège de Lévis ont 

eu grand congé hier en l’honneur de 
la fête de leur directeur spirituel, 
M. l’abbé Calixte Perland. Tous ont 
profité de la température vraiment 
idéale pour s’amuser au collège et 
d’autres sont allés en groupés faire 
une promenade.
Prochain mariage

Demain matin, en la chapelle des 
Congréganistes, à Lévis, sera célé­
bré le mariage de M. Joseph-Alfred 
Lizotte, fils de feu M. François Li- 
zotte, de Lévis, avec Mlle Anita Cô­
té, fille du sergent de police Etienne 
Côté, aussi de Lévis.
Un appel des pompiers de Lévis 

hier matin
Les pompiers de Lévis ont été ap­

pelés hier matin, vers 8 heures, pour 
un incendie qui venait de se pro­
duire dans une automobile, de M. 
Maurice Carrier, plombier, de Lé­
vis. M. Carrier avait laissé sa ma­
chine en face d’une résidence de la 
rue Fraser où il avait du travail à 
faire lorsque tout à coup l’on aper­
çut que le feu était pris dans le 
char. Les pompiers furent aussitôt 
demandés et éteignirent prompte­
ment les flammes au moyen d’un 
extincteur chimique. Le banc de cuir 
en avant de l’auto fut endommagé 
par le feu, mais ces dommages ne 
sont pas considérables.
Assemblée du club de raquettes “Le

Voltigeur” ce soir
Une assemblée des officiers et 

membres du club de raquettes “Le 
Voltigeur” sera tenue ce soir, après 
l’exercice de la retraite, soit vers 9 
heures, en leur chalet, Côte du Pas­
sage, à Lévis. Plusieurs questions 
importantes seront discutées concer­
nant la préparation du programme 
des activités du club pour la nou- 
vellé saison et comme la présidence 
de l’Union locale des raquetteurs re­
vient au club “Le Voltigeur” celui 
qui occupera cette charge sera dé­
signé à rassemblée de ce soir. On de­
mande à tous les pembres d’être 
présents.
Assemblée de l’Union locale des ra 

guetteurs demain soir.
Une assemblée de l’Union loca 

le des raquetteurs sera tenue demain 
soir vers 9 h., en la salle de l’Union 
Commerciale, rue du Pont, à Qué 
bec. Plusieurs questions impon 
tantes seront discutées à cette pre­
mière réunion de l’Union depuis le 
printemps dernier et on fera l’é 
lection des officiers pour la nou­
velle saison. Les .clubs lévisiens "Le 
Voltigeur” et “Le Lévis” seront re­
présentés à cetté réunion par leurs 
délégués.

'■Ule Marie-Paule Lainé au pro­
gramme de l’Heure Provinciale ce 
soir
Ce soir, entre 8 et 9 heures, au 

rogramme de l’Heure Provinciale, 
..lie Marie-Paule LeBlond, élève 
. couvent de Lauzon, fille de M. 
Dr et Mme Joseph LeBlond, de 

Lévis, se fera entendre dans quel­
ques pièces de chant. Ce programme 
sera irradié par le poste CKAC. 
Assemblée de la Chambre de Com­

merce Junior de Lévis lundi soir 
prochain
L’assemblée des officier? et mem­

bres de la Chambre de Commerce 
Junior de Lévis, sera tenue lundi 
soir prochain, à 8 heures, en la sal­
le de l’hôtel de ville de Lévis. Plu­
sieurs questions importantes seront 
discutées et l’on procédera à l’é­
lection des officiers pour 1937-38. 
Une assemblée du bureau de direc­
tion sera tenue à 7 heures, le mê­
me soir et au même endroit.
Mort de Mme Napoléon Jolicoeur, 

de Pintendre
Nous avons appris avec regret la 

mort de dame Célanire Bernier, 
épouse de M. Napoléon Jolicoeur, 
survenue samedi dernier, à la rési­
dence, rang de la Rivière, à St- 
Louis de Pintendre. La défunte, 
âgée de 75 ans, laisse pour pleurer 
sa mort plusieurs enfants. Les fu­
nérailles auront lieu demain matin, 
en l’église de Pintendre, après l’ar­
rivée de l’autobus, soit vers 9 heu­
res 45, et l’inhumation sera faite 
au cimetière de la paroisse. Nous 
présentons à la famille. de la re­
grettée défunte nos plus sincères 
condoléances.
Assemblée de la Commission Sco­
laire de Bienville demain soir

Une assemmee de la Commission 
Scolaire de Bienville sera tenue de­
main soir, à 8 heures, en la salle 
de l’école St-Dominique, rue Wolfe. 
Différentes questions seront discu­
tées, entre autres,, celle de deman­
der au dépt. de l’Instruction publi­
que les cours gratuits de l’école du 
soir pour l’anglais, le français et 
l’arithmétique.
Mort de Mlle Joséphine Fradette 
à l’hôpital de Lévis 

Mlle Joséphine Fradette, qui 
était retirée depuis plusieurs an­
nées à l’Hôtel-Dieu de Lévis, est dé­
cédée hier matin, en ^ette commu­
nauté. La défunte, âgée de 85 ans, 
était autrefois de Lauzon. Elle était 
la soeur de Mme J. Ruel, de St- 
Charles de BelleChasse. Les restes 
mortels sont exposés à l’Hôtel-Dieu 
de Lévis et les funérailles auront 
lieu demain matin, en la chapelle de 
l’hôpital et l’inhumation sera faite 
au cimetière de Lauzon. Nos plus 
cordiales sympathies 'à la famille 
en deuil.
Assemblée de VA. S. B. remise à 
lundi soir prochain

Tous les membres de l’Association 
Sportive de Bienville, anciens et 
nouveaux, voudront bien prendre 
note que l’assemblée qui devait â- 
voir lieu demain soir a été remise 
à lundi soir prochain, le 25 octobre, 
On a pris cette décision afin de per­

mettre aux jeunes gens de suivre 
les exercices de leur retraite cette 
semaine. La date d’inscription pour 
le grand tournoi individuel a par 
conséquent été retardée jusqu’à la 
prochaine assemblée. — Le secré­
taire.
Mort d’un jeune homme de 20 ans 
dimanche soir dernier

M. Alexandre Roy, âgé de 20 ans, 
est décédé dimanche soir dernier, à 
l’hôpital de Lévis. Le fourgon de 
M. Maurice Gilbert a transporté les 
restes mortels à St-Narcisse de Lot- 
biniêre où auront lieu les funérail­
les. Nos sympathies à la famille en 
deuil.
Clinique de puériculture demain 
à St-Nicolas

Demain après-midi, à St-Nicolas, 
de 2 heures à 2 heures 30, à la sal­
le de la station et de 2 heures 30 à 
3 heures, à la salle du village, il y 
aura clinique de puériculture poul­
ies bébés et les préscolaires ainsi 
que séance d’immunisation contre 
la diphtérie. Les mères de familles 
de cette paroisse voudront bien s’y 
rendre avec leurs jeunes enfants 
afin de les faire examiner gratui­
tement et recevoir les conseils né­
cessaires pour les tenir en bonne 
santé.
Le mercredi en l’honneur de saint 
Joseph

Demain sera le mercredi en l’hon­
neur de saint Joseph. Les messes de 
6 heures, 6 heures 45 et 7 heures 
30, demain matin, en l’église Notre- 
Dame de Lévis, seront chantées à 
son autel. Les fidèles voudront bien 
demain assister à la messe, commu­
nier et prier avec piété et confian­
ce ce puissant patriarche afin d’ob­
tenir sa protection spéciale ainsi 
que les faveurs demandées.
Réunion des Dames de VOuvroir 
Ste-Anne de Lévis demain

J’AI UNE DES MEILLEURES LAVEUSES AU 
MONDE. CE SERAIT STUPIDE DE MA PART 
D'EMPLOYER DANS UNE MERVEILLEUSE 
MACHINE COMME LA MIENNE UN 

SAVONNAGE INERTE, SANS VIE! JE 
N'EMPLOIE QUE LE MEILLEUR SAVON- 

CELUI RECOMMANDE PAR 24 FABRICANTS^ 
DE LAVEUSES RENOMMEES

Les Dames de VOuvroir Ste-Anne, 
de Lévis, auront leur première réu­
nion de la saison demain après-midi, 
à l’heure et au lieu ordinaires. Tou­
tes voudront bien être présentes 
vu que l’ouvroir va reprendre ses 
activités envers les familles pau­
vres de la paroisse. On confection­
nera au cours de la présente saison 
de la lingerie et réparera, le vieux 
linge qui servira aux pauvres cet 
hiver.
Aux funérailles de M. A.-K. La- 
flamme, à Ste-Claire

Vendredi matin dernier, en l’é­
glise de Ste-Claire, ont eu lieu les 
funérailles de M. Amédée K. La- 
flamme, décédé le 12 octobre, à l’â­
ge de 34 ans et 10 mois. Le service 
fut chanté par Mgr Eugène C. La- 
flamme, curé de la Basilique de 
Québec, assisté comme diacre et 
sous-diacre de M. l’abbé Lucien Dal- 
laire, directeur des élèves au collè­
ge de Lévis et de M. l’abbé Alexan­
dre Gagnon, professeur au collège 
de Lévis.

ooi-iLEST merveilleux:
IL ABSORBE LA GRftlSSE;

LA VAISSELLE SE 
LAVE SANS AUCUNE 
TRACE D'UN FILM 

GRAISSEU

R1NS0 
POUR 
VAISSELLE?

C'EST ECONOMIQUE D'EMPLOYER LE 
RINSO. SON SAVONNAGE PLUS'RICHE,
plus sur n'abîme jamais les couleurs.

ET COMME IL EST PERSISTANT!

MON LINGE ESTA OU 5 FOIS PLUS 
BLANC DEPUIS QUE J’EMPLOIE LE RINSO. 
RIEN D’ETONNANT QUE 24-FABRICANTS 

DE LAVEUSES RENOMMEES 
LE RECOMMANDENT

Superbe en cuvette, rend le linge 
blanc, beau, en trempant

Si vous n’avez pas de laveuse — essayez 
donc le Rinso dans votre cuvette! Vous 

verrez comme son savonnage plus riche, plus 
actif, nettoie en trempant—rend le linge beau 
et blanc sans frotter ni bouillir. Lavé ainsi 
"sans frottage," Te linge s’use 2 ou 3 fois 
moins. Le Rinso donne un épais savonnage 
persistant — même 
dans l’eaula plus dure.
Eprouvé et approuvé j 

-par le "Good House- h 
keeping Institute.” &

ïïmnWmm
Des millions l'emploient en cuvette, 

laveuse et plat-à-vaisselle

de Ste-Rose, et Mlle Germaine Caron; 
ses - beaux-frères et belles-soeurs, M. et 
Mme Jules Caron, M. et Mme Adélard 
Bérubé, M. et Mme Emilio Jalbert, M. et 
Mme Nazaire Sirois, M. et Mme Joseph 
Levasseur, un grand nombres de parents, 
oncles et tantes, cousins et cousines dont 
les noms nous échappent.

Les obsèques de Mme Jalbert ont eu 
lieu en l’église de St-Eleuthèse, le 5 oc­
tobre. Le service fut chanté par l’abbé 
Jean Lallemand, curé de la paroisse. La 
dépouille mortelle était portée par MM. 
Antonio Caron, Thomas Gagné, Patrick. 
Ouellet, Nazaire Sirois, Emilio Talbert, et 
Jules Caron.

M. Adélard Bérubé, conduisait le cor­
billard et M. Luc Pelletier portait la croix

Nos sympathies aux familles en deuil.

INITIALES DECORATIVES
Par LAURA WHEELER

Wfl
%
•a

Vos blouses, vos serviettes, vos mouchoirs, votre linge de table pourraient 
être rehaussés par ces jolies initiales qui se brodent par un point très sim­
ple et très rapide. En un rien de temps et sans beaucoup de frais, vous 
pourrez réaliser des merveilles. Le patron comprend des initiales de diver­
ses grandeurs et est accompagné d’instructions complètes.

‘Adressez votre commande : Servi­
ce des patrons, 'Le Soleil”, coin de 
la Couronne et Saint-Vallier, Qué­
bec, Ecrivez lisiblement vos nom et 
adresse sur les lignes pointillées ci- 
contre. Le prix du patron est 20c et | 
il. vous parviendra dans un inter- j 
valle de 8 jours. On peut envoyer j 
des timbres ou de la monnaie. I.

No 1413

Nom

Adresse

N.B.—Ces patrons provenant d’une maison anglaise, 
les instructions ne sont fournies qu’en anglais.

FUNERAILLES DE Müe „ 
L1LIANNE GAGNE

Breakeyville, (D.N.C.> — Samedi .e 9 
octobre, eurent lieu les funérailles de MU*; 
Liliannè Gagné, décédée le 5 octobre, à 
l’hôpital du St-Sacrement. Elle était ^gée 
de 18 ans et 6 mois. Elle laisse pour la 
pleurer son père et sa mère M. et Mme 

Arthur Gagné qua­
tre frères, Wellie 

Aidé. Lionel et 
Marc; ses soeurs. 
Mme Eddy Top­
ping (Rose -Anna» 
de Black - Lake. 
Hélène, Annette et 
Gisèle..

La levée du ;orps 
fut faite par M 
l’abbé J.-Paul La- 
chance, du collège 
de Lévis, qui chan­
ta aussi le service 

Portait la croix, 
M. Rolland Filiion 
de Ste-Claire. Le 
cercueil, MM. Char­
les, Joseph, Rosaire 
et Lionel Couture 
Wellie Simcneau 
Armand Boutin. Les 
rubans du cercueil 
étaient tenus par 

Mlles Simone Boutin. Annonciade Couture 
Annette Dionne et Pauline Dionne. ,

Pendant le service, la quête fut faite par 
Mlles Pauline Dionne et Annonciade Cou­
ture.

Conduisait le deuil : son père M. Arthur 
Gangé; ses frères, Wellie, Alcide, Lionel et 
Marc; son beau-frère, M. Eddy Topping, 
de Black-Lake; ses neveux, Wellie et Au- 
rèle Topping; ses oncles, M. Orner Rous­
seau, de Charny, M. Télesphore Gagné, de 
St-Lambert, Emile Roy, de Québec, Tref- 
flé Roy, de Québec; ses cousins, MM. Lu­
cien et* Rolland et Arthur Rousseau, de 
Charny. M. Aristide Gagné, de Breakey- 
ville.

Dans le cortège on remarquait aussi 
MM. Wilfrid Gagné, Achille Couture, Jo­
seph Boutin, Lucien Fontaine, Edgar Birk 
MM. Ambroise Langlois, Azarie et Smile 
Langlois, M. Théberge, Paul Foisy, M. J 
Royer Jos, Couture, Jos. Higgins, Martin 
O’Neil’, M. J. Filiion, M. G. Armstrong, 
Benoit Couture, M. Albert Boutin, Ro­
saire Lapierre, Adélard Lapierre. Richard 
Robin Francis Lapierre, Donat Gagné, Al­
phonse Richard et plusieurs autres dont 
les noms nous échappent.

La famille reçut de nombreux témoigna­
ges de sympathies.

FEU Mme A JALBERT
St-Eleuthère, (D.N.C.) — Nous avons 

appris avec regret la mort de Mme Achil­
le Jalbert, née Alice Caron, décédée ie 2 
Octobre à’ l’âge de 37 ans à l’hôpital de 
Rivière du Loup, après une maladie de 
deux ans. soufferte avec courage et ré­
signation.

Elle laisse pour la pleurer outre son 
époux, deux enfants, Jeannette et Gèdéon; 
son père et sa mère, M. et Mme Alfred 
Caron; ses frères : Antonio, Roméo et 
Rolland Caron; ses soeurs, Mme Thomas 
Gagné (née Rose), Mme Horace Blancnet- 
te (Augustine), Mme Eddy Côté (Emilia',

Obsèques de Mlle
Imelda Giguère

de parents

Ste-Aurélie.—Nous avons le regret d’an­
noncer la mort de Mlle Imelda Giguère, or­
ganiste, fille de M. Jean Giguère, mar­
chand - industriel, de Ste-Aurélie et de 
dame Jean Giguère survenue dimanche le 
3 octobre.

La rgre^tée . dis­
parue était âgée de 
29 ans et 6 mois. 
Elle laisse dans le 
deuil, outre son pè­
re et sa mère, cinq 
soeurs : Mme An­
tonio Breton, de 
St - Raphaël, Mme 
Aimé Caouette, Mme 
Joseph Gaboury, 
Mlles Hélène et Su­
zanne; un frère, 
Antonio; ses cou­
sins : M. l’abbé
Alphonse - Marie 
Allen, vicaire au 
Lac Edouard et M. 
Louis Allen, de St- 
Zacharie.

Ses funérailles 
eurent lieu le 6 oc­
tobre au milieu 
d’un grand nombre 

et amis venus rendre un der­
nier hommage à la regrettée défunte.

M. le curé E. Hébert, fit la levée du 
corps à la maison mortuaire et M. le vi­
caire Allen chanta le service.

La bannère était portée par MM. Denis 
et André Giguère, cousins de la défunte. 
Mlles Thérèse Paquet, Béatrice Thireault, 
Marie-Claire et Fernande Fortin, portaient 
les rubans. Portait la croix, M. Odule Gi­
guère accompagné de Mlle Gracia Gigué- 
re qui portait la couronne. Les porteurs du 
cerceull étaient : MM. Louis, Aurèle, 
Maurice, Arthur Giguère. Portaient les 
coins du poêle : Mlles Thérèse et Isabelle 
Giguère, Pauline Allen et Yvette Maranda.

Mlles Rose Giguère et Marie-Louise La- 
perrière firent la quête de la messe.

Au choeur de chant on remarquait M. le 
notaire Gérard Tardif, de St-Prosper; M. 
Gagné, gérant de la Banque Canadienne, 
M. Gonzague Morin, de St-Prosper; MM. 
Emile Allen; Orner Breton, de St-Zacharle,

M. Patrick Chabot, organiste de St-Za- 
charie, touchait l’orgue.

Le choeur de filles dirigé par Mme Louis 
Giguère, rendit le "Dies irae” en partie. 
Mlle Grada Giguère chanta "O Mère dont 
le coeur débordé”, Mme Louis Giguère le 
"De Profundis”, Mlle Fernande Fortin 
"Nous passons comme une ombre vaine”.

Un grand nombre d’offrandes de messes, 
tributs floraux, bouquets spirituels, sym­
pathies furent déposés sur la tombe de la 
regrettée disparue.

par M. l’abbé Alfred Langlois et la levée 
du corps par M. Parent, curé de la pa­
roisse.

Le corbillard était conduit par M. Cy­
rille Chabot et la croix par M. Edmond 
Roy. Le corps était porté par MM Ga­
briel Roy, Aurèle Corriveau, Joseph Bre­
ton et Wilfrid Maurice. Dans la foule on 
remarquait, son frère, M. Hubert Roy et 
M. Edmond Roy, son neveu, sa belle-soeur, 
Mme Uldéric Roy et ses deux fils et plu­
sieurs autres parents.
Autre sépulture

Le même jour, à' 10 heures, a en lieu 
le service de Dame Marie Roy, époux de 
M. Napoléon Harpe. Le service a été chan­
té par M. l’abbé Henri Lamontagne, prof, 
cousin de la défunte, agissaient comme 
diacre et sous-diacre, M. l’abbé Elzéar 
Parent et l’abbé Alfred Langlois.

Le corbillard était conduit par M. Ed­
mond Chabot. La croix par M. Benjamin 
Roy et le cercueil par MM. Didier Cadrin, 
Mathias Roy, Joseph Boutin, Joseph Cor­
riveau, Edmond Ruel, Georges Roy.

Suivaient la dépouille : son époux, M. 
Napoléon Harpe et son fils Jean; ses frè­
res, MM. Joseph. Napoléon, Albert, Louis 
Roy; ses beaux-frères, MM. Arise Rous­
seau, St-Michel, Aurèle Chabot, de Qué­
bec. Joseph Delagrave, de St-Pierre; ses 
cousins, .MM. Edmond et Joseph Choui- 
nard et Pierre Gervais, de Québec; ses 
neveux, MM. Jules Rousseau, de St- Mi­
chel, Edouard Harpe, de St-Raphael. Al­
bert Fiset, de St-Pierre, J.-A. Dumais, de 
St-Franois, Jean-Paul Chabot, de Québec, 
Louis-P. Roy, do Québec, Léo Juste, Gé­
rard Camille Roy.
Autre décès

—Le 7 octobre, Mlle Thérèse Cadrin, 
âgée de 17 ans seulement, quittait cette 
terre avec résignation, après avoir souf­
fert de cruelles souffrances. ^ ;

Conduisait le corbillard, Léopold Le­
comte. La croix était portée par M. Orner 
Tanguay et les porteurs du cercueil : MM. 
Maurice, Roger, Gérard Corriveau et Ar­
thur Lecomte.

Conduisait le deuil ; son père, M. Mn- 
chel Cadrin; ses frères. MM. Gérard, Raoui 
Léonidas et Louis Philippe Cadrin et une 
foule d’autres.

A toutes ces familles nos cordiales sym­
pathies.

au cimetière paroissial. L’église revêtue 
de ses parures de deuil, était remplie à sa 
capacité de fidèles.

Les porteurs du corps furent ses quatre 
fils: MM. Napoléon, Aurèle, Valère et
Florent Chabot; aims! que ses gendres: 
MM. Paul- Roy et Henri-Louis Coulombe. 
Son neveu. M. Conrad Brunelle, portait la 
croix.

Le "Soleil” prie la famille si lourde­
ment atteinte d’agréer l’expression de ses 
très vives condoléances.

SI-SAUVEUR
Contributions

Les personnes qui n’ont pas encore payé 
leur . contribution à l’Union de Prières, 
sont priées de prendre note que mercredi 
et jeudi, de 2 heures à 5 heures à la sa­
cristie, ces contributions seront encore 
payables.

Service d’Enfant de Marie 
Le service de Congrégation des Enfants 

de Marie, de Mlle Adelaide Bernard, sera 
chanté demain matin à 7 h. 15, à l’église 
paroipsiaiè.
Grand’messes, demain :

A l’église paroissiale: 5 h. 30, pour Tho­
mas Gaumond; 6 h. 30. messe basse et 
instruction pour les retraitants; 7 h. 15, . 
Service de Congrégation des Enfants de 
Marie; 8 heures, pour Dame Thomas Gau­
mond.

Funérailles de
Mme E. Chabot

SAINT-VALLIER
Baptême

Le 29 septembre a été baptisée Mavie- 
Rénée-Jeanne, enfant de M. et Mme,Léo­
pold Corriveau. Parrain et marraine, M. 
et Mme Armand Bolduc, de St-François, 
oncle et tante, de l’enfant.
Sépultures

Les funérailles de M. Amédée Roy 
époux de feu Dame Angeline Lauzière ont 
eu lieu mardi, le 5 octobre en l’église de 
notre paroisse. Le service a été chanté

Mattice — Une famille hautement esti­
mée vient d’être plongée dans le deuil par 
la mort de Mme Edouard Chabot surve­
nue récemment. Mme Chabot, née Malvi­
na Brunelle, a succombé à une longue ma­
ladie dans le 61e année de son ge Pen­
dant sa maladie, elle a donné l’exemple 
d’une édifiante résignation et jusqu’à ses 
derniers moments, elle a réconforté les 
membres de sa famille éplorée. Elle laisse 
le souvenir d’une carrière largement fé­
conde. Sa disparition causera d’unanimes 
regrets.

Lui survivent son 
époux, M. Edouard 
Chabot, de Mattice, 
ses deux frères, 
MM. Alfred et Al 
bert Brunelle ; ses 
trois fils : MM.
Napoléon, Donat et 
Aurèle ; une fille, 
Mme Evangéliste 
Morin (Cécilia) 
Mme Chabot, s'était 
unie en premières 
noces à M. Joseph 
Nobert.

M. Chabot, son 
second mari, comp­
tait sept filles qui 
survivent à la dé­
funte : Mme Ro­
saire Maheux, (Jus­
tine) ; Mme Paul 
Roy (Simonne) ;
Mme Chalifour (A- 

drienne); Mme Henri Coulombe (Irène); et 
Mlle Rose Chabot ainsi que quatre fils 
MM. Philippe, Valère, Florent et Antonin 
Chabot.

La regrettée disparue a eu d’imposantes 
obsèques le 9 courant en l’église parois­
siale. Un imposant cortège accompagna la 
dépouille mortelle jusqu’à* l’église et de là

»

avenir
est assuré—

grâce aux conseils de cet homme

PAUVRE PETITE! Elle n’a plus que sa maman pour 
la coucher le soir avec un baiser bien tendre, mais elles 
sont chez elles et l’éducation d’Annette ne sera pas 
négligée grâce aux arrangements que son papa a fait il 
y a quelques années avec ce monsieur.
Après une analyse soignée des besoins de cette famille, 
le représentant de la Great West prépara un système 
d’assurance pour les protéger contre toutes les éventua­
lités possibles. Aujourd’hui, une mère lui est bien 
reconnaissante de ses sages conseils.
Il y a un agent de la Great-West près de chez vous. II 
peut tracer un plan à la portée de votre bourse pour 
garantir votre avenir et celui des vôtres.

L'AGENT de la GRE ATEST 
—est un vrai ami

9dGREAT-WEST LIFE ASSURANCE COMPANY
ALBERT DAOUST, Gérant de Succursale

Edifice Québec Power, Québec
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Elle s’était levée en parlant, et je­
ta un regard à la porte, puis à Mil­
liard- Peu sûre de ses intentions, 
elle craignait qu’il ne lui permit pas 
de se retirer.

Hughes ne désirait pas la retenir. 
Quel qu’eût été son rôle dans la 
mort de Deville, au large, elle lui 
serait plus utile que sous les ver­
rous. En la surveillant, il gardait 
une possibilité de pénétrer au coeur 
même de l’affaire dont la mort de 
Deville n’était qu’un incident.

Il répondit par une inclination à 
la question posée par son double 
regard.

— Vous partez, miss Rawlovna ? 
dit-il en s’avançant pour lui ouvrir 
la porte.

La main sur la poignée, il se re­
tourna.

— Le livre de Proust ? SI vous 
désirez que je vous le prête ?

—Non, je vous remercie. Je suis 
sûre qu'il ne m’intéresserait pas.

Il ouvrit la porte.
— Au revoir, mademoiselle. En­

chanté de votre visite. J’espère que 
nous nous rencontrerons de nou­
veau avant longtemps, 
i — Je l’espère aussi, dit-elle froi­
dement, ses yeux allumés d’un feu 
sombre trahissant l’intensité de sa 
rage. Au revoir.

Elle sortit et quand Milliard l’eût 
entendue entrer dans l’ascenseur, il 
referma la porte et revint à son 
fauteuil.

Allardyce remarqua qu’il mar­
chait péniblement.

— Vous vous êtes blessé ? de­
manda-t-il avec une brusquerie 
amicale.

— Un peu de rhumatisme.
— Aïe, une compagnie qu’il vaut 

mieux éviter. Un voyage à Dax et 
vous la laisserez en route. Ne per­
mettez pas au mal de s’enraciner.

— Eh bien, quand j’en aurai le 
loisir, je ferai une cure, répondit 
Milliard, et il attendit que l’inspec­
teur expliquât sa venue.

Mais Allardyce avait maintenant 
une autre idée.

— Cette visiteuse, c’est bien Raw­
lovna que vous l’avez nommée ?

— Katush’a Rawlovna, compléta 
le jeune homme.

— Une Russe naturellement.... il 
me semble avoir déjà entendu ce 
nom quelque part.

— Peut-être associé à un ballet 
russe, répondit évasivement le jeu­
ne homme.1 Tous ces noms slaves 
se ressemblent.

— C’est vrai, opina l’inspecteur. 
Je suis entré en passant pour parler 
encore de l’affaire Deville. Vous 
avez reçu votre convocation ?

— Oui, c’est un ennui pour un 
homme occupé.

— Simple formalité. Après le té­
moignage d’identité et la déposition 
sur le coup de feu, on vous laissera 
tranquille.

— C’est bien ce que j’espère.
L’inspecteur alluma une cigarette, 

en tira deux bouffées, puis:
— A là préiecture, nous avons 

l’impression qu’il y a, sous l’assassi­
nat de cet attaché du service secret, 
plus qu’il ne semble d’abord.

— C’est le cas dans tous les as- 
sassinats, commenta Milliard.

— L’ambassade de Belgique pré­
tend n’avoir reçu aucune informa­
tion particulière. On savait Deville 
en France d’où était daté le dernier 
rapport reçu.

— Vous savez d’où exactement ?
— Oui, de Roquebrune, un village 

de la Riviera, sur les collines entre 
Monte-Carlo et Menton.

— Mais aucun rapport entre le 
travail en cours et l’assassinat, j’i­
magine ?

— Il ne me semble pas non plus, 
accorda Milliard, quoiqu’il pensât 
exactement le contraire.

Involontairement, il jeta un re­
gard sur le volume sur la table en 
souhaitant de toutes ses forces que 
l’inspecteur n’eût pas l’idée de l’ou­
vrir.

— Naturellement, nous ferons 
une enquête là-bas, mais je doute 
qu’elle donne aucun résultat; ce se­
ra du temps perdu. Le secret est 
sous notre main, à Paris... ou à 
Bruxelles. Si Deville s’était fait un 
ennemi à Monte-Carlo, à Roque- 
brune ou n’importe où sur la Rivie­
ra, on n’eût pas attendu son retour 
à Paris. Aucune nouvelle informa­
tion à nous passer, M. Milliard ? ou 
à votre journal ?

— Aucune, répondit celui-ci du 
ton d’un homme qui n’a pas le 
moindre espoir de rien apprendre.

— Alors, je m’en vais. Je vous 
reverrai cet après-midi à l’enquête

Quand il se fut retiré, Milliard 
repassa en esprit la visite de Ka- 
tusha Rawlovna.

— Sa frousse quand je l’ai nom­
mée à l’inspecteur, pensa-t-il en 
riant. Une autre pensée l’assom­
brit bientôt. Elle connaissait le 
nom de Clotilde du Chastaigny, et 
le fait dont il avait délibérément 
sollicité l’aveu le troublait' profon­
dément. Il ne mettait pas un ins­
tant en doute l’innocence de Clo­
tilde, mais il lui était pénible qu’elle 
fût mêlée aux agissements de son 
onmle ou de son père, peut-être des 
deux. Et ces agissements étaient 
néfastes; des gens comme Fritz 
Hermann ne risquent pas leur cou 
pour des bagatelles. Le but de la

visite de leur associée, Katusha 
Pawlovna, était clair quoiqu’elle 
n’eût pu l’atteindre: le réduire au 
silence comme Deville l’avait été, 
s’il était en possession du secret du 
mort.

C’était à Roquebrune que Deville 
avait rencontré Clotilde et sans 
doute son père. Milliard revoyait la 
petite ville penchée sur la route de 
la Corniche. Le secret se ratta­
chait-il à cette localité pittoresque 
avec ses rues escarpées, ses esca­
liers, ses orangers et ses lavandes ? 
Non, ce village n’était qu’un but de 
promenade pour les touristes, non 
un théâtre pour les sombres tragé­
dies.

De la terrasse d’une de ses places, 
on domine l’ouest et l’est, la côte et 
la mer. Le noeud du secret posait- 
il dans une des villes méditerrané­
ennes, Monte-Carlo, Menton, Nice, 
San-Remo.... De Roquebrune, De­
ville avait pu, attiré dans une de 
ces villes ou dans d’autres de moin­
dre importance, Beaulieu, Ville- 
franche, La Mortala, Grimaldi....

Il tressaillit violemment, puis de­
meura pétrifié.

“Grimaldi ! murmura-t-il. Gri­
maldi ! Par le ciel !”

Il entendait les paroles entrecou­
pées de Deville.

“Cherchez pour du Chastaigny... 
mon appartement... le 27... Grim.... 
le mot coupé par un dernier hoquet.

— Grimaldi ! répéta-t-il. C’est le 
mot inachevé.

Il ne gardait pas un doute. Ro­
quebrune, à vol d’oiseau, est proche 
de' Grimaldi et les moyens de com­
munication entre les deux villages 
ne manquent pas. Grimaldi est à

la frontière de la France et de l'I­
talie.

Pourquoi, dans son dernier 
souffle, son ami mourant lui avait- 
il jeté le nom de cette petite ville ?

Il ne pouvait l’imaginer, mais, se 
rappelant le nombre indiqué — nu­
méro ou date — il supposa qu’un 
événement grave devait peut-être y 
prendre place le 27.

Il prit sur son bureau un agenda 
rappelant les événements remar­
quables de ce quantième. Mais au­
cun ne lui parut valoir que l’on en 
tînt compte. Il ne vit pas davanta­
ge de circonstance plus ou moins 
importante prévue pour cette date. 
S’il n’y avait rien de public peut- 
être un fait de nature secrète au 
rait-il une répercussion sérieuse, 
pour un pays ou . ses relations inter­
nationales.

Mais quoi ?.... quoi ?.... quoi ? I!
réitéra la question sans trouver de 
réponse. Etant donnés les person­
nages travaillant dans l’ombre, on 
pouvait redouter quelque machina­
tion diabolique qui aurait comme 
l'assassinat de Seravejo en 1914, 
d’incalculables répercussions.

Quoique son pied blessé fût en­
core très douloureux, il se décida à 
se faire conduire au cercle pour ic 
déjeuner. Ni Armitage, ni Steurs 
n’y parurent. Milliard se résigna 
à se rendre à. son journal, puis à 
l’enquête.

Comme l’avait promis Allardyce, 
cette formalité fut très brève. Dè,; 
qu’il fut libre, Hugues rejoignit 
l’inspecteur:

— M. Putrelle ? demanda-t-il. 
Vous ne l’avez pas convoqué ?

— Aucune raison. D’ailleurs, il se

rendait ce matin en Bretagne. Il 
reviendrait s’il était nécessaire.

— Naturellement, vous avez son 
adresse ?

— Oui: “La Saline”, près du Croi- 
sic, répondit l’inspecteur, un peu 
étonné. Vous avez une idée ?

Milliard dit la partie de vérité 
qu’il jugea utile.

— J’ai rencontré M. Putrelle hiei 
au soir chez le nouvel ambassadeur 
à Madrid. Il va de soi qu’il s’in­
téresse à l’affaire Deville, et je lui 
ai à moitié promis d’aller causer 
avec lui. Mais s’il est parti pour la 
campagne, jë perdrais mon temps 
d’aller le chercher à Neuilly.

— Evidemment, acquiesça l’ins­
pecteur.

Milliard, assuré que M. Putrelle 
ne s’était pas démenti, retourna au 
cercle où cette fois il retrouva ses 
amis, revenus de leur expédition s 
Nogent.

— Eh bien ! demanda-t-il. Voua 
avez trouvé le Jiangar !

— Les cendres, répondit briève­
ment Tony Armitage.

— Les cendres ?
— Encore fumantes, compléta Al­

bert Steurs. Doit avoir flambé 
comme un baril de goudron. Tout

est brûlé jusqu'au bord de l’eau.
VII

L’étudiant en philosophie
— Et -les hommes ? demanda 

Hugues Milliard.
— Evaporés, sans laisser de tra­

ces. Nous avons essayé de nous in­
former, mais n’avons rien appris 
Personne même ne savait que ce 
hangar, depuis longtemps aban­
donné, avait ces temps derniers des 
occupants. Un détail de plus, le 
canot a aussi disparu, sans doute, 
nos gredins s’en sont-ils servis pour 
descendre ou remonter la rivière 
jusqu’à une ville riveraine. Ce 
serait peine perdue d’essayer de les 
retrouver, je crains.

— Ce n’est pas douteux. La piste 
est ici, à Paris. Un fait nouveau: 
j’ai reçu une visite, la visite d’une 
dame... Katusha Pawlovna.

— Fichtre ! s’exclama le joyeux 
Tony. Vous avez de la chance ! 
Comment est-elle ? Un monstre ou 
une beauté ? Vous a-t-elle fait la 
cour ?

— Pas exactement. A moins que 
l’emploi d’un browning ne soit un 
de ses moyens de séduction.

I ' (A suivre)
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une abondante information dans tous les domaines de 
Ufictivité humaine. Par le volume de son tirage et Véten­
due du territoire qiCil atteint, le “SoleiF constitue le 
meilleur facteur de publicité. LE SOLEIL Le sentiment n’y far:

Si vous annoncez dans le journal qui es- lu, 
dises se vendront.

A Québec, tout le monde lit “LE SOLEIL”, il va 
vous devez y annoncer ce que vous avez à
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SE A NCES D9 ETUDE A U CONGRES RU RA L
Des techniciens agricoles et des membres du clergé pré­

sentent des travaux au congrès de l’enseignment agri­
cole — L’enseignement moyen et supérieur —

Le rôle de l’Eglise et de l’Etat — Le pro­
blème de la spécialisation — Les cours 

de perfectionnement — Le corps 
agronomique.

UN COMITE SPECIAL EST FORME

D’intéressants travaux relatifs à 
la diffusion de l’enseignement agri­
cole et aux dispositions à prendre 
pour former une élite enseignante 
au service des soldats du sol, ont 
été présentés hier après-midi à la 
première séance d’étude du premier 
congrès d’enseignement agricole te­
nu au parlement.

Après la brillante cérémonie d’ou­
verture de la matinée, les congres­
sistes se sont réunis dans l’après- 
midi au Café du Parlement pour 
choisir les membres du comité spé­
cial qui seront appelés à rédiger les 
voeux du congrès. Dans la suite, 
plusieurs travaux ont été présentés 
par des techniciens en matière d’a­
griculture, et les délégués ont par­
ticipé à des discussions amicales.

Le comité spécial chargé de rédi­
ger les voeux du congrès d’ensei­
gnement agricole a été formé com­
me suit :

Deux représentants du ministère 
de l’Agriculture : M. Albert Rioux, 
sous-ministre de l’Agriculture; M. 
J.-Chs Magnan, directeur de l’En­
seignement agricole; deux repré­
sentants de l’ECole Ste-Anne de la 
Pooatière; M. l’abbé F.-X. Jean et 
M. Charles Gagné, professeur; trois 
de l’Institution agricole d’Oka; le 
R. P. Léopold, M. Fontaine et M. 
Gustave Toupin; les représentants 
du département de l’Instruction pu­
blique; M. B. O. Filteau et M. C. J. 
Magnan; les représentants des éco­
les moyennes d’Agriculture, le R. 
Frère Stratonice, supérieur général 
des Maristes, et M. Nolasque April, 
directeur de l’école de Ste-Martine; 
les représentants de l’Enseignement 
agricole : M. Alphonse Desilets et 
M. Emile Gauthier; les représen­
tants de l’ACFAS, M. Georges Ma- 
heux, entomologiste provincial, et le 
R. Frère MarierVictorin, le repré­
sentant du corps agronomique, M. 
Henri Bois, président de la corpo­
ration des agronomes, le représen­
tant de l’U. C. C., M. le chanoine 
Clermont.

M. ALBERT RIOUX
Le sous-ministre de l’Agriculture 

traita de l’économie rurale.
L’économie rurale peut se résu­

mer à ceci : produire plus à meil­
leur compte. Le but de toutes les 
sciences agronomiques est la vente 
des produits agricoles. Malheureu­
sement, il arrive . que l’agronomie 
n’étânt pas une science exacte, il 
faut continuellement tenir compte 
de son évolution. En conséquence, 
je dis que la science agricole, et 
du fait toute l’agriculture, sera pro­
gressive qu’en autant où nous au­

rons un enseignement supérieur.
Nous n’avons pas précisément 

d’enseignement supérieur. Nous 
avons bien quelques écoles d’agro­
nomie, mais elles ne sont pas des 
instituts d’enseignement supérieur 
Deux choses font l’enseignement 
supérieur : 1. — Les recherches 
agronomiques ; 2.— la formation 
des compétences. A ce double point 
de vue, nous avons le droit de di­
re que nous sommes toujours tribu­
taires de l’étranger et que nous,n’a- 
vons pas d’enseignement supérieur.

Le mal vient que nos écoles ne 
sont pas suffisamment outillées. Or 
nous ne pouvons les outiller parce 
qu’elles sont trop nombreuses.. Il 
faut que notre enseignement soit 
spécialisé et centralisé. Actuelle­
ment nous avons trois écoles d’agri­
culture : Oka, Sainte-Anne de la 
Pocatière 'et MacDonald. Pour­
quoi ne spécialiserions-nous pas 
Sainte-Anne dans la culture des 
plantes et Oka dans l’industrie ani­
male ? Quant aux problèmes de 
science pure, nous pourrions en 
charger nos universités qui ont les 
laboratoires voulues pour résoudre 
ces problèmes.

J’ajoute que l’heure est venue de 
réformer notre enseignement. Il 
faut que les Instituts agricoles et 
les services agronomiques d’Etat 
synchronisent leurs enseignements. 
Il reste évidemment l’enseignement 
moyen, mais je considère que les 
écoles moyennes pourront facile­
ment vulgariser la science agricole 
le jour où nous aurons des Instituts 
supérieurs.

En terminant, je dis qu’il faut or­
ganiser d’ici cinq ans notre ensei­
gnement supérieur. C’est la clé de 
voûte du redressement de notre 
agriculture, c’est l’unique moyen de 
créer chez nous une véritable scien­
ce agronomique.

M. HENRI-C. BOIS

M. Henri-C. Bois, président de la 
Corporation des agronomes du Qué­
bec, présente ensuite un travail in­
titulé : “Programmes d’études agri­
coles ; enseignement supérieur et 
moyen”.

Les difficultés de toutes sortes qui 
assaillent l’agriculture, depuis 7 ou 
8 ans, auront eu pour effet d’atti­
rer l’attention sur le rôle de l’in­
telligence dans la production agri­
cole et sur l’impérieuse nécessité 
d’organiser parallèlement la vente 
et la production des produits. C’est 
pourquoi tous nos efforts doivent 
tendre à améliorer notre enseigne­
ment supérieur et moyen.

(Suite à la page 11, 2e col.)

Enquête sur l’augmentation 
des pensions de vieillesse

L’ENIGME DE

DE L’ALBERTA
De nombreuses ligues sont 

fondées dans cette provin­
ce où les vieux partis po­
litiques veulent s’unir pour 
combattre le Crédit Social.

M. ABERHART
Calgary, 19. (P. C.) — Une énigme 

politique s’offre actuellement à la 
population albertaine.

Pendant que le gouvernement 
Aberhart offre lui-même de nom­
breuses complications, les électeurs 
se demandent de quelle façon se pré­
senterait l’opposition, si des élections 
générales étaient tenues dans la 
province.

Depuis l’avènement au pouvoir du 
parti du Crédit social, libéraux et 
conservateurs ont fait appel aux 
électeurs de s’unir, indépendamment 
des partis, pour jeter à bas le gou­
vernement. C’est ainsi que la “Li­
gue du Peuple” a été fondée pour 
promouvoir une telle union en face 
de l’ennemi commun.

Les ligues de toutes sortes se 
multiplient en Alberta depuis quel­
ques mois. Les unes appuient le 
gouvernement, les autres, et ces der­
nières sont les plus nombreuses, le 
combattent.

La “Ligue du Peuple” est la plus 
ancienne de ces organisations. Fon­
dée en 1936, ses membres se recru- 

(Suite à la page 4, 5e col.)

Un comité international se 
réunira à Ottawa le 2 no­
vembre prochain pour en­
quêter sur la hausse du 
coût des pensions de vieil­
lesse.

sommeiTversees

Ottawa, 19. — (Spécial) — Lors­
que le comité international de la loi 
des pensions de vieillesse se réunira 
ici le 2 novembre prochain, les mem­
bres de cet organisme seront appe­
lés à considérer les dispositions à 
prendre pour enrayer les nombreux 
abus signalés dans la distribution 
des pensions aux vieux. Au cours 
de la dernière session fédérale, le T. 
H. R.-B. Bennett, chef de l’opposi­
tion avait dénoncé ces abus, et plus 
tard, l’hon. Charles Dunning, mi­
nistre des Finances dans le cabinet 
fédéral, confirma l’existence d’une 
telle épidémie de fraudes dans ce 
domaine.

En même temps qu’il enquêtera 
sur l’épidémie des fraudes dans l’ap­
plication de la loi des pensions de 
vieillesse, le comité international 
fera enquête sur les causes de la 
hausse du coût des pensions partout 
dans le Dominion à l’heure où elles 
devraient coûter moins cher vu 
l’augmentation de l’embauchage 
dans presque tous les milieux. Au 
31 mars 1935, le nombre des vieil­
lards qui bénéficiaient de la pension 
à travers le Canada était de 101,051, 
mais à cettç époque la province de 
Québec, et le Nouveau-Brunswick ne 
bénéficiaient pas de la loi. Deux ans 
plus tard, à la fin de l’année fiscale 
1936-37 le nombre des récipiendaires 
de la pension était de 146,524 à tra­
vers le Canada. Au mois de juin 
dernier, ce chiffre atteignait 163,103 
pensionnaires, soit une augmenta­
tion de 16,579 en trois mois. Dans

(Suite à la page 8, 8e col.)

LES IRLANDAIS IRONT A L’ECOLE LEONARD
L’OUVERTURE DU SALON INDUSTRIEL

De nombreuses personnalités du gouvernement, des cercles d’affaires et du monde journalistique ont assisté, hier soir, à la salle du Manège mili­
taire, à l’ouverture, par l’honorable Joseph Bilodeau, ministre du Commerce, de l’Industrie et des Affaires- municipales, du huitième Salon 
Industriel de Québec, qui a été organisé, cette année, par la Chambre de Commerce de Québec en collaboration avec le “Soleil” et “L’Evénement”. 
Cette photo fut prise au moment où M. Bilodeau et les invités passaient devant le magnifique pavillon du ministère du Commerce et de l’In­
dustrie. On remarque dans le groupe, outre M. le ministre, MM. L.-A. Langlois, président de la Chambre de Commerce de Québec ; Alfred 
Marois, président de la Fédération des Chambres de Commerce ; Louis Coderre, sous-ministre du Commerce ; Avila Bédard, sous-ministre des 
Terres et Forêts ; A.-F. Mercier, gérant du “Soleil” ; A. Duval, conseil 1er municipal ; L. De Haître, gérant de la publicité au “Soleil” ; Henri Lou- 
din, secrétaire de la Chambre de Commerce de Québec ; Maurice Pain chaud, président de la Chambre de Commerce, section junior ; B.-S. 
Scott, 1er vice-président de la Chambre de Commerce, et autres. >

M. MARTIN FISHER
RESTERA AU POSTE

Montréal, 19 (PC) — Le trésorier 
provincial, l’hon. Martin-B. Fisher, 
a déclaré hier, qu’il n’avait aucune­
ment l’intention de démissionner 
comme membre du cabinet de l’U­
nion nationale “même si certains 
adversaires politiques veulent me 
voir adopter cette ligne de con­
duite.”

On se souvient que la démission 
de Vhon. M. Fisher avait été récla­
mée dimanche dernier à l’assemblée 
de Donnacona par l’hon. Oscar 
Drouin, ministre des Terres et Fo­
rêts démissionnaire, et l'un des 
principaux artisans de la victoire de 
l’Union nationale aux dernières 
élections provinciales.

L’hon. M. Fisher était aux bu­

reaux du gouvernement ici hier et 
il a refusé de commenter les ré­
cents événements concernant le 
comité protestant de l’Instruction 
publique, dont les membres ont été 
réinstallés dans leurs fonctions par 
le premier ministre, M. Duplessis, 
après que là démission de sept des 
membres du comité de seize eut été 
demandée par le Dr V/.-P. Percivdl, 
par ordre de l’hon. M. Fisher.

Le trésorier provincial a annon­
cé en même temps que la commis­
sion chargée d’étudier les problèmes 
de fiscalité sera nommée sous peu et 
commencera son travail immédiate­
ment de façon à pouvoir faire son 
rapport au gouvernement en temps 
pour la prochaine session provin­
ciale. . 4

Paul Gouin retourne sur la 
scène politique à Montréal

Le chef de l’Action libérale nationale inaugurera une 
série de déjeuners auxquels libéraux, conservateurs 

et nationaux seront conviés.

LE CONSEIL ECONOMIQUE

Montréal, 19. (D.N.C.) — M. Paul 
Gouin, chef de l’Action libérale na­
tionale, sort de sa retraite et inau­
gurera demain une série de déjeu­
ners qui seront donnés tous les mer­
credi, à midi trente, à l’hôtel Penn­
sylvanie. Ces diners seront non-poli­
tiques et des libéraux, des conserva­
teurs et des nationaux seront invi­
tés à assister et à y adresser la pa­
role. Demain, M. Gouin sera le con­
férencier et expliquera le but de ces 
déjeuners. Plus tard, des conféren­
ciers viendront de Québec.

Hier, M. Gouin a annoncé que le 
conseil économique officieux qu’il 
préconise sera prochainement sur 
pieds. Le parti demandera à tous 
ses adeptes des comtés de l’ile de 
Montréal d’élire un président par 
comté et de les déléguer à des as­
semblées qui auront lieu une fois 
par semaine à Montréal.

Un peu plus tard, le groupe de M. 
Gouin entreprendra toute une série 
de conférences dans la province à 
des dates et lieux qui seront annon­
cés-

LA JOURNEE DE LA POMME
Au bénéfice de l’école des enfants infirmes de 

l’école Cardinal Villeneuve

DES TRAVAUX 
IMPORTANTS 

DANS SILLERY
Le maire Donovan signera 

sous peu plusieurs con­
trats pour des travaux de 
pavages sur diverses ave­
nues.

LES AUTOBUS
Le maire Ewart Donovan, de Sille- 

ry,'a été autorisé à signer d’impor­
tants contrats pour des travaux de 
voirie dans la municipalité voisine et 
c’est l’intention des autorités de fai­
re commencer ces pavages immédia­
tement pour les terminer avant l’ar­
rivée de la neige.

Ces travaux consisteront en pa­
vages. Les rues Ploermel, des Pins 
et Alfred seront recouvertes d’un 
tapis bitumineux ainsi qu’une sec­
tion de la côte de l’Eglise.

Ces travaux sont devenus néces­
saires par suite de l’accroissement 
de la population et de la construc­
tion intense qui se fait dans ces 
rues. Les travaux seront exécutés 
sous la surveillance (je M. Zachée 
Langlais,- I.C., ingénieur et aviseur 
de la ville de Sillery.

On reconnaît que ces travaux 
protégeront en même temps les fon­
dations solides déjà établies et se­
ront très avantageux pour la cir­
culation. On estime que 20 à 25 
maisons sont actuellement en cons­
truction ou le seront sous peu dans 
les limites de la municipalité de 
Sillery.

Au cours de la semaine, le maire 
et les membres du conseil auront 
une entrevue avec les administra­
teurs du Quebec Power au sujet de 
l’autobus projeté. On discutera des 
moyens actuels de communication 
entre Sillery et la ville de Québec.

POUR LES PAUVRES
La conférence Laval de la Socié­

té St-Vincent-de-Paul de l’Univer­
sité reprendra sous peu ses activi­
tés. Les carabins s’occupent déjà 
de l’organisation de la grande réu­
nion annuelle qui aura lieu au pro­
fit de leurs oeuvres. En cette cir­
constance, un conférencier de mar­
que sera invité à traiter un sujet 
de grand intérêt. On croit même 
que les étudiants feront appel au 
concours de la Société Symphoni­
que de Québec afin de donner un 
plus grand intérêt à cette soirée.

SUR LES ACHATS
Les membres de l’Unité Natio­

nale de Limoilou sont priés de pren­
dre note que cette semaine, la con­
férence aura lieu vendredi soir à 
9 heures. “L’achat chez nous” sera 
le sujet que traitera M. Henri Clé­
ment.

Si par hasard vous passez par 
la rue St-Eustache, arrêtez-vous 
au numéro 16, et après avoir jeté 
un coup d’oeil sur cette maison 
vétuste, entrez. Si respect ré­
barbatif des lieux ne vous fait 
pas peur, pénétrez-y et ce que 
vous y verrez témoignera une 
fois de plus de l’existence de la 
misère humaine chez-nous et 
tout à côté, des manifestations 
d’une inépuisable charité.

C’est une école où des enfants 
d’âge variable puisent l’instruction, 

mais ce qui la différencie des 
autres établissements scolaires, 
c’est qu’ici tous les enfants qu’on 
y éduque sont des infirmes et 
des pauvres. Ils sont les victimes 
du sort et pour quelques-uns les

déchets de la misère. Les uns, 
chétifs et rachitiques présentent 
les gibbosités du mal de Pott, 
d’autres naguère frappés par la 
paralysie infantile, ont une jam­
be ou un bras difforme, et quand 
ils ne boitent pas sont incapa­
bles de marcher. D’autres ont 
un pied bqt, parfois les deux, 
d’autres montent des difformités 
telles qu’à mesure qu’ils avancent 
en âge, elles impriment à leurs 
victimes un sentiment de gêne 
qui les empêche de se montrer 
en public. Certains dont l’âge 
dépasse quinze ans voisinent 
dans l’étude de l’A B C avec des 
petits de sept ans; avant aujour­
d’hui, ils n’avaient jamais fré-

(Suite à la page 19, 3e col.) ”

UN OUVRIER 
EST ECRASE 

A CHICOUTIMI
M. Wilfrid Truchon, de Port- 

Alfred, trouve la mort sur 
les quais de la Saguenay 
Terminais où il travaillait 
à bord d’une grue mécani­
que.

LE VERDICT
Chicoutimi, 19. (Spéciale)—Broyé 

à mort entre une grue mécaniquqe et 
un wagon de fret, M. Wilfrid Tru­
chon, de Port-Alfred, père de plu­
sieurs enfants, est décédé environ 20 
minutes plus tard sur les quais de la 
Saguenay Terminals 'OÙ l’accident 
s’est produit.

M. Truchon était un employé de 
cette compagnie. D’autres ouvriers 
accouplaient une grue à vapeur et 
des wagons, lorsqu’ils remarquèrent 
que leur compagnon se trouvait 
entre les deux. Ils essayèrent donc 
d’arrêter la grue, mais ne purent 
y parvenir avant que la tragédie se 
soit produite. Le malheureux fut 
sorti de là avec plusieurs fractures 
et des contusions externes et inter­
nes. Il expirait quelque vingt mi­
nutes plus tard.

Un verdict de niort accidentelle a 
été rendu par un jury du coroner 
présidé par M. le docteur Duhai- 
me.

CONTRATS FEDERAUX
Ottawa, 19. — (P. C.) Le minis­

tère des Travaux publics a annoncé 
hier soir l’octroi de 14 contrats au 
montant global de $295,742, dont 
quatre concernent des travaux à 
être effectués dans la province de 
Québec. Un contrat pour la cons­
truction d’un quai au coût de $20,- 
743 à Hamilton Cove sur la rivière 
Portneuf a été accordé à Bélanger 
et Bertrand, de L’Orignal, Ont.; 
pour la construction d’un ■ mur de 
soutènement en pierres à St-Chry- 
sostome au coût de $9, 211 à La- 
flamme et Laflamme, Ltd., de 
Montréal; pour réparer un quai à 
Port-au-Saumon au- coût de $12,867 
à Henri Lemelin, de St-Romuald; 
pour la construction d’un mur de 
soutènement en béton armé au coût 
de $11,848 à Lachine à Paul Viau, 
de Valleyfield.

NOUVEL HOPITAL
Chicoutimi, 19. — Un immense 

sanatorium qui contiendra 200 lits 
est actuellement en voie de cons­
truction, à Roberval, et un grand 
nombre d’ouvriers y sont employés. 
Les travaux seront terminés le. 
printemps prochain. L’édifice com­
prendra 3 étages. H mesurera 232 
pieds de longueur et 44 de largeur.

La majorité de la Commission des écoles catholiques de 
Québec décide, par un vote de 5 à 4, de maintenir ou­

verte l’école Leonard — La résolution à cet ef­
fet est présentée par l’abbé Cyr. Deslauriers.

— Discours du maire Grégoire.

REPARATIONS AUX ECOLES

Par un vote de cinq voix contre 
quatre, les membres de la Com­
mission des Ecoles catholiques de 
Québec ont rejeté hier soir une mo­
tion du président J.-Ernest Beau- 
bien, demandant que l’école Leonard 
soit évacuée d’ici jeudi prochain, le 
21 du courant. La discussion qui a 
suivi la présentation de cette mo­
tion a été fort animée à certains mo­
ments, et ce n’est que vers minuit 
que le vote a été recueilli sur la 
proposition du président Beaubien. 
Au cours de la séance, le maire J.- 
E. Grégoire a fait un violent dis­
cours pour exposer tous les angles du 
problème que la commission sco­
laire doit envisager depuis quelques 
semaines.

De son côté, M. l’abbé Cyrille Des­
lauriers, qui avait voté en faveur 
de la fermeture de l’école Leonard en 
septembre dernier, est revenu sur 
sa décision, hier soir, et a proposé 
que cette maison d’enseignement fût 
laissée à la disposition des jeunes 
filles de langue anglaise.

Sa motion rejetée, M. Beaubien dit 
aux journalistes : “Allez dire à la 
population et surtout aux contri­
buable que nous avons tout fait 
pour tenter de régler cette question 
à l’amiable; mais nos efforts furent 
vains”.

Et M. Emile Simard de répondre: 
“Les membres de la Commission ont 
voté contre l’amendement Beaubien 
pour tirer le meilleur parti possi­
ble d’une situation trop tendue et 
intenable causée par M. le prési­
dent. Nous ne voulons pas la cons­
truction d’une école, mais simple­
ment le statu quo”.

Le maire Grégoire a déclaré que 
les Irlandais veulent le faire chanter 
en l’accusant de se montrer injuste 
à leur endroit; il a invoqué la situa­
tion critique des finances de la com­
mission, qui ne permet pas, dit-il, la 
construction d’une école pour les 
jeunes filles de langue anglaise; il a 
fait appel aux sentiments des repré­
sentants de la langue anglaise dans 
la commission afin qu’il n’ÿ ait pas 
de guerre de races et que les Irlan­
dais et les Canadiens français conti­
nuent de bien s’entendre; c’est en 
vain qu’il a fait tous ses efforts pour 
faire adopter la motion de M. Beau- 
bien.

Cette motion forçait les religieuses 
de l’école Leonard à déménager avec 
leur mobilier d’ici jeudi prochain, le 
21 octobre, à l’école Sainte-Marie.

Sur leur refus, elles étaient toutes 
congédiées, l’école Leonard était fer­
mée et l’éoole Sainte-Marie était mi­
se à la disposition des jeunes filles 
irlandaises. MM. J.-E. Grégoire, J.-E. 
Beaubien, François Leclerc et le cha­
noine Adélard Gagnon ont voté en 
faveur de cette motion. Les autres 
membres de la commission, notam­
ment le R. P. Gallery, M. l’abbé Cy­
rille Deslauriers et MM. J.-E. Simard 
et J.-K. Leonard et J.-E. Chapleau 
ont voté contre.

M. l’abbé Deslàuriers annonça 
qu’il avait changé d'avis au su­
jet de cette question. Le 24 sep­
tembre dernier, il avait voté sa 
faveur de la fermeture de l’école 
Leonard, mais il déclara hier soir 
qu’il proposait, au contraire, que 
l’école Leonard soit laissée à la dis­
position des jeunes filles de langue 
anglaise. H remit ensuite une copie 
de sa résolution à M. Beaubien, qui 
fit lecture de sa propre motion.

M. Chapleau, se basant sur un 
règlement de la Commission des 
Ecoles catholiques, fait remarquer 
que celle-ci serait rejetée devant 
les tribunaux, parce qu’elle fut 
proposée après le 1er juin der­
nier, date de l’engagement des reli­
gieuses de l’école Leonard. M. Beau- 
bien répond qu’il ne s’agit pas de 
congédier les religieuses, mais sim­
plement de les faire déménager 
d’une école dans une autre-

M. Leonard prend alors la parole 
et rappelle les promesses qui avaient 
été faites aux citoyens de langue an­
glaise de Québec. Il souligne qu’on 
avait voté à la dernière session un 
pouvoir d’emprunt de $135,000 afin 
de permettre la construction d’une 
école pour les jeunes filles catholi­
ques de langue anglaise.

“Et vous-même, M. Grégoire, dit- 
ix, vous avez voté en faveur de cet 
emprunt”.

"Pardon, reprend le maire, je n’ai 
voté qu’en faveur du pouvoir d’em­
prunt. Ce qui n’est pas la même cho­
se”. »

M. Beaubien explique que la Com­
mission n’est pas en m'esure de 
construire une école au coût de 
$135,000. Il dit que le mieux que 
la Commission peut faire, vu que 
l’école Leonard n’est pas conforta­
ble, c’est d’ouvrir v l’école Sainte- 
Marie. Et il ajoute que les reli­
gieuses de l’école Leonard auraient 
probablement déjà consenti à dé­
ménager si d’autres personnes

(Suite à la page 8, 1ère col.)

Le nombre des 
de 4 au feu

Les pompiers recherchent 
activement les cadavres 
dans les débris calcinés de 
l’hôtel Grand Central in­
cendié Jiier.

HEROÏSME
Sherbrooke, 19. (Spéciale au “So­

leil”) — Stewart Grose, 28 ans, Os­
wald Charlewood. 31 ans et Lance­
lot Stewart, 32 ans, tous de Sher­
brooke, ont péri, hier, dans l’incen­
die qui détruisit l’édifice de l’hôtel 
Grand Central. C’est du moins la 
conclusion à laquelle en sont venues 
les autorités après les recherches 
poursuivies depuis le moment de la 
tragédie.

La disparition de ces trois victi­
mes et la mort de Robert Cooper, 25 
ans, aussi de Sherbrooke, portent à 
quatre le nombre des personnes qui 
ont perdu la vie dans ce dramatique 
incendie.

Octave Cameron, 31 ans, de Qué­
bec, était encore aujourd’hui dans 
un état critique à l’hôpital où on 
l’a conduit.

Robert Cooper a succombé aux 
blessures qu’il s’infligea en sautant 
de l’édifice en flammes.

Les autres blessés sont : Mme Vic­
toria Robins, M. Douglas Hunt, M. 
Roger Dion, M. Raoul Rouillard, M. 
et Mme Clovis Lanctôt, M. Armand 
Filion, Mme Alma Hudon et»M. An­
toni.

Mlle Claire Lapierre, employée à 
l’hôtel a fait preuve d’un grand hé­
roïsme dans le sauvetage des pen­
sionnaires alors qu’elle parcourut 
rapidement tous les corridors, aver­
tissant tout le monde que le feu 
était déclaré et de se préparer à 
quitter les lieux. Mlle Lapierre fut 
cruellement brûlée à la figure et 
aux mains.

Tous les survivants ont déclaré que 
(Suite à la page 19, 2e col.)

disparus est 
de Sherbrooke
UN ENFANT EST 

BRULE A MORT
Le petit Albert Hurtubise, 7 

ans, de Pawtucket, répand 
du pétrble sur soi puis 
s’approche du feu quel­
ques instants plus tard et 
devient une torche vivan­
te.

SOUFFRANCES
Pawtuckett, 19 — Albert Hurtu­

bise, sept ans, fils de M. et Mme 
Pierre Hurtubise, de Pawtuckett, est 
mort à l’hôpital Memorial des suites 
de brûlures horribles reçues lors­
que ses vêtements trempés de pétro­
le prirent feu.

La mère de l’enfant se fit de gra­
ves brûlures aux mains en essayant 
vainement d’éteindre le feu.

Mme Hurtubise a raconté qu’elle 
avait envoyé le bambin à un poste 
d'essence du voisinage chercher deux 
gallons de pétrole, lorsqu’il revint 
de l’école.

Il venait de partir du poste d’es­
sence lorsqu’il trébucha, cassant 
une des deux cruches de pétrole et 
répandant le liquide dangereux sui 
ses habits.

En arrivant à la maison, il sou- 
pa, puis il sortit jouer avec le petit 
George Mather, 5 ans, qui demeura 
dans un autre logis de la même 
maison.

Le petit Mâther a raconté qu’Al­
bert empila un tapis et une boîte au 

(Suite à la page 8, 6e col.)

LE GROUPE DES PERSONNAGES PRESENTS AU CONGRES DE L’ENSEIGNEMENT AGRICOLE A QUEBEC
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La photographie panoramique ci-dessus fut prise, hier, à l’extérieur d e l’édifice du Parlement, 
d’honneur de la séance d’ouverture de ce congrès. — Dans le groupe, on remarque la présence 
teau, H.-C. Bois, l’abbé mitré d’Oka, M. S.-J. Chagnon, M. J.-C. Magnan et un bon nombre

à l’occasion de la réunion en notre ville de personnes intéressées particulièrement au problème 
de LL. EE. NN. SS. Papineau et Desmarais, de M. Geo. Bouchard, député de Kamouraska à la 
de membres du clergé.

de l’enseignement rural. On sait que S. Em. LE CARDINAL VILLENEUVE fut le président 
Chambre des Communes, de M. E. Montpetit ; aussi MM. A. Rioux, C.-J. Magnan, B.-O. Fil-

(Studio Michel)
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 posre radiophonique du “NouveUiste1*
Dimanche après-midi, avec la bénédiction de 

S. E. Mgr Alfred Comtois, en présence de Thon. 
Joseph Bilodeau, ministre des Affaires municipa­
les, de l’Industrie et du Commerce, de Son Hon­
neur le maire Atchez Pitt et d’autres personnali­
tés éminentes, notre confrère de Trois-Rivières, le 
Nouvelliste, inaugurait son nouveau poste radio­
phonique qui sera connu par les lettres CHLN.

C’est un progrès dont nous sommes heureux 
de féliciter notre confrère. Car la radio et le jour­
nal se complètent mutuellement et forment souvent 
une heureuse alliance pour le développement d’une 
ville et d’une région. Depuis dix-sept ans, le Nou­
velliste a largement contribué à la prospérité de 
Trois-Rivières. En adjoignant aux services du 
journal un poste de t.s.f. muni de l’outillage le plus 

. perfectionné, il mettra un nouveau facteur d’avan­
cement à la disposition de la collectivité trifluvien- 
ne et mauricienne. I _

A ce propos, le président de la Chambre de 
Commerce de Trois-Rivières, M. Maurice Fortin, 
a fort justement fait remarquer que “l’organisation 
d’un poste radiophonique ne devra pas nuire au 
journal, car les deux organisations se complètent.” 
Homme d’affaires qui utilise largement la publicité 
du Nouvelliste, M. Fortin se rend compte avec un 
sens aigu du pratique que si la réclame parlée de 
la t. s. f. s’ajoute efficacement à celle du quotidien, 
elle ne fait que la compléter en augmentant sa 
portée, mais elle ne la remplace pas.

Cela est si vrai que les compagnies qui utili­
sent le plus la réclame radiophonique ne négligent 
jamais, non seulement d’annoncer quand même leurs 
produits dans les journaux, mais encore d’y insérer 
des réclames supplémentaires pour inviter les lec­
teurs des quotidiens à être aux écoutes à l’heure de 
leurs émissions. A plus forte raison cette double 
annonce devient-elle beaucoup plus efficace quand 
la réclame parlée et la réclame imprimée sont lan­
cées toutes les deux d’une façon concertée par le 
truchement d’une seule et même entreprise de pu­
blicité. On aura beau dire, le quotidien reste la 
base indispensable des autres formes de publicités.

L'enseignement- agricole
r — ----- -------------- -- ■ ------- '

Un très important congrès de l’enseignement 
agricole s’est ouvert hier à Québec et durera jus­
qu’à demain. La présence de nombreux évêques 
donnera plus de portée à ces délibérations et les 
rendra sans doute plus fructueuses. Car elle at­
tirera davantage l’attention du public sur ce sujet 
fondamental de l’enseignement agricole, comme 
sur les principales questions traitées par les au­
teurs des communications et rapports.

Si l’on en juge par le programme publié hier, 
le congrès actuel ne saurait avoir trop de retentis­
sement : une quarantaine de communications, por­
tant toutes sur des sujets essentiellement agricoles 
et au surplus éminemment pratiques. On y voit à 
plusieurs reprises s’exprimer le souci de rendre 
l’enseignement agricole de plus en plus conforme 
aux réalités rurales ; d’imprégner d’atmosphère ru­
rale nos écoles d’agricülture ; d’initier ceux^qui les 
fréquentent aux sciences naturelles et aux métiers 
utiles à l’agriculteur ; d’utiliser les loisirs de l’hi­
ver au développement intellectuel et technique des 
classes paysannes ; de former nos gens à l’action 
religieuse, sociale et coopérative ; d’organiser des 
jardins scolaires et des cercles de jeunes naturalis­
tes ; de faire à l’agriculture une plus grande place 
dans les écoles normales; de compléter l’enseigne­
ment agricole par l’enseignement ménager; etc.

C’est tout le programme qu’il faudrait repren­
dre, car tous les rapporteurs du congrès tendent 
d’une façon évidente au but principal, celui que de 
partout on réclame depuis quelques années : don­
ner à l’enseignement agricole et à l’enseignement 
rural leur véritable caractère, qui ne doit pas être 
le même que celui des villes. Ainsi on le rendra plus 
efficace au point de vue pédagogique et pratique. 
A un autre point de vue, tout aussi important, 
on fera en sorte que cet enseignement contribue 
à attacher le paysan à sa terre en la lui faisant 
mieux comprendre et aimer.

Après un tel congrès, da lettre collective de 
nos évêques, annoncée par Son Eminence, tombe­
ra dans une terre bien préparée.

La “Journée de la Pomme"
C’est demain qu’aura lieu la “Journée de la 

Pomme” organisée par la Ligue de la Jeunesse fé­
minine, au bénéfice de ses oeuvres de bienfaisance. 
Nous avons déjà indiqué le caractère de cette quê­
te originale qui propose de faire la charité d’une 
façon à la fois plaisante et pratique, puisqu’on 
achetant des pommes on a un peu l’impression 
d’“en avoir pour son argent” ...

Pour aujourd’hui nous nous contenterons de 
rappeler que le jour est venu pour chacun de faire 
son devoir. Que personne donc ne refuse son obo­
le aux charmantes jeunes dames et jeunes filles qui 
se feront, demain, vendeuses bénévoles.

On trouve en même temps l’occasion d’être 
doublement charitable en donnant à de plus pau­
vres que soi les pommes que l’on achète.

En mordant à belles dents dans les fruits ju­
teux et savoureux, pensons aux petits écoliers, in­
firmes et pauvres de l’Ecole Cardinal-Villeneuve, 
qui ne croquent pas aussi souvent qu’ils le vou­
draient les belles pommes du Canada. Mangeons- 
en quelques-unes, et envoyons-leur en de nombreux 
paniers pour qu’ils dévorent en abondance de ces 
fruits, si bons pour la santé, et qu’ils se fassent des 
joues rouges comme des fameuses !...
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La construction
Le “Nouvelliste” progresse

Le “Nouvelliste” dotera demain la 
ville des Trois-Rivières et toute la 
Maurlcie d’un poste de radio.

C’est une ère nouvelle qui s’ouvre 
dans la vie de notre journal.

Sa fondation, il y a moins de 
vingt afts, sembla à nombre de 
gens, une gageure, un défi au bon 
sens. Un quotidien pouvalt-il vivre 
dans notre ville ? Ne serait-il pas, 
si ' les premières difficultés ne lui 
portaient pas le coup de mort, des­
tiné à végéter ? Il lui faudrait su­
bir la concurrence des journaux de 
la Métropole et de la Vieille Capi­
tale ; il débutait à la vie dans une 
région de la province où tout, du 
point de vue journalisme quotidien, 
était à faire, à édifier, à construire? 
Les abonnés étaient à recruter ; 
les services d’information à créer et 
organiser ; le personnel à former. 
Le point de ^départ était maigre. 
Il existait bien autour de l’oeuvre 
débutante une atmosphère de sym­
pathie . . . mais c’était un peu de 
cette sympathie dont on fait mon­
tre à celui qui courageusement tente 
une partie d’avance perdue.

Que “Le Nouvelliste” ait fait son 
entrée dans la vie sous de tels aus­
pices, cela ne lui a peut-être pas 
nui du tout. Cela lui assurait une 
enfance rude et difficile où il lui 
faudrait l’emporter de haute lutte ; 
cela lui imposait de ne tabler que 
sur ses ressources et de ne comp­
ter que sur son énergie, sa téna­
cité, son esprit d’initiative, son 
allant, pour se faire une place au 
soleil.

Si l’on décida, il y a dix-sept ans 
près, de fonder un quotidien aux 
Trois-Rivières, c’est que les fonda­
teurs du “Nouvelliste” pressentirent 
l’avenir de notre ville ; c’est qu’ils 
comprirent qu’elle constituait le 
coeur et la tête d’une vaste région 
et que l’heure était venue où sa 
vie économique, sociale, religieuse, 
commerciale, industrielle,vartistique, 
exigeait pour plus de rayonnement 
le medium puissant du quotidien.

Le quotidien s’imposait pour dres­
ser chaque jour le bilan de la vie 
trifluvienne et porter ses faits et 
gestes aux quatre coins de la pro­
vince ,pour donner les mot' d’or­
dre, pour amorcer des campagnes et 
des mouvements, pour revendiquer 
et défendre les droits de notre ville.

Le trente octobre, 1920, sortait 
des presses de notre atelier, rue du 
Platon, le premier numéro du “Nou­
velliste”. t

Le quotidien était lancé. Sans 
doute se ressentait-il des difficultés 
du début ; il était de mince taille, 
mais déjà il avait la vie chevillée 
au corps. Oh ! il y avait bien des 
prophètes, les uns sympathiques et 
d’autres hostiles, qui au berceau de 
ce premier-né lui prédirent des fu­
nérailles à brève échéance. Le 
temps devait bientôt leur apprendre 
leur erreur.

“Le Nouvelliste” fêta un premier 
anniversaire, puis un second, un dix­
ième, un quinzième. Aujourd’hui il 
se rapproche de la vingtaine, ce qui 
est déjà l’âge pleinement viril pour 
un journal.

Et personne n’accusera “Le Nou­
velliste” d’avoir vivoté et traîné de 
l’aile. Il a marché de pair avec 
le progrès de notre ville. Il a re­
noncé à son premier format pour 
un lui permettant de donner un 
journal plus varié, plus vivant, plus 
complet. Puis à l’étroit, rue ^du 
Platon, il s’installa où nous sommes 
aujourd’hui. Il s’acquit une rota­
tive moderne, des linotypes ; il se 
monta un atelier qui ne le cède 
du point'- de vue technique à aucun 
autre dans Tes villes de même im­
portance. De front avec le perfec­
tionnement de son outillage, il me­
na le recrutement de son personnel 
de rédacteurs, de publicistes, de pro­
pagandistes, de typographes, etc. A 
ce personnel il a su inculquer de 
la cohésion, l’esprit de coopération, 
la fierté de l’oeuvre poursuivie, le 
désir et la volonté de faire mieux, 
de donner à notre ville et à toute 
la Mauricie un quotidien qui lui 
fasse honneur.

L’an dernier, “Le Nouvelliste” 
ajoutait à ses rubriques spéciales 
ses “pages de Shawinigan” où se 
traduit la vie quotidienne de la 
reine de l’électricité.

Et poursuivant toujours son as­
cension sur la route du progrès, no­
tre journal s’assurait, au cours de 
l’été, un service de télétypes qui lui 
vaut une information mondiale aussi 
rapide et complète que celle des 
quotidiens des grandes villes.

D’aucuns auraient pu croire que 
c’était le dernier stage de notre 
progrès. Mais non. “Le Nouvel­
liste” n’a pas le droit de faire halte; 
il doit toujours aller de l’avant, 
toujours tendre vers de nouveaux 
perfectionnements, toujours accroî­
tre le rayonnement de son effort. 
Il est la voix de. la Mauricie. Et à 
ce titre il se doit de plaider sa cau­
se de défendre ses intérêts non seu­
lement par la puissance de l’impri­
mé, mais aussi par celle de la ra­
dio.

Et c’est pourquoi notre journal n’a 
pas hésité à se compléter d’un poste 
de radio.

Dès que ce projet d’un poste de 
radio devint connu du public per­
sonne ne douta que “Le Nouvellis­
te” l’aurait tôt fait passer dans le 
domaine du pratique. On a accou­
tumé de voir “Le Nouvelliste” réus­
sir ce qu’il entreprend.

Il a suffi de quelques semaines 
pour monter notre poste de radio. 
On a procédé ces jours derniers à 
sa mise au point. Ce poste répon­
dra à notre espoir.

Demain après-midi Son Excellen­
ce Mgr A, O. Comtois le bénira, 
puis l’on procédera à son inaugu­
ration officielle.

Tout comme notre journal, notre 
poste de radio sera au service de 
la ville. de Trois-Rivières et de la 
Mauricie. Il doublera nos moyens 
d’action. On comprendra facilement 
quelle joie nous éprouverons à servir 
notre ville non seulement par l’écrit, 
mais aussi par la parole que les 
ondes porteront aux quatre coins de 
notre province.

(Le Nouvelliste—Trois-Rivières)

Sur deux résolutions
Le Congrès de l’Union des Muni­

cipalités paraît avoir fait du bon 
travail, cette semaine, à Lucerne- 
en-Québec. En tout cas, des ques­
tions sérieuses y ont c'T étudiées 
qui seront suivies, assure-t-on, de 
résultats pratiques. Tant mieux ! 
tant mieux ! car il arrive trop 
souvent qu’il ne sorte que des voeux 
stériles des congrès où l’on se pro­
pose d’assurer le bien-être des indi- 

‘ vidus et le bonheur de l’humanité.

LA JOURNEE 
DE LA POMME

A l’occasion de la JOURNEE 
DE LA POMME, qui aura lieu 
mercredi prochain sous les aus­
pices de la Ligue de la Jeunesse 
féminine, nous publions une sé­
rie d’articles sur la pomme dans 
la Bible, dans la mythologie, 
dans l’histoire et dans les scien­
ces.
Voici le quatrième de la série :

La pomme et les sciences
En 1642, naquit à Woolsthrope, An­

gleterre, celui qui devait être plus 
tard le grand savant, Isaac Newton. 
Après avoir étudié à l’école de son 
village, il entra au Trinity College, à 
Cambridge, où il fut élève de Bar- 
row.

Formé de bonne heure à l’étude de 
la géoipétrie, il avait à peine vingt 
ans lorsqu’il découvrit la formule des 
coefficients du binôme qui .devait 
garder son nom. Professeur de ma­
thématique en 1669, il exposa la mê­
me année sa théorie de la composi­
tion de la lumière blanche, et com­
pléta l’explication des phénomènes 
de l’ar-en-ciel qu’avait donnée Des- 
êartes.

L’ouvrage qui lui acquit sa réputa­
tion est son arithmétique Universelle. 
Mais la grande découverte de New­
ton est sans contredit celle de l’at­
traction universelle.

On raconte une anecdote assez cu­
rieuse, qiu aurait attiré son atten­
tion sur les lois de la pesanteur. Pour 
se délasser, Newton allait souvent 
dans son jardin de Woolsthrope. Un 
beau jour, fatigué, il s’étendit au 
pied d’un arbre et s’endormit. Mais 
l’arbre en question était un pommier 
dont les fruits mûrs tombaient un à 
un sur le sol. Newton domait du 
sommeil du juste lorsqu’une pomme 
lui tomba sur la tête et le réveilla. 
Cet incident fut un trait de lumière 
pour .Newton et le conduisit à la dé­
couverte des lois de la pesanteur.

Newton vécut encore longtemps 
après, s’adonnant aux sciences, à la 
politique, et s’essayant même à com­
menter l’Apocalypse. Il mourut à 
Londres, en 1727. Après sa mort, le 
pommier de Woolsthrope fut entou­
ré d’un véritable culte, et lorsqu’il 
tomba de vétusté, les débris en fu­
rent conservés avec la plus grande 
vénération.

On rappelle l’incident de la pom­
me de Newton à propos de toute cir­
constance insignifiante en soi, mais 
qui aboutit à un grand résultat, ou 
à une découverte d’importance.

Françoise-Paule Bernier. 
Membre du comité de publi­
cité pour l’organisation de la 
“Journée de la Pomme”, “Li­
gue de la jeunesse féminine”.

Notons, pour aujourd’hui, deux 
résolutions importantes adoptées au 
congrès de l’Union des Municipali­
tés : une première, qui recommande 
au gouvernement de Québec d’ex­
ercer un contrôle plus vigilant sur 
les permis accordés aux chauffeurs 
et conducteurs d’automobiles et de 
camions, et une autre qui propose 
à l’autorité provinciale d’obliger les 
chauffeurs de véhicules-moteurs à 
prendre une assurance contre les 
accidents. Voilà deux très impor­
tantes suggestions qui méritent plus 
qu’une considération superficielle.

(La Tribune—Sherbrooke).

La réforme de la 
Constitution

Au cours de la manifestation qui 
s’est déroulée l’autre dimanche, à 
Saint-Eustache, en mémoire des pa­
triotes de 1837, M. Athanase David 
a rappelé la part importante que 
les Canadiens français ont tonjours 
prise lorsqu’il s’est agi de défendre 
les libertés constitutionnelles contre 
les abus de pouvoir' d’une bureau­
cratie arrogante et tyrannique. Cette 
participation n’a rien qui doive 
étonner : les Canadiens français 
regardaient le Canada comme leur 
unique patrie ; la sauvegarde de 
leurs droits religieux, ethniques et 
politiques, était leur principale et 
constante préoccupation. Aujour­
d’hui encore, il leur appartient de 
garder le Canada des influences 
étrangères et des aventures inter­
nationales ; et la lutte pour la dé­
fense de leurs droits religieux et 
nationaux n’est pas terminée. (...)

La province de Québec peut se 
vanter d’avoir respecté les engage­
ments tacites pris en 1867, d’avoir 
manifesté en toute occasion cet es­
prit de tolérance et dé justice sans 
lequel l’unité nationale est impos­
sible et la Confédération désorien­
tée. (...)

Peut-on en dire autant des autres 
provinces canadiennes ? Ces pro­
vinces se sont écartées du véritable 
esprit de la Confédération ; elles 
ont abusé de leur autonomie parti­
culière et perdu de vue l’idéal na­
tional tracé par les hommes poli­
tiques de 1867. S’il n’en avait tenu 
que d’elles, les minorités françaises 
auraient été absorbées dans le grand 
tout anglo-saxon ; elles ne seraient 
plus qu’un souvenir historique. (...)

C’est sans doute parce qu’il est 
au courant de cette situation que 
M. Athanase David a demandé à ses 
auditeurs d’aborder avec beaucoup 
de prudence la question des amen­
dements à la Constitution. “Je pré­
fère une Constitution dont je con­
nais les dangers, a-t-il dit, à une 
Constitution amendée qui en dis­
simulerait de plus grands peut- 
être.” Aussi propose-t-il. — étant 
donné que les Canadiens français, 
quelle que soit leur importance nu­
mérique, seront toujours en mino­
rité au Parlement fédéral, — que 
les articles 91, 92 et 93 de la Cons­
titution, qui forment le fondement 
même de la survivance française 
au Canada, ne soient jamais amen­
dés, ni maintenant ni plus tard, 
sans le consentement préalable 
de la province de Québec. Il propose 
en outre que ce soit à cette con­
dition que Londres accorde à Ot­
tawa le pouvoir de modifier la Cons­
titution. C’est là, dira-t-on, mettre 
une entrave à l’exercice de notre 
indépendance constitutionnelle, en 
retarder la pleine éclosion, contre­
dire nos luttes passées en faveur 
de l’autonomie. Que non pas. II 
s’agit simplement de protéger des 
libertés constitutionnelles qui sont 
vitales à notre indépendance et en­
vers lesquelles le Parlement fédéral 
s’est montré, dans le passé, trop in­
différent. Il s’agit de protéger le 
Parlement lui-même contre de fu­
turs abus de pouvoir qui mettraient 
en péril l’existence même de la Con­
fédération.

Charles GAUTIER.

■ D’après M. Aimé Cousineau, ingé­
nieur sanitaire de la ville de Mont­
réal, l’aide du gouvernement à la 
construction des habitations ne nuit 
aucunement à l’entreprise privée. 
Il a fait cette déclaration devant le 
Conseil d’hygiène à Ottawa et base 
son opinion sur une étude de la 
question dans de nombreux pays eu­
ropéens.

En France, en Angleterre et dans 
d’autres pays qui subventionnent la 
construction des habitations pour les 
petits salariés, la situation hygié­
nique s’améliore, dit-il. En France, 
le gouvernement défraie presque en­
tièrement le coût de la construction. 
L’argent est prêté à 2 pour cent 
d’intérêt, Te capital remboursable en 
40 ans. Afin d’aider les gens à de­
venir propriétaires, particulièrement 
les familles de plus de sept enfants, 
on a construit des maisons pour 
cette catégorie de citoyens; 200,000 
de ces maisons auront été construi­
tes à la fin de l’année.

Au mois de janvier dernier, les 
prêts pour la construction s’éle­
vaient à $200,000,000. La municipa­
lité de Paris est propriétaire de 42,- 
638 maisons sur un total de 1,209,- 
446; le département de la Seine, en 
possède 15.704.

Dans la ville de Londres, ajoute 
M. Cousineau, on espère régler le 
problème des taudis d’ici une dizai­
ne d’années. En vertu de la politi­
que nationale d’habitations, 110,823 
maisons ont été construites. Depuis 
l’armiètice, il a été construit en An­
gleterre 3,328,398 maisons, dont 932,- 
824 par les autorités locales, avec 
subvention de l’Etat.

L’entreprise privée et l’Etat ont 
construit 423,723 maisons et l’entre­
prise privée seule, 971,851, sans aide 
de l’Etat. Le loyer des maisons 
construites par l’Etat varie de $1.50 
à $3 par semaine . M. Cousineau 
croit que quelque chose du même 
genre pourrait être fait au Canada. 
Jusqu’à date, le gouvernement fédé­
ral a bien adopté un plan qui a fa­
vorisé la construction et la répara­
tion d’un certain nombre de mai­
sons en même temps que l’embau­
chage des ouvriers des métiers de 
la construction, mais on ne peut pas 
dire que l’on est arrivé à résoudre 
le problème des taudis, dans la ville 
de Québec tout particulièrement. 
Les autorités de même que certaines 
associations sont à étudier d’autres 
projets. Il faut espérer qu’ils se­
ront encore plus efficaces et que les 
petits salariés pourront en bénéfi­
cier.

Les employés de tramways
Les membres de la Fraternité na­

tionale et catholique des employés 
de tramways de Québec, Inc., sont 
priés de prendre note que l’assem­
blée régulière du mois aura lieu ce 
soir, à 8 heures et quart, _ pour se 
continuer demain après-midi, le 20, 
à 2 heures et 30.

Tous les membres devraient se 
faire un devoir d’assister à cette ré­
union car d’importantes questions 
seront discutées et on procédera à 
la nomination des officiers pour 
l’année 1937-38.

J.-DAVID JOLIN, 
Secrétaire.

Mécaniciens de boutiques
Ce soir, à 8 heures, au secrétariat 

des Syndicats catholiques, 19, rue 
Caron, il y aura une grande as-

i/énigme de la m 
de l’Alberta

(Suite à la page 3) 
tent par milliers dans tous les 
centres urbains et ruraux. Le chef 
du parti libéral albertain, M. E.-G. 
Gray, lui a donné son entier appui. 
On sait que ce dernier vient d’être 
élu dans une division électorale de 
la ville d’Edmonton à la faveur d’u­
ne élection complémentaire. De son 
côté, le chef conservateur M. M.-J. 
Duggan, a également déclaré qu’il 
favorisait la Ligue.

Mais d’autres associations politi­
ques ont également vu le jour. Il y 
a la Ligue d’Unité d’Edmonton qui 
combat activement le gouvernement 
Aberhart en recommandant à ses 
membres d’abandonner leurs cou­
leurs politiques pour faire une lutte 
commune au régime actuel. Il y a 
aussi la “Ligue des Femmes” d’Ed­
monton qui s’attaque au gouverne­
ment Aberhart en demandant éga­
lement à ses membres de s’unir, en 
dépit de leurs vieilles attaches po­
litiques.

Du côté des ministériels, la plus 
nouvelle organisation destinée à la 
défense du gouvernement est l’asso­
ciation qui s’appelle “Les Démocra­
tes Unis”. Ses membres comptent 
parmi les membres les plus en vue 
du parti du Crédit social, notam­
ment Thon. Solon Low, trésorier de 
la province.

Pendant que les ligues et les as­
sociations travaillent contre ou pour 
le gouvernement, on ne se demande 
pas moins, parmi les électeurs, de 
quelle façon pourraient s’aligner les 
partis d’opposition si le gouverne­
ment décidait de tenir une élection 
générale.

M. Gray, chef du parti libéral, est 
en faveur d’une administration sur 
une base d’affaires, pendant que M. 
Duggan, le chef conservateur, récla­
me un mouvement d’union dans la 
province. De leur côté, les mem­
bres du parti des Fermiers-Unis 
d’Alberta qui occupèrent le pouvoir 
pendant 14 ans avant l’avènement 
du gouvernement Aberhart, obser­
vent le plus rigoureux silence sur la 
situation actuelle. Il en est de mê­
me de leurs alliés, les membres du 
C. C. F.

La démission du premier ministre 
Aberhart a déjà été réclamée à 
maintes reprises par la Ligue du 
Peuple. Le chef du gouvernement 
s’est moqué de cette ligue qu’il ap­
pelle la “ligue de l’esclavage” en 
prétendant qu’elle reçoit l’appui des 
financiers et des vieux partis.

De son côté, le premier ministre 
Aberhart a demandé à ses partisans 
de lui donner plus d’appui, à défaut 
de quoi il se verra dans l’obligation 
de réclamer une nouvelle élection 
générale.

Mais pendant ce temps, la situa­
tion politique albertaine n’en est pas 
moins une énigme pour les électeurs.

Le prix du cuivre à l’exporta­
tion était hier à New-York de 11.62 
sous la livre.

semblée de tous les mécaniciens de 
boutiques, préposés à la réparation 
de la machinerie ou au posage d’é­
lévateurs, etc.

Que tous les intéressés se fas­
sent un devoir d’être présents.

Nouveaux syndicats
Deux nouveaux syndicats catholi­

ques qui seront affiliés à la Fédéra­
tion Nationale catholique des em­
ployés de la pulpe et au Conseil Gé­
néral des Syndicats Catholiques de 
Québec ont été fondés en fin de se­
maine ,à Pont-Rouge et à St-Ray- 
mond, comté de Portneuf.

A Pont-Rouge un grand nombre 
d’employés de la Building Products 
assistaient à la réunion. On remar­
quait aussi M. l’abbé Alfred Laflam- 
me, curé de Pont-Rouge, MM. les 
vicaires Leclerc et Legendre ainsi 
que M. l’abbé Jules Lefrançois. M. 
Philippe Lessard, président de la Fé­
dération de la pulpe, a tout parti­
culièrement parlé d’organisation 
ouvrière et a invité les ouvriers à 
se grouper sous l’égide de la Fédéra­
tion. Son appel a été entendu et 
les nouveaux syndiqués ont procédé 
au choix de leurs officiers.

L’assemblée qui a eu lieu à St- 
Raymond, le soir, fut aussi couron­
née de succès. M. l’abbé Pichette et 
MM. les abbés Lachance et Mérette 
assistaient à la réunion pendant la­
quelle l’enthousiasme régna. Les em­
ployés de la St-Raymbnd Paper 
Company étaient nombreux et ont 
décidé de former un syndicat et de 
s’affilier à la Fédération de la pulpe 
et au Conseil Général des Syndicats 
catholiques de Québec.

A la demande des ouvriers de 
Portneuf, une assemblée syndicale 
aura lieu à Portneuf le 31 octobre. 
Le président de la Fédération sur­
veillera la formation d’un syndicat 
à cet endroit. L’assemblée aura lieu 
à 4 heures, dans la salle paroissiale. 
Le nouveau syndicat de Pont-Rouge 
tiendra aussi une réunion à 2 heu­
res de l’après-midi et recevra de 
nouveau la visite du prévient Les­
sard et de quelques officiers des 
Syndicats Catholiques de notre vil- 
le.

Les maîtres-barbiers
Le Syndicat des maitres-barbiers 

tiendra une importante réunion ce 
soir, à 8 heures 30, à 17 rue Caron. 
Tous les membres sont priés d’être 
présents.

Convocations
Au Secrétariat (17 Caron)

CE SOIR : Le Conseil Général 
des Syndicats Catholiques de Qué­
bec.

DEMAIN : L’Union Catholique des 
employés de gros. L’Union Protec­
trice des travailleurs en chaussures, 
section des monteurs et des tailleurs. 
Le Syndicat National des plâtriers 
de Québec. La Fraternité des plom­
biers électriciens.
Bourse du Travail (692 St-Vallier)

DEMAIN : La Fraterniét des tail­
leurs de cuir de Québec, Inc. 
Edifice Hudon (110 du Pont)

CE SOIR : Le comité exécutif du 
Conseil Fédéré. Le comité d’organi­
sation du Conseil Fédéré des Mé­
tiers et du Travail de Québec et Lé- 
vis.

DEMAIN : L’Union Fédérale des 
employés du Quebec Railway, local 
123. La Fraternité Unie des char­
pentiers menuisiers d’Amérique, lo­
cal 730. La Fraternité des wagon- 
niers de chemins de fer, local 217.

A LAVAL
(Suite de la dernière page) 

bien déterminés à prendre les 
moyens d’intéresser tous les étu­
diants des sujets d’intérêt profes­
sionnel.
La Ligue interfacultés

La Ligue de Hockey interfacultês 
est réorganisée. M. Jean Lafond, 
E.E.M., président de la Commission 
sportive de l’A.G.EL. en présidera 
les activités. Il aura comme collè­
gues: MM. P.-E. Langlais, E.G.F.A., 
vice-président; Roland Guertin, E.E.
D. , secrétaire; Gaston Duclos, E.E. 
M., trésorier, ainsi que MM. Denis 
Gendron, E.E.M., Maurice Kirouac,
E. G.F.A., et André Gauthier, E.E.D., 
conseillers. M. Jean-Marie Clément, 
généreux donateur de la coupe qui 
sera attribuée comme emblème du 
championnat à l’issue de la saison, 
a été élu président honoraire

La Ligue inaugurera probablement 
ses activités dès le 13 novembre. La 
cédule comportera cette année, dou­
ze parties au lieu de neuf. Une bril­
lante manifestation que présidera 
Mgr Camille Roy, P.A., V.G., rec­
teur de l’Université, et à laquelle 
assisteront plusieurs personnalités 
marquantes ouvrira la saison. Les 
joutes auront lieu comme l’an der­
nier le samedi soir de chaque se­
maine.
Le Ski chez les étudiants

Le ski sera en faveur cette année 
à l’Université. Plusieurs amateurs 
ont déjà commencé l’élaboration du 
programme de la saison et une im­
portante réunion aura lie*', ces jours- 
ci à .cet effet. Des tournois inté­
ressants seront organisés entre les 
divers groupes d’étudiants et il est 
même probable que comme, l’an der­
nier, nos Carabins participeront à 
des concours interuniversitaires et 
autres.
Le C. O. T. C.

Le C.O.T.C. a eu un exercice hier 
soir, au Gymnase du Séminaire, 
sous le commandement du lieute­
nant-colonel Ernest Legaré. M. C. 
Alleyn et M. Lachance, comman­
dant de compagnies, prêtaient leur 
concours. On sait que vendredi le 
22, jour de la fête de Mgr le Rec­
teur, les Carabins se rendront à Val- 
cartier pour leur exercice annuel de 
tir.

Pour les pompiers
et leur famille

L’association de bienfaisance et 
de retraite des pompiers de Québec 
a organisé pour samedi, le 23 acto- 
bre, un tag-day au profit des veu­
ves et des orphelins de l’association. 
L’organsiation est faite par les 
membres du bureau de direction, no­
tamment par le président, le capi­
taine Antoine Labrecque, du poste 
numéro 7, et par les. pompiers Dol­
lard Guay et Albert Talbot. Le pu­
blic est invité à se montrer géné­
reux pour ces braves serviteurs de 
la communauté.(Le Droit—Ottawa) 1

A BEAUPORT
Frères St-Vincent de Paul

Cette semaine les Frères de la St- 
Vincent de Paul passeront dans no­
tre paroisse pour ramasser les dons 
en légumes et aumônes pour soute­
nir leur institution de charité qui 
fait un sigrand bien aux miséreux. 
Sans doute notre population se mon­
trera généreuse lors de la visite de 
ces messieurs.
Poteau cassé

Une automobile a cassé un poteau 
à l’angle de l’Avenue Royale et de 
l’église ; comme ce poteau reçoit plu­
sieurs fils pour transmettre le cou­
rant, le poteal a été encerclé de fis 
à sa base en attendant d’être rem­
placé.
A la Crèche

Plusieurs automobilistes avaient 
mis leurs voitures à la disposition 
des dames pour la visite à la Crèche, 
aussi un autobus était du nombre. 
Les visiteuses furent reçu par M. 
l’abbé Germain, aumônier de cette 
institution qui leur fit visiter les 
différentes salles de cet établisse­
ment accompagné des Soeurs.

M. l’abbé Isaïe Galarneau, curé de 
Beauport, qui accompagnait le grou­
pe, clôtura cette réunion par le sa­
lut solennel au T. S. Sacrement.

Agrandissement
Moncton*, N. B., 19.—(D. N. C.)— 

Lse commissaires du Sanatorium 
Jordon ont décidé de construire une 
annexe qui permettra à cette insti­
tution de recevoir quarante ou cin­
quante autres malades. Cet hôpital 
pour les tuberculeux est situé à Ri­
ver Glade. Les travaux de construc­
tion seront commencés avant long­
temps. C’est le sénateur .C-W. Ro­
binson qui est le président de la 
Commission. Lès commissaires sui­
vants assistaient à l’assemblée : J.- 
A. Doucet, M.P.P., Paquetville; l’hon. 
E.-A. Smith, Shédiac ; l’hon. James 
Murray, de Sussex et le Dr P. N. 
Knox qui est en même temps sur- 
intendant de l’institution.

YEUX CLAIRS
en quelques 
secondes !

I ES YEUX rougis et vei- 
^ nés . . . par suite de 
veilles prolongées, fatigue, 
éclat de la lumière, etc.
. . . peuvent maintenant 
s’éclaircir et blanchir en 
quelques secondes. Votre 
argent remis si le nouvel 
EYE - GENE scientifique 
échoue ! Il fait briller les 
yeux ternes ... les rend plus séduisants. 
Egalement supérieur pour rafraîchir les 
yeux fatigués, surmenés. Agit presque ins- 
tantanément. Des milliers de personnes 
en font maintenant usage. Il ne tache pas.

Toutes
Pharmacies

et magasins
à rayons

EYE-GENE
Le mérite agricole

Plessisville, 19. (D. N. C.) — Une 
fête brillante a eu lieu mardi soir 
dernier au Manoir Plessisville, en 
l’honneur des .gagnants du mérite 
agricole du gouvernement provin­
cial. Médaille d’Or, MM. Alphonse 
Latulippe et Théodore Fortier, mé­
daille d’argent, MM. Joseph Bou­
tin, Arsène Caron, Alphonse Mi- 
chaud, Aimé Brassard.

Un superbe banquet fut servi. On 
remarquait l’hon. Bona Dussault, 
ministre de l’Agriculture, M. Tan- 
crède Labbé, député du comté de 
Mégantic, M. Florian Béliveau, 
agronome à Plessisville, l’avocat 
L.-J. Houde, M. J. Alphonse Oli­
vier (maire), M. J.-A. Garand, gé­
rant de la Fonderie et autres no­
tables et citoyens.

Plusieurs discours furent pronon­
cés.

Lehn & Fink Products Corpora­
tion a gagné durant les neuf pre­
miers mois de 1937 des profits nets 
de 80 sous par action au lieu de 
$1.13 l’an dernier.

L’ASPIRINE
et la médecine
toutes deux ont leur fonction

L'Aspirine soulage le mal de tête, la névralgie 
et les douleurs musculaires — la médecine en 
trouve la cause et y met bon ordre. Une person­
ne rationnelle n'hésite pas à recourir à l'une et

à l'autre.
* Conseil étrange de la part de fa­
bricants d’un remède contre le mal 
de tête ? En effet. ■ Nonobstant, c’est soulager, 
notre opinion.

uuüv viuc picub a uouuuexiuer a touj

Si vous avez souvent mal à la tête, 
parlez-en à votre médecin. Il en dé­
couvrira la cause et la rectifiera...
vous reverrez la vie en rose.
Si d’autre part, vous n’avez mal à la 
tête que de temps à autr^ allez, dès 
que vous en ressentirez les premiers 
symptômes, à la plus proche pharma­
cie et achetez un étui d’Aspirine— 
son effet est rapide. Prenez-en un 
ou deux comprimés avec un verre 
d’eau, et vous constaterez bientôt 
que le soulagement ne se fait pas at­
tendre !
Nous disons que les oomprimés d’As­
pirine agissent rapidement parce 
qu’ils se désagrègent, qu’ils fondent, 
dans l’estomac presque immédiate-

Exigez la Marque--

“ASPIRIN”

Jetez un comprimé d’Aspirine dans 
un verre d’eau — vous verrez ce que 
nous voulons dire. Vous constaterez 
qu’il se désagrège avant d’en toucher 
le fond ; le même phénomène se pro­
duit dans votre estomac.
Les comprimés d’Aspirine sont pré­
parés au Canada. Le mot “Aspirin” 
est la marque déposée de la Cie Ba­
yer, de Windsor, Ontario. Exigez, en 
forme de croix sur chaque compri­
mé, les lettres du nom Bayer.

FABRICATION CANADIENNE

Une bonne auto 
mérite d’être 
parfaitement 

remisée

e GRATIS
BROCHURES

IVIettez votre garagi 
à l’abri des intempérie: 

avec du BEAVER BOARI

Les voitures remisées tout l’hiver dans les garagi 
froids se déprécient bien plus vite qu’il ne far 
Leur fini s’abîme, la rouille attaque les parti 
vitales, l’étranglement excessif gaspille l’essen 
et fait diluer l’huile. Pourquoi ne pas protégi 
votre placement,, rendre votre garage plus chai 
et plus propre en le lambrissant au BEA VE 
BOARD ?

A cette fin le Beaver Board est idéal et d’ui 
modicité surprenante. En grands panneaux rig 
des qui se scient et se clouent comme du bois, 
est facile à poser. Il isole contre le chaud ou 
froid. Sa surface “Sealtite” imperméabe résiste 
l’humidité.

Faites venir ces bro­
chures utiles qui in­
diquent les nom­
breux usages du 
BEAVER BOARD .

THE BEAVER 
COMPANY, LTD. 
THOROLD, ONT.

Procurez-vous le vrai BEAVER BOARD
Il n’y a qu’un SEUL vrai BEAVER BOARD — 
avec à son appui un record de 30 années de sa­
tisfaction. Pour être sûr de bien l’avoir il s’agit 
de regarder si le castor rouge se trouve sur le 
bord de la planche. 449

[TgOT?
Eeaver!

FABRICATION CANADIENNE

33



LE SOLEIL, QUEBEC, MARDI 19 OCTOBRE 1937
7

Un nouveau contingent de 
colons se rend en Abitibi

(Suite de la dernière page) 
DIOCESE DE MONT-LAURIER 
Famille Emile Bédard, Lac-des- 

Ecorces, Co. Labelle, 5 personnes, 
Canton Clermont;

Famille Charles St-Aubin, Val- 
Barrette, Co. Labelle, 11 personnes, 
Canton Clermont.

Famille Wilfrid Daoust, Chute- 
St-Philippe, Co. Labelle, 9 person­
nes, Canton Clermont.

Famille Henri Lauzon, Chute-St-

Ïhilippe, Co. Labelle, 5 personnes, 
anton Clermont.
Famille Dbnat Marier, Kiamika, 

Ço. Labelle, 7 personnes, Canton 
Clermont.

Famille Esdras Lefebvre, Kiami­
ka, Co. Labelle, 4 personnes, Can­
ton Clermont.

Famille Israël Brière, Mont-St- 
Michel, Co. Labelle, 2 personnes, 
Canton Clermont.

Famille Ernest Charron, St-Emi- 
îe, Montcalm, 7 personnes, Canton 
Clermont.

Famille Nazaire Lacroix, Lac-, 
Saguay, Labelle, 2 personnes, Can­
ton Clermont.

Famille Orner Portelance, Kiami­
ka, Labelle, 3 personnes, Canton 
Clermont.

Chef William Portelance, Kiami­
ka, Labelle, 1 personne, Canton 
Clermont.

Chef Télesphore Portelance, Kia- 
inika, Labelle, 1 personne, Canton 
Clermont.

FUNERAILLES DE
M. A. ST-HILAIRE

Saints-Anges de Beauce, (D.N.C.) 
—D’imposantes funérailles ont été 
faites lundi matin en l’église des S.S. 
Anges, à M. Alphonse St-Hilaire, 
marchand, époux de Dame Odélie 

• Breton, décédé à l’âge de 64 ans.
La levée du corps fut faite à la 

maison mortuaire par M. l'abbé 
Orner Lapointe, curé de la paroisse.

Le service fut chanté par M. le 
curé Lapointe également, M- l’abbé

}f.-A. Provencher, de Laurierville, et 
'abbé Thuribe Grégoire, professeur 
au collège de Lévis, assistaient com­

me diacre et sous-diacre- 
Pendant le service, des messes 

basses furent dites aux autels laté­
raux par MM. les abbés Alzire et 
Emile Tardif, professeurs au collège 
de Lévis.

Portaient le cercueil, MM. Odilon, 
Agénord et Wilbrod st-Hilaire, frè­
res du défunt, ainsi que M. Char­
les Vachon, Pierre Dutil, Joseph 
Breton, Alphonse Breton, beaux- 
frères du défunt, et M. Joseph Fec- 
teau.

M. Georges St-Hilaire, cousin du 
défunt, portait la croix.

Dans le sanctuaire on remar­
quait : MM. les abbés Orner Lapoin­
te, J.-A. Provencher, curé de Laurier- 
ville; Thuribe Grégoire, Alzire et 
Emile Tardif, collège de Lévis, J. 
Turcotte, de Valley Jet; P. Boyd, de 
Frampton, J. Houde, de St-Joseph, 
O. Gagné, vicaire, Valley Jet; Do- 
nias Nadeau, St-Hilaire Dorset; L. 
Veilleux, vicaire à Frampton- _

Il laisse pour pleurer sa perte, ou­
tre son épouse, née Odélie Breton, 
quatre fils: Donat, Jean-Thomas, 
Joseph et Adélard St-Hilaire; ses 
quatre filles: Marie-Ange (Mme 
Léon Turmel) de Montréal; Pal- 
myre (Mme Alphonse Turmel), des 
Saints-Anges; Valéda et Hélène St- 
Hilaire; ses gendres: M. Léon Tur­
mel, (instituteur à Montréal); Al­
phonse Turmel, (bijoutier); et Do- 

• nat Grégoire, (Vulcanisateur à Vic- 
toriaville); ses belles-filles: Mme 
Donat et Joseph St-Hilaire ; ses 
frères: Odilon de Valley Jet; Age- 
nord, de Ste-Marguerite ; et Wil­
brod, de St-Gilles, Lotbinière; ses 
beaux-frères et belles-soeurs, M. et 
Mme Charles Vachon, des Ste-An- 
ges; M. et Mme Pierre Dutil, de 
Honfleur; M. et Mme Joseph Bre­
ton, de Ste-Hénédinee; M. et Mme 
Albert Bourgeault et Alphonse Bre­
ton, de Ste-Hénédine; M. et Mme 
Napoléon Tardif, des Sts-Anges; 
Mme Odilon St-Hilaire, Mme Age- 
nor et Wilfrod St-Hilaire, ainsi que 
Mlle Dianna Breton des Sts-Anges. 
Cette dernière demeure chez M. St- 
Hilaire depuis 33 ans.

Pendant la service la quête fut 
faite par M. Charles-Auguste, Jean- 
Marie Grégoire et Jean-Guy et Gé­
rard Turmel, de Montréal, petits- 
flis du défunt. Prenaient les noms 
pendant le service, M. Rosaire St- 
Hilaire, neveu de Valley Jet, MM. 
Raymond Drouin, Lucien St-Hilaire 
et Julien Fontaine, des Sts-Anges- 

La bhorale sous l’habile direction 
de M. Edmond Grégoire, maitre- 
chantre de la paroisse rendit avec 
âme la messe harmonisée de Pietro 
Yon. M- Jean-Marie Lachance, 
chanteur bien connu de Québec ren­
dit “Pie Jesu”, de Gounod; J.-Char- 
les Dutil, neveu du défunt chanta 
“Beau Ciel”; A. Deblois, de Ste- 
Marguerite chanta “In Manus tuas”, 
Alph. Grégoire, Offertoire, l’abbé O. 
Gegné, de Valley Jet., Benedictus 
Beno't Tardif, François Perrault, 
“De Profundis”, Adalbert Perreault 
“In paradisum”.

M. l’abbé Alphonse Tardif, professeur 
de musique bien connu du Collège de Lé­
vis, touchait l’orgue.

Parmi la foule on remarquait M. Per- 
land, représentant chez Codère, Sherbroo­
ke, M. Bernier, représentant chez Joseph 
et Compagnie, M. Giroux, manufacturier 
de Scott Jet., M. le Dr J.-M. Rousseau, 
Valley Jet., Dr J.-W. Jacques, Ste-Marie, 
Dr Melady, Ste-Marie, Dr J.-N. Tardif, 
Lévis, M. J.-N. Doyon, courtier, Ste-Ma­
rie, Alphonse Tardif, Lévis, M. J.-L. Cli­
che, Valley Jet., Hérodias Drouin, repré­
sentant M. Léonard Tremblay, député de 
Dorchester, Napoléon Breton, voyageur, 
Jules Ferland, Ste-Marie, Wilfrid Avard, 
Gédéon Tardif, notaire, A. Pelchat, M. 
Louis-Charles Ferland, Québec, Jean D.oyon, 
Frampton, Adalbert Perrault, Gédéon Per­
rault, Casimir Dulac, Clotaire Drouin, Er­
nest Drouin, Alphonse Grenier, Maurice 
Labbé, Napoléon Faucher, Delphis Perrault,

nm
TRIOMPHE DE LA DOULEU!

Ai«n(i vendeurs: Harold F. Ritchie h Co..
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sur la PEAU
ar des Frictions au

Pour vous, Mesdames
Par Laura-I. Baldt, A. M.

Ïïi] fm\

Un ceinturon de satin noir entou­
re la taille de cette robe de lainage 
noir. Vous vous sentirez jeune et 
svelte dans ce modèle ajusté à jupe 
godée et à manches de longueur à 
hauteur de bracelet. Toutes les 
nouvelles caractéristiques de la mo­
de s’y trouvent réunies.

Le patron est fourni en gran­
deurs 14, 16, 18, 20 ans ; 32, 34, 36, 
38, 40, 42 et 44 pouces de buste. Pour 
la grandeur 36 il faut 4 verges et 
3-8 de tissu de 39 pouces, avec 3-8 
de verge de tissu contrastant, pour 
le ceinturon.

Adressez votre commande : Service des 
patrons, Le Soleil, coin de la Couronne et 
Saint-Vallier, Québec. Ecrivez lisiblement 
vos nom et adresse sur les lignes pointillées 
ci-dessous. Le prix du patron est 25c et il 
vous parviendra dans un intervalle de 8 
jours. On peut envoyer des timbres ou de 
la monnaie.

No 2605 ....................... .........................

Grandeur

Nom ..................
Adresse .........

N.-B.—Ces patrons provenant d’une mai­
son anglaise, les instructions ne sont 
fournies qu’en anglais.

Thomas Burns, Armand Girard, Isidore 
Beaudoin, Emile Girard, Noël Roy, Ernest 
Longchamps, Joseph Bisson, Georges Ga­
gnon, Charles Turcotte, Delphis Turcotte, 
Lauréat St-Hilaire, Amédée Giguère, Amé- 
dée Lehoulier, Pascal Girard, Arthur Car­
ter, Philippe Labbé, Thomas Turmel, Jim 
Hennessy, Gédéon Ferland, Arthur Doyon, 
Paul Pomerleau, Charles Turcotte, Edouard 
Labrie, Jules Dro\hn, Pat Hennessy, Pa­
trick Morin, Dann Falls, de Ste-Marie, Ed­
mond Girard, Willie Simard, Rodrigue Tan­
guay, Adélard St-Hilaire, Doris Drouin, 
Evariste Leclerc, Honorius Leclerc, Ed­
mond Cliche, L.-P. Lacroix, Francis Drouin, 
Antonio Faucher, Achille Perrault, J.-Hen- 
ri Binet, Donat Simard, Emile Perrault, 
Wilfrid Rhéaume, P.-H. Couture, Narcisse 
Jacques. De Valley Jet., Raymond Cliche, 
Calixte Boily, Alfred Bourque, Dorvigny 
Cloutier, Hervé Cloutier, Orner Latulippe, 
Léon Grenier, Léon Fontaine, Egile Ga­
gnon, Tancrède Perrault, Gédéon Pomer­
leau, Willie Gagnon, Félix Drouin, Emile 
Boily, Ernest Jacob, Edouard Labbé, Al­
fred Champagne, Edouard Poulin, Ste-Hé­
nédine, Willie Bédard, G.-Emile Breton, 
St-Ancelme, Joseph Maheux, Standon, Léo 
et Antoine Grégoire, Thetford-Mines, P.- 
Emile Levasseur, Lévis, Armand Drouin, 
Ste-Marguerite, Georges Boutin , Joseph 
Parent, Amédée Grégoire, Ste-Claire, Whi­
le St-Hilaire, St-Sylvestre, Emile Girard, 
Gérard Marceau, Honfleur, ' Jean Boutin, 
Ste-Marguerite, Roland Breton, Ste-Héné­
dine, Elisée Roy, Eddy Leclerc, Pierre 
Carbonneau, Frampton, Armand Lapointe, 
Saints-Anges, J.-Charles'Dutil, Honfleur, 
Augustin Doyon, Joseph Doyon, Philémon 
Ferland, Adélard Turmel, Alphonse Bis- 
son, Liguori Gagné, Alfred Grondin, Ar­
mand Perrault, Thomas Turcotte, Frédé­
ric Turmel, Camille Vachon, Arthur Bre­
ton, Alfred Bisson, Léonidas Drouin, Fer­
nand Labbé, Arthur Poulin, Trefflé La­
grange, Gédéon Labbé, Joseph Grenier, 
Napoléon Turmel, Emile Turmel, Léo Fon­
taine, Jean-Ths Maheux, Philiei;t-Ephrem 
Cloutier, Léo Lagrange, Donat Turmel, 
Hilaire Drouin, Joseph Grenier, Armand 
Breton, Ste-Hénédine, Charles Turcotte, 
Agenard, Linière, Honorius et Alphonse 
Drouin, Joseph, Stanislas Drouin, Joseph 
Labbé, Adonias Picard, Léonidas, Philippe 
Grignon, Ste-Hénédine, Georges Evoy, 
Charles Dallaire.

Les funérailles étaient sous la direction 
de M. Emilien Létourneau, de St-Joseph, 
Beauce.

OBSEQUES DE Mlle 
ANTOINETTE FLAMAND

St-Agapit, (D.N.C.) — Un émouvant 
tribut d’hommage et de sympathies a été 
rendu lundi, le 4 octobre, en l’église de St- 
Agapit, à la mémoire de Mlle Antoinette 
Flamand, file de feu Joseph Flamand, dé­
cédée le 30 septembre» à la résidence de 
son frère, Philéas, à l’âge de 56 ans.

Ses funérailles ont eu lieu â 9 neures. 
lundi. Le service fut chanté par M. le 
curé Aug. Castonguay, assisté des Abbés 
Bouchard, curé de St-Gilles, et Sylvain 
de Dosquet.

Des messes ont été dites aux autels la­
téraux par Messieurs les curés Lavoie, de 
St-Flavien. A l’orgue, la chorale rendit 
un très beau programme. Le char funèbre 
fut conduit par M. Hervé Rousseau, por­
tait la croix, M. Alphonse St-Pierre. Por­
tait la dépouille mortelle, MM. Honoré Bou­
cher, Philéas et Emilio Normand. Georges 
Vermette, Oliva Roger et Alphonse Boulay. 
La quête a été faite par Mlles Rose-Anna 
Paquet et Maria Normand.

Le deuil était conduit par son frère, et 
sa belle soeur, M. et Mme Philéas Fla­
mands; ses soeurs et beaux-frères, M. et 
Mme Joseph Flamand; M. et Mme Joseph 
Carrier. M. et Mme Alphonse Carrier, ses 
neveux et nièces, M. Wilfrid et Philippe 
Méthot et Mlle Alberta Méthot, de Québec. 
Fernand, Paul, Donat. Jacques Flamand. 
Gérard, Lucien, Albert Carrier, Jeannette 
Rose, Suzanne et Lisette Flamand, tous 
de St-Agapit.

On remarquait dans le cortège .’’nonora- 
ble Hector Laferté, de Québec, M. et Mme 

..Ferdinand Masse, de Ste-Crpix, M. Ferdi­
nand Houde, Nazaire Masse, Jos. Cayer, 
Octave Laroche, de St-Appolinaire, Mme 
Jos. Normand, M. et Mme Alonzo Berge­
ron, tous de Québec.

Elle laisse pour la pleurer, trois soeurs, 
Mme Jos. Flamand, née Marie-Louise: 
Mme Joseph Carrier, née Nathalie; Mme 
Alphonse Carrier, Rose-Anna; trois frères, 
Joseph et Gédéon Flamand d’Ontario et 
Philéas Flamand, de St-Agapit.

La famille a reçu de nombreuses mar­
ques de sympathies.

At..-. üZ les MARCHANDISES 
ANNONCEES

La valeur résiste à Vépreuve

ON RECLAME LA 
TETE DU MAIRE 
HERVE FERLAND
Un électeur de Verdun pré­

sente au tribunal une pé­
tition pour faire servir un 
bref de “Quo warranto” 
contre le maire de cette 
ville.
EN COUR MERCREDI

Montréal, 19. (Spc.) — La déqua­
lification du maire Hervé Ferland, 
de Verdun, a été demandée hier 
dans une pétition présentée par un 
contribuable qui veut faire servir un 
bref de “Quo warranto” au magis­
trat de cette ville industrielle. L’ho­
norable juge F.-G. Curran, de la 
Cour Supérieure, a accepté cette pé­
tition qui a été remise au maire 
Ferland et qui doit être retournée à 
la Cour aujourd’hui même. Cette 
procédure a été enregistrée par M. 
Thimoty D. Sullivan, comptable et 
électeur qualifié, demeurant au No 
380 de la 3e avenue. La pétition se 
rapportant à l’émission d’un bref de 
“Quo warranto” contre le maire de 
Verdun, mentionne que le maire 
Ferland aurait reçu de l’argent pour 
ses dépenses contrairement à la loi 
des Cités et villes; qu’il aurait uti­
lisé une automobile de la ville pour 
des affaires personnelles, et qu’il 
aurait retenu les services de cons­
tables également pour des affaires 
personnelles, et qu’il aurait négligé 
de remettre au trésor municipal une 
somme de $2,000 versée par le cirque 
“Art. Lewis” en droits pour des ex­
hibitions dans les limites de la mu­
nicipalité de Verdun.

La pétition dirigée contre le mai­
re Ferland mentionne également 
que les jeux de hasard _ au cirque 
Lewis auraient été tolérés après un 
ordre spécial du maire de Verdun, 
mais que plus tard ces appareils ont 
été saisis par la police provinciale, 
et onze personnes furent traduites 
devant les tribunaux criminels pour 
avoir participé à ces jeux. La péti­
tion soutient aussi que le maire au­
rait utilisé pour ses lettres person­
nelles une machine servant à tim­
brer et qui était la propriété de la
ville. . „ . .

Le bref de “Quo warranto” émis 
contre le maire Ferland est rappor- 
table mercredi prochain.

Elections annuelles à 
l'Académie de Musique

(Suite de la dernière page) 
formation de deux comités, l’un pour 
Québec et l’autre pour la Métropole, 
qui agiront comme conseillers de 
l’Académie et seconderont les offi­
ciers dans l’organisation des fêtes 
jubilaires de mal prochain. Voici 
les noms des titulaires de ces char­
ges :

COMITE DE MONTREAL
MM. Albert Chamberland, Camille 

Couture, J.-J. Goulet, Arthur Le- 
tondal, Maurice Onderet, Raoul Pa­
quet, Dr Frederic Pelletier, Romain 
Pelletier et Edmond Trudel.

COMITE DE QUEBEC
MM. Edwin Bélanger, Wilfrid Ed­

ge, J.-A. Gilbert, R.-G. Gingras, 
Emile LaRochelle, Geo.-Henry Lind­
say, Rolland McKinnon et J.-An- 
tonio Thompson.

EAST-BR0UGHT0N
Joyeuse ruunion

Mlle Jeanne-Mance Vallée, fille üe M. 
et Mme Roméo Vallée, a été l’héroine 
d’une jolie fête à la résidence de ses pa­
rents samedi soir, à l’occasion de son pro­
chain mariage avec M. Donal Lessard.

Une bourse lui fut offerte avec les meil­
leurs souhaits de chacune. La veillée fut 
très gaie; il y eut chants et musique. 
Un réveillon fut servi, et ce n’est que très 
tard que l’on se sépara emportant un 
agréable souvenir de cette réunion

Etaient présents Mmes Donat Dodier, 
Odilon Jacques, Aristide Lessard, Doniat 
Perreault, Gédéon Jacques, Gédéon Va­
chon, Louis-Philippe Poulin, Joseph 
Labrecque, Siméon Doyon, Gédéon 
Couture, Achille Couture,’ Louis Boi- 
vin, Mlles Irène et Laurette Couture, 
Jeannette Morrissette, Rollande Lessard, 
Marie-Anne Lehoux, Annette Dodier, Ger­
maine Dodier, Germaine Couture, Berthe 
Couture. Rachelle Mercier, Marie-Alice Gil­
bert, Marie-Rose Gilbert, Eva-Rose et Vio­
la Doyon, Elmire Doyon, Yvonne Dodier, 
Berthilde Perron, Julienne et Jeannine 
Couture. Cécile Lessard, Madeleine Gagnon. 
Yolande Lessard, Germaine Lessard, Ra­
chelle Gravel, Antoinette et Dorothé Gré­
goire, Madeleine Nadeau, Suzanne Vallée, 
Mariette Landry, Jeanne-Mance Nadeau, 
Germaine Couture, Rita Gauthier, Geor­
gette .et Colette Vallée, Laval Vallée.

AMQUI
Mariage
Mercredi, le 6 octobre en l’église de Am- 

qui, fut bénit le mariage de M. Rosario 
Gonthier. fils de M. P. Gonthier, à Mlle 
Madeleine Boulianne, fille de M. Harry 
Boulianne. La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. l’abbé J. Dufour, du 
Lac St-Jean, oncle de la mariée.

A ces nouveaux époux nous offrons nos 
meilleurs voeux.
Magasin fermé

Tous les jeudis soirs à 7 heures les ma­
gasins sont fermés depuis quelques temps, 
mais plusieurs ne le savent pas, où d’au­
tres l’oublient donc essayons de ne pas 
l’oublier et se procurer en temps ce dont 
nous pouvons avoir besoin afin de ne pas 
s’attirer de déceptions.

ST-PROSPER
Décès

Ces jours derniers après quelques jours 
de maladie seulement, décédait M. Fortu- 
nat Langelier, époux de Lucie Giroux, âgé 
de 74 ans et 9 mois. Le défunt laisse dans 
un deuil cruel, outre son épouse,; ses fil­
les : Rosée (Mme Joseph Thompson de Ste- 
Aurélie), Georgiane, (Mme Théophile 
Thompson, de Ste-Aurélie), Albertine, 
(Mme Eddy Giroux, de Val d’Or Abitibi); 
Marie-Paule. (Mme Lorenzo Roy, de^_St- 
Prosper) ; sés garçons, Albert, Alphonse 
Valère.

Le service et les funérailles ont eu lieu 
à St-Prosper. Y assistaient un grand nom­
bre de parents et d’amis.

A la famille vont nos plus sincères con­
doléances. il

Bazar du St-Esprif
LES RAFLES

CJn ameublement ’de salle à déjeuner 
(Gibbard) de couleur blanche. Un su­
perbe mobilier (Krohler) comprenant un 
chesterfield et deux fauteuils Une horlo­
ge (grand-père) avec carillon Westmins­
ter Ces trois articles valent $400.00.

3 chances pour 10 sous — 3 billets pour 
25 sous.

ün radio tout-ondes de Forest Cros- 
ley — 8 lampes, valeur de $135.00.

5 sous le billet — 3 pour 10 sous — l 
pour 25. ^

Set de studio chromé comprenant un 
grand fauteuil et 2 fauteuils droits. Cons­
truction à ressort, Valeur de $150.00

5 sous le billet — 3 pour 10 et 8 pour 25.
$50.00 en argent. Un seul prix. 5 sous 

le billet — 3 pour 10 et 8 pour 25.
Le tirage de ces râfles se fera à la fin 

du bazar.
S’adresser au presbytère du 8t-Esprit, 

72, 8ième Rue, Québec.
Envoyer une enveloppe affranchie pour
réponse.

Très Spécial

Nous ACCOMMODONS Toutes Les BOURSES. 
NE MANQUEZ Pas de LIRE Cette ANNONCE 
Des PLUS GRANDS MAGASINS de QUEBEC
AUBAINES

... EN -

LITERIE
1er plancher

EDREDONS . (confortables) en 
coton, recouverts de beau et 
bon coton fleuri. Très beau 
choix de teintes.
Prix.................... $1.65

$2.00, $2.39

EDREDONS (confortables) en 
duvet et plume, en un assor­
timent pour satisfaire tous les 
goûts et toutes les bourses ..

$3.89 à $20.00

COUVERTURES de Ut, en édre­
don — partie laine, partie co­
ton. Choix magnifique de des­
sins et couleurs........................

$1.69 4 $3.69

COUVERTURES en flanellette 
blanche ou grise—^première qua­
lité — belles et soyeuses —

56 x 76 —
La paire . .

64 x 76 —
La paire . .

72 x 84 —
La paire . .

$1.89
$2.19
$2.59

COUVRE-LITS en rayon broché 
— jolis dessins — toutes les 
teintes — 80 x 100 .................

$1.89

COUVRE-LITS en satin de pe­
santeur moyenne — teintes : 
vieux-rose, bleu, vert, mauve, or, 
pêche, rouge-vin, rouille — 
90 x 100 .....................................

Manteaux
Mesdames, Mesdemoiselles !

Il s’agit d’une vente spéciale à un prix 
spécial à la portée de votre bourse ët auquel 
vous ne. pourrez résister.

GROUPE SUPERBE
de Manteaux en beaux tissus toilette-en 
une variété de styles nouveaux qui vous épa­
teront. Teintes automnales les plus nou­
velles, savoir : Noir, bleu, brun, vert, rouille.

Chaude doublure en chamois.

Tous élégamment garnis de luxueuses 
fourrures telles que ;

Loup - Chat Sauvage — “Baby lamb”, 
Seal, Beaver de luxe - Renard jaune - jean­
nette, etc.

Toutes les tailles 13 à 20 - 38 à 44

Grand SPÉCIAL
— EN —

BAS POUR DAMES

00 
h

900
Paires de bas en cache­

mire pure laine — bien fa­
çonnés et faits pour durer. 
Soldes de productions achetés 
directement du fabricant. 
Quelques paires montrent 
une reprise quasi impercep­
tible au pied ou à la hausse. 
Les jambes sont parfaites.

Couleurs: “Teadance” —
“Dust beige” — “Gun 
Metal” — “Caribee” — 
“Smokemist”, — Noir.

Pointures 8V2 à 10. .. .r«

59e
S’il vous plaît, pas de commandés par la poste, ni 

par téléphone, ni pour livraison contre remboursement.

NE PAS OUBLIER !
££ MERCREDI
La Grande Vente à

Au Rayon des Chaussures
DANS L’AVANT-MIDI
mAA ‘H ïï TTlPn Souliers et Bottines pour1800 PAIKe.0 s™ Souliers pour
Valeurs de $2.00 à $6.00 pour \ . . . . . :.t.j . . . • rwr- • •

DANS L’APRES-MIDI, A PARTIR DE 2 H.
SS,OOO PAIRES

CLAQUES noires, unies, forme ronde — chaque paire 
garantie —
4 à 10%, pour enfants .. .. .. <. .. .
U à 2 —

pour fillettes........................... ............ ...
11 à 13 —

pour garçonnets....................................
1 à 5 —

pour garçons......................... .. .. .
5Yz à 11 —

pour hommes.........................................
CLAQUES noires, unies, talons cubains, militaires ou 

bas, pour dames — r 4 _
Pointures 2%à8.............................................  DrlC

39c
44c
49c
49c
59c

$00 Paires
de COUVRE - CHAUSSU­

RES en jersey de laine 
noir — première qualité — 
avec fermoir éclair (zip­
per). Talons de tous gen­
res. Valeurs régulières 
de $3.75 pour..................

«1.00

LA GRANDE VENTE
à l’occasion de

L'OUVERTURE
OFFICIELLE

du nouveau local de notre
RAYON DE

QUINCAILLERIE
— Au Sous-Sol —

remporte un succès qui dépasse nos espérances.

Les Valeurs Offertes 
s'Enlèvent Rapidement

Parmi les innombrables aubaines qui vous at­
tendent, et dont nous avons donné une liste par­
tielle dans les journaux d’hier, nous attirons tout 
spécialement votre attention sur les suivantes :

POUR $1.00 L'UNITÉ
Bouilloires en galvani­
sé, 9 gallons, couver­
cle en fer-blanc.

Boîtes à pain vernis­
sées, 15 x 10 pes, cou­
leurs assorties.

Poubelles sanitaires 
vernissées, No 8.

Bain-marie en granit 
ivoire et vert, 1% pte.

Plats à vaisselle en gra­
nit ivoire et vert — 
12 pintes.

Chaudrons à patates 
en granit vert brillant, 
zy2 pintes.

Bain-marie en granit 
vert brillant, 1^4 pte.

Garde-robes “Protec­
tor” double porte.

Planches à repasser, 
pliantes, sur pied.

Fers à friser électri­
ques, couleurs assor­
ties.

Fers à repasser, élec­
triques, environ 5 li­
vres, garantis, sans la 
corde.

Marmites en alumi­
nium, 7^4 pintes.

Bain-Marie en alumi­
nium, pinte.

Bouillottes (bombes) 
en aluminium, 4^4 pts.

Cuves en galvanisé, 23 
pes diamètre.

Cuves carrées, en gal­
vanisé, 20 pes.

Vadrouilles “O’Cedar” 
pour épousseter.

Balais - brosses pour 
plancher 12 pes.

Feuilles de tuyau, dia­
mètre 7 pcs. 1 Cf» 
La feuille . .. .

ou 7 $1.00pour . .
Une chaudière à 
charbon, en galva­
nisé.

Une pelle à fournaise 
Une pelle à feu.
Les trois ar- ^ 1 AA 
tides pour

★ NOUS VENDONS AU COMPTANT SEULEMENT, ET L’ECONOMIE QUI EN RESULTE REJAILLIT SUR LES PRIX DE NOS MARCHANDISES.
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LA JEUNESSE FEMININE

, -u. uMO de la Garni­
son, en l’honneur de M. Riesco, de 
Londres, Angleterre. Les autres in­
vités étaient le Très Honorable Er­
nest Lapointe, le sénateur Lucien 
Maraud, le sénateur Georges Parent, 
M. Léon-T. des Rivières, M. Roger 
Ouimet et M. Garon Pratte.

— o —
Mademoiselle Béatrice Painchaud 

recevra intimement mercredi, à 
l’heure du thé, en l’honneur de ma­
demoiselle Jeannette Routhier, à 
l’occasion de son prochain mariage.

— o —
Mademoiselle Joyce Price recevra 

demain, à déjeuner, en l’honneur de 
mademoiselle Frances Drouin.

— o —
Mademoiselle Yvette Turgeon a 

reçu"'intimement hier, à l’heure du 
thé, en l’honneur de mademoiselle 
Jacqueline Morency, mademoiselle 
Géraldine Rolland, mademoiselle 
Lucie Leduc et mademoiselle Made­
leine Hudon, de Montréal.

— o —
Mademoiselle Marcelle Beaudoin 

a reçu samedi à un shower de 
cristal, chez Kerhulu, en l’honneur 
de mademoiselle Yvonne Tanguay, 
à l’occasion de son mariage avec 
M. Edouard Sévigny. Madame Lu­
cien Pettigrew, madame Félix La- 
lïberté, madame Victor Morency 
servaient le thé et les glaces, aidées 
de mesdemoiselles Gisèle Vézina, 
Germaine Lavoie, Lucile Manseau 
et Blanchette Rondeau.

— O—
Mademoiselle Jacqueline Bernier 

recevra intimement à l’heure du 
thé, cet après-midi, à la résidence 
de ses parents, M. et madame Gus­
tave Bernier, en l’honneur de mes­
demoiselles Madeleine Hudon, Gé­
raldine Rolland et Lucie Leduc, de 
Montréal.

— O—

Mademoiselle Claire Bourgeois, de 
Montréal, recevra à diner en l’hon­
neur de mademoiselle Gdbrielle 
Baïllargeon, de Québec, le 23 octobre, 
avant le bal de la Ligue de la Jeu­
nesse Féminine.

— o —
Mademoiselle Marthe Belleau re­

cevra à un shower de toile et à un 
thé, cet après-midi, à la résidence 
de ses parents, M. et madame Neu­
ville Belleau, en l’honneur de ma­
demoiselle Jeannette Routhier, à 
l’occasion de son prochain mariage 
avec M. Paul Poirier, d’Alberta. 
Madame C.-R. Devlin et mademoi­
selle A. Routhier serviront le thé 
Pt le café, aidées de mesdemoiselles 
Yvette et Marguerite Baillargeon 
et de mesdemoiselles Marie et Su­
zanne Audet.

CLUBS ET CERCLES
La présidente et les membres du 

comité du Club Musical des Dames 
recevront jeudi, le 21 octobre, au 
Château Frontenac, en l’honneur de 
madame Frank Carrel et de mada­
me Placide Morency, membres dé­
missionnaires de Vexéccutif du 
Club.

— O—
Sous la présidence d’honneur de 

M. Herman Barrette, député de 
Terrebonne à la Législature et de 
madame Barrette, aura lieu, le sa­
medi 6 novembre, à l’hôtel Mont- 
Royal, à Montréal, le bal annuel du 
Club du Lac des Quatorze Iles.

— o — '

M. Edmond Boucher, basse chan 
tante de Boston, est arrivé à Qué­
bec, hier, et sera l’artiste invité au 
concert donné ce soir dans les sa­
lons du Quebec Winter Club, sous les 
auspices du Club de Yacht.

BIENFAISANCE
Au Collège Charles Garnier {RR. 

Pères Jésuites), la "Journée de la

................................ ......——^
Mademoiselle OLIVETTE GIGUIERE, présidente du comité de couture de

la Ligue de la Jeunesse Féminine.

Pomme” au bénéfice des oeuvres de 
la Ligue de la Jeunesse Féminine, 
et particulièrement de l’Ecole Car­
dinal Villeneuve, aura lieu aujour­
d’hui.

— o —

Les membres de la Ligue de la 
Jeunesse Féminine dont les noms 
suivent ont gracieusement mis leur 
automobile à la disposition de la 
Ligue pour sa Journée de la Pomme: 
Madame Adrien Desautels, mesde­
moiselles Marguerite et Simone Cau- 
chon, Madeleine et Thérèse St-Lau- 
rent, Charlotte et Jacqueline Savary, 
MarcelTe Renaud, Lucille Guiïle- 
mette, ' Marie-Paule Chàteauvert, 
Olivette Giguère, Rita Embregths, 
Pauline Lemoine, Zoé Pinsonnault, 
Mimi Picard, Charlotte Fortier, 
Louise Gagné et Pauline Côté.

— o —

Mademoiselle Germaine Samson 
a reçu hier, les membres de son cer­
cle de tricot au bénéfice de la Ligue 
de la Jeunesse Féminine.

— o —

Madame Jean Garneau recevra, 
cet après-midi, les membres de son 
cercle de tricot au bénéfice de la 
Ligue de la Jeunesse Féminine.

— o —

Les membres de la Conférence 
Laval de la St-Vincent de Paul ac­
compagneront les jeunes filles de 
la Ligue de la Jeunesse Féminine 
pour la vente qui marquera demain, 
dans notre ville, la Journée de la 
Pomme.

— o —

Le bal du Cercle de Bienfaisance 
de l’Association Belgique-Canada, 
qui aura lieu le 18 novembre, à l’hô­
tel Mont-Royal, à Montréal, a été 
placé sous le patronage du lieute­
nant-gouverneur dé' la province et 
de madame E.-L. Patenaude et sous

la présidence d"honneur du baron 
Silvercruys, ministre de Belgique 
au Canada.

MARIAGES

Restez
Jeune.

grace au

MASQUE EMBELLISSEUR 
d’Helena Rubinstein

Conservez cette fraîche apparence de jeunes­
se (ou retrouvez-la) à l’aide de la toute dernière 
création d’Helena Rubinstein, le Masque Em- 
bellisseur (Beautilift). Il est conçu d’après un 
tout nouveau principe de masques, et il se com­
pose d’un vrai masque de soie rose et d’une 
lotion spéciale qui rafraîchit merveilleusement 
le visage et la gorge. Masque et lotion travail­
lent ensemble à votre beauté — en relevant ra­
pidement votre contour, en remodelant ingé­
nieusement votre menton, en communiquant à 
votre peau un éclat brillant. Masque, lotion et 
bande de tête $5.00.

Miss Chelsea Fellows, venant directement du 
salon d’Helena Rubinstein à New-York, pas­
se chez nous la semaine du 18 octobre.

J.-E. Livernois, Ltée
rue Saint-Jean

, A neuf heures et demie ce ma 
tin, en l’église du Saint-Coeur de 
Marie, le R. P. Quélo, curé, a béni 
le mariage de mademoiselle Ga- 
brielle Turcotte, fille de M. Abel 
Turcotte et de madame Turcot­
te, décédée, avec M. Paul Rouil- 
lard, fils de M. et madame J.-Ed- 
mond Rouillard. Des palmes, des 
fougères et des chrysanthèmes 
blancs décoraient le choeur et la 
nef, et ces mêmes fleurs ornaient 
l’autel. Des touffes de feuilles 
d’automne retenues par de légères 
boucles de tulle blanc marquaient 
les bancs réservés aux invités. Pen­
dant la messe, un programme de 
chant fut exécuté par M. Victor 
LaRue et M. Jean-Marie Lachance, 
un solo de violon par M. DesRo- 
chers. M. Georges Chouinard tou­
chait l’orgue. La mariée, qui était 
accompagnée de son père, portait 
un modèle de velours ivoire aux li­
gnes princesses d’après Vionnet 
dont le corsage drapé formait un 
décolleté en pointe. Les manches 
légrement bouffantes à l’épaule re 
tombaient en pointe sur la main. 
Sa jupe formait longue traîne à 
plis souples. Son voile de tulle il­
lusion était drapé sous un “hallo1 
de tulle et sa gerbe se composait de 
lis. Madame Roland Séguin, soeur 
de la mariée, qui agissait comme da 
me d’honneur, portait une robe en 
crêpe Julienne bleu “madone1 
d’après Lanvin et était coiffée d’un 
voile de tulle de même nuance fixé 
par des boutons de roses talisman 
Son bouquet était composé de ces 
mêmes fleurs. Mesdemoiselles Mi­
cheline et Ginette Séguin, jeunes 
nièces de la mariée, étaient 
bouquetières et portaient des ro­
bes de taffetas rose-pâle, style 
princesse, avec guirlandes de mu 
guets dans les cheveux et bouquets 
coloniaux de muguets. M. J.-Ed- 
mond Rouillard servait de témoin 
à son fils M. P.-A. Catellier était 
le garçon d’honneur, et MM. Marcel 
et Maurice Turcotte placrent les in­
vités. Madame Rouillard, mère du 
marié, portait un modèle français 
en tissu métallique, “Bianchini”, un 
feutre-soleil et des roses-thé au 
corsage. Après la cérémonie du ma­
riage, il y eut réception au Châ 
teau Frontenac. Les nouveaux 
époux, qui partiront ensuite pour 
New-York, résideront à Québec 
leur retour. Pour le qoyage, mada­
me Paul Rouillard portera un tail 
leur gris Oxford, un feutre antilo­
pe, des accessoires noirs et une 
fourrure de renard argenté.

— o —

M. et madame Lauréat Boulanger 
annoncent pour le 30 octobre le ma­
riage de leur fille mademoiselle Ma- 
rie-Berthe, avec M. Jacques Beau­
doin, fils de madame veuve Gédéon 
Beaudoin, de Lévis.

— o —

En l’église de St-Esprit, samedi, 
le 23 octobre, sera célébré le ma­
riage de Mlle Marie-Alice Four­
nier, fille de Mme Jos.-E. Fournier,

de Québec, avec M. Léopold Bédard, 
également de Québec. Pas de faire- 
part.

— o —

Samedi matin, à huit heures, en 
la chapelle de Sainte-Brigitte, à 
Québec, M. l’abbé J. McCormack a 
béni le mariage de mademoiselle 
Lily Pickford, fille de M. et mada­
me Charles Pickford, décédés, avec 
M. Martin-J. Kelly, fils de M. et de 
madame H.-P. Kelly, décédés. Pen­
dant la messe, un programme musi­
cal fut exécuté par MM. W.-O. Reil­
ly et Irénée Mathieu. Mademoiselle 
Stella Lafleur touchait ' l’orgue. La 
mariée, qui était accompagnée de 
son frère, M. Walker Pickford, por­
tait un ensemble deux pièces, en lai­
nage français couleur delphinium, 
avec béret d’Hortense Gaby, de mê­
me ton et fourrure de renard argen­
té. Son bouquet de corsage se com­
posait d’orchidées et de muguets. M. 
H.-P. Kelly servait de témoin à son 
frère. Après la cérémonie, un dé­
jeuner intime fut servi par M. et 
madame Lauréat Couture à l’Habi­
tant Inn. M. et madame Kelly par­
tirent ensuite pour New-York d’où 
ils s’embarqueront sur le “Queen of 
Bermuda” pour une croisière aux 
Bermudes. Pour le voyage, la mariée 
portait une robe de laine couleur 
négus, sous un manteau brun gar­
ni de renard, avec un petit feutre 
et des accessoires de même ton.

— o —

Le 9 octobn: dernier, a été bénit, 
en l’église de Saint-Antoine de Tilly, 
le mariage de mademoiselle Yvonne 
Lacroix et de M. Alfred Dumont. M. 
l’abbé Georges-Albert Lacroix, pro­
fesseur au Collège de Lévis, frère de 
la marié, a donné la bénédiction 
nuptiale. Après la réception qui eut 
lieu chez M. et madame Philippe 
Lacroix, les nouveaux époux sont 
partis pour un voyage à New-York.

— o —
Au mariage de Mlle Suzanne 

Beullac, fille "de M. Pierre Beullac, 
bâtonnier à Montréal et de mada­
me Beullac, avec le docteur Neil 
Feeney, qui aura lieu le mardi 26 oc­
tobre, en la Cathédrale Saint-Jac­
ques, Mlle Mireille Beullac, sœur de 
la mariée, sera dame d’honneur et 
M. Victor Feeney, frère du marié, 
garçon d’honneur. MM. Roger et 
Pierre Beullac, frères de la mariée 
et M. Edmund McCaffrey, placeront 
les invités.

— o —
Au mariage de mademoiselle An­

drée Gïbeault, fille de M. et de ma­
dame Roméo Gibeault, d’Ottawa, 
avec M. Alfred Paradis, fils de M. 
et madame Alfred Paradis, de West- 
mount, qui sera célébré le samedi 
23 octobre, à onze heures, en l’é­
glise du Christ-Roi, à Ottawa, made­
moiselle Louise Paradis sera darnd 
d’honneur, mademoiselles Jacqueli­
ne et Claire Paradis et mademoi­
selle Janine Gibeault agiront com­
me demoiselles d’honneur. M. Gas­
ton Beaudet sera garçon d’honneur, 
M. Jean Legris, de Montréal et M. 
Joseph Ste-Marie, de Hull, place­
ront les invités.

— o —
On annonce pour le 23 octobre, le 

mariage de mademoiselle Yvonne 
Tanguay, fille de feu M. Adélard 
Tanguay, ancien gérant de la Tra­
verse de Lévis Ltée, et de madame 
Adélard Tanguay, à M. Edouard Sé­
vigny, de Windsor Mills, Québec, 
fils de M. et madame Alphonse Sé­
vigny, de Windsor Mills, Québec.

THÊ
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RECENT MARIAGE

A L’HONNEUR

Mlle PIERRETTE AUCLAIR, fille de 
Mme Blandine Auclair, de St-Malo, 
a obtenu son diplôme d’écriture 
cours élémentaire avec grande dis­
tinction. Elle était l’élève de Mlle 
Rose-Aiméa Alain.

M. RENE PLOURDE, d’Amos, Abitibi, et madame PLOURDE (Simonne Lé­
vesque) dont le mariage a eu lieu dernièrement en l’église de Rivière 
Quelle.

Le

FIANÇAILLES
M. et Mme J.-G. Grant, de 

Montreal, autrefois d’Ottawa, ont 
annoncé les fiançailles de leur fille, 
Cécile, à M. Arthur Fiché, de Qué­
bec, fils de M. Pierre Fiché de Ter- 
rebonne, et de Mme Fiché, décédée,

DEPLACEMENTS

concert du Quebec 
Yacht Club ce soir

M.'Edmond Boucher, basse-chantante de Boston, donnera un 
nouveau récital ce soir sous les auspices du Club de Yacht. Le 
concert aura lieu dans les salles du Quebec Winter Club et grou­
pera les officiers et membres du Club de Yacht et leurs amis, sous 
la présidence de M. le docteur Emile Fortier, commodore du Club.

La venue à Québec de M. Boucher est un événement artisti­
que important et le programme de ce soir comprend une variété 
de pièces qui sauront convenir à chacun des assistants. L’ artiste- 
invité du Club de Yacht est souvent écouté des radiophiles qué­
bécois, mais il n’est apparu sur nos scènes qu’une couple de fois ; 
il sera ce soir accompagné au piano par Mademoiselle Rachel 
Drouin.

Après le concert, le commodore du Club remettra aux ga­
gnants des différentes épreuves sportives organisées au cours de 
l’été, les trophées auxquels ils ont droit et un souper sera servi 
aux invités. On nous informe également que les services d’un 
excellent orchestre ont été requis pour la circonstance.

On peut se procurer des cartes d’admission au concert en s’a­
dressant au Quebec Winter Club ou aux membres du Yacht Club. 
(Communiqué).

Mdàame Ernest Lapointe est par­
tie pour Ottawa où elle passera 
quelques jours.

— o —
Mademoiselle Béatrice Campbell, 

fille de M. et madame L.-W. Camp­
bell, s’est embarquée dimanche, 
pour un séjour de quelques mois en 
Angleterre et en France.

— o —
Madame J.-E. Parent, arrivée à 

New-York sur le “DeGrasse”, d’un 
voyage de deux mois en France, est 
de retour en notre ville.

— o —
Madame Louis Gagnon et ses 

enfants sont retournés à Mont-Jo­
li après avoir été, pendant quelques 
semaines, les invités des parents 
de madame Gagnon, M. et madame 
Simon' Lapointe.

— O—
' Madame Braum Langelier et ses 

enfants partiront, demain, pour al­
ler habiter Ottawa, où le major 
Langelier a été nommé à la Com­
mission fédérale des Pensions.

— o —
Madame Arthur Scott et made­

moiselles Scott qui ont ■ passé les 
mois d’été à Kamouraska, sont 
maintenant rentrées en ville.

— o —
M. et madame A. Denis, et ma­

demoiselle Ledoux, de Sherbrooke, 
ont passé la fin de semaine dans 
notre ville, les invités de M. et 
madame R.-H. Bouffard.

Vous qui travaillez
au Bureau,

Madame J.-E. Gümour est partie attendue à 
pour Montréal où elle passera quel­
ques jours.

— o —
M. Riesco, de Londres, Angleter­

re, était de passage à Québec et 
s’est enregistré au Château Fronte­
nac.

— o —
Le major Desrochers, de Senne- 

terre, Abitibi, est de passage à Qué­
bec et loge au Château Frontenac.

— o —
Mademoiselle Esther Dubuc, de 

Chicoutimi, est en route pour New- 
York, d’où eUe s’embarquera sur le 
“Champlain” pour un voyage de 
plusieurs mois en France.

—. Ch—
Mademoiselle Bina Lanthier est 

de retour de St-Jean P.Q., où elle a 
été pendant une couple de semaines 
l’invitée de M. et madame Harold 
Savoy.

— o —
Le docteur Charles Hoi^de, de 

New-Carlisle, passe quelque jours 
dans notre ville, par affaires.

— o —
M. et madame Georges Donohue, 

qui ont passé la saison, d’été à la 
Chute Nairp, sont maintenant ren­
trés en ville et seront pendant quel­
que temps, les invités de Sir Geor­
ges Garneau.

— o —
M. Marcel Ouimet, d’Ottawa, s’em­

barquera le 20 octobre, à New-York, 
sur le "Champlain” pour un séjour 
de huit mois en France au cours 
duquel U poursuivra ses études de 
journalisme.

— o —
Mademoiselle Madeleine Dus­

sault, qui est l’invitée de son beau- 
frère et de sa soeur, le docteur et 
madame Guy Fortier, à Gaspé, est

Lévis cette semaine.
— o —

Madame J.-D. Gilmore passe 
quelques jours à Montréal.

— o —
M. et madame Alphonse Fortin 

sont retournés à Montréal après 
avoir .passé la fin de semaine à 
Beauceville, où ils ont assisté, sa­
medi, au mariage Depocas-Fortin.

— o—
Madame Harold Mowatt et sa 

fillette, Anne, sont retournées 
Princeton, F.-J., après avoir été 
pendant quelques semaines les in­
vitées de lady Langelier, avenue 
Laurier.

Prochain mariage

à l’Usine, 
Magasin, 

sur 
Ferme

'V‘ 
N’oubliez

M. LIONEL LACHANCE, de Lamb- 
ton, comté de Frontenac, dont le 
mariage avec Mile Marie-Ange 
Duquette sera bénit en l’église de 
Lambton, le 23 octobre.

pas qu’une santé
buste est indispensable pour bien 
remplir votre position et la con­
server. Si vous éprouvez des dou­
leurs périodiques, si vous êtes 
faible et nerveuse, employez sans 
tarder les PILULES FEMOL, 
elles vaincront votre mal et vous 
assureront force et santé. Lisez 
ce témoignage de Mlle Bouchard 
et suivez son exemple:
"O hligée d’abandonner ma i posi­
tion à cause de douleurs périodi­
ques et de faiblesse générale, 
j’étais résignée à souffrir lors­
que l’on me recommanda les Pi­
lules FEMOL. Après quelques 
mois de traitement avec ces pilu­
les, je reprenais ma position — 
forte, remplie d’énergie et d’am­
bition.” Mlle Anna BOUCHARD, 

St-Joseph d’Alma, Qué. 
Notre brochure médicale vous sera 
adressée gratuitement sur demande.

Institut CAZO, Dépt E, - 64
Place Royale, Montréal.

PILULES FEMOL

M. Louis Gélinas, M. Allen Mc- 
Martin, M. Jules Timmins, M. Ro­
bert Holt, et M. Gustave Rainville, 
de Montréal, ont passé la fin de 
semaine du Club de Chasse de St- 
Joachim.

FONCTIONNAIRES DESTITUES
(Suite de la dernière page) 

vie, de plus je souffre d’une infir­
mité à une jambe, (suite de la pa­
ralysie infantile) laquelle infirmité 
ne me permet pas de remplir n’im­
porte quel emploi, et comme dans 
ma petite ville les positions de bu­
reau sont plus que rares, vous ima­
ginez mon désarroi.

J’ai eu la sympathie sincère tant 
des autorités religieuses que civiles, 
l’indignation de tous a été grande, 
même des conservateurs en général, 
sauf quelques-uns malheureusement 
influents.

Pour ce qui est de la raison de 
ma destitution, on sait que je n’ai 
ni voté, ni fait de politique, mais 
seulement j’avais, je ne dirai pas le 
malheur, mais bien le bonheur d’ê­
tre libérale. Le député Fleury avec 
lequel j’avais eu une entrevue quel­
ques jours avant mon renvoi, pour 
demander son appui, lui rappelant 
la promesse de Duplessis de garder 
au service du gouvernement les em­
ployés honnêtes, m’avait promis que 
je ne serais pas déplacée sans une 
enquête sérieuse. Inutile de vous 
dire que comme dans tous les au­
tres cas on n’en a pas faite. Tous 
les cultivateurs du comté, libéraux 
comme conservateurs, et ces der­
niers surtout que j’avais servis du­
rant six ans avec compétence et 
dévouement, déplorent tous les 
jours que je ne sois plus au service 
du bureau des agronomes.

Ma remplaçante est Mlle X, de 
Plessisville,, Co.. de Mégantic. Elle 
était résidente à Nicolet que depuis 
la victoire du parti national, et en 
visite chez un beau-frère, (organi­
sateur conservateur). Si ma rem­
plaçante est une étrangère, c’est 
qu’aucune jeune fille de Nicolet, 
par sympathie pour ma situation, 
n’avait osé demander ma place. 
Fallait tout de même pousser le fa­
natisme bien loin pour trouver ie 
moyen de me remplacer afin de 
pouvoir me destituer. -

Veuillez excuser le tout de ma 
lettre, n’ayant pas travajllé depuis 
un an, je suis plus ou moins rouil- 
lée.

Vous remerciant au nom de tous 
pour le beau geste de justice que 
vous accomplissez, je demeure, 

Votre bien dévouée,
(Signé).......Mlle X.

Nicolet, Co. Nicolet 
(Comm.)

Bonne nouvelle !
L’HABITUDE DU
KLEENEX*

met Un aux taches de fard 
sur les serviettes

• Il n'y a vraiment pas d'excuse 
pour les tachest de fard- sur les ser­
viettes. L’habitude du Kleenex évi­
te de tacher les serviettes, évite des 
discussions et épargne de l’argent ! 
Voici un moyen plus sûr et meilleur 
d’enlever les crèmes et les cosméti­
ques. Les Tissus Kleenex sont si 
soulageants que l’irritation est pres­
que impossible et cependant, ils ab­
sorbent la graisse et la saleté qui se 
cachent jusqu’au fond des pores. Re­
courez également au Kleenex pour 
estomper le rouge, appliquer ou 
enlever le rouge à lèvres et pour 
essuyer l’excès de poli à ongles.

Gardez des Tissus Kleenex 
dans Chaque Pièce ainsi 

que dans l’Auto.
Pour enlever les crèmes et cos­
métiques . . . Pour appliquer la 
poudre, le rouge . . . Pour épous­
seter et polir . . . Pour le bébé... 
Et dans l’auto — pour s’essuyer 
les mains, essuyer le pare-brise 
et les taches de graisse.

Pas de perte ! Pas 
d’embarras l Tirez 
un tissu — et un 
autre vient à sa 
suite, prêt à servir!

KLEE
TISSUS 

FACILES 
A JETER

(* Marque déposée)

EX
bte Seenex^nf ’ 
mandez ?» De' 

-ÊPa. nom Par .

CONVOCATION
La fédération provinciale des ou­

vriers tiendra une grande assem­
blée ce soir à 8 heures et 30, à 129 
rue Dollard. Locataires et petits 
propriétaires sont cordialement in­
vités.

M. et madame C.-W.-S. Dunn et 
mademoiselle Betty Dunn, qui ont 
passé les mois d’été à Ste-Pétro- 
nille, I.O., ont pris leurs apparte­
ments au Château Frontenac, pour 
l’hiver.
M. J.-L. Dancose, de St-Evariste et 

madame Dancose, accompagnés de 
leurs enfants et madame Marie- 
Louis Dancose, étaient de passage à 
St-Gervais, les hôtes de M. et ma­
dame J.-S. idoreau, dimanche der­
nier.

— o —

LISEZ LES ANNONCES
Faites valoir votre dollar

ACADEMIE DE DANSE
par les SOEURS ADAMS 

Ouverture — 1er octobre
92 RUE ST-CYRÏIXE 

Danses : TAP. TOE, STRUT et BALL 
ROOM

POUR APPOINTEMENT *-3304

Une dame bien connue 
pour ses tapis au crochet 
dit comment elle obtient 
ses couleurs artistiques.
“Tant de femmes m’ont demandé 
comment j’obtiens les belles et frai 
ches couleurs de mes tapis que je 
suis heureuse de leur livrer mon se­
cret !” Ainsi s’exprime Mme S., dont 
les tapis crochetés ont remporté 
plusieurs prix aux expositions onta­
riennes. “Je teins moi-même tous 
mes tissus—bas, robes, sous-vête 
ments usés — au moyen des Tein­
tures Diamond, les meilleures qui 
soient! Seule la Marque Diamond 
me procure les teintes riches qu’il 
me faut. Je puis, avec un seul pa­
quet de Diamond, obtenir plusieurs 
nuances différentes. Elles ne re­
viennent donc pas cher et, outre 
qu’elles sont magnifiques, elles sont 
aussi lavables et inaltérables!”

Suivez le conseil d’une experte et 
ne vous servez que de Teintures 
Diamond' pour vos vêtements, les 
accessoires décoratifs de votre foyer 
et vos tapis et carpettes. Leurs cou­
leurs sont franches et durables parce 
qu’elles contiennent une plus gran­
de quantité des meilleures anilines 
qu’on puisse se procurer.

TEINTURES DIAMOND
FABRICATION CANADIENNE

Le R. P. Kitchen, curé d’Edmpn- 
ton, était de passage à Québec, ces 
jours derniers, en visite chez M. et 
madame J.-Clermont Fortin, de Li- 
moilou.

— o —

M. et madame Valmore de Billy, 
mademoiselle Françoise de Billy et 
M. Jacques de Billy sont de retour 
de Montréal, où ils ont passé la 
fin de semaine.

— o—
M. et madame Paul Monty, de 

Montréal, étaient de passage à 
Québec, ces jours-ci, et ont visité 
M. et madame Charles Boisvert, 
avenue Brown.

— o—
M. et madame Charles Boisvert 

et leurs enfants, Louise et Michel, 
ainsi que mesdemoiselles Lucile 
Manseau et Blanche Rondeau ont 
passé la dernière fin de semaine à 
Montréal.

— o —
M. et madame Charles Frémont 

et mademoiselle Madeleine Fré­
mont sont partis en auto pour 
Montréal, où M. et madame Fré­
mont font un bref séjour les invi­
tés de M. et madame L. de G. 
Beaubien. Mademoiselle Frémont 
passera un mois l’invitée de son 
oncle et de ta tante, le brigadier- 
général et madame E. de B. Panet.

— o —
M. et madame J.-Leonard Ape- 

daile, de Montréal, ont. passé la fin 
de semaine à Québec.

— o —

M. Léopold Morin, de Montréal, 
était de passage à Québec en fin 
de semaine.

— o —
Mademoiselle Jacqueline Landry, 

de Jonquière est de retour d’un 
voyage d’un mois à Québec, l’invi­
tée de madame J.-A. Guay, de Li 
moilou et des demoiselles Landry, 
de Ste-Hénédine.

Noces dargent
i ........ -

Plus de 300 personnes se sont 
réunies dimanche soir dernier à la 
salle des Zouaves, pour fêter le 25e 
anniversaire de mariage de M. et 
Mme Elzéar Bélanger.

Une adresse leur fut lue et une 
bourse bien garnie leur a été pré­
sentée. Un banquet réunissait les 
convives autour des tables remplies 
et décorées. Des discours furent pro­
noncés, le chant et la musique don­
naient à la fête un bel entrain.

4^

Votre cou 
est

devenu le point de mire
Avec le retour au style de 1900, avec son décolleté 
caractéristique, ce simple ruban qui tient lieu de 
collet et sépare nettement le cou au-dessus de la 
pomme d’Adam, sous le menton, la gorge se re­
met en grande évidence.

est-elle en forme?

Rien de moins élégant qu’une gorge négligée, 
ridée... mais

la crème ‘‘Throat Firming” 
de

CHARLES du RITZ
vient réparer les ravages du temps ou 
de l’intempérie, pour vous redonner ou 
vous conserver au cou, à la gorge, une 
peau tendre, à la fois ferme et toute 
jeune.

SPECIAL

Le pot

(pour une semaine seulement) 

Aussi, quantités de $5.00 et de $10.00,

La Pharmacie Brunet
139, rue Saint-Joseph Tel. : 8141
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Le Salon Industriel ouvre 
ses portes à la population

(Suite de la dernière page)
donnera largement. Notons que les 
commandes de pommes peuvent être 
données directement à l’exhibit.

LA COMPAGNIE LEGARE LTEE

Placé au centre du Salon Indus­
triel, l’exhibit de cette importante 
maison d’affaires de la ville de 
Québec est. des plus attrayants. 
Présenté dans une disposition qui 
plaît à l’oeil, éclairé suivant les di­
rectives de l’art moderne, il ne 
peut manquer d’intéresser les nom­
breux visiteurs du Salon. On y 
trouve des meubles de salon et de 
boudoir, les riches “chesterfields” 
côtoient les ameublements de bou­
doir d’excellent goût. Tout à côté, 
les tapis d’une belle valeur et d’un 
riche coloris complètent heureuse­
ment l'installation qui s’est révé­
lée l’une des plus intéressantes du 
Manège Militaire. La Cie Legaré 
Ltée n’a présenté à son exhibit 
qu’une faible partie des meubles 
qu’elle offre en vente à son établis­
sement de la rue St-Joseph où les 
clients sont assurés du meilleur ser­
vice en même temps que des con­
ditions de paiement qui convien­
nent à toutes les bourses.

MINISTERE DU COMMERCE ET 
DE L’INDUSTRIE

Il convenait que le ministère de 
l’administration provinciale qui se 
charge des intérêts du commerce 
soit représenté au Salon Indus­
triel et l’exhibit de ce département 
est en effet l’un des mieux présen­
tés au Manège militaire. Préparé 
par les soins de M. Paul Juneau, 
l’exhibit présente dans son ensem­
ble l’emblème du commerce et il 
met en évidence le transport, l’in­
dustrie, le commerce et le papier. 
Très artistique, agréablement déco­
ré, l’exhibit .est d’une belle facture. 
Placée en évidence à l’une des ex-, 
trémités de la bâtisse, l’installation 
préparée par le ministère provincial 
de l’Industrie et du Commerce est

l’une des plus intéressantes de tout 
le Salon. Les nombreux visiteurs 
n’ont pas manqué d’en faire les plus 
élogieux commentaires et ce n’était, 
en effet, que chose fort méritée.

J.-B. LALIBERTE
Cinq jeunes filles, au kiosque de 

J.-B. Laliberté, présentent cinquan­
te différentes sortes de fourrures. 
Ces modèles vivants passent de­
vant les visiteurs avec des man­
teaux de grands prix et d’une cou­
pe irréprochable faits par la mai­
son Laliberté. Ces fourrures vien­
nent des quatre coins du monde, 
depuis le rat musqué des ruisseaux 
jusqu’à l’écureuil de Russie. La 
maison J.-B. Laliberté n’a pas be­
soin d’être présentée au public qué­
bécois puisqu’elle fabrique et vend, 
depuis 70 ans, dans la vieille capi­
tale, des fourrures de la meilleure 
qualité. Les Laliberté de 1937 sont 
la troisième génération de cette 
famille et marchent sur les traces 
de leurs ancêtres,

MINISTERE DES TERRES 
ET FORETS

Le principal point illustré par 
l’exhibit de ce département de l’ad­
ministration provinciale est la fa­
brication du papier. Tous les pro­
cédés en sont indiqués dans un 
grand tableau qui occupe le centre 
de l’installation qui est elle-même 
des plus intéressantes tant par les 
couleurs attrayantes qui ont été 
choisies pour la décoration que par 
l’aménagement général de tout 
l’exhibit. Des échantillons de diffé­
rentes sortes de bois complètent 
l’installation pendant que dans des 
bocaux, on présente lés différentes 
substances représentant la trans­
formation du bois à la pulpe. Cet 
exhibit est . très . intéressant parce 
qu’il porte à la connaissance du pu­
blic les opérations diverses de l'une 
des industries les plus répandues 
dans notre province, la fabrication 
de la pulpe, qui emploie, comme l’on 
sait, des milliers de nos ouvriers. 
L’exhibit est confié à la charge de 
MM. Lucien Bèdard et Henri Mé- 
thot.

PHOTO EDWARDS
Le photographe Edwards a expo­

sé, dans son kiosque, quelques unes 
de ses meilleures réussites de l’an­
née. Tous les visiteurs contemple­
ront, par exemple, avec un grand 
intérêt, les photos aériennes et en 
couleur de la Ville de Québec. Celle 
qui furent prises au-dessus du lac 
Beauport et au-dessus du lac. St- 
Augustin sont aussi très frappantes. 
Edwards attache une grande impor­
tance au détail dans les agrandis­
sements. On remarquera sur une 
photo aérienne de la Vieille capita­
le, prise en regardant vers l’He d’Or­
léans, la netteté des montagnes et 
les contours de l’Ile. Edwards s’est 
fait une spécialité de la photo aé­
rienne ainsi que de la photo en cou­
leur. Il a aussi des portraits et des 
intérieurs qui ne manquent pas de 
charme.

WOODHOUSE & CIE, LTEE
C’est l’un des exhibits les plus 

somptueux de tout le Salon Indus­
triel de 1937. Cette maison d’affaires 
bien connue à Québec présente des 
meubles pour les différentes pièces 
d’une maison, notamment : salon, 
boudoir, chambre à cuisine et salle 
à dîner. Les meubles sont ce qu’il y 
a de plus moderne et la disposition 
qu’on leur a donnée ne manquera 
pas d’intéresser les femmes désireu­
ses de donner à leur foyer le con­
fort et l’agrément nécessaires à la 
vie familiale bien comprise. De 
plus, la maison Woodhouse présente 
les plus récents modèles de radios 
Stewart-Warner et General Elec­
tric, poêles à gaz et à bois, balayeu­
ses électriques, réfrigérateurs, ma­
chines à laver, etc. Nous avons 
noté l’arrangement des diverses piè­
ces qui sont présentées de façon 
attrayante qui ne manquent pas de 
plaire aux visiteurs en même temps 
qu’elles leur fournissent des idées 
pour l’arrangement de leurs propres 
résidences.

PAPETERIE TURGEEON
Howard Smith

La papeterie L.-P. Turgeon vend 
du papier extra fin et du papier sn 
per fin. Fait avec du bois de la pro­
vince de Québec, et dans la province 
de Québec. Elle distribue ses pro­
duits dans tout le Canada et à l’é-
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ill

fibreuxdur
«ai

lli

si

tranger spécialement dans l’Empire 
britannique. La compagnie Howard 
Smith a des moulins à Windsor 
Mills, (Qué.), à Beauharnois et à 
Joliette. C’est la papeterie L.-P. Tur­
geon qui est, à Québec, la seule dis­
tributrice des produits Howard 
Smith. Elle vend toutes les sortes de 
papiers de toutes les qualités en 
commençant par celui de 6 sous la 
livre, c’est-à-dire celui de moins bon­
ne qualité et celui de 70 sous la li­
vre qui est le papier super fin. Au 
kiosque de la papeterie Turgeons, il 
y aura à partir dë ce soir, des vues 
animées montrant comment se fabri­
que le papier.

GAUTHIER LIMITEE
Les propriétaires et les locataires 

qui sont en frais de faire du ménage 
dans leurs foyers trouveront un 
grand avantage à visiter le kiosque 
de Gauthier Limitée, parce qu’ils y 
verront exposées de nombreuses ta­
pisseries à satisfaire tous les goûts. 
Gauthier Limitée vend aussi des ver­
res à vitre, des, miroirs des papiers 
peints, du vernis, etc. Il n’y a rien 
qui manque, par conséquent à celui 
qui entreprend de refaire un appar­
tement- Les tapisseries surtout sont 
à remarquer à cause des couleurs 
bien réussies et des lignes-modernes 
qu’on n’a pas encore vues cette, an­
née. ,11 y a plusieurs miroirs exposés 
au kiosque de Gauthier Limitée qui 
présentent Un attrait tout spécial à 
cause de leurs contours découpés ; 
ces miroirs forment tantôt des- po­
lygones, tantôt des octogones et les 
desseins noirs y sont incrustés ne 
servent qu’à les enjoliver.

PENN EXTRACT
Penn Extract qui a un kiosque au 

Salon Industriel, fabrique toutes 
sortes de produits de consommation 
qui proviennent des plantes. Celui 
qui est le plus en vogue, actuelle 
ment, est le fameux sirop "Pancake” 
pour les crêpes, qui est à base de su­
cre de cannes aromatisées. Ce sirop 
est aussi employé pour sucrer les 
puddings et peut même se manger 
avec du pain. Penn Extract fabri­
que en outre la vanille “Bourbon’ 
et des couleurs à pâtes de toutes les 
essences. Avec les produits Penn 
dans sa cuisine, la ménagère a tout 
ce qu’il faut pour aromatiser ses 
mets.

Pênn fabrique aussi un parfum 
qui satisfait les odorats les plus dé­
licats, le “Corylopsis” qui se vend 
dans de petites bouteilles et qu’on 
peut, uar conséquent se procurer à 
un prix assez modique.

BEAVER GENERAL AGENCIES

tiormaire anglais Waverley, l’Ame- 
ricana Encyclopedia” et autres col­
lections qui sont présentées sous 
une tenue de grande valeur en mê­
me temps qu'ils renferment des 
renseignements que nulle personne 
quelque peu instruite ne saurait 
pouvoir se passer. La Société Gro- 
lier attire surtout l’attention de ses 
visiteurs sur la nouvelle édition de 
l’Encyclopédie de la Jeunesse et nul 
doute que les élèves de nos diffé­
rentes institutions ne manqueront 
pas de' s’intéresser à cette mine de 
renseignements divers ’ en même 
temps que complets sur toutes les 
questions. <

LA LAITERIE FRONTENAC
L’une des plus importantes laite­

ries de Québec, la laiterie Frontenac 
Ltée a son bureau et sa fabrique 
rue de l’Eglise. Son exhibit au Sa­
lon Industriel ne manque pas d’at 
tirer l’attention des visiteurs tant 
par la façon agréable dont il a été 
présenté que par les leçons de cho­
ses qui s’en dégagent. Ainsi, on y a 
illustré l’amélioration considérable 
apportée dans le service de livrai 
son du lait. Les visiteurs ne man­
quent pas d’apprécier ces rensei­
gnements qu’on leur offre. La Lai 
terie Frontenac fait connaître aux 
visiteurs qu’elle emploie la métho 
de “Stassano” pour la pasteurisa­
tion du lait, une méthode qui a fait 
ses preuves par les excellents résul­
tats qu’elle donne à ceux qui l’em 
ploient.
FRONTENAC PHOTO SUPPLY 

et J.-E. LIVERNOIS
Ces deux maisons bien connues de 

la population de Québec présentent 
un exhibit conjoint au Salon Indus­
triel où l’appareil ciné-kodak “Fil- 
mo”, un produit de la maison Bell 
& Howell, est surtout mis en évi­
dence. ‘Des représentations cinéma­
tographiques sont données à plu­
sieurs reprises et elles ne manquent 
pas d’intéresser les visiteurs .en mê­
me temps qu’elles démontrent avec 
quelle facilité toute personne peut 
devenir cinéaste amateur avec les 
appareils “Filmo”. Rien de plus 
simple, en effet. C’est tout simple­
ment un kodak qui permet de faire 
ses propres vues animées et on voit 
d’ici tout l’intérêt qui peut se déga­
ger du fait que les vues les plus in­
téressantes peuvent être enregistrées 
avec cet appareil facile à manipuler 
et dont le coût d’opération est rela­
tivement peu élevé. Un tirage ne 
manque pas d’attirer les visiteurs à 
cet exibit qui est l’un des plus cap­
tivants du Salon.

J.-A.-Y. BOUCHARD LTEE

poiiYiez avoir 
eelii-oi, tendre et 

savoureux

Tout comme les tendres coeurs de 
CÉLERI, ce sont les jeunes FEUILLES 

DE THÉ qui ont la SAVEUR
VOUS savez par expérience que les 

grosses tiges de celeri, dures et fi­
breuses, sont celles qui ont le moins de 

goût. Au contraire, toute la semble
être concentrée dans le coeur même de 
cette plante.

C’est à peu près la même chose lors­
qu’il s’agit de thé: comme pour le céleri, 
ce sont les jeunes feuilles, petites et 
tendres, qui sont les plus savoureuses.

La compagnie Beaver General 
Agencies est installée depuis deux 
ans seulement à Québec et a tou­
jours depuis ce temps, donné pleine 
et entière satisfaction à ses clients 
c’est pourquoi ses représentants qui 
sont messieurs Fortier père et ills, 
sont contents d’avoir un exhibit au 
Salon Industriel de 1937. Beaver 
General Agencies a son magasin au 
no 253 St-Paul et est spécialisé dans 
la vente des bicycles, des jouets et 
des articles de pêche en général. 
On trouve aussi, au magasin de la 
rue St-Paul, des balayeuses électri­
ques et appareils de restaurants. Au 
kiosque de Beaves Agencies, on ver­
ra exposés des échantillons des ar­
ticles qui sont vendus au maga­
sin. Les ventes se font aussi aux vi­
siteurs du Salon Industriel sur les 
lieux mêmes.

LES ETABLISSEMENTS 
CONNORS

Cette maison dont le siège social 
est à Black’s Harbour, N. B., pré­
sente à sa cliente des produits de 
la pêche : sardines, hareng, filets 
d’haddock, etc. Comme nous som­
mes précisément dans la “semaine 
nationale du poisson’’, cet exhibit 
offre un intérêt tout particulier 
aux visiteurs qui ont l’occasion de 
se rappeler l’encouragement qu’ils 
doivent donner à nos pêcheurs de 
toutes catégories. Les produits de 
la maison Connors sont présentés 
dans de jolis emballages qui ne 
manquent pas d’attirer l’attention 
des marchands désireux d’ajouter 
ces lignes à celles qu’ils offrent déjà 
à leurs clients dans le domaine des 
produits de la pêche. Les produits de 
la maison Connors sont vendus 
dans la province de Québec par la 
maison Harold F. Ritchie & Co. Ltd 
de Montréal dont le représentant 
pour le district de Québec est M. 
Thomas Vézina, de Sillery.

DEPARTEMENT DE 
L’AGRICULTURE

Le service d’Horticulture du mi­
nistère provincial de l’Agriculture 
a préparé une installation qui se 
rattache exclusivement à- la pom­
me, fruit très en vogue à cette sai- 
son-ci de l’année. La pomme “Weal­
thy” est surtout mise en évidence 
bien que toutes les sortes de pom­
mes qui se récoltent dans notre 
province soient présentées à cet ex­
hibit. L’installation est de bon goût 
et elle représente beaucoup de tra­
vail. La pomme est, en effet, un 
fruit très populaire chez nous. Aus­
si, le service d’Horticulture a-t-il 
tenu à la mettre en évidence afin 
de lui faire la publicité qu’elle mé­
rite. Les visiteurs ne manqueront 
pas, sans doute, de se laisser con­
vaincre suri ’à-propos de consommer 
plus de pommes, “ce qui ne peut 
être qu’à leur avantage en même 
temps qu’ils contribueront à la 
prospérité de cette classe intéres­
sante de producteurs de chez nous, 
les pomiculteurs.

LA SOCIETE GROLIER LTEE’

Mélangé et mis en 
paquets au Canada

Ecoutez le programme "One Man’s Family” 
à 8 h. p. m., chaque mercredi, au reseau N.B.C

Quand vous achetez du thé, choisissez 
donc le TENDER LEAF, dont chaque pa­
quet ne contient que de jeunes feuilles 
de choix et non pas de grosses feuilles 
épaisses et sans saveur.

Il peut exister une différence considé­
rable dans le thé, comme la chose a été 
démontrée lors d’une épreuve récente. 
14 marques connues furent examinées au 
moyen d’un instrument scientifique qui 
permet d’en apprécier et mesurer en quel­
que sorte l’arome. Une seule marque, plus 
dispendieuse que le Thé Tender Leaf, se 
révéla l’égale de celui-ci. Par contre, cer­
taines* des autres marques possédiaent à 
peine un sixième de son arôme.

Votre épicier vend le Thé Tender Leaf 
en paquets de deux grandeurs commodes. 
Demandez-le—• son nom est symbolique 
de sa qualité .

C’est Texhibit qu’on pourrait ap­
peler l’exhibit des ‘intellectuels” 
puisqu'on y trouve des collections 
très intéressantes. Nous citons en- 
tr’autres: l’Encyclopédie de la Jeu­
nesse, 'Lands and Peoples”, le dic-

Cette maison d'affaires de Québec, 
dont le siège social est situé à 9, rue 
Buade, présente les appareils Gene­
ral Electric pour la climatisation 
de l’air. Rien de plus avantageux, 
en effet, que ces appareils qui per­
mettent à leurs possesseurs de don­
ner à leurs résidences une atmos­
phère que nulle autre installation 
ordinaire ne peut leur procurer. Avec 
l’appareil à climatiser l’air, il de­
vient facile d’éviter les rhumes par 
suite d’élimination des courants 
d’air dans les maisons, en même 
temps que cela permet une diminu­
tion totale dans l’accumulation de 
la poussière tout aussi bien que la 
prévention de la ® sécheresse des 
meubles et leur détérioration qui 
s’en suit inévitablement. Nulle mai­
son ne saurait se passer de ces ap­
pareils qui sont appelés à rendre 
de véritables services aux personnes 
qui veulent en faire l’installation 
dans leurs résidences. Des explica­
tions complètes sont données à l’ex- 
hibit même de la maison Bouchard 
sur leur installation et leur coût.

UNIVERSELLE ELECTRIQUE
Cette maison présente tout par 

ticulièrement la réfrigération uni 
verselle “Coller” qui est sur le mar­
ché depuis 18 ans et qui s’est révélée 
un produit de première qualité 
parce qu’elle a résisté à la compé­
tition formidable qu’on lui a faite 
dé toutes parts. De plus, la maison 
Universelle Electrique se spécialise 
dans la décoration électrique et c’est 
à elle que les organisateurs du Sa­
lon industriel de 1937 se sont adres 
sés pour la décoration du Manège 
Militaire à l’occasion de la grande 
exposition qui s’y tient cette semai­
ne. Les visiteurs n’ont pas manqué 
d’apprécier et de commenter favo­
rablement les magnifiques décora­
tions qu’on voit au Manège Militai 
re en même temps qu’ils ont félicité 
les organisateurs du Salon d’avoir 
requis les services de la maison 
Universelle Electrique pour faire ce 
travail très réussi.

VITRERIE HOBBS
Cet exhibit est l’un des plus 'ar 

tistiques de tout le Salon Industriel 
qui se tient au Manège Militaire 
cette semaine. Composé exclusive­
ment de miroirs de différentes di­
mensions, il offre un coup d’oeil 
vraiment charmant. Les femmes 
désireuses de donner à leurs foyers 
un attrait particulier ne peuvent 
manquer de s’arrêter à cet exhibit 
qui leur présente des suggestions 
nombreuses pour la décoration in 
térieure. Lé miroir, en effet, est le 
complément nécessaire à la pièce 
qu’on veut décorer de façon à lui 
donner un attrait particulier. Nous 
avons noté tout particulièrement un 
grand miroir qui orne le fond de 
Texhibit de la vitrerie Hobbs. C’est 
une véritable oeuvre d’art car ce 
miroir est travaillé à l’aide de feuil 
le d’argent et d’étain repoussé qui 
lui donnent une apparence d’oeuvre 
de grands maîtres. Pour une bel­
le décoration intérieure, rien ne 
vaut les miroirs Hobbs.

LE MAGASIN FORTERESSE

Moderne
''des soins spéciaux pour Ici 

^yeux. Vos yeux sont exposés, 
. ^tous les jours, à l’éclat de 
^la lumière, à la poussière, à la 

^fuméc, i la fatigue de la lecture, 
^dc la couture et du travail. Aidez la 
nature à protéger ce sens qui n’a pas 

^dc prix en nettoyant, apaisant et calm- 
^ant vos yeux par l’emploi quotidien de 

'Murine. Depuis plus de 40 ans, Murine a 
- contribué à conserver les yeux sains et frais.

^Ü!SeIX

L’endroit chic par excellence pour 
s’habiller à Québec est le magasin 
Forteresse Ltée. On trouve à cet 
exhibit des modèles de confections 
du dernier cri en même temps que 
des échantillons d’étoffes permet­
tant de faire un choix judicieux. Un 
assortiment complet de merceries 
s’ajoute à Texhibit qui ne peut man­
quer d’intéresser toute la population 
masculine de Québec. Un personnel 
de choix donne aux visiteurs tous 
les renseignements nécessaires sur 
les derniers décrets de la mode dans 
le domaine masculin et on prend 
sur place les commandes afin d’ac­
commoder les visiteurs qui ne pour­
raient se rendre à l’établissement 
même du magasin Forteresse situé 
à 252 rue St-Joseph. Il se fait éga­
lement ùn tirage à cet exhibit.

HENRY BIRKS & SONS LTD
Le problème de la barbe est bien 

Tun des plus épineux que l’homme 
a à résoudre. Cependant, si vous 
employez le rasoir électrique ‘Shick’ 
que la maison Henry Birks & Sons 
Ltd met en évidence à son installa­
tion du Salon industriel, l’histoire 

(Suite à la page 11, 1ère col.)

mis en vente a prix 
populaires pour 3 jours

au Syndicat—

/

«i ^ .

I

Des manteaux marqués 
régulièrement 23.95 et 

27.95 pour

Fourrures

Chat sauvage, loup, “genette 
mouton gris et noir, blaireau, 
seal, opossum américain imi­
tant le renard argenté et le 
fitch.

Quel beau drap diagonal et quels 
ravissants modèles. C’est une cou­
pe recherchée et qui fait honneur 

nos collections, jamais vous 
n’auriez cru obtenir du si beau à 
des prix si populaires. L’offre est 
alléchante, Mesdames, mais ne 
durera que quelques jours seule­
ment. Profitez-en dès demain.

Tailles : 14 à 20 - 38 à 46.
Sème Etage, Annexe St-Joseph.

Aux Grands Magasins a kayons du

Syndicat Quebec
^ LIMITEE
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Les Irlandais iront à l’école 
Leonard ,

(Suite à la page 3)
n’étaient pas intervenues dans cette 
affaire.

—‘‘Nous ne demandons pas une 
école immédiatement, reprend M. 
Leonard ; mais nous désirons que 
l’école Leonard soit laissée à notre 
disposition”.

—“La situation est des plus ten­
dues ...” dit M. Simard.

—“Qui l'a tendue ? ” interrompt 
M. Grégoire.
. —“Devant les tribunaux, pour­

suit M. Simard, vous ne pourriez 
pas gagner avec une telle motion”, 
(en parlant de la motion de' M. 
Beaubien).

M. Grégoire bondit alors sur son 
siège.

•—C'est une question importante 
et délicate, S’écrie-t-il. On m'a vi­
sé dans cette affaire. Je regrette 
que le R.P. Gallery n’ait pas vécu 
plus longtemps dans Québec, il au­
rait appris à mieux connaître les 
Canadiens-français. Il se serait 
aperçu qu’ils sont des plus paisi­
bles et ne cherchent pas la lutte”.

“Je regrette également que cer­
taines campagnes aient été menées 
au sujet de cette affaire, poursuit 
le maire. On nous a traités d’an- 
ti-Irlandais et d’anti-Anglais, mais 
on n’a jamais pu le prouver. Au 
fond de cette affaire se mêle de 
la politique. Il n’y a pas de guerre 
de races à Québec. Ni les Irlan­
dais catholiques, ni les Canadiens- 
français n’ont intérêt à se faire la 
guerre.”

M. Grégoire ouvre alors sa ser­
viette et en sort divers pamphlets et 
brochures, imprimés à la suite d’as 
semblées qui furent tenues sur l’af 
faire de l’école Leonard. Il cite plu­
sieurs passages, entre autres un où 
l’on accusait les Canadiens-fran­
çais “de ti-aiber leurs promesses 
comme des torchons”. “C’est un cri­
me de s’exprimer ainsi”, s’écria M.

Grégoire.
“Nous ne nous sommes pas enga­

gés à tenir les promesses des au­
tres”, dit ensuite M. Grégoire. Je 
ne m'occupe que de la situation fi­
nancière de la Commission. Nous 
ne pouvons pas faire mieux pour le 
présent!” Puis, après avoir cité un 
autre paragraphe d’un pamphlet, il 
s’écrie: “Je n’ai jamais craint de 
venir ici. Ce n’est pas avec ces moy­
ens qu’on va nous gagner. Il y a 
du malaise dans la population de 
Québec. J’ai même dû empêcher 
que certaines manifestations aient 
lieu. Je le répète: il y a de la po­
litique au fond de oette affaire”.

"On veut me faire chanter, mais 
je le dis bien haut: je n’ai jamais 
chanté et je ne chanterai pas”.

M. Grégoire rappelle ensuite l a- 
chat de l’ancienne demeure de J.-H. 
Portier, où fut aménagée Técole 
Leonard. Il s’opposa d'abord à cet­
te transaction mais y consentit en­
suite, quand on lui dit que ce n’était 
que pour quelques années. Il sou­
ligne que certaines écoles des Cana­
diens-français sont dans un état 
beaucoup plus pitoyablq que celui 
de l’école Leonard, et surtout que 
celui de l’école Ste-Marie.

M. Grégoire reproche surtout 
aux Irlandais d’avoir tenu des as­
semblées à Montréal, où l’on a in­
terprété cette question “à tort et à 
travers”, dit-il. “Mais je sais que 
toute la population irlandaise ne 
partage pas ces opinions, ajouta- 
t-il; et j’espère que la bonne enten­
te et les bonnes relations vont re­
prendre comme par le passé entre 
les Irlandais et les Canadiçns 
français”.

,En terminant, M. Grégoire sug­
gère qu’on remette toute décision 
à plus tard. Mais M. Beaubien s’y 
oppose, “car ça n’aidera en rien”, 
dit-il.

Finalement, le vote est pris sur 
la motion de M. Beaubien, qui est 
rejetée par cinq voix contre quatre.

LA MOTION BEAUBIEN
CONSIDERANT qu’à leur séance 

du 24 septembre 1937, par résolution

dûment adoptée, messieurs les Com­
missaires décidaient de fermer l’é­
cole Leonard, à compter du 15 octo­
bre courant (1937) ainsi que les 
classes spéciales d’anglais aux éco­
les et couvents suivants : St-Jean- 
Baptiste, St Dominique, Notre-Dame 
du Chemin et St-Bridgitt’s Home ;

CONSIDERANT qu’à la même sé­
ance, messieurs les Commissaires 
décidaient d’ouvrir, le 15 octobre 
courant (1937), l’Académie Sainte- 
Marie où devaient être reçus, sous 
ta direction des Soeurs de la Cha­
rité d’Halifax, les élèves catholiques 
de langue anglaise fréquentant ac­
tuellement les écoles suivantes : 
Ecole Leonard, Académie St-Jean- 
Baptiste, Ecole St-Dominiqüe Cou­
vent Notre-Dame du Chemin et St- 
Bridgitt’s Home ;

CONSIDERANT qu’il fut dç plus 
résolu que les Révérendes Soeurs 
de la Chavité d’Halifax fussent avi­
sées de bien vouloir déménager dans 
un délai expirant le 15 octobre cou­
rant (1937), de l’école Leonard à l’A­
cadémie Ste-Marie où elles au­
raient leur résidence à l’avenir, et 
où ell.es enseigneraieçt aux élèves 
catholiques de langue anglaise, con­
formément à l’engagement des dites' 
Dames Religieuses de la Charité 
d’Halifax par la Commission, sui­
vant teneur d’une lettre en date du 
9 juillet 1935 :

CONSIDERANT qu’en date du 1er 
octobre courant (1937), copie de la 
résolution de messieurs les Commis­
saires en date du 24 septembre 1937, 
fut communiquée aux dites Dames 
Religieuses de la Charité d'Halifax, 
à la supérieure de l’école Leonard 
ainsi qu’à la Révérende Mère Supé­
rieure Provinciale, à Halifax ;

■ CONSIDERANT 1\E PLUS qu’en 
date du 14 octobre courant (1937), 
une lettre, à la demande de mon­
sieur le président, fut adressée à la 
supérieure du couvent Leonard, lui 
demandant une réponse à la résolu­
tion de messieurs les CommiséVres 
du 24 septembre courant (1937) ;

CONSIDERANT qu'aucune répon­
se, soit de la Révérende Mère Pro-

II tomba de ses lèvres, par ce beau clair de 
lune ... le mot merveilleux qui devait unir 
leurs deux vies. Ce qu’elle rêvait depuis tou­
jours allait devenir une réalité ... Il n’en eût 
pas été ainsi si elle avait été désagréable de sa 
personne. Mais elle avait fini par com­
prendre que pour gagner un homme et se l’at­
tacher, une jeune fille doit être attrayante de 
pZr m manières ..et que, par-dessus tout, 
son haleine doit être pure et douce, et que la 
Listerine Antiseptique, le rapide désodorisant, 
est le meilleur moyen d’y arriver.
Lambert Pharmacal Co (Canada) Ltd., Toronto.

FABRICATION CANADIENNE

LISTERINE
ARRETE L’HALITOSE 

(MAUVAISE HALEINE)

vinciale ou de la Supérieure du | 
couvent Leonard des Soeurs de la 
Charité d’Halifax, ,ne fut donnée à 
la dite résolution de messieurs les 
Commissaires en date du 24 septem­
bre courant (1937) ;

CONSIDERANT qu’en vertu de 
l’article 221 du code scolaire, mes­
sieurs les Commissaires ont le droit 
de résilier l’engagement des institu­
teurs et institutrices pour cause 
d’insubordination et de négligence à 
remplir leurs devoirs ;

EN CONSEQUENCE, je, ERNEST 
BEAUBIEN, propose qu’une séance 
soit tenue à 8 heures de l’après-midi, 
jeudi le 21 octobre du courant (1937). 
au bureau des CoYnmissaires, à l’Hô­
tel de Ville, Québec, spécialement 
aux fins de demander le renvoi ou 
la destitution des dites Dames Re­
ligieuses de la Charité d'Halifax qui 
enseignent actuellement à l’école 
Leonard et de procéder à l’engage­
ment d’une autre Communauté qui 
devra fournir des, sujets catholiques 
de langue anglaise pour enseigner à 
l’Académie Ste-Marie aux élèves ca­
tholiques de langue anglaise.
Québec, le 18 octobre 1937.

•
LA MOTION DESLAURIERS

Attendu que la Commission sco­
laire a promis la construction d’une 
école pour les jeunes filles catholi­
ques de langue anglaise ;

Attendu que pressée par les ca­
tholiques de langue anglaise de 
remplir sans délai sa prdmesse, la 
Commission scolaire ne voulant pas 
aggraver le fardeau) des taxes pe­
sant sur les citoyens de Québec, a 
cru devoir libérer l'Académie Ste- 
Marie et l’offrir au moins pour un 
an comme école de leurs jeunes fil 
les ;

Attendu que d’après mon humble 
opinion, la Commission scolaire en 
mettant la dite école à l’usage des 
jeunes filles irlandaises, remplissait 
substantiellement sa promesse vis-à- 
vis de nos compatriotes irlandais ou 
du moins leur permettait d’attendre 
dans des conditions qu’ils juge­
raient sans doute meilleures le mo­
ment de son exécution complète, 
j’ai cru devoir donner mon vote à 
la proposition adoptée en assemblée 
du 24 septembre dernier, constatant 
aujourd’hui que nos compatriotes ir­
landais ne comprennent pas la 
question dans le même sens que 
nous, semblent convaincus que la 
Commission scolaire leur fait une 
injustice et paraissent disposés à 
contrecarrer par différents moyens 
sa récente décision ;

Attendu que la question de cette 
école semble devoir soulever la paix 
publique en notre ville et mettre en 
danger l’instruction chrétienne de 
plusieurs enfants, je propose que la 
décision prise par la Commission 
scolaire à sa dernière séance soit 
suspendue de telle façon que les fil­
les irlandaises puissent continuer de 
fréquenter les classes qu’elles occu­
pent présentement jusqu’à ce que 
l’on en arrive à une solution agréée 
par nos compatriotes irlandais et la 
Commission scolaire de Québec.

DERNIER AVIS
Un débat animé a également mar­

qué la discussion qui fut soulevée 
au sujet des quatre protêts envoyés 
à Magloire Cauchon, Limitée, entre­
preneurs généraux, et dont le délai 
est expiré depuis jeudi dernier. La 
Commission des Ecoles catholiques 
de Québec y mettait en demeure les 
entrepreneurs précités d’effectuer 
les réparations nécessaires aux éco­
les suivantes : Saint-Esprit, Saint- 
Sacrement, iaints-Martyrs et Saint- 
Fidèle, alléguant •que les dégâts y 
étaient survenus avant que la ga^ 
rantie de cinq ans fut expirée.

La discussion s’est élevée après 
que le secrétaire-trésorier de la 
Commission, M. Huot, eut lu la 
lettre suivante de la firme Cauchon 
Limitée :

Québec, le 13 octobre, 1937 
Messieurs,
Il y a quelques jours, M. le No 

taire de la Commission Scolaire Ca­
tholique de Québec, nous faisait 
tenir quatre protêts, quand un seul 
aurait suffi, mettant la firme Ma 
gloire Cauchon Limitée en demeure 
de faire certaines réparations à des 
maisons d'écoles construites par 
nous, quelques-unes il y a déjà six 
ou sept ans. Toutes ces maisons 
d’écoles, à raison probablement de 
la pénurie d’argent, n’ont reçu au­
cune espèce d'entretien depuis leur 
construction et n’en reçoivent pas 
encore.

Le jour même de la décision de 
la Commission, ou de quelques-uns 
de ses membres, un journal local, 
en titre très visible, publiait, qu’il 
s’agissait de réclamations au mon­
tant de $100,000.

Vous admettrez qu’il n’y a pas là] 
seulement suprême exagération mais 
un ridicule achevé. Il semble bien 
que dans certains quartiers et pour 
certains motifs non éloignés de la 
politique, l’on veuille punir et faire 
les plus grands dommages possibles 
à une vieille maison de Québec. Il 
semble encore qu’il faille impres­
sionner le public, lui donner de 
l’excitation, lui faire oublier la rou­
tine et certaines décisions, en un 
mot, utiliser la Commission Scolai­
re à toutes autres fins que celles 
auxquelles elle est destinée.

Nous crojrons que la bonne foi du 
plus grand nombre a été surprise. 
En tous cas, nous sommes menacés 
de poursuites judiciaires.

Le journal dit : “C’est à la de­
mande de Mtre Chaloult qui n’a 
pas raison de s’objecter au traite­
ment auquel on a recours, que M. 
le Notaire a instrumenté”. Pour­
quoi pas à la réquisition de la Com­
mission elle-même ? *

Autrefois, la Commission a eu peu 
de procès, et c’était mieux. Lors­
que les corps publics plaident, c’est 
le contribuable très généralement 
qui écope, et si les administrateurs 
étaient tenus conjointement et' so­
lidairement responsables des frais 
et dépens, il y aurait beaucçup 
moins de .litiges relevant de ces mê­
me» corps publics, et.il en coûterait 
bien moins cher au payeur de taxes.

Nous avons conscience d’avoir ac­
compli . nos obligations ; nous 
n’étions pas les seuls entrepreneurs, 
mais nous sommes les seuls inquié­
tés. Pourquoi ?

L’octroi des derniers contrats, 
pas toujours, loin de là, au plus 
bas soumissionnaire, pourrait être 
une des réponses à la question.

Encore une fois, un corps public 
faisant procès avec l’argent des con­
tribuables, tout en plaidant pauvre­
té et tout en refusant à des con­
citoyens de justes revendications, 
comme ^celles dont la presse depuis 
quelque* temps fait écho journelle­
ment. peut facilement ruiner une 
maison de commerce, mais ce n’est 
pas là la justice.

Avant l’actuelle administration, il. 
ne devait pas y avoir que de mal­
honnêtes gens dans la Commission. 
On nous reconnaissait comme des 
entrepreneurs habiles et conscien­
cieux. Nous n’avons jamais reçu de 
plaintes sérieuses, et on ne nous a 
jamais menacés de poursuites.

Bien d’autres, avant et après ont 
été du même avis que les anciens 
commissaires qui se sont succédés à 
la Commission depuis de nombreu­
ses années.

Il y a encore des’ justes à Qué­
bec, et nous ne . croyons pas qu’ils 
se trouvent tous au même endroit.

En tous cas, comptant dans la 
justice de notre pays, nous aurons 
le regret, avec nos propres deniers, 
de nous défendre si nous sommes 
attaqués.

Confiants en votre esprit de loy­
auté, nous avons cru devoir attirer 
votre attention sur l’injustice du 
procédé.

H est malheureusement d’opinion 
courante ^ue la Commission scolaire 
dont les intérêts sont différents et 
si souvent opposés au Conseil de 
ville, est devenue une succursale de 
ce dernier. Les représentants de la 
cité prendraient des responsabilités 
qu’ils ne songeraient peut-être pas à 
supporter s’ils avaient décision à 
prendre au Conseil de ville l\ù-mê- 
me.

Croyez-nous bien,
Vos tout dévoués,

Magloire Cauchon, Limitée-

LA DISCUSSION

M. Simard devait soulever le dé­
bat sur la question des protêts. Il 
prétendit d’abord que M. Beaubien 
avait été mis .lui-même en demeure 
de faire effectuer des . réparations 
aux écoles St-Fidèle, St-Esprit et 
St-Sacrement, mais qu’il n’avait ja­
mais vu à ce que ces réparations 
soient faites. M. Beaubien répondit 
que ces écoles se trouvaient encore 
sous le contrôle des entrepreneurs 
et qu’il n’appartenait pas à la com­
mission d’y effectuer des répara­
tions.

M. Simard reprit que les dégâts 
causés aux écoles précitées n’étaient 
survenus que par suite d’une défec-

Exigez —

les SARDINES
MILLIONNAIRES
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MEILLEURES

BRISLING

OBSEQUES DE 
MLLE M. BOUDE 
A STE-CROIX

Chamberland, Alex. Houde, Jean- 
Charles Houde, Etienne Laroche, ses 
cousins. Dans l’église, remplie à sa 
capacité, on remarquait: MM. Paul 
Brochu, Emile Boiteau, député de 
Bellechasse, L.-A. Gaumond, Séve- 
rin Martel, L. Mercier. J.-P. Dubuc, 
Maurice Bolduc, P. Dionne, R. Le- 
may, Léo Gatuhier, Emile Garneau, 
de Québec; MM. Paul et Jules Des- 
côteaux, de Yamachiche, Dr J.-A. 
Boisvert, de Plessisville, Dr J.-P. 

Un grand nombre de parents Paris, F.-X. Lesieur, M. MarcoUx, 
et d’amis ont assisté same- ' ^ Deschahions, EpUe Laquerre. J. 
j. , ^ -n , i ! Cinq-Mars, de St-Edouard. Pierre
di aux tunerailles de la j Laroche, R. Doré, Alex. Laroche, de 
fille de M. et Mme J.-D. St-Ahtoine, notaire Eugène Ber-
Houde. nard, Garneau, de Vilîers, de Lot- 

binière, M. Charles Delisle, Dr L.- 
P. Legendre, L. Lafràncé, J. La- 
fleur, J. Bédard, Dr M: Laroche, O. 

Les restes mortels de mademoisel- : Fraser, C. Boucher, notaire J.-A. 
le Madeleine Houde ont été inhumés Pouliot, S. Auger, W. Thurber, N.

LE CORTEGE

tion dans la construction de ces éco­
les, mais que cette défection n’avait 
pas été prévue dans le contrat ac­
cordé aux entrepreneurs. M. Beau- 
bien rétorqua que ces écoles n'en 
étaient pas moins encore sous le 
contrôle des entrepreneurs et que 
ceux-ci avaient été prévenus par 
écrit d’y faire les réparations né­
cessaires, et que la Commission n’a­
vait qu’à attendre la décision des 
entrepreneurs.

Les membres de la Commission se 
firent alors énumérer les diverses 
réparations qu’il faudrait effectuer 
sans retard aux écoles St-Fidèle, 
St-Esprit, St-Sacrement et des Sts- 
Martyrs, puis M. Chapleau proposa 
qu’un dernier avis soit envoyé aux 
entrepreneur’s, leur demandant de 
procéder sans retard à ces répara­
tions- M. Chapleau suggéra égale­
ment qu’on fasse faire une expertise 
afin qu’on ' connaisse le coût des ré­
parations. M. Beaubien répondit que 
cette expertise avait été faite et il 
en lut le rapport aux membres de 
la Commission.

Finalement, on décida qu’un der­
nier avis soit envoyé aux entrepre­
neurs Cauchon Limitée, prévenant 
ceux-ci que si d'ici lundi prochain, 
ils ne commençaient pas ou ne s’en­
gageaient à effectuer les répara­
tions, la Commission allait elle-mê­
me procéder à ces réparations, mais 
en se réservant le privilège de pou­
voir ' poursuivre les entrepreneurs 
devant les tribunaux.

Les membres de la Commission 
ont décidé, en outre, de se réunir de 
nouveau à quatre heures, lundi 
après-midi, afin de vider cette ques­
tion une fois pour toutes.

M. Beaubien aborde ensuite la 
grave. question de la soirée : l’affai­
re de l’école Léonard, mais M. Si­
mard prend alors la parole et de­
mande que le secrétaire-trésorier de 
la Commission, dans une lettre 
adressée au département de T’Ins- 
truction publique, demande si on a 
le droit’ dans les écoles qui sont sous 
le contrôle de la Commission d’en­
seigner un programme autre que ce­
lui du comité de l’instruction publié 
que.

Certains membres s’enquièrent du 
motif de cette demande, mais M. 
Simard répond- qü’il en donnera les 
raisons en temps et lieu, préférant 
savoir auparavant quelle sera la ré­
ponse du département de l’Instruc­
tion publique.

Les membres entament ensuite le 
débat au sujet de l’école Léonard.

Un enfant est horriblement 
brûlé à mort

(Suite à la page 3) 
milieu de la cour et y mit le feu. Il 
s’avança ensuite pour piétiner les 
flammes et en un clin d’oeil il était 
devenu lui-même une torche vivàn 
te. Ses cris de douleur attirèrent 
Mme Hur-tubise qui accourut étein 
dre le feu avec ses mains nues. 
L’enfant était rendu dans l’entrée 
de la maison lorsque sa mère le re­
joignit. Un voisin enroula un tapis 
autour' de l’enfant et étouffa les 
flammes. Le petit n’était plus qu’u 
ne plaie au vif. Tous ses vêtements 
avaient disparu dans le feu. La pe 
tite victime n’a pu survivre à ses 
horribles blessures.

dans le cimetière de Ste-Croix de 
Lotbinière après d’imposantes funé­
railles en l’église paroissiale samedi 
matin, au milieu d’une foule de pa­
rents et d’amis de cette famille bien 
connue. Mlle Houde était la fille de 
M. et de madame J.-D. Houde.

La levée du corps fut présidée par 
M. l'abbé Ulric Couture, curé de la 
paroisse et M. l’abbé Bégin, vicaire, 
chanta le service, assisté de MM. les 
abbés Audet, aumônier de l’hôpital 
du St-Sacrement et W. Laverdière, 
professeur à l’Ecole Supérieure de 
Chimie, comme diacre et souskiia- 
cre.

Dans le choeur, plusieurs prêtres 
avaiènt pris place et on remar­
quait M. l’abbé Chrysologue Des­
rochers, professeur à l’Université 
Laval, et M. l’abbé F. Olivier.

MM. les abbés Maürice Laliberté 
et Gingras, tous deux du Séminaire 
de Québec, célébrèrent des messes 
basses au cours du service.:

Un programme musical des plus 
soignés fut interpété par la chora­
le paroissiale et par celle du collè­
ge. M. A. Godbout touchait l’or­
gue.

Portait la croix, M. le Dr S. Au­
ger, accompagné de M. Henri Delis­
le. Le cercueil par ses cousins : 
MM. Gérard Houde, Delphis Desro­
chers, Charles Laroche, Louis Bois­
vert.

MM. Charles Laroche et Delphis 
Desrochers ont fait la quête.

Mlles Bibiane Desrochers, Ju­
dith Legendre, Christiana Demers 
et Annette Delisle, enfants de Ma­
rie, accompagnaient la défunte.

Le personnel de la manufacture 
assistait en groupe à la cérémonie 
funèbre, ainsi que le£ Rév. SS. de la 
Congrégation Notre-Dame et leurs 
élèves, les Rév. FF. de l’Instruction 
Chrétienne et leurs élèves. » 

Conduisaient le deuil, M. J.-D. 
Houde, père de la défunte, M. Jean 
Houde, son frère. MM. Emilien Mi- 
chaud, et Marcel Gaumond, ses 
beaux-frères; MM. Laroche F.-N. 
Houde, Gaudias Roy, ses oncles, 
MM. Martial Desrochers, Amédée. 
Réal, Edmond Desrosiers, Adélard

Frenette, L. Croteau, Ph. Demers, 
A. Marion, J.-A. Lafiamme, Geo. 
Marcotte, J.-C. Gmmond, C.-E. 
Auger, Côme Laliberté, G. Desro­
chers, maire du village, H. Laliberté, 
Dr L. Pouliot; E. Proulx, A. Frenet­
te, L. Gingras, G. Rousseau,. A. Du­
bois, J. Demers, P. Barbin, R. La- 
forest, A. Auger, I. Laroche, Aimé 
Auger, G. Lemay, N. Bergeron, P. 
Hamel, A. Godbout, et une foule 
d’autres.

ANNIE ROONEY la petite orpheline par Brandon WALSH

Non, ma soeur, il faut voir le meilleur côté 
Pas de nouvelles signifie bonnes nouvelles 
nous ne sachions pas encore si nous pourrons 

petite Annie.

;ôté des choses. 1
s . . . bien que V//
rons retrouver la y

Copr. 19J7, King Features Syndicate, Inc . world ngliti reserved

J'essaye d’être courageuse mais quand je 
pense que la pauvre petite est sans pro­
tection toute seule, et que cette horrible 
femme qu’est la Meany est à sa recherche, 
cela me fait frémir. Je voudrais tuer cet­

te femme, comme une bête sauvage !

WJm
Regarde. Zero, il y a un -|oli petit 
village, là-bas. Nous pourrons peut- 
être y avoir à déjeuner, ou au moins 
de la bonne soupe chaude . . . et je 
te ferai donner de bons

avec de la viande • dessus

Pour l’amour du ciel, ne pleure 
pas î Mes détectives surveil 
lent l’orphelinat Meany. Je 
suis - sûr qu’elle n’a aucune 
idée où la petite peut 

1 trouver. Ne désespérons pas.

Boo Hoo

Hoo Hoo

Les aventures de SON-PERE par C.H. WELLINGTON
■
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Enquête sur l'augmentation 
des pensions de vieillesse

(Suite à la page 3) 
la dernière année fiscale, le fédéral 
a été appelé à verser pour les pen­
sions de vieillesse la somme de $21,- 
149,351, tandis que pour la présente 
année, il sera appelé à payer $27,- 
500.000. Cette augmentation est due 
partiellement au fait que la province 
de Québec a adhéré à ce plan.

On a appris hier que la province 
de la Nouvelle-Ecosse vient de con­
clure une entente avec le gouverne­
ment fédéral pour payer une pen­
sion aux aveugles ayant plus de 40 
ans. Tout récemment une entente 
semblable était conclue entre la 
province de Québec et le gouverne­
ment fédéral.

COURS RETARDES
Les cours du soir à l'Ecole Techni­

que de Québec seront disçontinués 
jusqu’à la fin du mois d’octobre. 
Cette décision a été prise afin de 
permettre à ceux qui suivent ces 
cours d'assister, dans leur paroisse 
respective, aux exercices de la gran­
de mission.

LA ST-J.-BAPTISTE
Trois-Rivières, 19. — (P.C.) — Les 

délégués de cinquante sociétés St- 
Jean-Baptiste, y comprises dix de 
l’Ontario, se réuniront ici le sept no­
vembre prochain. Les Chevaliers de 
Carillon participeront à ce congrès.

Un nouvel envoi de

KHMattNIMÈ

ONYX
en Soie Service ou chif­
fon de première qualité

vjVa t'en à c’t’heure 
Fiche le camp 

Qu’est-ce que tu ; 
me suivre comme ça ? | 
Mêle-toi de tes affaires! j 

Entends-tu ? ^------ J

Satané Chien 
J’pourrai donc 

jamais m’en 
débarrasser

que
I vous penseriez de glisser 
Vw un dix sous à un camara­

de, pour qu’il aille prendre 
une tasse de java ?

(£) '037-A/-y. '«< ■

Oh ! quel amour de 
chien ! Est-il à vendre, 

mon brave homme ?

Hein ? Regardez 
Si vous pouvez 

me débarrasser 
de ce
chien, je vous 

donnerai un 
trente sous.

ben sur\ ous vous 
moquez pa 

de moi?

mmuim

Voici une marque de bas 
strictement parfaits, pour 
dames, qui peut se com­
parer avec n’importe quel­
le marque de bas qui se 
vendent habituellem e n t 

plus cher. Entièrement 
façonnés, talons et pieds 

renforcés. Teintes noir, 
Gunmetal, Barcelona, 

Rio, Radiance, Blush- 
ow, Windsor — 
Pointures ; 8Vz à 

10.

Mesdames, faites provision de

BAS de CACHEMIRE
pour ^automne et l’hiver

MARQUE LONDON
Cachemire ou laine et soie

Bas entièrement façonnés, jambe élastique. Teintes : 
Gunmetal, taupbark, jaunty, Biscâyne. Pointures : 8Vz

.69 et .79
MARQUE MERCURY

Bas tout laine ou laine et soie, entièrement façonnés, 
talons et pieds renforcés. Pointures : 8 Vz à 10, dans ies 
teintes : noir, Gunmetal, Moondusk, taupmist,. Cari­
bou, Trotteur beige.

1.00 et 1.25
COUVRE-CHAUSSURES

de caoutchouc
pour dames, enfants et fillettes.

Noir ou brun, avec dou­
blure de molleton, deux 
boutons à pression. Ta- ■ 
Ions haut, continental, 
cubains ou bas.

Pour dames-

2% à 9.

Pour enfants 
et fillettes— 
6 à 10% et 
11 à 2........

.85 .75
■iiciurice

75 85, ST JOSfWI j£L 4’4Q6I

^
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HORIZONTAL

1— Ouverture pratiquée dans les fours des 
verriers. — La meilleure espèce du blé.

2— Suite de notes composant un chant. 
— Figure héraldique en forme de T.

3— Adj. possessif. — Division de la Rose 
des Vents (Mar.)

4— Souverain. — Peuple de l’ancienne 
Asie-Mineure. — Assaisonnement.

5— Déclaration juridique. — Restreindre 
dans certaines limites. — Montagne de 
l’ancienne Grèce.

6— Hardi, audacieux. — Nom scientifique 
du salpêtre. — Qui n’a pas d’éclat.

1— Imiter servilement et gauchement. — 
une division du compas (Mar.) — 
Oxide paturel de titane.

8— Titre des ministres du culte chez les 
Turcs. — Polir l’intérieur d’un tube.

9— Genre de reptiles sauriens de l’Europe. 
— Repli qui forme le tour de l’oreille 
externe.

10— Prophète juif. — Tailler la tête d’un 
arbre.

11— —Ceder à quelqu’un ce qu’il nous avait
cédé auparavant. — Adj. démonstratif. 
— Lire de nouveau.

12— Préfixe, égalité. — Ville de France. 
— Note de musique.

13— Famille romaine issue d’une souche 
commune. — Q41 se fait en appelant 
les noms. — Ville d’Italie.

14— Epoque. — Ville d’Algérie. — Venue au 
monde.

15— De peu de valeur. — Dieu des Baby­
loniens.

16— Gros perroquet. — Bière anglaise.
17— Abat-jour de suspension. — Caractère 

d’une chose nuisible.

VERTICAL

si—Courbure anormale de la colonne ver­
tébrale loçnbaire. — Construire.

2— Inoccupé, désoeuvré. — Faire tort.
3— Nom de femme. — Image représen­

tant la Vierge et les saints.

4— Instrument pour nettoyer le blé. — 
Philosophie des mages. — Espace de 
terre resserrée entre deux côteaux.

5— Rivière en espagnol. — Fils d’Edouard 
l’Ancien, roi des Anglo-Saxons. — Du 
verbe aller.

fi—Légumineuse. — Assujettie à demeure. 
— Garçon d’écurie de course.

7— Bois pour soutenir les tonneaux. — 
Vase de métal ou de terre.

8— Avec qui on est lié d’une affection 
. réciproque (Fém.) — Dent ou sallie

d’engrenage.
9— Vente en détail (PI.) — Instruments 

qui servent dans les opérations à main­
tenir certaines parties écartées.

30—Foyer de la cheminée. — Tonneau pour

/J //

Solution du problème publié hier
transporter de l'eau.

11— Général américain 11807-1879). — Ta­
mis de crin, de soie.

12— Enlevé. — Rendre un son enroué par
la difficulté de la respiration. — Ba­
teau long et plat. ‘ .

13— Larve du hanneton. — Inflammation 
de la muqueuse des gençives. — Choisi.

14— Du verbe avoir. — Ile Hollandaise au 
Nord du Zuyderzée. — Monnaie rou­
maine (PI).

15— Action ou manière de semer. — Mor­
ceau de bois en partie brûlé.

16— Navire complètement arrêté. — Rongé 
par l’eau.

17— Raconter en détaillant les circonstan­
ces. —* Rattachées, rassemblées.

Bel hommage à un
dévoué pasteur

près de 50 ans. M. l’abbé Carrier, 
vient de prendre sa retraite.

Dans une adresse qui lui fut lue 
par le marguillier en charge, M. Ar­
thur Lafrance, les paroissiens lui

exprimèrent leurs sentiments de re­
connaissance, d’amitié et de respect, 
pour son inlassable dévouement au 
milieu d’eux. Ils formulèrent à son 
égard les voeux les plus ardents de

santé, de joie et de bonheur.
Une bourse lui fut présentée par 

M. J.-H. Dionne, qui prononça quel­
ques mots, M. le curé Carrier, re­
mercia ses paroissiens en termes

Garthby, 19. (D.N.C.) — Tous les} 
paroissiens de St-Charles Borromée 
de Garthby, se sont réunis dans l’é­
glise paroissiale, ces jours derniers, 
pour rendre un magnifique témoi­
gnage d’estime et d’amitié à leur 
vénérable curé, M. l’abbé Wilfrid 
Carrier, qui a dirigé les destinées 
spirituelles de la paroisse pendant

de réduction sur notre stock 
d’imperméables pour 

hommes, femmes et enfants
C’est une chance que Pollack vous offre de vous procurer un 
imperméable de belle qualité pour vous protéger contre les fré­
quentes pluies d’automne et à ces prix vous ne pouvez vous en 
dispenser.
POUR HOMMES
Le populaire paletot de cuîrette à. ,-.T« >t.ir.i., r.T.T . .................................................... 3.95
Les imperméables légers à................................ $2.95, $3.95, et $5.00
Le tweed ou le suède dans le brun et grisa............... ........................$6.00
Le paletot “Trench” Triplex, à $8.75, $12.50, $14.75, $16.50, $27.50, 
29.50 et 35.00, tous vendus avec 33 1-3 de réduction.
POUR GARÇONS
Les paletots “Trench” Triplex, 4.95, 8.95, 12.50, 15.00, un escompte de 
33 1-3 vous est accordé également sur ces paletots.
~~ VOICI DES EXEMPLES :
POUR HOMMES
Paletots “Trench”, genre Duplex, qui se vendent régulièrement. . : .6.00 
moins 33 1-3. . ;. ... . . ......................... . . 2.00

$4.00
POUR DAMES
Imperméables légers, valeurs régulières. ., ;.r.4 r.™.«.j.. t.i.,r.*. 2.95 
moinS 33 1-3.................. ..... ï.x.i :.t»i !.2,3 ï.».ï • .. c.x«3 prai t-x*; .98

$1.97
POUR GARÇONS
Imperméables de cuirette. Prix régulier. • J r*X*l ME»; 3.75
moins 33 1 -3...................................... .sr»! mm '.«a*! faxo a » r»~ar») rvsvi ^ a25

ounce
$2.50

fée

émus, disant qu’il ne les oublierait 
jamais et qu’il resterait avec eux, 
même dans sa retraite.

M. l’abbé Carrier, a chané sa der-1 l’abbé Edgar Parent, est arrivé jeudi 
nière messe comme curé de Garthby, parmi nous. Nous lui souhaitons la 
jeudi matin. Son successeur, M.l plus'cordiale bienvenue.

Pollack__  présente les souliers
STEP

GUARANTEED

qui mettent la mode à vos pieds et un plaisir plus 
grand dans la marche

Les souliers Air Step ont pris 
a tête dans les modes d’au­
tomne . . . avec des modèles 
qui reflètent la perfection des 
dessins — du cuir de belle 
apparence et durable —• une 
construction sans reproche et 
des semelles magiques avec 
espace d’air invisible qui ab­
sorbent les chocs et les rend 
insensibles à vos pieds. Pour 
une parfaite élégance et un 
confort absolu, marchez dans 
des souliers -Air Sfep. Que 
vous vouliez du suède ou du 
chevreau, du cuir verni ou du 
veau, avec garnitures contras­
tantes ou uni, noir ou de cou­
leur, talons hauts ou cubains, 
genres escarpins ou lacés, de­
vant haut ou bas . . . vous êtes 
certaines de trouver des modè­
les à votre goût et des formés 
pour vos pieds dans la collec­
tion Air Step d’automne, chez 
Pollack.

POLLACK

I

1

pour Dames et Jeunes Filles chez Pollack
Un achat spécial de 1000 robes d’automne et 500 robes soldes

de notre stock régulier de la saison.
Des valeurs régulières de 7.95 - 10.95 et 13.95

Mesdames, c’est un événement qui vous soulèvera d’enthousiasme. Ces robes sont des succès de la mode et repré­
sentent le meilleur achat que vous puissiez faire à ce temps de l’année ... et nous sommes persuadés que vous n’aurez pas 
de semblables occasions d’ici le mois de janvier. Tous les genres de modèles imaginables dans ce lot, un choix immense 
de teintes et de garnitures nouvelles. Nous sommes prêts avec de nombreux commis pour vous servir rapidement. 
Venex demain matin à 9 heures précises. Six modèles illustrés.

• Crêpe écorce d’arbre
• Crêpe Cynara et “Thick and Thin”
• Trieofine et crêpe k en vert satin 
9 Rehes de laine, genre une eu deux pièces
9 Garnitures têtes de deus, brederie eu dentelle 

et motifs métalliques ainsi que frange.
• Teintes : vert, vin, Zinnia, Mahogany, Bag­

dad, marine et noir
• Tailles : 14 à 20 — 36 à 46, I6V2 à 26’/2 et 

tailles fortes : 38 à 52
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Le Temps

Jeune ou vieux,vous trouverez hoir 
de la posséder et de la garder

Association
Siège Social Toronto
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LES WINDSOR

Une commission établira le 
nombre des volontaires

(Suite de la 1ère page)
Cela prendra du temps. Or Londres 
et Paris exigent un prompt rappel. 
L’Italie de son côté propose le rop- 
pel immédiat d’un égal nombre de 
chaque côté, mais ni la France ni 
l’Angleterre n'acceptent cette solu-' 
tien, la jugeant défavorable à Valen­
ce.

L’ATTITUDE D’HITLER
Londres, 19.— (A.P.)— Hitler doit 

envoyer aujourd’hui, de sa retraite 
bavaroise, des instructions qui pour­
raient bien signifier la réussite ou 
l’échec pour les puissances européen­
nes cherchant une formule d’accord 
sur le rappel des volontaires d’Espa­
gne.

Jusqu’ici l’attitude du Führer sur 
cette question ne faisait guère que 
doubler celle de Mussolini. Mais 
l’ambassadeur d’Allemagne à Lon­
dres étant retourné dans son pays 
presque secrètement par avion pour 
recevoir les instructions directes 
d’Hitler, la position allemande au 
comité de non-intervention va deve­
nir, croit-on, de toute première im­
portance-

Tl ne fait guère de doute que les 
instructions d’Hitler seront pour le 
renforcement de l’axe Berlin-Rome. 
Aussi les nouvelles du week-end 
n’augurent-elles rien de bon pour la 
réussite immédiate des délibérations 
du comité.

On sait que Londres et Paris sont 
des .plus sceptiques sur la déclara­
tion, faite hier à Rome, que l’Italie 
n’aurait que 40,000 hommes en Es­
pagne. Dans les deux capitales on 
prétend qu’il y a plus que le double. 
Reste maintenant à faire la preuve, 
impartialement, de ce qu’on avance 
de part et d’autre.

Une bataille
(Suite de la 1ère page) 

Daharia, près d’Hebron.
Les soldats ont cerné le village au 

petit matin et les policiers y sont en­
trés afin de réclamer les armes vo­
lées. Oomme ils n’obtenaient pas de 
réponse, policiers et soldats entre­
prirent des recherches, avec le con­
cours des femmes arabes, sachant 
que les Arabes ont souvent recours 
aux femmes pour dissimuler leurs 
armes et munitions, vu qu’elles sont 
“intouchables”, comme ils disent.

Les recherches ayant été vaines, 
les sapeurs dynamitèrent les maisons 
et se retirèrent. On prétend que de 
telles mesures seront encore emplo­
yées jusqu’à ce qu’on ait recouvré les 
carabines volées.

Des renforts ont été envoyés de 
la frontière du nord à Jérusalem, où 
l’on craint que les Syriens ne fassent 
un raid. Des rapports non confir­
més avancent que plusieurs Syriens 
ont été tués au moment où ils ten­
taient de traverser les frontières qui 
séparent la Syrie française de la Pa­
lestine anglaise.

Les autorités françaises ont ap­
porté leur collaboration en renfor­
çant leurs troupes sur la frontière. 
Des sapeurs ont dynamité les mai­
sons de cinq Arabes qui étaient soup­
çonnés d’avoir mis le feu aux nou­
veaux édifices de l’aéroport de Lyd- 
da.

Avant l’aube des Arabes ont atta­
qué la colonie .juive du sud de la 
Palestine, près d’Artuf. La police 
est intervenue à temps, et a tôt fait 
de rétablir l’ordre.

Aucun des 19 occupants ne 
serait vivant

(Suite de la 1ère page) 
de la catastrophe aux premières 
heures ce matin et a fait rapport à 
la compagnie propriétaire que les 19 
occupants de l’avion étaient morts. 
L. D. Cuddeback, surintendant divi­
sionnaire de l’United Air Lines à 
Salt Lake City, mande qu’il a atteint 
le lieu du sinistre, a fouillé des yeux 
l’intérieur de l’avion et n’y a trouvé 
aucun signe de vie.

Robert Johnson, directeur de la 
publicité pour la compagnie, qui re­
çut le message téléphonique de Cud­
deback, dit que la translation des 
corps va commencer au plus tôt.

“Nous formons des équipes pour 
descendre les cadavres de la monta­
gne”, dit-il.’

Cuddeback n’a pas précisé dans 
quel état il avait trouvé les cadavres.

“Je suis monté jusqu’à l’avion, dit- 
il. J’ai fouillé des yeux l’intérieur 
et j’ai constaté que les 16 passagers 
et les trois membres de l’équipage 
étaient miorts.”

J.-F. Pouliot rend hommage 
au ministère

(Suite de la 1ère page) 
du bien, qui non seulement ne sera 
pas à charge au pays, mais consti­
tuera un véritable actif. Le député 
de Témiscouata comme M. King et 
le gouvernement fédéral d’ailleurs, 
est opposé à cette sorte d’immigra­
tion qui consistera à déverser ici les 
chômeurs anglais. Une fois rendus 
au Canada, ceux-ci nous seraient à 
charge.

Mme C.-E. Gravel présidait. On 
remarquait à ses côtés Mme Mau­
rice Cormier et Mme A.-K. Hughes- 
sen. Mmes Léonce Plante et Geor- 
ge-E. Brown ont remercié le con­
férencier qui avait été présenté à 
l’auditoire par Mme C.-E. Gravel.

UNE MÈRE EST SOULAGEE 
PAR LE SON 

KELLOGG’S ALL-RRAN
“J’ai souffert d’une constipation 

tenace depuis la naissance de mon 
premier enfant. J’ai tout essayé. 
Bien malgré moi, j’essayai votre 
Son All-Bran, sans grande con­
fiance dans son efficacité.

“A ma surprise, je n’ai plus fait 
usage de remèdes depuis que je 
consomme du Son All-Bran.”— 
Mme. Doris Eyre King (adresse 
sur demande).

La constipation ordinaire résulte 
le plus souvent du défaut de “ma­
tières inassimilables” dans les ali­
ments. Le Son Kellogg’s All-Bran 
fournit ces “matières inassimilabies 
qui sont indispensables.

Dans l’organisme, cette céréale 
absorbe le double de son poids d eau 
et se forme en masse molle, qui 
doucement débarrasse le système. De 
Son Au,-Bean fournit aussi des vita- 
mines B qui- tonifient l’intestin et 
du fer qui régénère le sang.#

Régalez-vous de cet aliment, 
plutôt que d’absorber des pilules et 
des drogues déprimantes. Le Son 
All-Bran se sert comme ceréale 
avec du lait ou de la crème, ou 
cuisiné dans des plats appétissants.

Le Son All-Bran est vendu par 
votre épicier. Fabriqué et gar&nH 
par Kellogg, à. London.

Ottawa confère sur les 
problèmes albertains

(Suite de -a 1ère page) 
autres, lois précédemment mention­
nées.

Les observateurs politiques croient 
que le gouvernement fédéràl permet­
tra que la loi de la presse du gou­
vernement de l’Alberta soit soumise 
aux tribunaux mais on doute fort 
qu’il en soit ainsi pour les deux au­
tres lois. Le droit de veto a été con­
féré au gouvernement fédéral par 
l’Acte de l’Amérique Britannique du 
Nord et il l’a utilisé à plusieurs re­
prises déjà.

Il semble que l’intention du gou­
vernement Aberhart est de rendre 
les lois bancairs effectives dès main­
tenant, quitte à en discuter la va­
lidité devant les tribunaux par la 
suite. Les nouvelles lois ressemblent 
en tous points à celles que le gouver­
nement fédéral a déjà rejetées. Dans 
le premier cas, le lieutenant-gou­
verneur Bowen avait sanctionné les 
lois après quoi le gouvernement fé­
déral avait imposé son veto mais 
cette fois, M. Bowen a refusé d’agir 
et il a soumis toute la question au 
gouverneur-général en son conseil.

UN MEMOIRE
Edmonton, 19.—(C-P-)—Dans un 

mémoire qu’il a adressé à Ottawa 
et rendu public hier, le premier mi­
nistre Aberhart soutient que les trois 
bills restés en panne parce que le 
lieutenant-gouverneur a refusé de les 
signer sont du ressort provincial. Il 
propose qu’on défère aux tribunaux 
la question du droit fédéral de dé­
savouer la législation d’aucune pro­
vince.

Il établit cependant une distinc­
tion entre les trois bills qui font 
actuellement l’objet du litige entre 
Ottawa et Edmonton. Il croit qu’on 
pourrait poser directement aux tri­
bunaux la question de savoir si le 
bill relatif à la presse est constitu­
tionnel. Quant aux deux autres pro­
jets de loi, qui ont trait apx ban­
ques et à la règlementation du cré­
dit dans la province le gouverne­
ment albertain croit qu’une cause- 
type (test case) plutôt qu’une “re- 
réfence” directe aux tribunaux s’im­
poserait dans leur cas.

Le bill relatif aux banques a 
augmenté de un dixième à une de­
mie de un pour cent la taxe sur leur 
capital investi et créé une nouvel­
le taxe d’un pour cent sur leurs ré­
serves et leurs profits indivisés. On 
estime que ces deux taxes produi­
ront un revenu annuel de $2,000,- 
000.

La loi du crédit pourvoit à la ré­
glementation des institutions de 
crédit et à la création de conseils 
de crédit locaux. Une loi de ce 
genre a déjà été désavouée par 
Ottawa. Le gouvernement affirme 
cependant dans son mémoire que, 
telle que rédigée, sa nouvelle loi de 
crédit est constitutionnelle, mais 
qu’il “peut s’élever des difficultés 
dans l’application pratique de la loi 
lorsqu’il s’agira de décider si les 
banques ont outrepassé leurs pou­
voirs et font certaines choses qu’el­
les n’ont pas droit de faire sous la 
Loi des Banques, et que le gouver­
nement fédéral ne peut pas les au­
toriser à faire sous l’article 91 de 
l’Acte de l’Amérique Britannique 
du Nord”.

L’Emprise nippone sur la 
Chine se solidifie

(Suite de la 1ère page) 
raient considérés comme objectifs 
militaires et bombardés comme tels, 
parce que les chemins de fer ser­
vent au transport du matériel de 
guerre.

D’ailleurs l’aviation japonaise 
étend de plus en plus son action en 
Chine, où de nouveaux raids vien­
nent d’être dirigés contre les che­
mins de fer Tientsin-Poukéou et 
Péping-Hankéou, dans le nord Han­
kéou-Canton dans le sud, et contre 
la route Shanghaï-Hangtchéou. Les 
jonques sur les fleuves à l’intérieur 
du pays, n’ont pas été épargnées 
non plus.

L’un des plus rudes engagements 
sur le front de Shanghaï aujour­
d'hui s’est déroulé autour du tem­
ple de Tounwoutchi, qui a changé 
de possesseurs trois fois. Les Japo­
nais continuent à bombarder systé­
matiquement le secteur de Chapéi 
et les lignes de communications 
chinoises.

Les nouvelles arrivant du nord de 
la Chine sont que la progression ja­
ponaise dans cette partie du pays 
s’est ralentie. Ils rencontrent, dit- 
on, beaucoup de résistance dans le 
Hopé méridional.

(A Péping le commandement nip­
pon annonce l’entrée de troupes 
dans le Honan, la sixième province 
du nord, de la Chine à être enva­
hie par les Japonais. Un communi­
qué militaire dit qu’un train blindé 
a franchi la frontière de cette pro­
vince). .

A la suite du bombardement de 
la partie occidentale de Shanghaï 
jeudi dernier le consul général d’Al­
lemagne a protesté auprès du com­
mandant japonais contre la des­
truction de propriétés allemandes 
dans la région de Hungjao. Il a 
protesté aussi contre la pratique 
chinoise de laisser des wagons de 
chemin de fer près de ces propriétés, 
la présence de ces wagons atti­
rant le feu des Japonais.

Des mortalités dues à la 
brume en Angleterre

(Suite de la 1ère page) 
deux autres grièvement blessés dans 
deux accidents à Thornwood, près 
d’Epping.

John Stapley, un soldat du régi­
ment stationné à Aldershot, a été 
tué et un caporal du même régi­
ment a été grièvement blessé lors­
que leur automobile entra en colli­
sion avec un camion sur la route 
Londres-Southampton.

PENIBLE ACCIDENT
La Tuque, 19. (D. N. C.) — M. 

Georges Bérubé, de cette ville, a été 
gravement blessé hier quand le che­
val qu’il conduisait le frappa de 
son sabot à l’estorflac. La victime a 
été transportée chez le Dr L. Bou- 
cliard qui constata des fractures aux 
côtes. L’état de M. Bouchard n’est 
toutefois pas considéré comme cri­
tique, et après un repos de quelques 
jours il pourra repréndre son tra­
vail. Tout récemment, un conduc- 
teur de chevaux fut blessé de la mê­
me manière dans un chantier en 
haut de La Tuque.

Les séances d’étude au 
congrès agricole

(Suite de la 1ère page) 
de la protection des plantes.

Deux autres séances d’étude au­
ront lieu cette après-midi et de­
main dans la matinée, et le congrès 
prendra fin dans la soirée de mer­
credi pour un grand banquet au 
Château Frontenac. Son Eminence 
le cardinal J.-M. Rodrigue Villeneu­
ve, O. M. I., archevêque de Québec, 
et l’honorable Maurice Duplessis, 
premier ministre de cette province, 
participeront à ce dîner des con­
gressistes.

M. GEORGES MAHEUX
Présenté en termes délicats par M. 

Jean-Charles Magnan, le chef du 
service de la protection des plantes 
a débuté aujourd’hui en disant qu’il 
allait parler “d’un inconnu, d’un vé­
ritable proscrit en certains milieux : 
la livre agricole. Nous avons peu de 
bibliothèques agricoles, ajoute le 
conférencier, et dans plusieurs cas 
elles sont placées de telle sorte 
qu’elles sont pratiquement inacces­
sibles. Si vous faites enquête dans 
ce domaine, vous reviendrez avec 
des nouvelles pessimistes. On fré­
quente trop peu le livre agricole, et 
on hésite trop à sacrifier quelques- 
uns de ses deniers pour s’en procu­
rer. Ceci est dû en partie à l’ab­
sence de curiosité intellectuelle.

Le périodique est-il mieux traité ? 
Nos périodiques s’atrophient souvent 
par suite du manque de collabora­
tion ,et souvent ils finissent pas cre­
ver parce que leurs lecteurs assidus 
et leurs abonnés ne sont pas assez 
nombreux. On sacrifice trop pour le 
matériel, et pas assez pour le cultu­
rel. Comme le disait hier un évêque 
distingué, l’évêque de Joliette, je 
crois, il faudrait dépenser moins 
pour les murs et dépenser davantage 
pour développer les cerveaux. La bi­
bliothèque qui convient le mieux à 
l’école primaire rurale, c'est encore 
celle du grand livre de la nature. 
Pour l’école moyenne il faut des bul­
letins, des traités, des revues, des li­
vres d’histoire naturelle, car la na­
ture est à la base de l’agriculture. 
Disons maintenant que pour l’école 
supérieure d’agriculture nous de­
vrions appliquer une sorte de plan 
quinquennal afin d’orner leurs bibli­
othèques. La lecture doit être le pre­
mier travail de l’élève avec son cer­
veau. Nous devons faciliter à ces 
élèves l’acquisition des livres, et fai­
re préparer des manuels par un grou­
pe de professeurs de chez nous.

M. Maheux insite ensuite sur la 
nécessité des cercles d’études, des 
sociétés scientifiques, et il termine 
par ces mots :—“La valeur de l’agri­
culture se mesurera à la valeur des 
cerveaux que formeront nos écoles”.

M. HENRI LAUZIERE
M. Henri Lauzière, agronome ré­

gional' de Charlesbourg, présente en­
suite un travail très documenté sur 
l’importance de la pratique agricole 
dans les écoles moyennes d’agricul­
ture. M. Lauzière insiste fortement 
sur la nécessité de cette pratique di­
sant combien il importe de rattacher 
les données théoriques aux réalités 
rurales. Il faut fournir à l’élève 
l’occasion d’appliquer ses connais­
sances théoriques dans un autre 
champ d’action. Dans les écoles 
moyennes, la pratique doit occuper le 
premier rang. Ces écoles doivent 
mettre la pratique agricole à la por­
tée de leurs élèves. Chaque cours 
théorique devrait se compléter par 
un travail pratique. La classifica­
tion des sols et le labour seront d’au­
tant mieux compris des élèves si on 
leur fournit l'occasion d'aller visiter 
et analyser les sols et de savoir met­
tre une charrue à point. Il faut ren­
dre les élèves plus familiers avec les 
herbes.

Le conférencier souligne ensuite la 
nécessité de fournir aux écoles moy­
ennes un matériel de tout premier 
ordre. Il suggère l’organisation de 
journées agricoles d’été pour les élè­
ves de ces institutions agricoles.

Pour les élèves des écoles supé­
rieures, le conférencier suggère une 
application complète de l'oécnomie 
rurale, un stage de pratique de deux 
années, et la mise en application des 
connaissances pratiques par les élè­
ves de 3ième et de 4ième année. 
M. Lauzière dit également qu’il faut 
favoriser aux élèves de 3e et de 4e 
années la visite d’un aussi grand 
nombre de fermes possible, et doter 
leur école d’une ferme à l’adminis­
tration de laquelle ces élèves seraient 
intéressés. “Dans ces cas, dit le con­
férencier en terminant, les élèves se­
raient plus en mesure de saisir les dé­
fauts d’exploitation de telle ou telle 
ferme”.

Une assez longue discussion s’en­
suit. M. Albert Rioux y prend 
part. Voici ses principales remar­
ques:

“Jusqu'ici, dit-il, nos écoles d’a­
griculture ont surtout orienté leurs 
élèves vers le fonctionnarisme. Il 
nous fallait des agronomes et nos 
écoles se sont chargées de nous en 
da*m"\ Mj.'s à . ' '.s ne
• pins les n's::/; rv/* . ip.udenl 
ru ns Iss iie.Ai'nes, ce sont les hom­
mes qui attendent après les places. 
D’ici quelques années, il faudra né­
cessairement que nos bacheliers en 
agriculture retournent à la terre. Et 
il faudra que nos écoles orientent 
leurs élèves non plus vers le fonc­
tionnarisme mais vers le retour à la 
terre.

“De plus, ajoute M. Rioux, le 
ministère de l’Agriculture va main­
tenant exiger des études supérieures 
de ceux qui se destineront au fonc­
tionnarisme. Nous exigerons d’eux 
un niveau de connaissances supé­
rieur à celui qui a été exigé dans le 
passé. Il n’ÿ aura plus guère de 
carrière pour les bacheliers que 
dans le retour à l’agriculture. Et 
c’est justement ce qu’il nous faut, 
des cultivateurs instruits qui cons­
tituent une élite dans chacune de 
nos paroisses. C’est vers ce but 
que doivent tendre nos écoles”.

M. NOLASQUE APRIL 
Le conférencier suivant est M. 

Nolasque April, directeur de l’Ecole 
d’Agriculture régionale de Ste-Mar- 
tine. M. April a à répondre à la 
question suivante: Les fils de culti­
vateurs, désirant suivre un cours 
moyen d’agriculture, devraient-ils 
être orientés dans les écoles ré­
gionales ou dans les écoles d’agri­
culture de type supérieur ?

A cette question, M. April répond 
en disant que le professeur spéciali­
sé dans l’enseignement moyen sera 
naturellement plus à la portée de 
ces fils de cultivateurs et aura avec 
eux un contact beaucoup plus 
étroit qué le professeur d’Univer- 
sité. De plus, l’école régionale se 
trouvant située dans un décor agri­
cole, en pleine campagne, le pro­
fesseur pourra garder un contact 
plus direct avec la pratique agrico-

A SHERBROOKE
Sherbrooke, 19. (P. C.) — Le ca­

davre d’un homme, qui était 
mutilé au point d’être mécon­
naissable, a été extrait aujour­
d’hui des décombres de l’hôtel 
Grand Central, qui a été dé­
truit hier par un incendie. C’est 
le second cadavre qu’on a réus­
si à retrouver. On croyait hier 
que quatre personnes au moins 
avaient perdu la vie dans les 
flammes, mais il n’y en aurait 
eu que deux.

le, et par là, être plus en moyen 
d’aider de toutes façons les fils de 
cultivateurs qui désirent recevoir 
un enseignement agricole.

Le conférencier fait remarquer 
que chez lui, a Sainte-Martine, le 
directeur et les professeurs à l’éco­
le sont tous des agronomes et qu’ils 
ont ainsi l’occasion de joindre à 
leur enseignement la pratique des 
choses agricoles. C’est la solution 
idéale au problème de l’enseigne­
ment agricole et M. April déclare 
qu’on devrait tendre partout vers le 
même idéal.

La province, ajoute M. April, ne 
compte pas beaucoup d’écoles moy­
ennes d’agriculture. Nous en comp­
tons cinq actuellement, il y en aura 
deux autres d’ici quelques mois mais 
je crois que nous devrions en avoir 
8 ou 9 pour répondre aux besoins de 
la classe agricole. De plus, l’âge 
idéal des élèves pour recevoir l’en­
seignement agricole est 17 ans. C’est 
la limite d’âge que nous avons fixée 
à Ste-Martine et nous nous en trou­
vons bien. L’enseignement agrico­
le est difficile et nous devons le fai­
re à des élèves en état de le com­
prendre et surtout de le mettre en 
pratique quand ils retournent sur 
la ferme une fois les cours finis.

M. April termine sa causerie en 
disant que tous les comtés n’ont 
pas besoin d’écoles moyennes d’a­
griculture mais qu’il devrait y en 
avoir suffisamment pour pouvoir 
diffuser largement aux cultivateurs 
une saine doctrine agricole dont ils 
ont tant besoin pour réussir dans 
l’exploitation de leurs fermes.

LE R. P. LEOPOLD
Le R. P. Léopold, O. C. R., D. S. 

A., directeur des relations extérieu­
res à l’Institut Agricole d’Oka, parle 
des relations de 1’-Institut avec le 
corps agronomique, le ministère et 
la classe agricole

H y a longtemps, dit-il, que nous 
sentions le besoin de contacts plus 
étroits en vue d’une entr’aide mu­
tuelle. C’est pourquoi on vient de 
créer cette fonction que j’occupe.

Nous ne voyons pas sans beau­
coup d’inconvénients une division 
arbitraire des spécialisations entre 
nos deux écoles supérieures d’agri­
culture. Chacune, dans sa région, 
a des problèmes locaux à résoudre. 
Nous ne devons pas, non plus, dans 
notre province, accepter -sans les 
contrôler les expériences faites ail­
leurs. Les conditions ne sont pas 
toujours les mêmes et nous sommes 
exposés à des erreurs capitales. Le 
conférencier mentionne ici une fou-, 
le de problèmes qui se posent au­
jourd’hui devant l’esprit des cher­
cheurs sur le sol et les engrais, le 
choix des pâturages, la protection 
des plantes, l’organisation de l’éco­
nomie rurale, l’industrie laitière, 
etc. Il déclare que les résultats ac­
tuels de nos recherches sont trop 
limités, pas assez coordonnés.

Pour résoudre, dans des conditions 
locales, tous ces problèmes Impor­
tants, il faut que nos écoles supé­
rieures d’agriculture soient supérieu­
res non seulement de nom, mais 
aussi de fait : il faut qù’èlles aient 
le budget nécessaire pour créer des 
laboratoires et payer des spécialis­
tes de carrière. Actuellement, ce bud­
get est de beaucoup insuffisant.

M. P.-H. VEZINA
Le conférencier fait partie du 

corps enseignant de l’Institut Agri­
cole d’Oka et il traite du projet de 
fonds de pension pour le corps en­
seignant des écoles d’agriculture de 
tous degrés. M. Vézina rappelle que 
ce projet est à l’étude depuis plu­
sieurs années déjà et que les pro­
fesseurs désespéraient de le voir se 
réaliser par suite des nombreux 
obstacles rencontrés sur la route 
mais que leur confiance est ravivée 
par l’attention qu’on semble main­
tenant vouloir lui donner.

Le fonds de pension est indispen­
sable aux membres du corps profes­
soral agricole parce qu’ils ne peu­
vent être éligibles au fonds de pen­
sion gouvernemental. M. Vézina fait 
une longue description du projet 
qui est en marche depuis 1922 et qui 
fit l’objet d’un mémoire présenté au 
ministère de l’Agriculture de Qué­
bec en 1927 et de nouveau en 1929. 
Il cite les nombreux avantages du 
projet, fait connaître les difficultés 
qui en empêchent la réalisation et 
termine par un vigoureux appel aux 
autorités les priant de donner suite 
aux demandes qui sont faites de­
puis plusieurs années par les pro­
fesseurs d’enseignement agricole. La 
séance se continoe au moment où 
nous allons sous presse.

VISITE AU CONGRES
S. Exc. l’hon. E.-L. Patenaude. 

lieutenant-gouverneur de la provin­
ce, ainsi que l’hon. Maurice Duples­
sis, premier ministre, ont rendu vi­
site aux délégués du congrès de ren­
seignement agricole un peu après 
midi aujourd’hui. Le lieutenant- 
gouverneur et le premier ministre 
étaient accompagnés de l’hon. Bona 
Dussault, ministre de l’Agriculture, 
lorsqu’ils sont arrivés à l’improviste 
dans la salle au millieu du discours 
de S. Exc. Mgr Desmarais, et les dé­
légués leur ont fait un chaleureux 
accueil.

VOEUX DU CONGRES
Plusieurs voeux importants ont 

été adoptés dans la matinée au 
cours de la deuxième séance d’étu­
de du congrès de l’enseignement 
agrciole au parlement. Ces voeux 
seront présentés pour approbation 
finale lorsque le comité chargé des 
résolutions aura complété son rap­
port.

Les voeux adoptés à cette occa­
sion se résument comme suit:

Que les bibliothèques des ecoles 
d’agrisulture soient perfectionnées 
davantage et que l’Etat aide à leur 
organisation.

Que l’on apporte davantage une 
attention spéciale à la pratique 
agricole dans les écoles d’agricul­
ture en vue de coordonner la pra­
tique et la‘théorie.

Qu’un fonds de pension soit orga­
nisé en faveur des professeurs des 
écoles moyennes et supérieures d’a­
griculture avec l’aide de l’Etat.

Que les relations et contacts des

BEAU SUCCES
M. René Retienne, élève de troi­

sième année à la faculté de Méde­
cine de l’Université Laval/ vient de 
se classer premier aux épreuves 
primaires écrites du Collège Royal 
des Médecins et Chirurgiens du Ca­
nada, section française. Ces exa­
mens ont eu lieu récemment dans 
plusieurs villes du Canada et six 
étudiants de notre université se sont 
présentés à ces épreuves. M. René 
Retienne est le fils de M. Emile Re­
tienne de St-Boniface, Manitoba; 
il est l’un des plus brillants élèves 
de l’Université Laval et n’en est 
pas à son premier succès. Ce bril­
lant élève jouit d’une grande po­
pularité parmi ses confrères tant 
pour ses succès d’études que pour 
ses succès sportifs, Nos félicitations 
à M. Retienne pour. le succès qu’il 
vient de remporter.

Visite du Cardinal
S. Em. le cardinal Villeneuve a 

visité l’Externat classique Saint- 
Jean Eudes récemment. L’éminent 
visiteur fut accueilli par le R. Pè­
re François Tressel, provincial des 
Eudistes, et le R. Père Yves Gau­
tier, supérieur de l’institution. Après 
avoir reçu les hommages du per­
sonnel dont le R. Père Tressel se 
fit l’interprète, Mgr l’Archevêque 
prononça une bienveillante allocu­
tion. “Vous êtes l’espoir dans la 
semence”, dit-il, aux élèves. “Mais 
la semence pour devenir' du beau 
blé doit pousser, se développer. Ain­
si en est-il de vous. Vous devez vous 
développer sans cesse grâce à votre 
travail persévérant. Vos succès fu­
turs dépendront dans une large me­
sure des habitudes de travail que 
vous aurez acquise durant votre sé­
jour en cette maison qui vous dis­
pense de son enseignement”.

Chez les jeunes à
Saint-Dominique

M. François Veilleux, professeur 
de mathématiques au Collège des 
Jésuites, a été élu récemment pré­
sident du Cercle d’études des jeu­
nes de St-Dominique. M. André Le­
clerc, étudiant en Droit de l’Uni­
versité Laval, occupera la vice-pré­
sidence et M. Georges-Arthur La- 
vigne, aussi étudiant en Droit, rem­
plira la charge de trésorier. MM. 
Armand Pelletier, E. C., et Jean 
Vallée ont été élus respectivement 
comme Bibliothécaire et secrétaire.

Le Cercle des Jeunes de St-Do­
minique compte dix ans d’éxistence 
Il a été fondé par le, R. Père. Henri, 
Martin, O. P., curé de St-Dominl- 
que, qui en est l’aumônier et le 
grand animateur. Le Cercle com­
mencera prochainement ses séan­
ces et le premier conférencier sera 
M. Taschereau Portier qui parlera 
dé ' “l’Education”.

UNE RIXE
Un garçon de ferme, de St- 

Ubald, a comparu hier devant M 
le juge Fortier sous l’accusation 
d’avoir battu un de ses conci­
toyens. Défendu par Me Antonio 
Laplante, il a plaidé non coupa­
ble et choisi une enquête préli­
minaire.

Le prévenu travaillait à gage 
chez un fermier qui possédait un 
sympathique chien. Il le trou­
vait beau et intelligent. Mais un 
des voisins ne pouvait le voir 
sans se mettre en colère.

Un jour, ce dernier réussit à 
s’emparer du chien et l’attacha à 
un poteau de galerie, décidé’ de 
le garder désonnais à sa merci. 
Aussitôt qu’il eut vent de la cho­
se, le fidèle garçon partit au se­
cours du prisonnier.
—Tu va lâcher notre chien, dit 

il.
—Viens le chercher si tu es ca­

pable.
Malgré la menace de coups de 

bâton et au risque de sa vie, le 
prévenu s'avança. Les deux in­
dividus en vinrent aux prises et 
le chien fut délivré de ses chaî­
nes.

L’hon. H.-L. Auger
L'hon. Henry-L. Auger, ministre 

de la Colonisation, est parti la nuit 
dernière pour les régions de colo­
nisation de l'Abitibi en compagnie 
de son secrétaire particulier. M. 
Stanislas Bégin. Le ministre de la 
Colonisation visitera au cours de 
son voyage toutes les colonies fon­
dées dans l'Abitibi, et il fera l’ins­
pection des travaux entrepris au 
cours de l’été.

BRIS D’AQUEDUC
Entre les- rues Sainte-Claire et 

Salaberry, la nuit dernière, l’eau 
a fait défaut vers une heure et de­
mie. Il ne s’agissait que de ia ré­
paration d’une borne-fontaine et 
comme il est d’usage on a choisi 
ce moment où la population dort 
pour exécuter les travaux urgents.

TROIS ALARMES
La brigade des incendies est sortie 

trois fois, hier soir, et ce fut pour 
aller éteindre des feux de cheminée. 
Les alarmes avaient été sonnées res­
pectivement aux boîtes 325, 454 et 
671,

PRIEUR A QUEBEC
Le Très Révérend Père Mauger, 

supérieur du couvent des Domini­
cains de Sackville, N,-B., vient 
d’être choisi comme prieur du cou­
vent des Dominicains à Québec. Le 
Père Maugqj-, qui n’est âgé de 44 
ans a été pendant plusieurs années, 
professeur au Collège des Domini­
cains d’Ottawa.

GRATIFICATION
Mademoiselle Jeanne Ringuette, 

institutrice à St-André vient d’ob­
tenir par l'entremise de M. l’ins­
pecteur L. Côté une gratification de 
$20.00 pour succès dans l’enseigne­
ment.

écoles d’agriculture avec le corps 
agronomique ' soient rendues encore 
plus étroites pour l’avantage des 
élèves et du personnel desdits éco­
les;

Que des cours de perfection agri­
cole soient encouragés par l’Eiat 
afin que les professeurs améliorent 
leur enseignement et soient en me­
sure de mieux diffuser cet enseigne­
ment aux élèves.

La première réunion du comité 
spécial des voeux du congrès aura 

lieu cette après-midi.

A Providence
Providence, (R.I., 19 (P.A.) —

Il n’y aura pas de meeting en­
core aujourd’hui à Narragan- 
sett. Les gardes nationaux crai­
gnent qu’il ne survienne une ba­
garre et exercent une étroite 
surveillance tout autour de la 
piste. Le gouverneur Robert-E. 
Quinn a ordonné qu’il n’y ait 
pas de courses avant que le di­
recteur-gérant de Narrangan- 
sett Park, Walter E. O’Hara, ait 
quitté son poste.

Les partis du front 
populaire et les syndicats

(Suite de la 1ère page) 
plupart des autres demandes que 
soumettront les syndicats, est peut- 
être le plus important. La direc­
tion de la Confédération Générale 
du Travail a attiré l’attention du 
gouvernement sur cette question à 
sa dernière réunion.

Aujourd’hui, la commission admi­
nistrative de la C. G. T. se réunit 
pour étudier l’agenda d’une confé­
rence des fédérations nationales 
unies dans ses rangs.

Les deux syndicats les plus im­
portants, celui des métallurgistes et 
des ouvriers en construction, ont 
manifesté de l’impatience sur la 
lenteur des procédures d’arbitrage.

Six témoins à l’enquête de 
Ros. Joubert

(Suite de la 1ère page)
soirée.

— Oui, monsieur.
— Etiez-vous seul?
— Non, avec un M. Dion.
— Aviez-vous de la boisson?
— Non, mon compagnon non plus. 
— Avez-vous vu Joubert?
— En sortant, à minuit, je l’ai 

vu dans l’autre appartement, au 
fond.

— C’est là qu’était la boisson?
— Oui.
— A-t-on passé de la bière et 

Joubert en a-t-il pris?
— Oui.

— On fêtait Mlle Marie-Faule 
Roy, ce soir-là?

— Oui.
— Vous êtes parti avec Marie- 

Paule Roy et Joubert ?
Oui, nous sommes allés au 

Mountain Hill à 1 h. 30.
— Qui était en avant avec Jou­

bert?
— Marie-Paule, moi-même et un 

autre, M. Dion.
— Etes-vous tous entrés à l’hôtel? 
— Non, le gardien n’a pas voulu 

laisser entrer Marie-Paule,
—Combien de verre de bière y 

avez-vous pris?
—Deux verres.
—Lorsque vous êtes reparti de 

l’hôtel, c’est Joubert qui conduisait? 
—Oui et j’étais assis en arrière 
avec Marie-Paule Roy. II n’y avait 
pas de coussin.

—OU alliez-vous?
—Nous retournions rue St-Gabriel 

à la veillée. Nous avons pris la 
Grande-Allée.

—Joubert conduisait-il bien ?
—Oui, mais à un certain bout, au 

Manège, il allait vite et Otait ses 
mains de sur le volant... pour se les 
placer derrière la tête.

—Aviez-vous peur ?
—Oui. Il a tassé à droite et fai­

sait des écarts. Essayant de rame­
ner le char sur la gauche, il a cou­
pe et nous avons capoté.

—Et alors ?
—Je me suis relevé hors du char, 

j’étais couché par terre. Je n’ai vu 
personne.

-Avez-vous vu quelqu'un près de 
vous?

—Oui, Mlle Roy. Dion et moi,1 
nous sommes partis en courant vers 
la rue St-Gabriel.

—Etait-elle là. lorsque vous êtes 
revenus sur les lieux?

—Oui. Alors l’ambulance est venu. 
—Que faisait Joubert quand vous 

lui disiez de faire attention ?
—Il riait et continuait de chan­

ter.
Par Me Ross Drouin :

—Joubert avait-il le volant dans 
les mains lorsqu'il a commencé à 
faire des croches ?

—Oui.
—Avez-vous remarqué si Joubert 

à essayé de freiner ?
—Non je n’ai pas remarqué.

Par le juge Laetare Roy :
—Sur quoi vous basez-vous pour 

dire que Joubert ne paraissait pas 
ivre ?

—Sur le fait qu’il marchait bien 
en embarquant dans le char.

—Sur quels autres faits ?
S’est-il passé autre chose en au­

to; quant à Joubert.
—Non.

EDGAR DION

Par Me Beaudoin:
—Vous êtes sorti avec Roy ?
—Oui, nous éommes allés, rue St- 

Gabriel, chez Mlle Petitclerc, fêter 
Marie-Paul Roy.

—A-t-on passé de la boissçn du­
rant la soirée?

—Oui, de la bière, une fois ; on a 
aussi passé du Branvin.
—Combien y a-t-il d’appartements 

où vous êtes allé?
—Deux.
—Avez-vous eu connaissance que 

Joubert ait pris de la boisson.
—Je ne lui en ai pas vu prendre. 
—Qui vous a invité à aller en 

auto ?
—Marie-Paul m’a frappé sur le 

genoux : “Viens, viens avec nous”. 
Et nous soinmes partis pour le 
Mountain Hill. Là, Marie-Paul n’à 
pu rentrer.

M. le juge Laetare Roy a pris l’af­
faire eh délibéré et rendra jugement 
mercredi prochain.

Violent incendie
Victoriaville, 19 (D.N.C.) — Un 

violent incendie a ravagé la rési­
dence et le magasin de M. Arthur- 
Moïse Hébert, de Victoriavills. Di­
manche dernier le 16 courant vers 
les 10 heures de l’avant-midi, M, 
Hébert se préparait à aller visiter 
l’un de ses parents, quand tout à 
coup une odeur âcre de fumée se 
répandit dans toute la maison.

Jusqu’à date on ne peut fixer 
l'endroit où prit naissance l’élément 
destructeur, qui s’est propagé avec 
une rapidité étonnante.

La brigade fut mandée sur les 
lieux pour constater qu’une bonne 
besogne les attendait. C’est après 
plusieurs heures de travail ardu 
que nos pompiers réussirent à en­
rayer l’éléments destructeur. Les 
pertes matérielles que la maison et 
le magasin de M. Hébert ont subies 
par suite de cet Incendie, sont con­
sidérables.

L’hon. F.-J. Leduc
Pour la première fois depuis l’ac­

cident qui a failli lui coûter la vie 
en Nouvelle-Ecosse, l’hon. F.-J- Le­
duc, ministre de la Voirie, était de 
passage à ses bureaux du parlement 
au cours de la matinée.

LA CITE POURSUIVIE
Une nouvelle série d’actions en 

dommages contre la Cité de Québec 
a été intentée aujourd’hui par l’en- 
tremisé de Me Eug. Marquis. Les 
demandeurs qui résident dans le voi­
sinage du dépotoir réclament les 
montants auxquels ils ont évalué les 
dommages subis du fait de ce voi­
sinage, pendant les derniers six mois. 
Une somme de $270 est réclamée par 
M. JoS. Devarennes, un montant de 
$252 par dame Alexina Bergeron, Lé­
ger Bégin et F.-X. Turgeon récla­
ment une somme de $360 chacun. 
Turgeon fut le premier à poursuivre 
la Cité et en est à sa quatrième ac­
tion contre elle.

TRAVAIL MUNICIPAL
Le maire et les échevins de Qué­

bec commencent aujourd’hui une 
longue semaine de travail avec des 
séances du comité administratif pour 
chaque jour jusqu’à vendredi. L’ou­
vrage s’est accumulé durant la se­
maine dernière parce que le comité 
n’a tenu qu’une séance et on ten­
tera de reprendre le terrain perdu.

ÎOBIDON REFUSE
M. L.-N. Pellisson, président de 

la Jeunesse libérale de Québec-Est, 
nous prie d’annoncer que M. Phi­
lippe Jobidon, homme d’affaires, a 
refusé de diriger la délégation qui 
se rendra bientôt rencontrer le 
premier ministre au sujet du tra­
vail féminin. Le groupement poli­
tique se choisira un autre chef de 
délégation à sa prochaine assem­
blée.

SIX ARRESTATIONS
Les membres de la sûreté munici­

pale de Québec ont opéré hier soir 
l’arrestation de six individus, dont 
trois pour avoir conduit une automo­
bile sans licence, deux pour avoir été 
trouvés en état d’ivresse et un pour 
vol. Ils sont dans les cellules des 
quartiers généraux de la police, à 
l’hôtel de ville.

Meissen, Allemagne, 19. (A.P.) — 
Le duc et la duchesse de Windsor ont 
visité aujourd’hui, à Meissein, la 
grande fabrique de porcelaine d’Al­
lemagne. Ils ont passé une demi- 
heure au camp de travail de Rade- 
beul, où les jeunes conscrits leur ont 
“présenté les armes” avec des pelles 
immaculées.

Feu M. G. Wilson
M. George Wilson, l’un des ci­

toyens les plus en vue de Sillery, est 
décédé hier soir à l’âge de 87 ans et 
10 mois. Cet octogénaire a succmo- 
bé à une longue maladie soufferte 
avec résignation. Il laisse le souve­
nir d’une carrière féconde et d’une 
belle vie. Sa disparition causera d’u­
nanimes regrets. Le “Soleil” prie la 
famille d’agréer l’expression de ses 
condoléances.

UNE ASSEMBLEE
Une centaine d’ouvriers, tous 

membres de l’Association Ouvrière 
Indépendante dé St-Sauveur, ont 
tenu hier soir leur assemblée ré­
gulière dans leur local, 195, rue des 
Oblats. M. Dan. Gagnon, président 
de l’assemblée, protesta contre ceux 
qui insinuent que l’ouvrier est pa­
resseux. Il demanda aux orateurs 
qui traitent la question du chômage 
à la radio de ne pas indisposer la 
classe ouvrière par des propos déso­
bligeants.

M. Albert Labadie, organisateur, 
recommanda à tous de s’unir pour 
revendiquer leurs droits.

Princes en voyage
Londres, 19. (P.A.) — Les trois 

frères de la famille royale sont pré­
sentement en voyage avec leurs 
femmes. Leurs Majestés sont par­
tie^ pour aller passer trois jours 
dans le Yorkshire; le duc et la du­
chesse de Gloucester sont en route 
vers le duché de Cornwall et le duc 
et la duchesse de Kent sont dans 
le pays de Galles, où le duc a été 
créé chancelier de l’Université de 
Galles, à Seansea.

NOUVEAUX ECHEVINS
Trois-Rivières, 19. — Victor Hé- 

roux et Achille Clermont? ont été 
hier élus par acclamation échevins 
de la ville de Louiseville. Ils suc­
cèdent à MM. Auguste Plante et 
Willie Clermont qui récemment don­
nèrent leur démission.

DIX-HUIT MOIS POUR PAVER

IMPERIAL OIL 
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Le Salon Industriel ouvre 
ses portes à la population

(Suite de la page 7) 
de se raser devient une chose très 
facile. Les nombreux avantages du 
rasoir “Shick” sont démontrés par­
le personnel courtois et empressé 
qui se tient à la disposition du pu­
blic à cet exhibit. La maison Hen­
ry Birks & Sons fait en même 
temps ' de la réclame aux diverses 
lignes qu’elle offre en vente à son 
établissement de la rue de la Fa­
brique où l’on peut trouver, com­
me l’on sait, un assortiment com­
plet de tous les modèles d’horloges, 
de bijoux et d’articles de luxe de 
grande valeur.
LA CANADA STARCH CO. LTD
Parmi les nombreux produits de 

cette importante fabrique canadien­
ne se place en tout premier lieu le 
fameux sirop "Crown Brand”. C’est 
un produit délicieux d’ailleurs fort 
connu sur le marché par sa grande 
qualité qui lui a attiré une non 
moins grande popularité. Le sirop 
“Crown Brand” est en vente dans 
toutes les épiceries et on le trouve 
dans toutes les maisons où les mé­
nagères sont soucieuses de donner 
à leurs familles un produit de haute 
qualité en même temps d’une gran­
de valeur nutritive. La maison Ca­
nada Starch, est établie depuis de 
longues années et ses produits sont 
connus dans tout le Dominion com­
me des marchandises d’une qualité 
irréprochable en même qu’ils se ven­
dent à des prix à la portée des 
bourses de toutes les familles.

DOMINION TEXTILE CO. LTD

Cette importante industrie cana­
dienne ne pouvait manquer de pré­
senter ses produits.au public québé­
cois et c’est ce qu’elle a fait d’une 
manière très attrayante. Les draps 
et les serviettes de marque “Colo­
nial” sont mis en évidence à l’exhi- 
bit de la Dominion Textile et nous 
savons qu’ils ont attiré à cette mai­
son les commentaires les plus élo- 
gieux. Quelle est la femme qui sau­
rait résister en effet aux charman­
tes couleurs des draps et des sr- 
viettes que lui présente cette maison 
dont les usines sont réparties dans 
tout le Dominion où elle emploie des 
milliers et des milliers d’ouvriers et 
d’ouvrières. L’exhibit de la Domi­
nion Textile est présenté de façon 
vraiment charmante et" il est sûre­
ment l’un de ceux qui plaisent le 
plus aux visiteurs du Salon indus­
triel de 1937.

MADDEN & SON LIMITED

Le chauffage offre à cette saison- 
ci de l’année le problème le plus 
ardu qui s’offre à l’attention des 
chefs de famille. Aussi, l’exhibit 
de la maison Madden & Sons prend- 
il une valeur importante puisqu'on 
peut y trouver la solution à ce pro­
blème. En effet. Des explications 
nombreuses sont données sur les 
avantages qu’il y a à employer le 
fameux anthracite “Reading” dont 
la maison Madden est la distribu­
trice à Québec. Un feuillet qu’on 
distribue à l’installation Madden 
traite tout particulièrement du pro­
blème sous le titre “L’histoire du 
bon chauffage”. A lire ce documen­
taire sur le chauffage, on y trouve 
sûrement la solution au problème 
qui se pose dans bien des maisons 
à pette saison de l’année. La maison 
Madden est aussi distributrice d’au­
tres sortes de charbons, notamment 
les bitumineux, et le service qu’on 
y donne assure la plus complète sa­
tisfaction aux. nombreux clients de 
la maison.

PROLONGEMENT DU TEMPS
Avis est donné par les présentes que le 

temps pour la réception des soumissions 
pour la construction d'un nouveau bâti­
ment d'énergie, etc., basin de radoub Lor- 
nef Lauzon. P. Q.. est prolongé jusqu'à 
midi le mercredi. 27 oétobre 1937.

Par ordre,
J. M. SOMERVILLE,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 16 octobre 1937.

Canada
Province de Québec,
District de Québec.
No. 61970.
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JEAN-BAPTISTE ROY.
vs, Demandeur,

PAUL DUMAIS,

LES ACCUMULATEURS OUELLET

Quel est l'automobiliste qui ne 
saurait apprécier la valeur d'un 
bon accumulateur? Avec celui que 
fabrique la maison Ouellet, l’auto­
mobiliste est en sécurité. La valeur 
de la tranquillité d'esprit vous sera 
assurée chaque jour par l'emploi de 
l’accumulateur Ouellet et cette tran­
quillité ne peut se calculer en dol­
lars et en cents. Vous serez tou­
jours certains que même par les 
plus grands froids, il permettra la 
mise en marche immédiate de votre 
moteur sans fatiguer celui-ci aucu­
nement. De plus, l'accumulateur 
Ouellet est le seul produit canadien 
français du genre qui est construit 
au Canada. C’est, croyons-nous, une 
chose importante à prendre en con­
sidération vu qu’il importe d’encou­
rager les nôtres, à valeur égale de 
la marchandise achetée, de . préfé­
rence aux étrangers. Les accumula­
teurs Ouellet se recommandent 
d’eux-mêmes à tous les automobilis­
tes.

TIRAGES DE PRIX

Le Salon Industriel sera ouvert 
tous les jours de la semaine. Qu’on 
n’oublie pas que tous les soirs de 
nombreux prix seront tirés au sort.

Tous les billets d’entrée donne­
ront droit à un grand tirage qui 
aura lieu à la clôture du Salon In­
dustriel. Le prix modique du billet 
et la valeur des articles qui font 
l’objet de ce tirage promettent aus­
si d’attirer une foule au Salon. Ces 
prix sont : une automobile “Ford”, 
une glacière électrique, un radio 
cabinet, un mobilier Chesterfield, 
un mobilier de salle à déjeuner, un 
divan-studio, un miroir et un com­
plet “Forteresse”. De plus, les bil­
lets d’entrée donneront droit à 
d’autres prix d’àssistance qui seront 
tirés tous les soirs. Par consé­
quent, chaque personne qui visitera 
le Salon Industriel aura une chan­
ce. au cours de la soirée, de revenir 
à la maison avec un article qui ne 
lui aura coûté que quelques sous et 
qui lui sera d’une grande utilité.

En plus de ces huit grands prix, 
au moins 25 prix seront tirés au 
sort, tous les soirs. Voici la liste 
de ceux qui seront tirés ce soir avec 
le nom des donateurs :

1 batterie Ouellet, offert par 
Ouellet Battery Service.

2 sacs de farine “Royal”, 10 li­
vres, offert par Lachance & Morel.

1 sac de sucre, 20 livres, offert 
par Langlois & Paradis Limitée.

1 boite de chocolat, 5 livres, of­
fert par Rioux & Pettigrew Limi­
tée.

5 livres de beurre Mont-Clair, 
offert par Dominion Fish & Fruit 
Limited.

1 boite de cigares, offert par B.- 
S. Scott, 1er vice-président de la 
Chambre de Commerce.

2 boites de tabac LaSalle, 1-2 li­
vre, offert par le Bureau de Direc­
tion de la Chambre de Commerce.

1 poche de patates, offert par 
Quebec Fish & Fruit Limited.

1 boîte de fromage “Perfection”, 
5 livres, offert par Emond & Côté 
Enr.

1 douzaine de liqueur, offert par 
Elz. Fortier Limitée.

1 sac de riz, 12 livres, offert par 
Naz. Turcotte & Cie.

1-2 caisse d’oranges “Jamaïque”, 
offert par Mutual Brokers.

1 caisse de produits assortis, of­
fert par Old City Mfg Co.

2 sacs de farine “Regai”, 7 1-2 
livres, offert par St. Lawrence Flour 
Mills Co.

3 boites de gruau avec prime, 
offert par Robin Hood Mills Limi­
ted.

1 nettoyage à sec scientifique, of­
fert par la Maison Pfeiffer.

1 sac de riz, 10 livres, offert par 
Tancrède Avard.

1 chemise, offert par Morenoy, 
Morin & Cie Limitée.

2 boites de cire à plancher, offert 
par J.-B.-E. Letellier Enr.

1-2 douzaine de Corn Flakes, of­
fert port General Foods.

12 paquets de produits assortis, 
offert par Catelli Macaroni Co.

1 caisse de savon, à lavage, offert 
par Savonnerie Bourbeau.

1 douzaine de produits assortis, 
offert par Canadian Canners.'

1 douzaine de boites de saumon, 
offert par British Columbia Pro­
ducts.

1 miroir, offert par la Vitrerie 
Hobbs.

Accessoire de sa fabrication, of­
fert par Crane.

Séances d’étude au

NSOMNIE CAUSEE PAR 
LA NEVRITE

Kruschen apporta un 
soulagement durable.

Les maux de tête ordinaires n'ont 
rien d'agréable, mais ils ne peuvent 
se comparer aux douleurs terribles 
que la névrite peut causer sur la tê­
te, s’il faut en croire cette femme. Li­
sez plutôt comment Kruschen fit 
complètement disparaître de telles 
douleurs :

“Je souffrais de névrite dans1 la 
tête et dans le bras droit. J’endu­
rais surtout de telles douleurs dans 
la tête que je ne sais pas ce qui se­
rait arrivé si le mal avait continué. 
Certes, tout le monde sait ce que 
c’est que d'avoir des maux de tête, 
mais la migraine n’est rien en com­
paraison des douleurs de la névrite. 
J’étais torturée la nuit et ne pouvais 
dormir. Mais je commençai à pren­
dre des Sels Kruschen et, au bout 
de quelques mois du traitement, j’a­
vais obtenu un soulagement dura­
ble.”— (Mme) L. M.

La névrite, comme le rhumatisme 
et la sciatique, est souvent causée par 
la paresse intestinale, c'est-à-dire 
l’accumulation dans le système de 
déchets nocifs qui ont pour effet de 
favoriser la formation d’acide uri­
que.

Deux des ingrédients de Kruschen 
ont le pouvoir de dissoudre les cris­
taux d’acide urique ; d’autres de ces 
ingrédients aident la nature à ex­
pulser, par les voies ordinaires, ces 
cristaux dissous.—Ann.

M. Bona Dussault, dans la mati­
née. Il s’attacha au rôle du corps 
agronomique dans l’enseignement.

Les agronomes ont un grand rô­
le à jouer dans l’enseignement, 
c'est parmi eux que doivent être 
choisis les professeurs.

M. Duchesne déclare à ce sujet: 
“J’attache beaucoup d’importance 
au choix des professeurs dans les 
écoles d’agriculture. “Tous les 
agronomes ne sont pas préparés à 
l’enseignement. La science ne suf­
fit pas ; il faut en plus la compé­
tence pédagogique. Cette compé­
tence pédagogique, elle sera dispen­
sée par le haut enseignement uni­
versitaire où il devrait exister des 
chaires d’enseignement agricole.

M. GUSTAVE TOUPIN
M. Gustave Toupin, professeur à 

l'Institut agricole d’Oka, traite en­
suite du problème de la spécialisa­
tion dans les hautes études agrico­
les. La spécialisation consiste à se 
consacrer à l’étude des sciences 
agricoles, d’en apprendre tout le 
connu, soit dans une fin pratique et 
une utilisation immédiate, ou dans 
un dessein spéculatif et pour une 
utilisation lointaine.

La spécialisation comporte des 
avantages pour le technicien lui- 
même parce qu’il s’ouvre des situa­
tions dans le haut fonctionnaris­
me. Il peut employer ses connais­
sances ayec succès dans la culture 
et ensuite c’est un plaisir de l'es­
prit.

Elle comporte des avantages 
pour la province. Si le techni­
cien est au service de l’Etat il peut 
donner un meilleur rendement gé­
néral dont profitera la classe agri­
cole. — “H n’y a de vrais cher­
cheurs, dit M. Toupin, que les spé ■ 
cialistes. de haute culture scientifi­
que.

Etudiant ensuite les facteurs d'a­
venir des spécialistes dans la pro­
vince, M. Toupin déclare que ces 
facteurs dépendent du technicien 
lui-même et de sa compétence, mais 
aussi de l'orientation et de l'encou­
ragement que l'Etat accordera à 
l’utilisation de la science agronomi­
que.

M. l’abbé F.-X. JEAN
M. l’abbé F.-X. Jean, directeur de 

l’Ecole supérieure d’agriculture de 
Ste-Anne de la Pocatière traite des 
“cours de perfectionnement agrico­
le pour les professeurs des écoles 
d’agriculture de toutes catégories. 
Il soumet que les organismes d’en­
seignement agricole doivent évoluer 
de fa$on parallèle aux progrès de la 
science. D'ailleurs dans les autres 
branches de l’enseignement les pro­
fesseurs reconnaissent peu à peu la 
nécessité des cours post-scolaires

M. l’abbé F.-X. Jean suggère 
l'institution de cours de vacances à 
Oka et à Ste-Anne de la Pocatière 
où les professeurs des écoles d'a­

griculture de toutes catégories 
pourront rafraîchir leurs connais­
sances, et étudier en commun les 
problèmes nouveaux. — “Mais, 
fait remarquer le conférencier, la 
création de l’enseignement supé­
rieur est essentielle à la tenue de 
ces cours spéciaux afin de formel 
une élite de professeurs pour en 
assumer la direction”.

M. CHARLES GAGNE
M. Charles Gagné, professeur c 

l’Ecole Supérieure d'Agriculture de 
Ste-Anne de la Pocatière, traite en­
suite de la coordination des travaux 
pratiques des élèves en relation 
avec les études théoriques. Les 
travaux pratiques aux écoles d'agri­
culture, dit-il, consistent en travaux 
d’application, soit à la ferme, soit 
au laboratoire Quoique l’étudiant 
ne doit pas consacrer une trop 
large part de son temps aux tra­
vaux manuels, il doit s’appliquer à 
l’étude pratique des travaux de la 
ferme selon les méthodes moder­
nes.

M. Gagné favorise surtout les tra­
vaux pratiques sur la ferme des 
cultivateurs à proximité de l’école. 
Les étudiants y feront des études 
sur la région, le climat, le sol, les 
conditions topographiques, les con­
ditions du marché local, et en four­
niront un rapport, où ils établiront 
également la situation financière, et 
les conditions d’exploitation propres 
à cette ferme. Cette pratique au­
ra l’immense avantage de prépa­
rer les étudiants au sens adminis­
tratif et à la régie d’une ferme.

M. S.-J. CHAGNON

M. S.-J. Chagnon, chef du Ser­
vice extérieur agronomique et di­
recteur de la ferme-école de Des- 
chambault, présente ensuite un tra­
vail intitulé : “L’Enseignement 
agricole et le corps agronomique”.

Le cultivateur est le praticien 
qui dirige une exploitation, tandis 
que l'agronome est le savant qui 
s'occupe d’étudier, de rechercher les 
lois de la production .organique et 
les moyens de les appliquer. D’où 
leur étroite relation, et les rap­
ports qu/1 doivent être de plus en 
plus suivis entre eux. M. Chagnon 
suggère la tenue de congrès d’agro- 
nqmes à nos maisons d’enseigne­
ment agricole, pour la diffusion de 
l’enseignement.

Nos écoles doivent-elles tendre à 
former des agronomes officiels ou 
des techniciens agriculteurs ? Nous 
avons atteint cette phase de ren­
seignement scientifique où nos col­
lègues devront tendre principale­
ment à préparer de vrais techni­
ciens pratiques, des agriculteurs ap­
pliquant sur une ferme paternelle 
ou acquise les méthodes neuves ap­
prises durant leurs cours d'études.

M. J.-A. PARENTEAU

Le conférencier suivant est M. J.- 
A. Parenteau, agronome régional de 
Saint-Jérôme. Il traite des rela­
tions et contacts que les écoles d’a- 
criculture devraient avoir avec le 
corps agronomique et la classe agri­
cole en vue de rendre l’enseigne­
ment de plus en plus conforme aux 
réalités rurales.

“Une parfaite union, dit-il, doit 
exister entre tous ceux qui sont 
voués à l'enseignement agricole. Il 
y a à cela une nécessité d'ordre mo­
ral et une nécessité d'ordre écono­
mique. Laissé à <«*-même, le jeu­
ne diplômé d’une école moyenne 
d'agriculture est exposé à bien des 
tâtonnements, à des pertes de 
temps et d'argent. Il lui faut en­
tretenir des relations constantes 
avec l'agronome de sa région pour 
mettre en pratique les, théories ap­
prises à l'école”.

D'autre part, l’élite agricole pré­
parée par nos écoles, devra être cel­
le sur laquelle l’agronome pourra 
compter dans la plus grande mesu­
re. Mais comment établir cette col­
laboration ? L’orateur propose di­
vers moyens et suggère entre au­
tres choses que l’agronome régional 
fasse partie du conseil d’adminis­
tration des écoles et soit consulte 
sur les programmes d’études, car les 
conditions spéciales du milieu où se 
trouve l'école peuvent apporter des 
variantes dans l'application des 
principes. \

M. Parenteau suggère aussi que 
les professeurs des écoles prennent 
un contact plus étroit avec les cer­
cles de jeunes agriculteurs et parti­
cipent à la surveillance des con­
cours de fermes. Ainsi Ils ne 
pourront perdre de vue le but ulti­
me et pratique de leur enseigne-

UNE CAUSERIE 
INSTRUCTIVE 

DE LEFEBVRE
Le président de la Commis­

sion du chômage fait, à la 
radio, 1 ’ historique de la 
création de ce nouvel or­
ganisme municipal.

DES DETAILS
Dans une causerie qu’il pronon­

çait récemment à la radio, le prési­
dent de la Commission du chôma­
ge, M. J.-F. Lefebvre faisait l’histo­
rique de la création de cet organis­
me indépendant du conseil de ville 
de Québec et rappelait à son audi­
toire. les directives de la distribu­
tion des secours directs dans la ville 
de Québec.*

“La Ville de Québec a mainte­
nant sa Commission du chômage, 
dit M. Lefèvre. Nos autorités muni­
cipales, après une longue étude, en 
sont venues à la conclusion qu’il 
était important d’établir un orga­
nisme indépendant qui aurait l'ad­
ministration des secours directs à 
Québec, qui déciderait des cas dif­
férents qui se présentent, et qui ju­
gerait, suivant un règlement bien 
défini, quels sont ceux qui ont 
droit aux secours et ceux que l’on 
doit refuser.

“La Commission du chômage a 
été instituée, continue-t-il, pour 
prendre charge de l’administration 
des secours directs distribués aux 
chômeurs nécessiteux.

“La Commission, dit M. Lefèvre, 
entend rendre aux nécessiteux chô­
meurs le goût du travail par le 
travail. Je ne vous cache pas, Mes­
dames et Messieurs, et cela va 
peut-être vous étonner, que nous 
secourons présentement un grand 
nombre de nécessiteux qui, depuis 
que les secours directs ont été ins­
titués à Québec, n’ont pas manqué, 
même une seule semaine, de venir 
chercher leurs allocations de se­
cours; depuis trois ou quatre ans, 
ces gens n’ont pas travaillé en de­
hors des travaux de chômage. Cer­
tains ne se .sont peut-être jamais 
cherché de l’ouvrage et ont perdu 
le sens de leur impérieux devoir de 
travailler. D’autres, ne s’en trou­
vant pas, ont perdu le goût du tra­
vail. Nous proposons donc l’obliga­
tion de travailler en retour des al­
locations que les chômeurs secou­
rus recevront, et cela, à toutes sor­
tes de travaux d’intérêt général et 
à un salaire et conditions raison­
nables.

“En second lieu, pour arriver à 
la disparition des secours directs,

ment.
S. Exc. Mgr PAPINEAU

M. Albert Rioux présente ensui­
te Mgr J.-A. Papineau, évêque ae 
Joliette, président d’honneur de la 
séance qui se termine.

Depuis un certain nombre d’an­
nées, dit Mgr Papineau, on répète 
et on répète que l’agriculture est 
à la base de la société et que si le 
cultivateur reste sur sa terre, nous 
avons la solution du problème mo­
ral et religieux. Cependant, il y 
a encore de l’inquiétude partout, 
malgré tous les dévouements dé­
ployés Ici et là. Est-ce que cette 
inquiétude ne dépend pas du fait 
que l’on aurait trop facilement ou­
blié que l'agriculture d’une provin­
ce ou d'un pays est en relation de 
son enseignement agricole ? Je 
considère que le Congrès actuel est 
un événement d’une suprême im­
portance. C’est, je dirais, l’événe­
ment le plus important que nous 
ayons eu dans le domaine agricole 
depuis plusieurs années.

“On semble comprendre partout 
la nécessité de renseignement agri­
cole : du moins, on le dit. Mais 
tout de même, il faut bien le cons­
tater, nous n’avons pas encore d'en­
seignement supérieur agricole. Nous 
n’avons rien de précis dans le pro­
gramme de nos écoles moyennes 
Nous ne savons pas encore jusqu'à 
quel point nous devrions ruraliser 
notre enseignement primaire, et ce 
congrès a justement pour but d’é­
clairer tous ces problèmes: C'est
pourquoi je le trouve d’une si gran­
de importance. Tous les évêques 
sont avec nous de pensée et de 
coeur”.

Suivez la foule
* •

au

f SALON INDUSTRIEL 
DE QUEBEC

(Sous les auspices de la Chambre de Commerce en 
collaboration avec Le Soleil et L’Evénement)

au

Manège Militaire
(CRANDE-ALLEE)

Exhibits variés et nombreux

PLUSIEURS PRIX
SERONT TIRES TOUS LES JOURS

Ouvert chaque jour
de 1 h. 30 à 6 h. l’après-midi 

de 7 h. à 10 h. 30 le soir

Les enfants ne sont pas admis le soir

ou du moins à leur diminution, 
vous comprendrez qu’il faut la col­
laboration de tous et surtout celle 
des employeurs.

“Le chômeur éligible aux secours 
directs, dans son sens le plus gé­
néral, est celui qui, bien que physi­
quement apte au travail, se trouve, 
de par les circonstances, sans ou­
vrage et incapable de se trouver 
un emploi ou du travail pour pour­
voir à sa subsistance et à celle des 
siens, et qui, bien entendu, a épui­
sé toutes ses ressources,

“La Commission donc, de par les 
lois et règlements concernant le 
chômage, ne peut pas secourir tous 
les nécessiteux; aussi se voit-elle 
dans l’obligation de refuser des se­
cours à de nombreuses personnes 
qu’elle sait être réellement dans le 
besoin. Par exemple, à tout indivi­
du inapte au travail, à toute veuve 
ou femme séparée de son mari 
n’ayant que des enfants âgés de 
moins de seize ans, lorsqu’à la mai­
son personne autre que la mère ne 
peut prendre soin des enfants, etc. 
Ce sont là des cas de charité pri­
vée,

“Permettez-moi, Mesdames et 
Messieurs, de faire appel à votre 
générosité et de vous inviter à ne 
pas refuser votre aumône, quelque

petite soit-elle, lorsque des organi­
sations charitables, comme la St- 
Vincent-de-Paul et autres, viennent 
vous demander de l’aide pour ces 
miséreux. Seules ces organisations 
dans notre cité prennent soin de 
ces cas de charité, à qui la Com­
mission du chômage ne peut venir 
en aide. Il est de votre devoir à 
tous de les aider”.

M. Lefèvre fait un éloquent appel 
à la charité publique et conclut en 
ces termes :

“En terminant, Mesdames et 
Messieurs, il m’est particulièrement 
agréable de porter à votre connais­
sance la diminution sensible dans 
la distribution des secours directs 
pour les quatre derniers mois. Si 
nous comparons les mois de juillet? 
août, septembre et octobre 1936 
avec les mêmes mois de cette an­
née, nous constatons une diminu­
tion de $170.000, soit $40,000 pour 
juillet, $41,000 pour août, $47,000 
pour septembre et $42,000 pour oc­
tobre. Ceci signifie 1,500 chefs de 
famille de ' moins sous les secours, 
ou 8,000 personnes environ. Com­
me vous pouvez le constater par ces 
chiffres, il y a une amélioration 
très sensible. Nous ne nous arrê­
terons certainement pas en aussi 
bonne voie, et, dans quelques mois,

nous avons la conviction de pou­
voir vous communiquer des chif­
fres encore plus intéressants. Qu'il > 
me soit permis d’ajouter que la 
Commission est maintenant èn po­
sition de découvrir la plupart des 
cas frauduleux, et qu'elle se verra 
forcée de sévir avec rigueur pour 
châtier les coupables,

“En résumé, réformer la morale 
de notre population, améliorer les 
finances municipales, provinciales 
et fédérales, voilà ce vers quoi la 
Commission du chômage de la Ci­
té de Québec porte tous ses ef­
forts”.

PRIX DE
L’ABONNEMENT

AU SOLEIL
A ht campagne . - . . . UM
Ville de Québec et Lé ri s

seulement: Me année
d’avance............................. I5.M

Ville de Québec et Lévis
seulement par mois . . I0.5U

Aux Etats-Unla................. $4.09
En Europe ......... $10.00

% Défendeur.
Avis Public est par le ..présent donné, 

que les biens meubles et effets mobi­
liers du dit défendeur saisis en cette 
cause en vertu d'un Bref de Saisie-Ga­
gerie. seront vendus en vertu d’un Bref 
de Venditioni Exponas, le vingt-huitième 
jour d’Octobre, 1937, à DIX heures de 
l’avant-midi, à la place d’affaires du dit 
défendeur située au No. 56, 3ème Avenue 
Limoilou. en la Cité de Québec.

Les dits biens meubles et effets mo­
biliers consistent en : vitrines, stock 
d'épiceries, etc.

Québec, le 19 octobre. 1937.
ULRIC GELLY,

H.C.S.

Canada
Province de Québec,
District de Québec.

DANS LA COUR SUPERIEURE 
JOS SANFACON

Demandeur
! ‘ vs

VALERE DESJARDINS
Défendeur

AVIS PUBLIC, est par le présent donné, 
que les biens meubles et effets mobiliers 
du défendeur, saisis en cette cause en 
vertu d'un bref de SAISIE-GAGERIE, se­
ront vendus par encan public en vertu 
d'un bref de VENDITIONI EXPONAS, le 
vingt-huitième jour d’octobre, 1937, à dix 
heures de l’avant midi, du dit jour, au 
domicile du dit défendeur, situé au No. 
145 rue Scott, app. D. en la cité de 
Québec. Les dits biens meubles et effets 
consistant en : Bibliothèque, radio ca­
binet’, pupitre, table de téléphone, miroir,

Le tout sera vendu suivant la loi.
Québec 19 octobre, 1937.

J. SENECHAL.
H.C.S.

LA LOI DE FAILLITE 
AVIS AUX CREANCIERS

3269-F
Dans l'affaire de

MARCHE MONTREAL FRUIT MARKET 
INC.

Marchand de fruits
54, rue St-Jean. Québec

FAILLI
Avis est par les présentes donné que 

Marché Montréal Fruit Market, Inc., de 
Québec, a fait une cession de ses biens 
le Même jour d'octobre 1937. et que la 
première assemblée des créanciers sera 
tenue le 25ème jour d’octobre 1937. à 
MIDI, au Greffe, de la Loi de Faillite, 
au Palais de Justice à Québec.

Pour avoir le droit de voter à ladite 
assemblée, il faut que les preuves des 
réclamations et les procurations soient 
déposées entre mes mains avant l'assem­
blée. ’

Les personnes qui ont des réclamations 
à rencontre de ces biens doivent les fai­
re parvenir au gardien ou au syndic, 
lorsqu'il sera. nommé avant que la dis­
tribution ne soit faite, à défaut de quoi 
le produit-de l’actif séra distribué entre 
les ayants droit, sans égard à ces ré­
clamations.

Daté à Québec, ce 16ème jour d’octo­
bre, 1937.

LUCIEN CHAREST
Gardien

Bureaux.: v
85. rue St-Pierre,
Québec, Can, v

congrès rural
(Suite à la page 3)

L’enseignement supérieur : L'a­
griculture devrait être une faculté 
universitaire tout comme la méde­
cine ou le droit. Sinon, ne par­
lons pas d'enseignement supérieur. 
Son rôle, celui de l’enseignement 
supérieur, n’est pas d’enseigner la 
technique de l’agriculture, mais 
plutôt de rendre l'agriculture plus 
rémunératrice. Autrement dit, 
l'enseignement supérieur doit s'at­
tacher à faire progresser la scien­
ce agronomique.

Aussi longtemps que l’on s’imagi­
nera pouvoir faire de l'enseigne­
ment supérieur sans recherches, les 
résultats ne seront pas ceux que 
l'on serait en droit d’attendre. L'en­
seignement devra être donné pen­
dant une période de 4 semestres et 
les travaux pourraient être orientés 
vers l'étude et la recherche de la 
solution i^e nos problèmes agrico­
les.

L’enseignement moyen : L'école 
moyenne est avant tout pratique. 
Il n’est pas question d’autre chose 
que de former des agriculteurs con­
naissant bien leur,métier. On ne 
devrait pas abuser de la théorie 
Son enseignement devrait être res­
treint au minimum et remplacé par 
la démonstration. Toutefois, la 
pratique doit consister en autre 
chose que l’exécution monotone de 
travaux de routine.

Les programmes peuvent et doi­
vent varier en rapport avec la for­
mation préalable et à l’âge des élè­
ves. On devrait éviter soigneuse­
ment les copies et les dictées. J'en­
tends par là éviter de forcer l’élève 
à prendre trop de notes, A la 
place, il devrait être pourvu de ré­
sumés 'des cours. En résumé, a 
l’école moyenne plus qu'ailleurs. il 
faut non seulement instruire les en­
fants, mais les former.

M. le chanoine DUCHESNE
M. le chanoine J.-Edouard Du­

chesne, supérieur du Séminaire de 
Chicoutimi, devait traiter du “rôle 
de l’Eglise, de l'Etat et du corps 
agronomique vis-à-vis les écoles 
d’agriculture”.

Le conférencier fit remarquer que 
la première partie du sujet avait 
été magistralement traitée par Sou 
Eminence le cardinal Villeneuve et

KING de la Gendarmerie Royale par Z ANE GREY

NJe l'ai eu ! Viens, Jack: il faut nous en assurer Vous êtes un mauvais tireur, Dubreel, et cet­
te fois vous ne pourrez vous échapper pour al­

ler avertir Haig’ que je suis sur ses traces
Le gendarme s’est échappé de la 

bane en feu, mais cette fois

Poursuivant 

Buck Haig, 

assassin en 

fuite, King le 

trouve avec 

! sa bande se 

dirigeant vers 

le nord.

Copy- f Stephen Slesinger, IncMais deux des hommes de Haig lui ont 
tendu un piège right { King Features Syndicate, Inc

1937 I World rights reserved

BRICK BRADFORD A la dérive sur un atome Par WILLIAM R1TT 
et CLARENCE CRAY

No 293

Mais . . . .Tune, 
c’est impossible !

Je voudrais vous accompagner 
^dans votre voyage !

Qu’cst-ce,
June?

Brick ... il y a quelque chose que je 
désire vous demander . . .

Tfl :7

PRESS ASSOCIATIONCOPYRIGHT. 1937.

Vous savez. quelque chose 
pourrait arriver. Peut-être ne 
reviendrons-nous jamais! Non, 
June, je ne puig vous laisser 
vous exposer à pareils dangers!

Alors comme vous 
voudrez, Brick. 
Adieu ... et 
bonne chance !

q Z3

1 ÜiiïlLL

Merci! Quelle femme charmante ! Il nous 
faudra revenir — rien qu’à cause d’elle !

y

r
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Bob Wagner en viendra aux prises avec Jack League ce soir à l’Aréna
Bacca et Castilloux se

battraient à Montréal
EN BICYCLETTE

Cette nouvelle a été annon­
cée dans un quotidien de 
la métropole — Pourquoi 
les amateurs de boxe n’au­
raient-ils pas cette aubai­
ne à Québec même ? — 
A Lamontagne de répon­
dre.

La nouvelle n’est pas encore con­
firmée mais si l’on s’en tient aux 
rumeurs, Lee Bacca, le fameux 
boxeur de Denver, Colorado, rencon­
trerait Dave Castilloux à Montréal, 
au lieu de Québec.

Un article à cet effet a été repro­
duit en fin de semaine dans un jour­
nal de la métropole annonçant que 
le gérant de Bacca, au Canada, avait 
eu une entrevue avec le promoteur 
Godbout et le gérant de Castilloux, 
M. Henri Thibault, pour bâcler la 
réricoritre à Montréal.

Nous avons tenté de rejoindre Lud- 
ger Lamontagne au téléphone afin de 
faire confirmer la nouvelle, mais chez 
lui, on nous a dit qu’il était à Mont­
réal.

Le promoteur Ernest Lantier ainsi 
que le gérant du Club Athlétique 
Champlain, Roland Ste-Marie, nous 
ont dit n’en rien connaître, mais 
qu’ils avaient remarqué que Lamon­
tagne avait fait jusqu’à trois voyais 
à Montréal depuis une quinzaine de 
jours.

Il serai malheureux pour les ama­
teurs locaux de perdre un tel match 
qui susciterait un intérêt énorme. 
Espérons qu’au retour de Lamonta­
gne, les directeurs de la Tour ver­
ront à se protéger pour que Québec 
soit favorisé de préférence à Mont­
réal.

Â L’A. S. Q.
Toüs les membres de l’A. S. Q. 

sont priés de noter que chaque soir, 
jusqu’à 9 heures, la salle sera fer­
mée, pendant la retraite des hom­
mes et des jeunes gens.

Tous les amateurs qui désirent 
s’inscrire dans la grande course en 
bicyclettes dite “Tour de Québec” 
qui aura lieu dimanche prochain, le 
24, sous les auspices de l’Aigle Ca­
nadien, sont priés de se hâter. Ceux 
qui n’ont pas de cartes d’amateurs 
peuvent s’en procurer à la salle de 
l’Association Sportive de Québec, 
1090 1-2 rue St-Vallier. La carte 
d’amateur est obligatoire, car cette 
course est sanctionnée par l’A. A. U.

Nous publierons demain le par­
cours que devront suivre les cyclis­
tes. On sait qu’ils auront plusieurs 
côtes et escaliers à descendre, et 
des champs à traverser. Le vain­
queur recevra une magnifique cou­
pe qui sera défendue chaque année. 
Pour informations, téls. : 2-0215 et 
2-5436.

LES PICHENOLLES
Les membres de la ligue de piche- 

nolles de Québec et ceux de la li­
gue de St-Malo ont appris avec re­
gret la mort de Mlle Hélène Dod­
dridge, fille de M. Arthur Doddrid­
ge, ancien président de la ligue de 
Québec.

Tous offrent à M. Doddridge leurs 
plus sincères sympathies.

L’inhumation aura lieu à 4 heu­
res oet après-midi; tous ceux qui le 
peuvent voudront bien y assister.

REMERCIEMENTS
M. Ovide Carrier, organisateur de 

la course en trottinettes organisée 
par l’Association Sportive de Qué­
bec, sous les auspices du “Soleil” et 
de “l’Evénement”, tient à remercier 
sincèrement tous les généreux do­
nateurs de prix, ainsi que tous ceux 
qui ont aidé à faire de cette course 
un grand succès.

UN BEAU DEBUT 
DE AL DELANEY 

EN ANGLETERRE
Londres, 19. — (P.C.—Câble) Al 

Delaney, poids-lourd canadien fai­
sant ses débuts en Angleterre, a dé­
fait, hier soir, de façon décisive, 
Harry Stahl, champion de Hollan­
de, dans le principal combat pré­
senté au stade du National Spor­
ting Club, à Earl’s Court.

Le combat fut arrêté à la fin de 
la septième ronde par l'arbitre 
pour sauver le Hollandais d’une 
plus dure punition. Il était à ce 
moment tellement mal en point 
qu’il devait faire des efforts méri­
toires pour se maintenir debout.

Delaney, qui naquit à Oshawa, 
Ont., il y a 21 ans, a favorable­
ment impressionné les critiques. Il 
a complètement déclassé Stahl.

Plus rapide sur ses pieds, Dela­
ney a montré qu’il possédait une 
brillante gauche et une puissante 
droite. Dans la première ronde, il 
ouvrit une profonde coupure à 
Stahl au-dessus d’un oeil, et, par la 
suite, le boxeur européen manqua 
fréquemment.

Delaney, combattant avec une 
précision mécanique, mit Stahl en 
mauvaise posture dès la deuxième 
ronde. A partir de cet instant, il 
atteignit son rival avec de terri­
bles droites. La figure de Stahl se 
mit à saigner abondamment, mais 
il continua galamment à combattre, 
et répondit “non” quand Delaney 
lui demanda s’il en avait assez.

Environ 5,000 spectateurs virent 
le combat. Delaney pesait 178 1-4, 
concédant un avantage de 20 li­
vres à Stahl. Delaney devait d’a­
bord rencontrer Pancho Villa, as­
pirant espagnol, mais Stahl .lui fut 
substitué après que Villa se fût 
blessé au dos en s’entraînant.

Le fougueux gladiateur américain, qui semble prendre 
plaisir à rudoyer ses adversaires, se mesurera à 
Jack League, le “gentilhomme de l’arène”, dans 
l’attraction principale au programme du Club de 
Lutte de Québec — Une rencontre de deux chutes 
dans trois, limitée à 1 h. 30 — Joe Kougit fera ses 
débuts, à l’Aréna ce soir, quand il fera face à Joe 
Marsh, en semi-finale — Maurice Robert et “Legs” 
Langevin, au lever du rideau, à 9 heures.

L’ARENA SERA CHAUFFE

V»*’
©Commencez bien votre journée 

avec une lame Gillette Bleue extra­
fine dans votre rasoir Gillette. Voici 
le parfait ensemble à raser—fabri­
qué avec précision pour raser les 
barbes dures, même comme du fil de 

((fer—et en vitesse encore ! Après 
quelques rapides coups de rasoir, 
vous sentirez que votre visage est 
frais et propre. 5 pour 25c—10 pour 
50c chez votre fournisseur.

P®

EMPLOYEZ
/les LAMES GILLETTE 

DANS VOTRE 
RASOIR GILLETTE ~

|7/y SONTJUTS L'UN POUR L'AUTRE \

Lames
Gillette

POU» tes MÉlUtURS RASAGES AU MONDE

L’un des matchs de lutte les plus 
sensationnels que l’on ait encore vus 
à Québec, cette saison, sera dispu­
té ce soir, à l’Aréna, lorsque ‘Rough 
House “Bob Wagner, le rude gladia­
teur de l’Ouest américain fera face 
à Jack League, surnommé le “gen­
tilhomme de l’arène”.

Ce combat fait le sujet de tou­
tes lès conversations partout où les 
partisans du sport du matelas se 
réunissent- Les deux rivaux en vien­
dront aux prises dans un engage­
ment de deux chutes dans trois, li­
mité à un heure et demie de lutte.

Le Club de lutte de Québec, sous 
les auspices duquel cette séance de 
lutte est présentée à l’Arena, a fait 
des préparatifs considérables en vue 
d’assurer le confort aux spectateurs. 
L'arène a été rapprochée de l’extré­
mité sud de la patinoire et la glace 
sera recouverte d’une plate-forme de 
bois. L’édifice sera chauffé toute la 
journée, de sorte qu’à l'heure de l’ou­
verture de la séance, à 9 heures, l’A­
rena sera aussi confortable qu’un 
théâtre.

Des demandes pour les billets se 
sont faites de toutes les parties de la 
ville et ' des environs et la vente à 
l’avancé laisse prévoir que l’assistan­
ce de ce soir égalera et probablement 
battra tous les records de la présen­
te saison. Wagner et League se di­
sent tous deux confiants de gagner 
et, en vue de maintenir l’ordre au­
tour de l’arène, on aura recours à un 
service spécial de 10 agents.

Ce match entre Wagner et League 
sera naturellement le clou de la soi­
rée et deux numéros très intéres­

sants compléteront le programme. En 
semi-finale de une heure, “Tiger” 
Joe Marsh se mesurera à Joe Kougit, 
l’artiste de la prise de poignet. 
Marsh est venu ici, il y a quelques 
semaines, et tous ceux qui l’ont vu 
â l’oeuvre le considèrent comme un 
lutteur scientifique de premier ordre. 
Grand, puissamment bâti et connais­
sant un grand nombre de prises, il 
est très intéressant à surveiller et 
Kougit en aura sans doute plein les 
mains lorsqu’il se présentera devant 
lui.

Kougit est un inconnu ici mais il 
nous arrive précédé de la réputation 
très enviable de compter parmi les 
étoiles du sport du matelas et les 
amateurs passeront des moments 
agréables à le voir en action, tout 
en se rendant compte de l’efficacité 
de sa prise favorite, qui l’a rendu fa­
meux et redoutable.

Comme ouverture de Ta séance, à 
9 heures, une rencontre de une de­
mi-heure opposera “Legs” Langevin 
à Maurice Robert, deux gladiateurs 
bien cônnus ici, rapides et habiles, 
et dont le jeu brillant plaît toujours 
aux spectateurs.

Afin de permettre à tous ceux qui 
suivent les retraites paroissiales dans 
les différentes églises de la ville d’as 
sister au programme complet, comme 
on l’a annoncé précédemment, le 
premier match de la soirée commen­
cera à neuf heures *

Ceux qui ne se sont pas encore 
procuré leurs billets peuvent le faire 
en s’adressant chez M. Edgar Lan­
glois ou à l’Arena, où il en reste en­
core quelques-uns. —

LES INDIENS A U ENTRAINEMENT

REMERCIEMENTS 
DES PLACIERS DU 

CLUB _
C’est un plaisir bien agréable 

pour moi que de me faire l’inter­
prète de tous les placiers du Club 
Athlétique Champlain pour témoi­
gner publiquement à MM. Ste-Ma- 
rie, Lantier et'Cantin, les toujours 
populaires promoteurs de la Tour 
nos plus chaleureux et sincères re­
merciements pour la délicate et 
gracieuse attention qu’ils ont bien 
voulu témoigner à ceux qui sont 
chargés du service d’ordre à la Ro­
tonde de la rue Grant, en leur of­
frant, samedi soir, un magnifique 
banquet aux huîtres.

Ce beau geste de la part des 
trois organisateurs de boxe et de 
lutte du Club Champlain a été vi­
vement apprécié de tous.

Ce fut réellement une fête inti­
me inoubliable, où une franche 
gaieté et un bel entrain ne cessè­
rent de régner.

. M. Pelletier, qui est. bien connu 
de tous les amateurs, ss fit un vé­
ritable plaisir d’être le porte-pa­
role des placiers, et remercia avec 
tact et une éloquence consommée 
les directeurs de la Tour.

J’avais le privilège d’avoir com­
me voisin de table un des plus es­
timés lutteurs de la ville, et je le 
vis prendre plusieurs prises... d’huî­
tres; il m’assura, avec un sourire, 
que les huîtres étaient excellentes 
pour développer les muscles; donc, 
avis est par la présente donné à 
ses prochains adversaires d’avoir à 
se bien tenir.

En terminant, les placiers formu 
lent les voeux lés plus sincères pour 
que MM. Ste-Marie, Lantier et 
Cantin continuent de remporter 
des succès toujours grandissants 
dans toutes les entreprises sporti­
ves qu’ils organiseront.

UN PLACIER.

Les Rangers réorganisés 
par le gérant L. Patrick

LEAFS AU CAMP 
D’ENTRAINEMENT

Toronto, 19. — (P.C.) — Les Ma­
ple Leafs de Toronto, de la N.H.L., 
sont partis pour leur camp d’entraî­
nement à Galt et Preston, hier, avec 
un certain nombre d’amateurs com­
prenant Pete Langelle et Jack Fox, 
membres des Monarchs de Winnipeg, 
qui gagnèrent la coupe Memorial le 
printemps dernier.

Parmi les 35 joueurs qui se s&it 
rapportés au camp des Leafs et des 
Stars de Syracuse, on compte six 
amateurs. Ce sont, outre Langelle et 
Fox, Bobby Laurent, Bill Jennings, 
Chuck' Corrigan et Norm Cassidy, 
tous ayant joué pour des clubs se­
niors de Toronto l’an dernier.

Murph Chamberlain, membre des 
détenteurs de la coupe Allan, les 
Sudbury Tigers, et Bill Thomson, ai­
lier du Port-Arthur, qui ont tous 
deux signé des contrats profession­
nels. étaient parmi le groupe.

Les Leafs de l’an dernier, qui sont 
rendus au camp d’entraînement, sont 
Jom Fowler, Reg Hamilton, Red 
Horner, Walter Broda, Buzz Boll. 
Charlie Conacher, Bobby Davidson, 
Syl Apps, Bill Thoms, Nick Metz, 
Gordon Drillon, George Parsons, 
Harvey Jackson, Bud Jarvis et Pep 
Kelly.

Cerclub de la ligue Natio­
nale ne comptera que de 
jeunes joueurs, à l’excep­
tion de Butch Keeling, Ce­
cil Dillon et Ott Heller ■— 
Bobby Kirk, Clint Smith 
et Bryan Hextall, les nou­
veaux venus.

LA LUTTE

Les fameux équipiers de Lucien Garneau se sont soumis à une séné d'exercices, hier, à l’Aréna de Qué­
bec sous l’oeil vigilant de George “Buck” Boucher, l'habile pilote des Indiens de Springfield. Nos lecteurs 
distingueront ici, de gauche a droite, un groupe de joueurs réguliers : Bob McCollough, défense : Adélard 
Lafrance, ailier gauche ; Cliff McBride, défense ; Benny Grant, gardi en de buts ; Pinky Davis, défense ; 
Sammy Godin, ailier droit, Bert Connolly, ailier gauche, et George Boucher, gérant.

$ Ûi
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SAM CHUCK CONTRE SANFACON
A LA TOUR VENDREDI SOIR

Le Club Athlétique Champlain 
présentera une autre grande séance 
de lutte vendredi prochain, à la 
Tour, et si Sam Chuck accepte les 
offres du promoteur Ernest Lantier, 
nous le verrons dans l’arène locale, 
opposé à Lucien Sanfaçon, le Sam- 
son québécois.

Il est fort douteux cependant que 
Chuck accepte, car. nous disait 
Lantier, Lucien a pris deux chûtes 
consécutives sur Sam au Marché 
St-Jacques, mercredi dernier. 
Chuck ne voudra peut-être pas ve­
nir défendre son championnat mon­
dial, ici. Lantier attend de ses nou­
velles aujourd’hui, et nous serons 
en mesure demain de donner les 
noms des finalistes.

Dans la semi-finale, les amateurs 
auront le plaisir de revoir le scien­
tifique lutteur qu’est l’Indien Van 
Dommelin, qui a émerveillé le pu­
blic, lors de sa venue ici, par ses 
prises de pieds. Il aura comme ad­
versaire Maurice Bertrand, qui es­
père toujours avoir une autre ren- 
conté avec le champion mondial 
Irenée Roy.

Pour le numéro spécial de 30 mi­
nutes, Lantier a retenu les servi­
ces de l’Italien John Biondi pour 
l’opposer au rude Maurice Gosselin. 
Il ne fait aucun doute que Gosse­
lin ne se fera pas prier pour accep­
ter la bataille, car il ne recule de­
vant aucun rival.

Avec des lutteurs de ce calibre, les 
amateurs seront certainement bien 
servis; ceux qui ne voudront pas 
être* désappointés devront cepen­
dant réserver leurs billets le plus 
tôt possible.

Les billets seront mis en vente dès 
aujourd’hui aux endroits habituels.

TONY LÂZZERI 
GERERA-T-IL 

LE CHICAGO?

IMPORTE <ECOSSE
en hauieiJte !

Il est rare que l’image d’une bouteille rappelle si •
clairement les moments heureux de la vie que '
celle de ce vieux et typique flacon de Grand Old 
Parr .... qui, plus que tout autre whisky, a 
contribué à la plus parfaite jouissance des heures 
de repos.

26H oz. $3.20 - 40 oz. $4.85

’ait
Antique Whisky

MACDONALD GREENLEES LTD., LEITH, ÉCOSSE O.P. I

ÂNNEÂ

AU ST-JACQUES INC.
Lors de la dernière assemblée du 

St-Jacques Inc., qui fut tenue mer­
credi soir dernier, les membres pro­
cédèrent à l’élection des officiers 
pour la prochaine saison- La prési­
dence du club a été confiée à M. Jo­
seph Jacques pour un 6e terme con­
sécutif, cependant que M. Rodolphe 
Audy était élu à la vice-présidence. 
Rosaire Jacques fut élu secrétaire- 
trésorier et publiciste pour un sixiè­
me terme avec M. Geo. Côté comme 
son assistant. Le club, qui entre­
prend sa 6e année, aura, cette an­
née, ses quartiers généraux à 292 3-4 
rue St-Olivier. La journée de l’ou­
verture officielle a été fixée à di­
manche, le 24 octobre prochain. 
Tout amateur désireux de faire par­
tie de cette populaire association 
sportive est prié de communiquer 
avec un membre actif.

(Rosaire)

QUEBEC ACES
Dirigés par le pilote Fred Ma- 

gurn, les As de Québec, ont 
évolué sur la glace artificielle de 
MM. Demers et Côté, hier. Plus 
de 25 joueurs avaient endossé 
l’uniforme.

Nous avons constaté que les 
défenses Moe Croghan et L. 
Brennan manquaient à l’appel 
La rumeur veut qu’ils soient ac­
tuellement à Montréal ou Cecil 
Hart et Tommy Gorman, comp­
teraient sur leurs excellents ser­
vices.

Une autre pratique aura lieu 
demain matin.

Montréal. — Yvon Robert, 221, 
Montréal, tombe, Félix Miquet, 241, 
France, et a conservé son titre de

champion mondial (1:46.50).
Wilmington, Del. — Vincent Lopez, 

220, Los Angeles, tombe Dudy Dusek, 
218, Omaha, Neb., (38:21).

Portland, Me. — Cowboy Hughes, 
191, Tulsa, Okla., défait Abe Roth- 
bert, 194, New-York, (Rothbergh est 
disqualifié).

Milwaukee, Wis. — Everett Mar­
shall, défait Fritz von Mier, Iowa, en 
2 chutes consécutives.

LIGUE DES TAVERNIERS
Voici l’alignement probable- des 

deux équipes qui .se rencontreront 
ce soir, à St-liîalo, pour le cham­
pionnat de cette ligue.

LEVEILLE:—Art. Lachance, P. 
Léveillé, A. Thibault, L. Langlois, 
L. Dorval, Capt., H. Ouellet, substi­
tut.

IDEAL:—L. Laverdière, A. Bféru- 
bé, A.' Lepage, H. L’Heureux, Frs. 
Raymond, Capt.

A LIMOILOU
Les autres joutes au programme 

sont Central vs Chat Blanc; St- 
Malo vs Girard. Toutes les parties 
sont cédulées pour 9 heures 30.

LES CRUTCHFIELD, HOUDE, BRODEUR 
ET PERREAULT A SHAWINIGAN FALLS

A la demande de l’un de nos nom­
breux abonnés de Shawinigan-Falls, 
nous reproduisons le communiqué 
suivant :

Une heureuse nouvelle pour les 
amateurs de gouret ! Le projet que. 
je me permets d’exposer est une 
chose dans le domaine du possible 
si la population et surtout la classe 
intéress e se donne la main pour 
le mettre à exécution.

Maintenant que la ville de Sha- 
winigan a une superbe arène, voir 
même d’une architecture ultra-mo­
derne, il lui faut une belle, équipe 
de gouret. Je ne me permettrai pas 
d’énumérer toutes. les étoiles, les 
plaisir, victoires ou défaites, et 
les nombreux souvenirs que nous a 
laissé l’ancienne arène, mais par­
lons plutôt du présent, c’est-à-dire 
de la future équipe de gouret qui en 
représentant la ville de Shawinigan 
pourrait de nouveau lui faire hon­
neur.

Parmi les étoiles qui font honneur 
à la cité de Shawinigan et qui sont 
actuellement “expatriées”, mention­
nons les suivantes, avec le nom de 
l’équipe dont elles font partie: Nel­
son Crutchfield, McGill — “Cana­
dien Professionel”, qui fut forcé à 
cause d’une accident, de prendre un 
repps pour quelques saisons et a 
maintenant sa carte d’amateur ; 
Gérald Brodeur, qui fait partie de 
l’équipe des “As de Québec” depuis 
un an; Camillien Houde, du “Club 
Canadien Senior de Montréal” de­
puis trois ans; Albert Perreault, des 
“As de Québec”; Gordon Cruthch- 
field, du “McGill”. Il y a aussi parmi 
les joueurs locaux des recrues qui 
certainement pourraient fortifier la 
future équipe, tels que J. Vincent, 
R.-E. Guillemette, “Pat” Mercier, G. 
Godin, “Ti-Bi” St-Pierre, C. Hébert, 
etc.

Il serait regrettable que la ville 
soit dotée d’une si belle arène et que 
le gouret, sport favori du Canada,

soit mis à l’écart ou que l’équipe 
q4’on y formerait soit d’une classe 
secondaire quand la ville possède 
une telle pléiade d’étoiles.

Il s’agirait donc que quelques pro­
moteurs se groupent et donnent à la 
population de la ville de belles par­
ties de gouret et cela en faisant re 
venir toutes les étoiles qui sont dans 
d’autres villes et en choisissant par 
mi les meilleurs joueurs locaux.

Et maintenant que le projet est 
lancé, alons les amateurs ralliez-vous 
et continuez, même dans la forma­
tion d’une équipe de gouret, la de­
vise de votre ville “Age quod Agis”.

LA RONDELLE

Winnipeg, 19. — (P.C.) La ré-: 
organisation des New York Ran­
gers a pratiquement été termmee 
hier, a déclaré le gérant Lester Pa­
trick.

Sa jeune équipe de. la N.. H. L. 
n’aùra que trois autres séances 
d’entraînement avant d’entrepren­
dre un voyage de 2,300 iqilles dans 
les Prairies canadiennes, pour par­
ticiper à six parties d’exhibition 
avec les New York Americans.

La reconstruction des Rangers, 
commencée il y à deux: ans, a eu 
comme résultat le renvoi de pres­
que toutes les étoiles qui s’ali­
gnaient avec le club depuis 1925.

Les nouveaux venus ont été dé­
veloppés selon le système de Pa­
trick—école annuelle, les Rovers, 
club amateur de New-York, les 
Ramblers de Philadelphie, de la li-. 
gue Internationale Américaine, 
puis les Rangers.

La “kid line”, formée de Neil et 
Mac Colville et de Alex Shibicky, 
le duo défensif. Babe Pratt et Joe 
Cooper, et le joueur d’attaque Phil 
Watson, ont tous gradué grâce à 
ce, système. Maintenant, Bobby 
Kirk, .Glint Smith et Bryan Hex- 
tall^, anciens - joueurs, des Vancouver 
Lions et des Ramblers, sont deve­
nus. membres des Rangers.

Le plus vieux joueur actif sur 
l’équipe est Melville “Butch” Kee­
ling, qui commence sa 1.0e saison. 
Cecil.Ddllon et Ott Heller commen­
cent leur huitième, tandis que Art 
Coulter et le gardien dé buts Dave 
Kerr en sont à leur troisième sai­
son avec les Rangers.

Les numéros des chandails ont 
été révisés. Frankie Boucher a re­
çu lé No 17, au lieu du No 7, qu’il 
porta pendant 11 saisons. Phil 
Watson, joueur de centre de la li­
gne Lynn Patrick, Watson et Dil­
lon, aura ce numéro sept cet hiver.

LA BOXE
Londres. — Al Delaney, 178 1-4, 

Oshawa, Ont., bat Harry Stahl, 198 
1-2, champion de la Hollande, (7).

New-York. — Bobby Pacho, 148, 
Los Angeles, décision contre Frankie 
Cavana, 145, New-York, (8).

White Plains, N.-Y., ‘Ken Overlin, 
162 3-4, défait Tiger Roy Williams, 
169, Chicago, (4).

Philadelphie. — Henry Armstrong, 
131 1-2, Los Angeles, knockoute Joe 
Marciente, 130, Montréal, (3).

Bridgeport, Conn. — The Chilco 
Kid, 163, Bridgeport, gagne par k. o. 
technique contre l’Italien Jack 
Dempsey, 165, New-Bedford, Mass., 
(7).

Albany, N.-Y. — Sonny Jones, 145, 
Vancouver, B.C., knockoute Whether 
Arcelli, 145, Boston, (5).

Bethlehem, Pa. — Charlie Gomer,
135, Baltimore, gagne par k. o. tech­
nique contre Luis Angel Rodriguez,
136, Argentine, (2).

bis
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Le fameux joueur de second 
but des champions du 
monde serait appelé à la 
gérance des Chicago Cubs, 
l’été prochain — Il aura 
une entrevue avec Phil-K. 
Wrigley, prochainement.

Chicago, 19.— (P. A.)— Phil. K. 
Wrigley, propriétaire des Cubs, de 
Chicago, a déclaré hier soir que Tony 
Lazzeri, qui obtint récemment son 
congé sans condition des New-York 
Yankees, avait accepté de venir à 
Chicago pour une entrevue relative 
à sa signature avec le club de la Li­
gue Nationale.

Wrigley n’a pas voulu dire si l’an­
cienne étoile des Yankees, qui est 
maintenant chez lui à San Francis­
co, recevrait l’offre de diriger l’é­
quipe en 1939, le gérant Charlie 
Grimm étant déjà sous contrat pour 
la prochaine saison. On croit, cepen­
dant, que Wrigley est d’avis que son 
équipe manque de cet esprit agressif 
qui caractérisa la longue et brillante 
carrière de Lazzeri avec les cham­
pions du monde.

Wrigley a dit que Lazzeri sait par­
faitement qu’on ne lui offrira pas 
la position de gérant—du moins pour 
le moment-

L O GROTHé, LIMITÉE, ENTREPRISE INDÉPENDANTE
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AU WINTER CLUB
Nos félicitations à M. Albert 

Trépanier, le nouveau directeur de 
la piscine du Quebec Winter Club.

Albert dirigera les activités de la 
populaire piscine de l’avenue Lau­
rier dès le début de novembre.

pourTROIS USAGES***

★
MEDECINE 
EFFICACE 
EN CAS D’URGENCE-
dans les cas d’accident ou de 
maladie soudaine —

UNE LIQUEUR 
DÉLICIEUSE ^
— pour déguster après un bon 
diner. Seul le véritable Cognac 
possède la teinte dorée et le mer­
veilleux bouquet particuliers au 
Cognac.

UN HIGHBALL!
AU COGNAC
—seulement du Cognac et du soda 
—essayez cela pour varier, mais 
ayez soin d’employer du Hennessy 
si vous voulez que le highball soit 
vraiment délicieux.

★ ★ ★
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DEBUT DE LA LIGUE DE HOCKEY INTERFACULTES LE 13 NOVEMBRE
Médecine, champion de l’an dernier, Droit et Génie 

Forestier participeront aux activités de cette popu­
laire ligue durant la saison 1937-38 — Les douze 
parties de la cédule seront jouées le samedi soir, à 
l’Aréna, et l’entraînement des hockeyistes de Laval 
commencera la semaine prochaine — Fructueuse 
saison en perspective — Election des officiers.

JEAN LAFOND PRESIDENT
M. Jean Lafond, E. E. M., prési­

dent de la Commission Sportive 
l’Association Générale des Etudiants 
de Laval, a été élu président de la 
Ligue de Hockey interfacultés des 
Carabins hier soir. M. Jean-Marie 
dément, donateur de la coupe qui 
sera décernée à l’équipe victorieuse 
à l’issue de la saison, a été élu pré­
sident honoraire. M. J.-E. Langlais, 
E. G. F. A., occupera la vice-prési­
dence et MM. Roland Guertin, E. 
E. D„ et Gaston Duclos, E. E. M., 
ont été élus respectivement comme 
secrétaire et trésorier de la Ligue. 
Trois autres officiers agiront com­
me conseillers. Ce sont MM. Denis 
Gendron, E. E. M., Maurice Kirouac 
E. G. F. A., et André Gauthier, E. 
E. D.

La ligue commencera probable­
ment ses activités dès le 13 novem­
bre et la cédule comportera douze 
parties au .lieu de neuf, l’an dernier. 
Les joutes auront lieu à l’Arena le 

' samedi soir de chaque semaine. 
L’entraînement des joueurs des di­
verses équipes commencera la se­
maine prochaine et rien ne sera né­
gligé pour assurer à chacune^ des 
trois équipes de la Ligue—^Médeci­
ne, Droit et Génie Forestier—le 
maximum d’efficacité. C’est dire 
que les amateurs seront servis à 
souhait, dès l’ouverture de la sai­
son.

On sait que l’an dernier la Facul­
té de Médecine remporta les hon­
neurs suivie par le Droit. Le Génie 
Forestier qui avait détenu le cham­
pionnat durant plusieurs années dut 
baisser pavillon. Les futurs ingé­
nieurs peuvent cependant compter 
cette année sur les services d’inté­
ressantes recrues chez les étudiants 
de première année et ils ont l’assu­
rance de redonner d leur équipe son 
ancienne splendeur. D’autre part 
le Droit et la Médecine ont aussi 
des ambitions justifiées par leur su­
perbe tenue l’an dernier. Bref, il 
serait bien difficile de pronostiquer 
sur l’issue de ce tournoi. Chose 
certaine, c’est qu’il y aura de l’ac 
tion et que chacune des équipes 
donnera sa mesure.

L’initiative des membres du bu­
reau de direction de la Ligue et 
leurs succès passés dans les diver­
ses organisations sportives des étu­

diants sont aussi les gages d’une 
saison particulièreipent fructueuse 
et brillante poiir la Ligue interfa­
cultés. M. Jean Lafond a déployé 
un dévouement et un savoir-faire 
qui ont largement contribué au tri­
omphe de la Faculté de Médecine 
l’an dernier. La Ligue bénéficiera 
de son expérience cette année et 
elle aura en lui un excellent pilote. 
Tous les autres officiers ont aussi 
des mérites qui justifient pleine­
ment leur choix comme animateurs 
de la Ligue.

Nul doute qu’un public aussi nom­
breux et aussi enthousiaste que l’an 
dernier voudra applaudir aux succès 
sportifs des Carabins. Une brillan­
te manifestation marquera l’ouver­
ture de la Ligue le 13 novembre pro­
chain. Des personnalités marquan­
tes y participeront.

A LAVAL

Le hockey amateur connaîtra 
un nouvel essor au Canada
Se basant sur les rapports reçus par Cecil Duncan, 

président de la Canadian Amateur Hockey Asso­
ciation, le hockey amateur connaîtra une fructueu­
se saison 1937-;38 — Les Provinces Maritimes en 
évidence — Une forte ligue senior dans le district 
de Toronto — Kimberley Dynamiters seront en lice.

D’IMPORTANTS CHANGEMENTS

M. GASTON DUCLOS, E.E.M., à 
gauche, et M. DENIS GENDRON, 
E.E.M., ont été élus respective­
ment trésorier et conseiller de la 
Ligue de hockey interfacultés des 
étudiants de Laval.

Ottawa, 19 — CP.C.) —.Selon les 
rapports qui arrivent au bureau de 
Cecil Duncan, président de la Ca­
nadian Amateur Hockey Association, 
le hockey amateur-devrait connaître 
par tout le Canada une brillante 
saison cette annéç.

Les nouvelles les plus prometteu­
ses viennent des Maritimes. Bill 
GUI et Did James, des Moncton 
Hawks, ont demandé leur réinstal­
lation, et s’ils l’obtiennent, ils joue­
ront avec l’une des plus fortes équi­
pes que l’Est enverra à la conquête 
de la coupe Allan.

Un nouvel arrangement pour la 
série détail affectera les Maritimes. 
A l’avenir, les champions de la pro­
vince de Québec oü du district d’Ot­
tawa iront dans l’èst rencontrer les 
champions des Provinces Maritimes.

Plus de 12 professionnels ont de­
mandé leurs cartes d’amateurs dans 
la province de Québec, qui comp­
tera deux circuits seniors cette sai­
son, au lieu d’un.' ï.a Ligue Pro­
vinciale, circuit intermédiaire l’an 
dernier, a reçu un standing senior. 
L’autre circuit est. la Ligue Senior 
de Québec, anciennement le Groupe 
Senior.

Pendant un certain temps, le re­
trait des clubs mercantiles dans 
l’Association de Hockey d’Ontario 
eut l’air d’affecter considérablement 
Toronto et ses alentours, mais il 
semble certain maintenant que 
Oshawa, Port Colbome, Toronto et

LES PICHENOLLES
A STADACONA

Un tournoi de pichenolles qui 
dura une semaine a été tenu au res­
taurant C. Bélanger, récemment. 
Henri Verret et Philippe Guillemet- 
te triomphèrent des frères Park au 
cours de matchs très contestés.

Hamilton seront groupés dans un 
circuit senior qui produira du meil­
leur hockey et enverra des équipes 
plus fortes dans le détail.

Comme d’habitude, l’Ontario Nord 
aura de très fortes équipes pour 
défendre la coupe Allan, gagnée 
l’an dernier par le Sudbury.

Les choses regardent bien dans 
la branche de Thunder Bay. Port 
Arthur et Fort William joueront une 
cédule régulière avec des clubs amé- 
ricâins et se rencontreront alors 
dans une série de détail, avant de 
faire face aux champions intermé­
diaires de la même ligue.

Quant aux provinces de l’Ouest, 
la situation semble encore incertai­
ne. Les joueurs ont été déplacés et 
le North Battleford, finaliste dans 
la série Allan l’an dernier, aligne­
ra une équipe toute nouvelle.

L’Alberta se prépare pour une 
grosse saison. De fortes équipes se­
ront en lice cet hiver dans cette 
province, et le fait que la finale de 
la coupe Allan sera jouée à Cal- 
gary est pour beaucoup dans cette 
situation.

De bons clubs à Trail, Kimber­
ley, Rossland et Nelson permettront 
à la Colombie Anglaise de connaî­
tre une de ses meilleures saisons. 
Le retour à la compétition des 
champions amateurs du monde, les 
Kimberley Dynamiters, aidera à 
maintenir un haut calibre de jeu 
sur la Côte.

RECORD DE VITESSE
- Bonneville Salt Falls, Utah, 19. — 
(P.A.) La pluie a encore forcé, 
hier, le capitaine Gçorge E. T. Eys- 
ton à remettre à plus tard l’essai de 
son “Thunderbolt”, l’automobile a- 
vec lequel il espère briser le record 
mondial de vitesse sur terre.

Le record, 301.12 milles à l’heure, 
est détenu par son compatriote an­
glais, sir Malcolm Campbell.

Les Sénateurs d'Ottawa en 
lice dans le groupe senior

Au cours d’un meeting de la Ligue Senior de Hockey, 
tenu hier soir à Montréal, le sort des équipiers de 
Bytown a été définitivement décidé — Les clubs 
montréalais joueront une partie supplémentaire 
dans la Capitale — Un refus aux As de Québec 
qui firent une telle demande — Le Canadien aban­
donne la partie. __________

LE CONCORDIA LE REMPLACE

HUITRES A LTJ. C.
Les raquetteurs de l’Union Com­

merciale auront leur banquet aux 
huîtres annuel vendredi soir, à neuf 
heures, aux salles (Je' la rue du 
Pont. Tous les gourmets sont invi­
tés â ce banquet.

On est prié d’apporter son cou­
teau et sa serviette.

Montréal, 19. (P. C.) — Par suite 
d’un arrangement conclu hier soir 
à un meeting de la ligue, arrange­
ment par lequel ils auront plus de 
parties chez eux et partant plus 
de revenus, les Sénateurs d’Otta­
wa resteront dans la Ligue Senior 
de Hockey de Québec, cette saison.

Les Sénateurs sont restés dans 
la ligue grâce à une entente par la­
quelle chacun des cinq clubs de 
Montréal ira jouer une partie sup­
plémentaire à Ottawa. C’est donc 
dire que le culb de la capitale ca­
nadienne aura cinq parties de plus 
chez lui que les six autres équipes 
du circuit.

On doutait fort avant cette en­
tente que le club d’Ottawa soit une 
entrée dans la ligue cette annee. 
Son cas demeura douteux pendant 
des mois, tandis que les officiers 
de la ligue et du club cherchaient 
les moyens -d’améliorer sa situa­
tion financière. ’ , . ...

Un club de Montréal s’est retiré 
de la ligue au meeting d’hier soir, 
et un autre fut choisi pour le rem­
placer. Les Canadiens se sont re­
tirés et leur place a été prise par 
le Concordia, un club appartenant 
à la ville de Montréal.

Les autres clubs qui formeront 
le circuit cet hiver seront les 
Royals, McGill, Victoria, Verdun 
et les Quebec Aces, champions de 
l’an dernier. .

Les Aces, apres l’approbation du 
nouveau système pour les parties 
à Ottawa, demandèrent le meme 
privilège pour leur équipe. La sug­
gestion a été rejetée_ parce que ce­
la aurait rendu la cédule trop lon- 
güe.

Le nom du circuit, connu l’an der­
nier comme le Groupe Senior, a 
été confirmé au meeting comme la 
“Quebec Senior Hockey League.”.

On a discuté d’un changement 
dans le système de pointage, mais 
aucune décision n’a encore été pri­
se.

Des applications pour franchises 
venant des MsGill Grads et du 
St-Jérôme ont été refusées pour 
cette année. v

Oklahoma City, 19. — (P.A.) — 
Horton Smith et Harry Cooper, le 
champion “open” du Canada, ont 
gagné le premier tournoi “four-balls” 
de Oklahoma pour une bourse totale 
de $5,000, hier, en battant Ralph 
Guldahl, champion “open” des 
Etats-Unis, et Billy Burke, par trois 
en avant.

Smith et Cooper firent 66, cinq 
sous le “par”, pour gagner le premier 
prix d’une valeur de $1,200.

A L’ACADEMIE

CONSEILLER

m

Achetez votre

Habit ou paletot
du manufacturier 

qui habille 
à meilleur marché

ST LAWRENCE
CLOTHING

615 ÉVALUER
COIN BIVD. LANGELIER

JOHN BOLES et DORIS NOLAN au CAPITOL

M. JEAN LAFOND, E.E.M., prési­
dent de la commission sportive 
de l’A.G.E.L., a été élu président 
de la Ligue de hockey interfacul­
tés des étudiants de Laval.
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YVON ROBERT 
TOMBE MIQUET 
EN 1 H. 47 M.

Le champion mondial des 
gladiateurs poids - lourds 
dut lutter pendant plus 
d ’ une heure et demie 
avant, de terrasser l’émule 
de Henri Deglane, hier 
soir, au Forum — Résul­
tats des autres combats.

Montréal, 19. (P.C.) — Plus de 
15,000 amateurs de lutte ont envahi 
le Forum pour voir Yvon Robert, 221 
livres, le champion ■ mondial des 
poids-lourds, l’emporter sur Félix 
Miquet, le gladiateur français, dans 
l’attraction principale au program­
me d’hier soir .

Il fallut un peu moins d’une heu­
re et 47 minutes au champion pour 
tomber son adversaire de 241 livres, 
quand U/utilisa un “back drop”.

Voici les résultats des autres com­
bats :

Maurice Robert, Montréal, $04, an­
nule avec Jack League, Texas, 209, 
en 20:00.

Marvin Westenberg, Tacoma, 
Wash., 233, défait Joe Marsh, Chica­
go, 214, en 18:30.

“Legs” Langevin, Magog, Qué., 225, 
défait Bob Wagner, Oregon, 221, en 
19:09.

M. MAURICE KIROUAC, E.G.F.A., 
a été élu hier soir conseiller de la 
Ligue de Hockey interfacultés des 
étudiants de Laval.
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BALLON AU PANIER
Voici les positions dans la ligue 

de Ballon au panier chez les sénlôrs:
P.J. P.G. P.P P.N. Pts. 

Labbê. ... 3 2 0 1 5
Lessard .... 4 2 2 0 4
Côté.............. 4 2 2 0 4
Bussières.. .5 1 3 1 3

DEFI
Le club de Ballon au panier de 

l’Académie aimerait rencontrer tout 
club junior de la ville, dans la soi­
rée. Pour informations s’adresser à 
M. Jean Labbê, tél: 7126.

ACHETEZ VOTRE WHISKY 
AVEC PRUDENCE

Des cinq épreuves disputées di­
manche dernier, dans la cité de 
Québec, la course pédestre de 12 
milles disputée sous les auspices du 
restaurant Chez Ti-Père fut sans 
contredit, l’une des plus captivan­
tes.

Tel que nous l’avons annoncé hier 
Edmond Beaupré en remporta les 
honneurs quand il parcourut la dis­
tance en une heure, 15 minutes et 
31 secondes, abaissant le record lo­
cal pour une telle épreuve.

Les autres concurrents se classè­
rent dans l’ordre suivant:
Joseph Beaupré....
Arthur Morency. . .
Charles Cloutier..,. .
Valmore Jolicoeur. , .
J.-M. L’Heureux. .
M. Béchette..... . . .
S. Turcotte................
A. Robitaiile........... ...

Deux coureurs durent abandonner 
la course.

Le signal du départ fut donné par 
S. H. le maire J.-E. Grégoire. H 
était accompagné de l’échevin Ju­
les Gingras et de M, Pussault, se­
crétaire du maire de Québec. M. Jos. 
Boutet, ancien échevin présenta les 
trophées aux vainqueurs et les fé­
licita pour leur bel exploit.

SYMPATHIES

Les officiers et les membres du 
club St-Gerijiain prient M. Arthur 
Doddridge, membre du club, d’accep­
ter leurs plus sincères condoléances

CONSEILLER

1:21:55
1:25:24
1:32:13
1:32:17
1:34:03
1:35:57
1:38:27
1:41:20

m

DORIS NOLAN, JOHN BOLES et TALA BIRELL dans une scène de “AS GOOD AS 
MARRIED” qui passera au Capitol demain et jeudi avec un autre grand film.

LA MUSIQUE DES
BALLETS EUROPEENS

Johann Strauss, Darius Milhaud, Maurice 
Ravel, Fritz Cohan seront à l’honneur 
aux Ballets Russes lundi prochain au 
Palais Montcalm.
Tel que l’on sait, la musique constitue 

un élément essentiel des ballets. La musi­
que adapte tous ses rythme^ aux mouve­
ments des danseurs.

Lundi soir, on pourra se rendre comp­
te de l’importance de la partie musicale 
dans les Ballets Européens de Kurt Jooss. 
Dans “Un Bal au vieux Vienne” c’est Jo­
hann Strauss qui a les honneurs de la 
partie musicale, dans “La Table Verte” ; 
le compositeur est Fritz Cohan, l’un des 
plus brillants musiciens de’ Id jeune école 
autrichienne ; et les célèbres composi­
teurs français Maurice Ravel et Darius 
Milhaud seront" aussi au programme.

De partout nous arrivent les plus flat­
teurs éloges de ces ballets qui sont, nous 
assure-t-on, la “perfection même”. Des 
personnes qui les ont vus ce printemps à 
l’Exposition et à Londres en sont tout 
simplement émerveillés. C’est assurément 
l’un des plus beaux spectacles jamais pré­
sentés à notre public et il est à espérer 
qu’ils feront salles combles à Québec, ce 
qui nous assurera, la visite d’autres at­
tractions de cette haute qualité et de ce 
charme insurpassable.

La vente des billets est maintenant 
commencée au Palais Montcalm. fComm.)

PRINCESSE
Dernier jour de cette magnifique pro­
duction: “GARDEN OF ALLAH” avec 
Charles Boyer et Marlene Dietrich. 
Aussi “CRACK UP” avec Peter Lorre 

et Brian Donlevy.
Musical et News

COMMENÇANT DEMAIN î 
“Hollywood Cow- I “These Three” 
boy” avec Geo. I avec Merle Obe- 
O’Brien, Cecilia I ron, Joel McCrea, 

Parker. I Miriam Hopkins.

ARLEQUIN
Aujourd’hui

La Poune et sa troupe présentent 
“LA MOITIE”, par R. Ouellette 

avec VAUDEVILLE 
SUR L’ECRAN :
SWING HIGH, SWING LOW avec 

Carroll Lombard et Fred McMVrray 
I PROMISE TO PAY avec 

Chester Morris et Léo Carillo 
2ème ép. SECRET AGENT X-9 

Mer. Jeu. Ven. Sam. 
“CARNIVAL de CHAMPION” (de boxe)

A. S. DE RIMOUSKI
Rimouski, 19. (D. N. C.) — Le 

nouveau bureau de direction de l’As­
sociation Sportive de Rimouski a te­
nu sa première réunion la semaine 
dernière, au palais de justice, et a 
commencé à dresser le programme 
des activités pour , la saison d’hiver.

Tel que par les années passées, 
l’Association s’occupera d’organiser 
à Rimouski, quelques équipes de 
hockey qui composeront une ligue 
commerciale, et de former aussi un 
premier club qui verra à rencontrer 
les équipes de l’extérieur dans des 
parties d’exhibitions.

On a procédé ensuite à l’élection 
d’un comité du hockey. Les membres 
choisis et élus furent : président, 
M. Georges-A. Morin, et directeurs, 
MM. Albert D’Anjoi^ A.-W. Fringle, 
Antoine Théberge, Clovis Duchesne 
et Walter Burgess. M. Gérard Lega- 
ré a été élu publiciste de l’Associa­
tion.

Les directeurs ont procédé à la 
fixation des prix d’admission aux 
joutes de hockey, et au patinage à 
l’Aréna.

Le bureau de direction se réunira 
de nouveau sous peu, afin de mettre 
la dernière main aux autres détails 
et décider de l’opportunité d’établir 
une zone dans l’Aréna où des places 
seraient réservées à prix spéciaux, 
pour les spectateurs.

M. ANDRE GAUTHIER, E.E.D., a 
été élu conseiller de la Ligue de 
hockey Interfacultés des étudiants 
de Laval. .

à l’occasion de la mort de sa fillet­
te, Hélène.............

L. AUCLAIR, publiciste.

Aujourd’hui

MADELEtME CARROU.
FRANCIS LEDERmm

AU MEME PROGRAMME

ANNA LEE 
Comédie - Sujet court - News. ^

A MIT* A TC Attention ! 
JP du nouveau!

En surplus du programme 
GRANDE VUE FRANÇAISE
U MATERNITE”

avec FRANÇOISE ROSAY. 2e film : 
“DEVIL’S PLAYGROUND ”, DOLORES 
DEL RIO, RICHARD DIX. 3e vue î 
“SONG OF FREEDOM” avec PAUL 
ROBESON, chanteur nègre Et MALA 
dans ROBINSON CRUSOE,’ ép. 4.

RIALTO
jura AUJOURD’HUI MEk
L’amour HEROÏQUE au pays de la 

soif et de la guerre L’AFRIQUE

Jean Servais, Jeanine Crispin dans

“LES REPROUVES”
aussi Joe E. BROWN dans sa 

meilleure comédie “POLO JOE”

MATINEE 10c. — SOIREE 20c.

CLASSIC
AUJOURD’HUI 3 VUES
LOVE BLAZES NEW TRAILS!
60DS COUNTRY i
MID THE TO&IHAM i

Ire» lmn*t Othwr Curwoed', cakbrrted bert-tdter wttb 4 #

GEO. BRENT • BEVERLY ROBERTS I Ljk

Aussi:
“THESE THREE

Miriam HOPKINS et Joël McCREA 
et “HIT PARADE” 

avec FRANCES LANGFORD 
News et Sujets Courts

VICTORIA

MQiUS B
HARRY SAURAI
- - ................  •

a~- LA&ONiE 0L. SO'-iS-MARlM'
LISETTE LANVIfi JEAKTISSIER 

k. ... ABEL TARI DE ■ PAUL A TAIS . ,
ATTRACTION SUPPLEMENTAIRE 

“UNE FEMME PAR INTERIM” 
Continu de 1 à 11 p.m.

PALAIS MONTCALM
Commençant lundi soir, 25 oct.

L’attraction artistique 
par excellence

Ballets Européens
de KURT JOOSS

“Le plus beau spectacle de danse Qui 
ait été présenté à Montréal depuis 
25 ans". — "LA PRESSE".

Billets $1.00 à $2.00, maintenant 
en vente au Palais Montcahn.

★ CARTIER
— DERNIER JOUR —

LES RECRUES DE LUCIEN CARNEAU

13 oz. • *1-15 
25 OZ. • 12-10 
40oz.-s3-35

CELEBRE
VIEUX

WHISKY
Mélangé et Mnboutemé par Distillers Corporation Limited, Montréal

v ^ n <f ^
/

i

mhkwess B0HMUMMÂIoyreij
m

A COUIMSIA PICTURE.

Aussi Ralph Bellamy dans 
“IT CAN’T LAST FOREVER”

Commençant demain
Alice Faye 

Don Ameche 
“You Can’t Have 

Everything”.

Lee Tracy 
Diana Gibson 

“Behind the
Headlines’

Mat. 17c — Soir 26c — (Plus taxe)

CANADIEN
AUJOURD’HUI 

“LA DANSEUSE
INTERNATIONALE”

“JOAN WARNER”
dans

CINDERELLA
par les mêmes auteurs de

“MARINELLA”
en programme double avec

PIERRE RENOIR et 
ANNIE DUCAUX

dans

‘L'AGONIE des AIGLES’

CuumsdiïlMi
AUJOURD'HUI : 

PIERRE

FRESNAY
ElissaLandi

En programme double avec

C’ETAIT LE BON TEMPS
Jeudi à 10.45 et vendredi à 10 h. p. m.

MAYERLINC
Les personnes assistant à la représen­
tation du soir sont invitées à y assis­

ter

GRATUITEMENT

Le propriétaire dés Indiens de Springfield compte de nombreuses recrues au camp d’entraînement qu’il a éta­
bli, cette année, dans la vieille Capi talc. Dans cette photo prise hier après-midi, à l’Aréna, on distingue en 
première rangée, de gauche à droite : MM. Payette, Cornwall; Thurr ier, Montréal; L. Alfred, Chesterville, 
Paul Gagnon, Montréal; Eddie Cou Iter, Ottawa. Deuxième rangée, MM. K. McConnell, Chesterville; J. La- 
bonne, Cornwall; Trudelle, Winnip eg; R. Landymore, Ottawa; E. Gro moll, New-York; A. Meyer, Hull, et 
Drake Japling, New-York.

CAPITOL
DERNIER JOUR A 

lh.-2h.45 ; 6h.45-8h.30

SAXÏER j2~BENNEIT

DEMAIN ET JEUDI
étaient

2 GRANDS FILMS
Les conquêtes qu’il faisait 
dispendieuses ! 
aussi jugea-t-il bon de se marier

Le devoir vs 
l’infamie et la 
corruption

Liî THSm ÆfeWÆ
.h. JOHN HOWARD 
Nan GREY-Edward ELUS

a
lh„ 3h.40 
7h., 9h.40

i i i
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LA LIQUIDATION ETAIT GENERALE EN BOURSE, CE MATIN
Commentaires 

de Bourse
Distillers Seagrams

Les profits nets de Distillers Cor­
poration Seagrams Limited durant 
l’année finissant le 31 juillet 1937 
se sont élevés à la somme de $6,347, 
919, ce qui représente une augmen­
tation de $2,139,246 sru ceux de l’an­
née précédente, au total de $4,308, - 
673. Les profits nets après toutes 
les charges y compris la déprécia­
tion, l’impôt sur le revenu, etc., fu­
rent de $1,096,339. Cela repré­
senté $3.31 par action commune sans 
valeur au pair à rapprocher de 
profits nets de $2.41 par action com­
mune l’année précédente. Les pro­
fits bruts- sur les ventes de la com­
pagnie ont été de $24,149,722, en 
augmentation de $4,767,869. Ils 
avalent été de $19,381,853 l’an der­
nier. Le surplus gagné a augmen­
té de $5,785,869 à $22,639,743 alors 
qu’il était'de $16,854,325 le 31 juil­
let 1936. Durant le trimestre finis­
sant le 31 juillet- 1937, Distillers 
Corporation Seagrams a gagné des 
profits nets de $1,414,873, ce qui re­
présente une diminution de $76,483 
sur les profits nets de $1,491,356 
pour le trimestre précédent.

Pas de dépression
Le colonel Leonard-P, Ayres, vi­

ce président de la Cleveland Trust 
Company, affirme que le ralentisse­
ment actuel dans les affaires ne 
prendra pas la tournure d’une véri­
table dépression. Cet économiste 
prétend que les hommes d’affaires 
ont tort de broyer du noir parce que 
les prix des actions baissent en 
bourse. Les chiffres publiés hier 
par l’American Iron & Steel Insti­
tute ne donnent pas entièrement 
raison au colonel Ayres, puisque la 
production sidérurgique était esti­
mée pour cette semaine à 55.8 pour 
cent de la capacité, en recul de 7.8 
points sur la semaine dernière. 
C’est ce rapport d’ailleurs qui a fait 
subir à la Bourse de New-York, 
hier, sa plus forte baisse de l’an­
née.

GREAT NORTHERN 
VENDRA A $48.00

La Great Northern Paper 
v i ent d ’ annoncer

ses prix.
New-York, 19. — (P.A.) Le co­

mité du papier-journal de l’Ameri- 
can Newspaper Publishers’ Associa­
tion a publié hier le communiqué 
suivant :

“La Great Northern Paper Com­
pany, 342, Madison Avenüe, New- 
York, a annoncé hier une augmen­
tation de $5.50 la tonne pour son 
papier-journal durant le premier 
semestre de 1938, et une augmen­
tation de $7.50 la tonne pour le 
dernier semestre de 1938. Cette 
compagnie livrera donc son papier- 
journal à New-York au prix de 
$48 la tonne durant les six pre­
miers mois de l’année prochaine et 
au prix de $50 la tonne durant les 
six mois suivants.

“Cette décision de la Great Nor­
thern Paper va à l’encontre de cel­
le qui avait été prise au mois de 
mars 1937 par les fabricants cana­
diens de papier-journal de vendre 
leur produit à $50 la tonne durant 
le premier semestre de 1938. On 
croit qu’elle va contribuer à stabi­
liser l’industrie du papier-journal 
et celle des journaux.

“On est sous l’impression que les 
contrats de plusieurs gros fabri­
cants canadiens garantissent un 
prix qui n’est pas plus élevé que 
celui de la Great Northern Paper 
et que le tonnage affecté est assez 
substantiel, de sorte que le prix 
de $48 la tonne pour le premier se­
mestre de 1937 et de $50 pour le 
semestre suivant sera adopté par 
le pays entier.

“Cela n’empêche que l’augmen­
tation dans le coût du papier-jour­
nal pour l’année 1938 estimée à 
$25 millions va devenir un problè­
me sérieux pour l’administration 
des journaux. Cette augmentation 
va sûrement exiger une augmenta­
tion dans les prix de l’abonnement 
et de l’annonce”.

AU CANADA
Montréal, 19 — (P.C.) — Le colo­

nel C.-H.-L. Jones, président de 
Price Brothers Company, a déclaré 
hier soir que le prix du papier an­
noncé par la Great Northern Pa­
per Company n’affectera pas les 
prix déjà annoncés par Price Bro­
thers. “Nous ne considérons pas la 
Great Northern comme l’arbitre des 
prix”, a dit le colonel Jones, ‘parce 
que la forte position financière de 
cette compagnie lui permet appa­
remment des sources de revenus qui 
ne sont pas disponibles pour le 
producteur ordinaire de papier- 
journal. Pour ce dernier, le prix de 
50 la tonne lui permet à peine d’ar­
river. En autant que Price Brothers 
est concerné, le prix de $50 la ton­
ne va demeurer pour le premier se­
mestre de 1938. Nous n’avons pas 
encore fixé notre prix pour le deu­
xième semestre mais il est tout pro- 

. bable que le prix sera encore mon­
té parce que nos dépenses augmen­
tent constamment.”

M. C.-J. Cullen, président de l’In- 
temational Paper, et G.-T. Clark- 
son, liquidateur de l’Abitbi Paper, 
ont également annoncé que leur 
prix de $50 la tonne pour le premier 
semestre de 1938 ne sera pas chan­
gé nonobstant la décision de la 
Great Northern Paper.

LE DOLLARCANADIEN
New-York, 19. (P.A.) — Le dol­

lar canadien a baissé de 1-64 de 
sou au cours de $1.00 3-64 sur 
le marché des changes étrangers, 
ce matin. La livre sterling a 
baissé de 1-16 de sou à $4.95 
11-16 et le franc français était 
inchangé à $0.0338 1-4. A Lon­
dres, l’or en barres a haussé 
d’un penny à 140 shillings 5 1-2 
pences et l’argent en barres 
était inchangé à 20 pences. A 
Paris, les rentes 3 pour cent 
ont coté 73 francs 60 centimes, 
les 4 1-2 pour cent A ont coté 
76.45 francs et les 4 1-2 pour 
cent 1937 ont coté 104.60 francs.
Le change sur Londres était de 
146.44 francs à la livre sterling 
et le change sur New-York de 
29.53 francs au dollar américain,

NORANDA COTE 
38V2 CE MATIN

Le mouvement de recul s est 
continué sur toute la 

ligne.
Montréal, 19—(P. C.)—L’exécution 

des commandes de vente données 
depuis la fermeture d’hier a détermi­
né une autrp vague de liquidation sur 
la Bourse de Montréal, ce matin.Plu- 
sieurs titres mobiliers ont touché de 
nouveaux fonds. Dans les bas mé­
taux, Nickel a baissé à 40%, Noran- 
ra à 38% et Smelters à 46. Les pa­
piers étaient très lourds. Bathurst 
a touché 11, S-Lawrence Corppration 
commun 4%, le privilégié 13% .et St 
Lawrence Paper privilégié 45. Pri­
ce Brothers commun a été transige 
à 16 et le privilégié à 51. Brazilian 
a touché 14%, Shaiwnigan 17% et 
Montréal Power 27. Pacifique Cana­
dien a coté 7%, Canadian Car com­
mun 7, le privilégié 14%, et Natio­
nal Steel 18 1-2. Dominion Bridge 
s’est vendu à _ 27 et Dominion 
Steel and Coal à 10%.

SUR LE CURB
Montréal, 19.— (P. C.—Les ventes 

pesaient sur le Curb de Montréal, 
ce matin. Asbestos Corporation a re­
culé de 8 points à 40. Fraser Voting 
Trust a baissé à 14, Abitibi commun 
à $1.85, le privilégié à 1.77%. Conso­
lidated Paper à 66 et Donacona à 
5%. Canadian Vickers commun s’est 
vendu à i.. Dans le compartiment 
minier, O’Brien a baissé à $2.50, 
Siscoe à $2.70, Stadacona à 43 sous, 
Sullivan à 89 sous, Thompson Ca­
dillac à 25 sous, Sladen Malartic à 
80 sous, Read Authier à $2.30, Shaw- 
key à 33 sous, Francoeur à 35 sous, 
Dorval-Siscoe à 27 sous. Eldorado 
à $1.55, Pend Oreille à $1.25, Sher- 
ritt Gordon à 95 sous, Royalite à 26 
et Home Oil à 85 sous-

TORONTO EST 
TRES LOURD

Les mines d'or importantes 
ont baissé comme les au­

tres sur ce marché.
Toronto, Ontario, 19. (P.C.) — Les 

valeurs minières ont subi de lourdes 
pertes au début de la séance, ce 
matin, à la Bourse de Toronto. Les 
nouveaux bas touchés par les titres 
mobiliers étaient nombreux. Les 
mines d’or importantes et les bas 
métaux ont baissé d’u npoint ou 
plus. Les ventes ont surtout porté 
sur Dome, Lake Shore, -international 
Nickel, Noranda, Smelters et Hud­
son Bay. Dans les mines d’or moins 
importantes, O’Brien a reculé de 40 
sous à $2.60. Les prix étaient plus 
faibles pour Kerr Addison, Monet a, 
Central Patricia, Siscoe, Premier, 
Sylvanite et Mining Corporation.

Les valeurs d’huile de l’ouest ont 
fléchi de façon générale. Royalite 
perdit 2 points à 27, Calgary and 
Edmonton a baissé de 15 sous, Home 
de 5 sous et Dalhousie a baissé de 
quelques sous. Texas Canadian per­
dit 5 sous au cours de $1.10.

RECETTES DU 
QUEBEC POWER

BOURSE DEJONTREAL
Cours fournis par L.-G. BEAU- 

BIEN & CIE, 70 rue St-Pier­
re, Québec. Tél.: 2-1521

19 octobre 1937
Ferm. Ouv.

Le 19 octobre 1937.
hier auj. 13.30

Bathurst Paper A . . 11 11 9%
Bawlf Grain . . . • 125
Bell Tel............................. 163 162 159
Braz. Trac....................... 15 Vi 15% 15
B. C. Power A . . . 32% 30 30
Bruck Silk..................... 4 3 3
Building Prod. A . • 45

'7%Canada Cem................... 8 Vi 6
Can. Steam. ..... 2 Vi 2% 2
Can. Car 7% 7 Vi 6
Can. Car Priv . . . • 16 15% 13%
Can. Cel. ........................ IS7/» 17 16
Can. Ind. Ale. “A” . 4V2 4% 3%
Can. Ind. Ale. ‘B’ . 3% 3% 3
Can. Pac. Ry . . . . 8 7% 7V4
Cocks. Plow .... 8% 8 73/4
Cons. Smelt. .... 49 Va 48 46
Distilers Seag .... 12 11% 11
Dom. Bridge ..... 29 27 Vi 25
Dom. Coal priv . .. . 17% 17 16
Dom. Tar ,-...•» 7% 6% 6
Dom. Steel B . . . . 12 10 Vi 10 Vi
Dom. Textile . • • • 75 71 70
Dryden Paper .... 6% 6 Vi 6
Electrolux...................... 15 14% 14%
Found. Co. .. . . . . 12 9 8%
Gen. Steel Wares . • 10 9% 9
Gurd Charles .... 8
Gyp. Lime & Alab . 6% 6% 5-/4
Hamilton B..................... 5% 6 5
Hollinger G. M. . . 11% 11 10 Vi
Howard Smith . • . 15 14% 13%
Imp. Oil......................... 15% 15% 15 Vb
Imp. Tobac .... * 131/2 13 12 Vi
Intern. Nickel .... 41% 41 40%
Int. Petrol....................... 2 7 Vi 27 25
Int. Power . .... 4
Lake of the W. . . . 10% iôvi 16%
Massey H.......................... 5J/4 5 5
McColl Front.................. 123/4 12% 10
Montreal Power . . . 27% 27% 26 Va
Nat. Brew.................... 35 35 34%
Nat. Steel Car . . . 20 19 18
Noranda ......................... 40% 3 9 Vi 38
Ogilvie Flour Mills . 170 160 160
Power Corp.................. 12% 12% 12
Quebec Power .... 15 15 15
Regent Knitting . . . 8% 8 8
Shawinigan .... 18 18 17%
Sherwin Wil................... 15

12%South. Can. Pw . , . 12% ii%
St. Law. Corp .... 5 4% 4 Vi
St. Law. Corp. priv 15 . 14 13 y2
St. Law. Paper pv . . 49 45 43
Steel of Canada . . 58 56 53
United Steel................. 4 3% 3
Viau Biscuit................. 2%
Winnipeg E. ‘A’ . . . 2

BANQUES
2 2

Canada ........................... 56 55 55
Can. Nat........................... 154 154 154
Commerce ..... 165 164 160
Montréal........................ 195%
Royale............................. 178

OBLIGATIONS
175 175

Mont. Power 3% 1939 50% 50% 50%

Les marchés'
Les papeteries n’ont 
pas de chance — La 
plus grosse Laisse de­
puis quatre ans.

CURB DEJONTREAL
Cours fournis par L.-G. BEAU- 

BIEN & CIE, 70 rue St-Pier­
re, Québec. Tél.: 2-1521

19 octobre 1937
Ferm.
hier

Ouv.
auj. 12.30

Abitibi Paper............... 2% 2 2V4
Abitibi Paper priv. . 20 18 I8V2
Asbestos Corp................ 48 46 V* 43
Bathurst Paper “B”. 4% 4 4 Vi
Beauharnois Power .. 5 4% N 4
Brewing Corp, .. .. 175 150 150
B. American Oil .... 18 17 17%
B. Columbia Packers . 11'A . 11% 10%
Can. Vickers................ 4% 4 3
Cons. Paper Corp. .. 7 6% 6%
Donn .Paper A.............. 6% 6V4 5 V*
Donn. Paper B.............. 6 5% 5
Fairchild Aircraft .. • 4 3% 3 Va
Ford Motor “A” .. .. 16 Vi 16 14%
Fraser Companies .. 15% 13 13
F Comp. V. T.............. 15% 14% 14%
Int. Utilities “B’' .. 75 75 75
MacLaren Paper ----- 15 14 14
Massey-Harris priv. .. 40 36 36
M. Distilleries p........... 5% 5 5
Mitchell, Robert .. .. 9 8 8
Royalite Oil Co............. 28 26% 25
Walk. Brewery .. .. 150 150 115
W.-Gooderham . . . 35% 34 33%
Walker-G. x Worts, p. 18 17% 17%

MINES :
Aldermac Copper ... 55 50 34
Base-Metals.................. 16 16 16
Beaufor.......................... 20 20 19
Bouscadillac Gold ... 14 10
Cartier-Malartic .... 12 11 12
Dome Mines................. 38 37% 36%
Duparquet .................... 5V2 5% 5 Va
Eldorado Gold............. 171 170 145
Francoeur ....................... 40 35 35
Home Oil.................. .. 92 85 80
Howey Gold................. 26 18 16
Lake Shore .................. 47 Vi
Lebel Oro....................... 12 n 10
Macassa Mines............. 415 390 410
McKenzie R Lake .. 95 93 88
McWatters ...................... 30 30 24
O’Brien Gold................ 300 275 270
Pamour.......................... 250 250 255
Parkhill Gold.............. 10 10 9
Pato Cons........................ 190 190 190
Perron Gold................. 73 70 70
Pickle Crow................. 465 450 425
Read-Authier................ 275 270 225
Siscoe Gold................. 275 275 260
Stadacona Rouyn .. 46 43 45
Sullivan Cons................ 92 92 80
Teck Hughes................ 460 455 450
Thompson Cadillac . 28 27 16
Towagmac..................... 45 40 40
Ventures........................ 475 450 395
Wood Cadillac . .. 25 22 22

BOURSE DEJ0R0NT0
Cours fournis par

Ventes Titres Ouv. Haut Bas Ferai
ROSS BROTHERS & CO. LTD.,

DOMINION WOOLLENS
La Canadian Press a commis une 

erreur dans le rapport de Dominion 
Woollens and Worsteds Limited 
que nous avons publié hier. Ce rap­
port disait que les profits dë la com­
pagnie ont été de 217,000 après la 
dépréciation durant l'année finis­
sant le 30 juin 1937. Il aurait fallu 
lire que les profits en question 
avaient été calculés avant ia dé­
préciation.

Les recettes du Quebec Po­
wer ont augmenté 

cette année.
Montréal, 19. — (P.C.) Les reve­

nus bruts de la compagnie Quebec 
Power ont augmenté -de $162,874 
durant la période de neuf mois fi­
nissant le 30 septembre_ 1937. Ces 
revenus bruts se sont élevés à la 
somme de $3,028,976 alors qu’ils 
avaient été de $2,866,102 durant la 
période correspondante de l’année 
dernière.

Les frais d’exploitation, les taxes, 
le change sur l’intérêt des obliga­
tions et les autres déboursés ont 
représenté une somme de $1,716,813, 
laissant des profits nets d’exploita­
tion de $1,312,162. Durant la pério­
de correspondante de 1936, les frajs 
avaient été de $1,617,497 et les pro­
fits nets d’exploitation de $1,248,- 
604. Le surplus avant la déprécia­
tion et l’impôt sur le revenu a été 
de $829,178 alors qu’il avait été de 
$792,205 l’année dernière.

La compagnie Quebec Power an­
nonce la mise en paiement d’un di­
vidende de 25 sous par action pour 
le trimestre finissant le 30 septem­
bre 1937, payable le 15 novembre 
aux actionnaires inscrits le 25 oc­
tobre.

NOTEyREVES
(Sommaire de Dow-Jones venu par 

fils privés de L.-G. Beaubien et 
Cie, Québec).

©îvidcndeâ
Quebec Power Company, 25 sous 

par action payable le 15 novembre 
aux actionnaires inscrits le 25 oc­
tobre.

BOURSE DEJEW-YORK
Cours fournis par BARRY & Mc- 

MANAMY, 79 rue St-Pierre, 
Québec. Tél.: 2-7006.

19 octobre 1937

AU CANADA
Il arrive parfois de ces coïncidences malheureuses où la nouvelle 

la plus encourageante est connue juste au moment où il se produit' 
quelque chose de très ennuyeux. C’est ce qui est arrivé hier en ce 
qui concerne le compartiment des papeteries sur les places cana­
diennes. La Great Northern Paper a enfin daigné faire connaître 
sa décision pour ce qui a trait au prix de son papier l’an prochain. 
Le prix annoncé de $48 la tonne pour le premier semestre de 1938 
et de $50 la tonne pour le dernier semestre était meilleur que l’on 
anticipait généralement. Aussitôt, il se dessina un beau mouvement 
de reprise dans les actions de papeteries. En un rien de temps, Abi­
tibi privilégié qui cotait 22 1-2 en clôture samedi avait'remonté à 25, 
Fraser était plus fort à 18, Price Brothers commun à 20 1-2, Ba­
thurst à 13, Consolidated Paper à 8 3-4, etc. Mais, au même mo­
ment, l’American Iron & Steel Institute venait de faire connaître 
son estimation de la production sidérurgique aux Etats-Unis pour 
cette semaine, estimation qui n’était pas favorable. Les aciéries s’é­
crasèrent entraînant toutes les autres valeurs à leur suite. Inutile 
de dire que les papeteries h’ont pas conservé leurs gains. Quelques 
valeurs de ce groupe ont même clôturé avec des pertes. Dans les 
autres compartiments, l’abattage a été complet. Noranda ferma à 
40 1-2, pratiquement au plus creux, et Nickel a coté 41 3-4. Quant à 
Smelters, il s’est vendu en fermeture à 49 1-2. Dominion Steel tou­
cha 11 3-8 et ferma à 12. Bref, la séance a été désastreuse sur tou­
te la ligne. Le roulement total sur la Bourse et le Curb de Montréal 
fut de 225,000 actions comprenant 101,000 parts industrielles et 124,- 
000 parts minières. • • ' •

Les mines d’or qui ont largement profité pourtant de la politi­
que d’inflation du gouvernement américain depuis 1933 et qui seront 
probablement appelées à en profiter tout autant à l’avenir si nous 
nous en allons véritablement vers une nouvelle dépression ont été li­
quidées à Montréal et à Toronto comme toutes les autres valeurs. 
Il y a une raison bien particulière pour cela : c’est que plusieurs 
spéculateurs sont forcés de vendre parce qu’ils ne peuvent plus payer 
leurs marges. Ces ventes forcées tombent naturellement dans un 
marché où les spéculateurs sont excessivement rares. D’ où la baisse 
persistante. O’Brien a coté $3.00 hier, Siscoe $2.75 de même que Read 
Authier, et les autres mines d’or ont coté des cours à l’avenant. Dans 
les bas métaux, Aldermac s’est vendu à 53 sous et Towagmac à 40 
sous. Quant à Sherritt Gordon, il a baissé à $1.10 et Pend Oreille 
à $1.60. On peut voir que les gens n’ont pas l’esprit à prévoir des me­
sures inflationnaires à Washington. Sur le Curb de Montréal, As­
bestos Corporation a fait une chute de 7 points à 48. A Toronto, le 
roulement fut de 775,000 parts, ce qui peut être considéré comme 
très modéré.

• • •

La mauvaise tenue des marchés mobiliers s’est reflétée d’une 
façon très sensible sur le marché des obligations canadiennes de pa­
peteries. Brown Company, Minnesota and Ontorio, Consolidated Pa­
per et Abitibi furent littéralement fauchées. Abitibi ne cotait plus 
en clôture que 62 offert 65 demandé, Brown 69 à 73, Minnesota 37 
à 40 et Consolidated 50 à 55. On ne reconnaît plus ces cours si l’on 
se reporte à deux ou trois semaines en arrière seulement. Les autres 
valeurs à revenu fixe n’ont pas fait grand’chose. Les obligations du 
Dominion sont solides comme la Citadelle de Québec. A New-York, 
les valeurs immobilières industrielles ont subi de lourdes pertes, Prin­
cipalement dans les chemins de fer. Les valeurs étrangères libel­
lées en dollars américajp étaient plus lourdes également.

Le marché du blé canadien fut pratiquement le seul a se rallier 
avant la clôture. Il a profité, il est vrai, du redressement de Chicago 
provenant d’une forte diminution dans le surplus visible de blé aux 
Etats-Unis. Les cours fermèrent quand même en perte de 5-8 a 7-8 
de sou à Winnipeg. Le blé d’octobre a coté $1.23, novembre^ $1.22 3-4, 
décembre $1.18 et mai $1.16 5-8 - 3-4. A Chicago, le Me a baisse 
de 1-8 de sou ou il a monté de 1 5-8 sou. Décembre a coté 99 - 99 
3-4 sous et mai 99 3-4 - $1.00. Lé maïs ferma en mieux de 3-4 de sou 
à 1 3-8 sou. Décembre a coté 59 7-8 sous et mai 61 1-8 sous. Les prix 
des produits de la ferme étaient solides à Montréal. Le blé au comp­
tant a monté sur cette dernière place.

Les fluctuations furent assez étroites à New-York en ce qui con- 
rprnp la livre sterling. Cette devise a baissé de 1-8 de sou a $4.95 
3-4. Le dollar canadien a haussé de 1-64 de sou à $1.00 1-16 et le 
franc français monta de 1 1-2 point à $0.0338 1-4.

A WALL STREET
Les dépêches ne nous disent pas si M. Roosevelt a perdu le beau 

sourire qu’il affiche complaisamment sur ses photographies. Ce 
qu’il y a de certain cependant, c’est que bien peu de gens ont le sou­
rire à Wall Street et que cette disposition pénible d esprit commence 
à faire des ravages inquiétants dans les milieux commerciaux et in­
dustriels La Bourse de New-York a connu en tout cas, hier, un ve­
ritable krach en miniature. Nous disons en miniature comparative- 
rricnt aux krachs de 1929 qui se faisaient avec des virements de près 

m mUlions de parts. Pourtant, le roulement total fut de 3,227,- 
520 acUons à New-York, hier, comparativement à 2,538,270'actions 
vendredi dernier. Le cours moyen de 30 titres industriels de Dow 
™ a cassé de plus de dix points aux environs de 125. Nous di- 
i^ plus haut pour quelle raison la baisse s’est produite à Wall 

tt s Steel a fermé à 61 1-2, en recul de sept points.

Ferm. Ouv.
hier auj. 12.30

American Can . • 84 Vb 81 80
Ame Smel. . . 51 Va 46 48%
Am. Tel. & Tel. . 148% 140 142
A. W. Works . # 10 9'/a 8%
Anac. Copper . . . 27 Va 26 25
Atch. Ry . . . 38% 37 36
Auburn .... 7%
Ayia. Corp. . . . 2% 2% 2 Va
Bald. Loco . . . 7 5% 5 Va
Bal. & Ohio . . . 9% 9 Va 8 Va
Boeing Air. . . , 19% 16 17
Beth. Steel . . • 49% 46 42
Byers A. M. . . . . 9 6 Va 6V4
C. Dry Ginger . . . u% 9% 9%
Case J. I. . . . 95 9 4 Va 93%
Ches. Corp. . . . 35 Vb 34 32
Chrysler .... 61% 59 54%
Coca Cola . . . 102 Va 99% 96
Col. Gas . . . , , 73/4 5 53/4
Con Edison . . • 23% 23 22 Va
Comm. Credit . • 40 36% 34
Crown Cork . . . 34 33 33
Deere & Co . . . 78% 71 70 V4
Don Aircraft . . 31% 2 8 Va 28 Vt
D. de Nemours . 122% 119% 114 Va
East. Kodak . . 152 146 146
Elec. P. & L. . . . # 7% 5 Va 6%
Firestone . . • 29 18 Va 17%
Gen. Electric • 35% 3 5 Va 34 Va
Gen. Motors . , 36 34 32%
Goodyear . „ . . , 18 Va 163/4 16 Va
Houston Oil . . -, 6 5 4%
Hud Motors . • • 7 Va 4 4
Int. Harv. . . 683/4 63 63
Int. Nikel . . . 42 41 40
Int. Papèr . . . . . 9 Vb 8 Va 73/4
Int, P. Priv . . * 41 38% 36%
Int. Tel. & Tel. . • 5% 4 4
Johns Manv. . • 81 77% 76
Kenn. Copper . . 323/4 32 303/a
Lambert . . . 14% 14% 14 V4
Loews Inc. . . . 58 55% 53%
Mont. Ward , . • 32 32 31
Mack Trucks . . 22 y4
N.-Y. Central . . 17% 15% 16
N.-York Ship . . 5 3% 3
Packard .... 5 Va 5 4 Va
Paramount . . . 10% 8% 91/4
Penssylvania . . . É 24 20% 20
P. S. of N. J. . . , 34% 32 33
Radio Corp. . . . 5% 5 5
Radio Keith . . 3% 2V4 3
Rep. Steel . , . 15 12% 12%
Schenley . . . . 27 25 25
Simmons Co. . , 20% 18 18%
Socony Vac. . . 14% 133/4 133/4
Stand. Brands . , , 9 8% 7%
Stand. Gas . . . 3% 3 3
Stand. Oil, N. J. 45 43% 43
Union Garb. . . 71 67 69
United Corp. . . 2% 2 Ve 2%
Union Pacific . . . 92 V4 87 87
Uni. Aircraft . • 15 Va 11 12%
U. S. Pipe . . . . 27% 25 25
U. S. Alcohol . . , 18% 17 Va 16%
U. S. Smel. . . 63 59 Va 59
U. S. Steel . . . 61% 59% 54%

Do Priv. . . , 110 105 105
Vanadium . . . . 12 10% 10
Warner Bros . . . . 6 43/4 5
W. Air Brake . . 33% 20 20
West. Elec . . . 97 943/4 90
Woolworth . . . 37% 36 35
Yellow Truck . , . 8 7% 7%
Zenith Radio . 14% 12 14

B. G. POWER CORP.
Montréal, 19. — Les recettes 

nettes de la British Columbia 
Power Corporation en septem­
bre 1937 ont augmenté de $15,- 
926 sur celles de septembre 
1936. Les recettes brutes de la 
compagnie se sont accrues de 
$62,638 et les déboursés ont aug­
menté cependant de $15,248. 
Pour les trois mois finissant 
avec septembre 1937, les recet­
tes nettes de B. C. Power Cor­
poration ont augmenté de $28,- 
942 sur l’année dernière.

CURB DEJEW-YORK
Cours fournis par GREENSHIELDS 

& Co., Edifice Price, rue Ste- 
Anne, Québec. Tél.: 2-1591.

19 octobre 1937
Ferm. Auj.
Hier 12h.30

VAlum. of Am. . • • . 81% 76%
Am. Cyanam B. . • . . 19 17%
Am. Gas & Elec. . 22 22
Am. Superpower. . % %
Cities Service. . . 1% IVa
Elec. Bond & Share. 6% 6 Va
Ford of Can. “A”. 15 Va 15 Va
Ford Motors. . . . 5% 5%
Gulf Oil........................ 36 36
Hudson Bay Mining • • • 16% 15%
Humble Oil .... 58 58
Imperial Oil. . . . • • • 15%
Int. Petroleum. . . • • • 26 26
National F. & Gas. 1234 12%
Niagara & Hudson. « • • 6% 5Vb
St. Regis Paper. . 2 Va 2%
Taggart Corp. . . 4% 4 Va
United L. & P. . . • 1 • • 2 2

Street. U. S. Steel a fermé i

MINES HORS-LISTE
Cours fournis par Ross, Brothers 

& Co.____
Séance du 18 octobre 193^ ^

Acme Cad.

Algold

Tidewater Association Oil a ga­
gné durant le trimestre de septem­
bre 1937' des profits nets de 62 sous 
par action au lieu de 39 sous l’an 
dernier.

Acme Steel a gagné durant les 
neuf mois finissant avec septembre 
1937 des profits nets de $6.31 par 
action au lieu de $4.40 l’an dernier.

Les opérations sidérurgiques dans 
la région de Chicago sont cette se­
maine à 42.9 pour cent de la capa­
cité, en recul de 11.9 points sur la 
semaine dernière.

Ferm. Ouv.
hier auj. 12.30

Afton Mines • • . 02B ...
Aldermac........................ 63% 50 40
Anglo H........................ 400 400 400
Arntfield........................ 20 20 20
Ashley............................. 06B
Astoria Rouyn . 0 05 06 04%
Bagamac ...... 20 16 16
Bankfield .... 55 54 54 •
Bidgood.......................... 40 40 40
Beattie............................ 100 100 97
Bralorne........................ 705 675 650
Buffalo Ankerite . . 975 910 910
Calgary & Edmonton 150 135 139
Calmont......................... 32 32 30
Can. Malartic . . . 97 98 90
Central Pat .... 200 189 190
Comm. Petroleum . . 18 15 15
Coniarum .... 105 101 102
Cons. Chibougamau . 24 24 24
Darkater........................ 13 10 12
Dome . . • • ’................ 38 3 7 Va 36 Va
Dorvg,l Siscoe . . . 27 28 ,23
East Malartic . . , 82 75 62
Eldorado ........................ 175 170 132
Falconbridge . . - . 510 500 490
Federal Kirkland . . 08 07% 07
Francoeur .... 37 37 35
God’s Lake .... 49 45 41
Graham Bousquet . 06 06 06
Gunnar ........................... 63 60 58
Hard Rock .... 80 75 75
Hollinger........................ n% 1100 1000
Homestead .... 29 22 22
Howey Gold .... 26 25 23
Jacola Mines . . . 25 25 20
Jellicoe Cons. • . . 73 70 65
J. M. Cons...................... 21 21 19
Kerr Addison . . . 160 150 150
Kirkland Lake . 105 100 102
Lake Shore .... 47% 46% 45%
Lamaque Contact . . 04
Lapa Cadillac . . . 45 43 34
Lebel Oro........................ 12 11 10
Leitch Gold Mines . 45 43% 35
Little L. L...................... 430 425 405
Macassa......................... 415 390 405
MacLeod Cockshutt . 95 92 90
McIntyre........................ 32% 32 30%
McKenzie Red Lake . 95 93 87
McWatters .... 30 27 28
Mining Corp . . . 151 145 140
Moneta Porcupine . . 150 146 145
Newbec ...... 03 03 03
Nipissing........................ 175 175 165
O’Brien Gold . . . 300 260 275
Paymaster .... 38 35 35
Pamour Porcupine . . 250 250 255
Perron Gold .... 75 70% 62
Pickle Crow .... 465 450 425
Premier........................... 195 185 151
Preston East Dome . 63 63 55
Read Authier . . . 275 250 235
Red Lake ...................... 17 17 18
Reno Gold ...... 76 75 70
Shawkey........................ 30 32 29
Sherritt Gordon . . 111 102 95
Siscoe............................ •. 276 265 265
Sladen Malartic . . 85 75 77
Stadacona Rouyn . . 45 45% 44%
St. Anthony .... 13%
Sullivan.......................... 95 90 80
Sylvanite....................... 265 260 250
San Antonio . . . 135 130 128
Teck Hughes . . . 460 450 430
Towagmac..................... 45 40 35
Ventures ......................... 455 445 375
Wood Cadillac . . . 25 22 20
Wright Hargreaves . 600 600 595

CURB
Cen. Man. • * • * • •• 4 Vs 4V

................................
Bousquet .. •• •• •• ••
Brown Cad..............................
Cndn. Pandora oh •• ••
Candalaca..............................
Chesterville..........................
Cuniptau................................
Darwin.....................................
Dennison Nickel.................
Dunolp nouv. .. •• ••
Frontier R. Lake .. ••
Gateway Pat.................................
Golden Gate...............................
Hutchison Lake .. .• ••
Kaw-Crow Pat......................
Kenricia....................... ••
Kewagama....................... *■
King Kirkland..................
Kir-Vit..................... .. ••
Lamaque Gold .. .. ••
............................... .
MacFarlane L. L................ .
Magnet Cons. .. . •• •
McVittie Kirkland .. ..
Monarch Mines............... .
Mooshla.................................
Mosher L. L ...................
North Shores.....................
Obalski..................................
Oklend............................ .. •
O'Leary Malartic .. ..
Oriole ... ......................
Pascalis.......................................... ,
Potter Doal.......................
Propriatery ........................ .
Quebec Manitou...............
Red Gold.............................
Rich Rock........................ -
Rouyn Reward................
pubec .............................
Sand River....................... .
St. Pierre Cad....................
Schreiber Pyramid .. .
Springer Sturgeon .. .
Sturgeon R. Gold •• .

OBLIGATIONS CANADIENNES
Séance du 1S octobre 1937

Obligations du Dominion:

Upper Canada 
Wawbano .. •. 
Wendigo .. .. 
West Red Lake 
West Wood •. 
Winoga . .. .
Young Davidson 
Ypres Cad.............

42 44
34 37

1% 3 Va
12 13

1 2
5
8

26

‘3%
105

4%
9 11

36
4%

5 7
3 4

41 43
5 7
4 5

23 29
22 25

1 2
5 7

540
4% 6%
5 Va 6 Va

18 20
10

4 Va 6%
8 9

,n% 12
' 1% 2%

6 8
13

5 7
4 Va 5 Va

27 30
1 1%

100 160
40 43
10 12

5 7
2 3
IVa 2

23 25
3 5

5
5 7

18 20
2% 3%

18 20
3 5

17 18
1 2
7 ^ / 9
7 9

20 22
9 11

MARCHE DES PEAUX

2 1-2 1 Juin 1943 ........................ lOOVb
2 1-2 15 Oct 1939 ..... 101%
3 1 Juin 1950-55 ................. 95%
3 15 Oct 1942 ......................... 102%
3 perpétuelles................................. 88 Vi
3 1-4 1 Juin 1946-49 .. .. . 100%

Do 1956-66 ............................ 97%
3 1-2 15 Oct 1944-49 .... 101%
4 15 Oct 1943-45 .. .. .... 105%

Do 1939 ................................ 104'/4
Do 1947-52 ......................... 105%

. 1-2 1 Sep 1940 ...................... 106%
4 1-2 15 Oct 1944 ...................... 109%
4 1-2 1 Fev 1946 ...................... 109%
4 1-2 1 Nov 1946-56 . . .. 108%

Do 1947-57 ......................... 109
Do 1948-68 ............................ 109 V*
Do 1949-59 ........................... 109%

5 15 Nov 1941 ............................. 109 Va
5 15 Oct 1943 ............................ 110%

1-2 1 Dec 1937 .................... 1001/4
Garanties par le Dominion:

O N B 2 1938 ........................ 100
Do 1943 ................................ 97%
Do 2 1-4 1944 ...................... 97%
Do 3 1944 ........................... 101
Do 1945-50 ............................ 95%
Do 1948-52 ........................... 94%
Do 1948-53 ............................ 94%
Do 4 1-2 1951................112
Do 1956   112%
Do 1957 ......................  111%
Do 4 3-4 1955 . , . . . 115
Do 5 1954 .......................... 116
Do 1949-69 ...............................UV/t

Provinciales:
Alta 4 1954 .....................

DO 4 1-2 1956 . .
B C 5 1-2 1945 .. ..

DO 4 1-2 1953 . .
Man 6 1947 ....

Do 4 1-2 1956 . .
N B 3 1951 . . .

Do 4 1-2 1961 ..
N S 3 1950 . . .

Do 4 1-2 1960 . .
Ont 4 1962 .................

Do 4 1-2 1949 . .
Que 3 1951 .....

Do 3 1-4 1949 .. .
Do 4 1-2 1963 . .

Sask 4 1954 ....
DO 4 1-2 1951 .

Municipales:
Mtl 4 1945 ....................

Do 4 1-2 1971 .
Que 4 1-2 1950 .. ..
T Riv 4 1-2 1956 . .
Mtl Cath Sch 4 1948 .
Mtl Metro 4 1-2 1962 

Do 4 1947 . .
Kails et navigation:

Ofl. Dem.

VALEURS ETRANGERES 
A NEM0RK

Cours fournis, par H.-F. de 
LOTTINVILI.E & CIE, 82 rue St- 

Pierre, Québec. Tél.: 4-4651
Séance du 18 octobre 1937

7000 Austra 5 1955 . . 
1000 Belg 6% 1949 . . 
9000 Brazil 6V2 1957 . 
7000 Do 7 1952 . . . 

10000 Chile 6 1961 . .. 
12000 Colom 6 1961 . , 
2000 D of Can 5 1952 
1000 French 7% 1941.. 
6000 Germ 5% 1965 .. 
1000 Haiti 6 1952 . .. 
6000 Italy 7 1951 . . . 

24000 Japan 5% 1965 . 
6000 N S W 5 1957 .. 
1000 Parana 7 1958 . . 
9000 Peru 8 1960 . „ 
2000 Poland 7 1947 . . 
6000 B de J 6% 1959 . 
1000 Do 1953 . . . . 
1000 R G do S 6 1969 

10000 Serbs 7 1962 . ..

Haut Bas Ferm.
106 1053/4 1057/a
IDS3/* 1083/4 1083/4
29% 29 29
30 Va 29% 29%
143/4 143/4 143/4
17 Va 173/a 17 Va

•111% 111% 111%
104 104 104

25 Va 243/4 243/4
100 100 100

77 77 77
56% 55V4 55V4

1013/4 101% 101%
19 19 19
11V4 11 11
71 71 71
16 Va 15% 151/4
17 17 17
17 Va 17 Va 17Va
26 26 26

LA LIQUIDATION 
S’ESTJONTINUEE

La Bourse de New-York était 
très lourde à l'ou­

verture.
New-York, 19. (P. A.).— Les ven­

tes étaient considérables à l’ouvertu­
re de la Bourse de New-York, ce ma­
tin. Les vedettes ont subi des re­
culs allant d’un point à plus de 
deux points. Plusieurs paquets de 
1,000 à 25,000 parts furent transigés 
au début de la séance. Le ton était 
particulièrement lourd dans U. S. 
'Steel,. General Motors, Anaconda. 
General Electric, Sears Roebuck, 
Western Union, Westinghouse, Inter­
national Nickel, Southern Pacific, 
Standard Oil of New Jersey et Con­
solidated Edison. Les courtiers attri­
buaient le volume considérable des 
offres à la liquidation des comptes 
sur marges. Cette liquidation affec­
tait surtout des comptes peu impor­
tants. Il a été transigé 5,000 parts 
de U. S. Steel à l’ouverture avec un 
recul de deux points. Le ticker était 
en retard sur les transactions du 
parquet. Les-places de Londres, Pa­
ris et Amsterdam étaient plus lourdes 
à cause de la lourdeur de New-York 
la veille.

L’ambiance était très déprimante 
dans les bureaux de bourse avant 10 
h. ce matin, à cause des appels de 
marges demandés hier soir. Les ob­
servateurs ne trouvaient pas de bon­
nes raisons pour justifier un relè­
vement immédiat du marché. Les 
emprunts des courtiers ont diminué 
de $17 millions durant la semaine du 
13 octobre tandis que les prêts des 
banques membres de la Federal Re­
serve au commerce et à l’industrie 
ont augmenté de $40 millions durant 
le même temps.

A 11 H.
La liquidation des comptes sur 

marge peu solides a contribué à l’é­
crasement des valeurs mobilières, ce 
matin, à New-York. A un moment 
donné, les reculs allaient jusqu’à 
neuf points dans certaines valeurs. 
Vers 11 h. les titres s’étalent ral­
liés un peu comparativement à leurs 
bas de la première heure. Le sup­
port faisait défaut dans les acié­
ries, notamment dans U. S. Steel, 
Bethlehem Steel, Republic Steel et 
Youngstown Sheet & Tube. Chrys­
ler n’a pas été transigé durant les 
vingt premières minutes de la séan­
ce. Il ouvrit finalement en recul de 
2 1-2 points. American Telephone a 
baissé de 9 points.

LES MARCHES 
AUXJESTIAUX

Les prix des porcs ont baissé 
ce matin sur le marché 

aux bestiaux.

NOUVELLES
MINIERES

Kirkland Lake Gold

La production de Kirkland Lake 
Gold Mines durant le trimestre finis­
sant le 30 septembre 1937 a été de 
$304,242 avec le traitement de 21,111 
tonnes de minerai. Durant le trimes­
tre précédent, la récupération a été 
de $305,686 aves le traitement de 20,- 
486 tonnes. Durant les neuf premiers 
mois de 1937, la productioft de Kirk­
land Lake Gold fut de $886,328 à rap­
procher de $544,446 durant la période 
correspondante de 1936. La récupé­
ration moyenne fut durant le troi­
sième trimestre de 1937 de $14.11 par 
tonne au lieu de $14.93 par tonne le 
trimestre précédent.'Durant le pre­
mier trimestre de 1937, la production 
de Kirkland Lake Gold avait été de 
$276,319 avec le traitement de 20,671 
tonnes et une récupération moyenne 
de $13.37 par tonne.

Waite Amulet

La région environnant les proprié­
tés Waite et Amulet, dans le district 
minier de Rouyn, est témoin d’une 
grande activité de ce temps-ci après 
une douzaine d’années de repos. On 
est à exploiter deux zones minérali­
sées de cent pieds de largeur chacu­
ne à une profondeur variant de 600 
à 800 pieds sur la propriété Waite 
Amulet. Le minerai en question con­
tient 7 1-2 pour cent de cuivre. Waite 
est contrôlée par Noranda dans la 
proportion de 62 pour cent.

(Cours fournis par L.-G. Beau- 
bien & Cie, Québec).

Chicago, 19. — Les prix des peaux 
ont baissé de 78 à 79 points durant 
la séance d’hier. Les ventes furent 
de 128 lots. Décembre 12.31 tr; 
mars 12.64-65 tr.; juin 12.96-13.00 
et septembre 13.27n.

Const Copper , 
Cobalt Contact 
Dal OU . . .. 
Foothills Oil . 
Home Oil . • 
Hudson Bay . 
Malrobic . . ,
Pend Oreille .

52
56

100 ^496y4
97 
85 
90 >/a

103 
94V4 

108 
105 V»
109 Va 

95
98 Va

110 
63 Va 
74

100 Va 
103
101 
101
100 Va
101 Va 
100 Va

101 Va
102 Va 

963/4
1033/4 

8 7 Va
101V4

983/4 
1023/b 
106 Va 
105V4 
106 V2 
107V2 
110 Va 
110 Va 1093/4 
110 
110 «A 
110 Va
110 Va
1113/4
1003/4

101 
98 Va
98 Va 

102
963/4 
953/4 
953/4 

113 
lISVa 
112 Va 
116 
117 
1181/4

55-
59

102 »/4 
98V4
99 Va 
87
92 Va 

105 
961/4 

110 
107V4
111 

96 Va
100 
112
66 Va 
77

102 Va 
105
103 
103
102 Va
103 Va 
102 Va

MARCHE DES DENREES
PRIX DE GROS A MONTREAL

$1.52
1.46

C P R 4 1949 ................... 98
Can SS 5 1957 .... 

Utilités publiques:
76

Beauhar 5 1973 . . « • 57
Bell Tel 5 1960 .... 123
Gat Pow 5 1956 .............. 102

Do 6 1941 . . . .. • 97 100
Int H El 6 1944 .... 62
M L H & P 3 1-2 1956 
Mtl Tram 5 1955 . . .
Shaw 4 1-2 1970 ................

Do 4 1961...................
United Secs 5 1-2 1952 . 

Industrielles:
Abitibi 5 1953 ...................
Brown 5 J.-2 1946 . . 
Can Cem 4 1-4 1951 « • 
Can Vick 6 1947

99 Va 
73 Va 

102 
97 V4 
66

62

101 Va 
75 Va 

104 
99 V4 
70

65
73

101
93

225 200 200 Con Pap 5 1-2 1961 .... 50 55
01B Donn P 4 1-2 1956 .... 77 81

40 40 35 Fraser 6 1950 . . .. .............. 103 105
35 G S Wares 4 1-2 1952 . . . 92 95
91 85 80 Great L P 5 1955 .................... 91 93
19 17% 16 Va Minn & Ont P 6 1945 ... 37 40
01% 01 Va 01% Price Bros 5 1957 . . • • . 96 99

160 155 130 Do 4 1957 .. «• •« 96 99

Séance du 18 octobre 1937
Blé Nord No 1..............................
Blé Nord No 2 ... ....................
Blé Nord No 3.................................... $129
Avoine Ouest No 3 „ • • • • 0.61 Va
Avoine Ouest No 3 • • • • e 0.58Va
Avoine d’engrais....................  •• .. 0.57Va
Orge Ouest No3.,# ••• •• 0.72 Vt
Mais de l’Argentine..............................0.73
Par nolss^au a Montreal, ex-magasin 

Graine moulue à engrais:
Son ....................................................... *25.25
Gru blanc extra..............................   $27.25
Gru blanc extra...................................$38.25

(Par tonne comprenant les sacs ei-voie 
ferrée moins 26 centins t>ar tonne oour d» 
comptant*
Grain séché de brasserie ... $24.00

par tonne au détail.................... $26.00
Avoine roulée «gruau par sac de 90 ibs 
livré au commerce v compris taxe de ven-
te ...........................................................  $3.25

Farine de blé d’hiver:
Qualité de choix pour lots de wagon? nou 

velle, par baril .... $5.05 $5.10
Qualité de choix par lots *rréguliers noU‘ 

velle par baril et magasin . $5.30 $5.35
F’arine Ue mais blanc pour oarn er nacfc

de chanvre livrée.............. $4.90 $4.95
Première patente................................ $8.00
Deuxième patente............................ $7.60
Patente à boulanger ........................ $7.50

Farine de blé du printemps:
Par baril en sacs de chanvre de 80 livres, 
livrés à Montréal 

Foin pressé:
Extra No 2 ................................ •10.00
No 2 9.00
No 3 ................................................ $ 7.00

Patates:
Québec nouvelles No 1 

par sacs de 80 Ibs . • • 0.50 0.55
Québec nouvelles No 2

par sacs de 80 ibs................  0.35 0.40
(Par tonne fob Montréal) 

Nouveau-Brunswick Montagnes 
No 1 en sacs de 80 Ibs . . , 0.60 0.63

Ue du P. E. Montagnes
No 1 en sacs de 90 Ibs........................0.65
Oeufs:

A-l gros....................................... 0.48 0.49
A-l medium.................... .... . 0.46 0.47
A-gros..................................... .. 0.43
A-medium....................................... 0.41
A-de poulettes........................... 0.35
B-gros .....................................0.32
B-medium.............. ...... ........ 0.30
C.........................................................0.24

Beurre:
No 1................................................. 28

Fromage:
Ontario blanc ou coloré No 1 143/4
Québec blanc ou coloré 

No 1.................................................. 14
Mélasse d’engrais:

Canne è sucre Indee Occidentales (llnai 
blackstrop) par gallon, t. o. b. Montréal, 

quantité de Ré à 60 barils de 46 gal­
lons .... 0.14

Wagons citernes (approximativement
6,700 gallons .....................
Volailles:

Dindons pour rôtir . . „
Oies .,•••»
Volailles de choix ....
Canards domestiques . . .

•Poulets de choix 
Poulets nourris au lait ..

Montréal, 19. (P. C.) — Les ar 
rivages de bestiaux sur les marchés 
de Montréal comprenaient ce ma­
tin 117 bêtes à cornes, 76 veaux, 1,- 
041 porcs et 412 moutons et agneaux. 
Les bêtes à cornes étaient stables. 
Les bonnes vaches à boucherie se 
vendirent jusqu’à $4.25 et les moyen­
nes ont coté de $3.25 à $3.75. Les 
vaches communes à boucherie ont 
rapporté de $2.50 à $3. Les plûs 
communes se vendirent de $1.75 à 
$2.25. Les taureaux communs ont 
coté de $2.75 à $3.

Il n’y avait pas de veau de pre­
mier choix. Les veaux de qualité 
moyenne ont coté jusqu’à $9 et ceux 
de qualité ordinaire à moyenne ont 
côté de $8 à $8.50. Les veaux légers 
communs se vendirent aussi bon 
marché que $6. Les veaux nourris 
à l’herbe ont rapporté de $3 à $4.25 
et les ventes furent faites surtout 
à $3.75.

Les bonnes brebis et les agneaux 
ont coté $7.75. Un petit lot a été 
vendu aussi bon marché que $7.50. 
Les agneaux pesant 100 livres ou 
plus ont touché un escompte d’une 
piastre le cent livres. Les bêtes les 
plus communes et les béliers ont 
touché un escompte de $2 le cent 
livres. Les moutons se vendirent 
de $2.50 à $4.

Les porcs ont baissé. Le porc à 
bacon nourri et abreuvé a coté $8.75. 
Les bêtes de choix ont touché une 
prime d’une piastre. Les bêtes lour­
des et à boucherie ont coté $8.25 et 
les extra lourdes et légères ont coté 
$7.75. Les truies se vendirent de 
$6 à $7.25. Des ventes furent faites 
à $7.50.

Red Lake Gold

Le Financial News Bureau rappor­
te que les officiers de Red Lake Gold 
Shore vont faire une déclaration of­
ficielle sous ^ peu, déclaration qui 
contiendrait quelque chose d’intéres­
sant pour les actionnaires. Le bruit a 
couru ces derniers temps que le Red 
Lake Gold Shore serait forcée de 
fermer la propriété mais la nouvelle 
a été officiellement démentie par la 
compagnie. Le titre ne se porte pas 
trop bien sur le tableau minier en 
tout cas. Hier, il a clôturé à 17 
sous à Toronto. Comme question de 
fait, il est assez difficile de trouver 
parmi les valeurs minières un titre 
qui fait bonne figure.

International Petroleum

La production d’huile brute de ’In­
ternational Petroleum durant le mois 
de septembre 1937 a été de 2,824,002 
barils en provenance des puits de la 
Colombie et du Pérou. Cela fait une 
moyenne quotidienne de 94,133 ba­
rils. Durant le mois d’août 1937, la 
production de l’International Petro­
leum avait été de 2,838,897 baris, soit 
une moyenne de 91,577 barils. En sep­
tembre 1936, la production avait été 
de 2,868,360 barils, soit une moyenne 
quotidienne de 95,612 barils.

Diamants ou mines d’or

Standard Statistics Company Inc. 
prétend que l’on a tort de croire en 
certains milieux que les diamants 
conservent mieux leur valeur que» 
les mines d’or durant les périodes de 
dépression. C’est ce qui ressort de l’a­
nalyse des prix durant ia pédiode de 
1929 à 1933. Les diamant? se ven­
daient à $750 le carat en 1929 alors 
qu’ils ne se vendaient plus que $500 
le carat en 1932. McIntyre Porcupine 
a fluctué entre 23 1-2 et 12 1-2 en 
bourse en 1929 et entre 21 5-8 et 13 
durant l’année 1932. Homestake Mi­
ning a coté un sommet de 93 et un 
bas de 65 en 1929 et en 1932, ce titre 
a coté un sommet de 163 et un bas de 
110. Ces deux titres ont par ailleurs 
payé un dividende de 1929 à 1932.

Dorval-Siscoe
La Dorval-Siscooe Gold Mines 

poursuit la mise en perce vers l’est et 
l’ouest le long de la fracture princi­
pale au niveau de 300 pieds. Le tra­
vers-banc a traversé le principal gi­
sement à environ 675 pieds du puits 
et a poursuivi dans le gisement sur 
une longueur de 160 pieds. Le travail 
se fait par trois équipes chaque jour.

L’ARGENT-METAL
Montréal, 19. (P. C.) — Les cours 

de l’argent-métal étaient en mieux 
de 5 à 10 points, ce matin, sur le 
Canadian Commodity Exchange Inc. 
Les cours offerts étaient les sui­
vants : octobre 44.60 ; novembre 
44.60 ; décembre 44"60 ; mars 44.10 
et mai 43.85.

BOURSE DE LONDRES
Londres, 19. (P.A.) — Les cours 

des titres mobiliers étaient plus fai­
bles à l’ouverture de Londres, ce 
matin, à cause de la lourdeur de 
New-York hier. En plusieurs cas 
toutefois, les prix étaient plus éle­
vés que ceux de la fermeture de 
Wall Street la veille. Les spécula­
teurs se montraient très prudents 
toutefois et ils semblaient d’avis 
que l’on ne peut pas anticiper un 
relèvement immédiat de la liste à 
cause du krach de New-York. Les 
cours ont fléchi toutefois quelque 
temps après l’ouverture.

0.44
0.42
0.36
0.33
0.31
0.25

28%

14%

14%

0.36

’ o.iè
0.26
0.28

0.38
0.16
0.31
0.30
0.38
6.30

American Smelting a baissé le 
1 prix du plomb de 25 points à 5 1-2 
sous la livre à New-York.

nu Tlûweauf '
wlSu\fGU^ VRAIMENT ROYALE

mint

• Oui, nous avons'mélangé 
la douceur de la mélasse 
avec la fraîcheur piquante 
de la menthe. Résultat ... les Lifo 
Savers MOLAS-O-MINT ! Et quelle 
saveur. Si douce ! Si délicieuse !

ESSAYEZ CETTE DERNIÈRE SAVEUR LIFE SAVERS
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BOURSE ^MONTREAL
Cours fournis par L.-G. BEAU- 

BIEN & CIE, 70 rue St-Pier- 
re, Québec. Tel. : 2-1251
Séance du 18 octobre 1937

Ventes Titres Ouv. Haut Bas Ferm,
25 Agnew . . 10 10 10 10
75 Bawlf Gr . 125 125 125 125

1280 Bath P A . 11% 13 11 11
41 Bell . . . . 163% 164 163 163

4866 Braz. T. . 17Va 
110 B C POW A SZVi 

80 Bruck S. . 4 Va
100 Build Pr A 45 

1425 C. Car . . 8V2
386 Do priv. . 17 
120 C. Celan. . 19'A 
855 C. Cam. . . 9

5 Do priv. . 95 
115 C. For X. . 20 

1970 C. I. Ole A 4% 
520 DO B . . . 3%

3450 C. P. R. . . 814
130 C. Steam . 2y2
218 Do priv. . 10'/s 
155 C. Plow . . 8%

3263 C. Smelt . 55 
625 Dist Seag . 14 
295 D. Bridge . 30 
165 D. Coal pr . 17% 

7900 D. SU B . 13’/s 
360 D. Tar . , XVa 
135 D. Textile . 77 
635 Dryden . . 6’/s
55 Elextrol . . 15 
70 Pound . . 12 

330 Gatin. ... 7
15 Do priv. . 59 Vs 

100 G. Stl W. . 10 
75 Gurd . . . 814

980 Gypsum . . 614
455 H. Bridge , 5%
470 Hollihg . . 1114 

1078 Ho Smith . 1514 
10 Do priv. . 99 

2448 lmp OU 17%
170 lmp Tob . 13 Vz
25 I. Accept . 26 

3830 Int Nick . 4614 
884 Int Pet . 29

15 Int Pow . 4
780 Lake o£ W. 14 
100 Lake Snip . 1214

3139 M. Harris . 6
735 McColl . . . 12% 

1885 Mtl Pow . 2814
16 MU Tram . 88 

750 Nat Brew . 36% 
330 N. Stl Car . 25V2

50 Niagara . . 31 
2614 Noranda . . 45 

25 Ogilvie . . 175
4600 Price . . . 19% 

165 Do priv . 53 
650 Pow Corn . 12 V2 
300 Que Pow . 15 
25 Regent . . 814

2379 Shawin . . 2014
10 Sherwin . . 15

3330 S. Law C . 5%
2025 Do priv1 . 1614

449 S Law P pr 52 
205 SU of C . 62 
840 ün SU . 414

15 Uiau . . . 2%
445 Win Elee A 2% 

BANQUES :
20 Canada . . 58 
35 Can Nat . 155 
29 Comm. . . 166
11 Montréal . 197

CURB DEJONTREAL
Cours fournis par L.-G. BEAU- 

BIEN & CIE, 70 rue St-Pier­
re, Québec. Tél.: 2-1521

17% 15% 1.5%
32 y. 32 Va 32 V*
4% 4 4

45 45 45
8% 7% 7%

17(4 16 16
19(4 18% 18%

9 8% 8 V*
95 95 95
20 19 19
4% 4% 4%
3% 3% 3%
8 y. 8 8
2% 2% 2 72

10'A 10% 10 y2
S3/. 8% 8%

55% 49% 49%
14 y. 12 12
30 29 29
113/. 17 V* ny*
HVi 11% 12
7% 7% 7%

77 75 75
V/z 6% 6%

15Vi 15 15
12 12 12

7 6 6
59 Va 59% 59%
10 9% 10
8y« 8 8
6% 6 v* 6%
5 y. 5% 5%

11 Va 11 y* ny*
16 15 15
99 99 99
17 Va 15% 15%
13 Va 13% 13%
26 26 26
46V4 41% 41 %
29>/4 27% 27%

4 4 4
14 10 y2 10%
12Va 12V8 12 Va

6 Va SV* 6 v*
125/i 12% 12%
285/a 27% 27%
89 88 88
3 6 Va 35 35
2 5 Va 20 20
31 31 31
46yi 40 40%

175 170 170
20 Va 17% 18
83 53 53
12 Va 12% 12%
15 15 15
3 y. 8% 8 y*

20 Va 18 18
15 15 15
6 4% 5

17 15 15
53 49 49
■62 58 58

4 Va 4 4
25/4 2% 2%
2% 2 2

58 Va 56 56
155 154 154
166 165 165
197 195% 195%

Séance du 18 octobre 1937 
Ventes: Valeurs: Ouv. Haut Bas Ferm.

5678 Abitibi . . . 27/8 3Va 2 2 Va
1911 Do Pri . . 23% 26% 20 20

20 Acad Sug .. 3 3 3 3
1261 Asbes . . .. 55j/2 56Va 48 48

100 Bath B • .. 4Va 4Va 4Va 4Va
660 Beauhar . . 5V* BV* 5 5
200 Brew & t) . 6 6 6 6
730 B A Oil . . 19 19Va 18 18
425 B C Pack . Il1/* H1/* HVt 11%

25 Can & D . 67 67 67 67
10 Can Br . .. 175 175 175 175

100 Do Pri . . 15 15 15 15
20 Can G Inv. SV* SV* 8V* 8V*
40 Can Malt .. 33 V2 33Va 33V* 33 V* 
20 Can Mar . . 130 130 125 125
85 C P & P I. 150 150 150 150

200 Can Win
225 Cdn Vie . 
775 Comm Aie 

13761 Cons P . .
35 D Stores . 

1265 Donn A . 
550 Do B . . 
480 Fairch . .

3 3 3 3
43/4 43/* 4V* 4V*

130 135 125 125
7%
7
7
7 Va 
4V* 

17%

8%
7
7% 
7 Va
4 V*

17%

7
7
6%
6
4

16 V*

7
7
6%

4
16 V*

25 For Pow . . 100 . 100 100 100
160 Fraser Co . 18 18 16 Va 15%

4010 Do Vot T . 18 19 15 i5y2
10 Int Pts Priv 12 12 12 12

700 Int Ut A .. 75 75 75 75
560 Maclar P .. 17 18 15 15
110 Mas Har Pr 41 41 40 40
41 McColl Fr . 89 ? 90 89 90

112 Melch Pri . 5 Ve BV. 5V. 5 y.
320 Mitch R . . 10 10 9 9

30 Pow CP.. 96 9 6 Va 96 96 Va
14 So Can P P 106 106 106 106
25 Walkerv B . 150 150 150 150

1485 Walker G .. 36 y. 3 e y. 3 5 Va 35 Va
200 Do Pri . . 18 18 18 18

MINES:
2800 Aider . . .. 58 58 55 55
400 Beaufor . .. 20 20 19 19
200 Big Miss . . 37 37 37 37
300 Bouscad . .. 14 14 14 14
410 Bulolo G . . 22 22 20 20

1350 Can Mal . . 100 100 100 100
700 Cart Mal . . 12 12 12 12

15 D Mines . . 39% 39% 393A 393/4
7400 Duparq . .. 5Vî 5 Va 5 5 Va
3300 East Mal .. 85 85 80 Va 80 Va
4650 Eldor . . . 190 195 171 171

310 Fal Nie . .. 500 500 490 490
300 Fed Kirk.. . 7 k 7 Va Vh 7 Va
200 Franco. . . 41 41 40 40

2200 J M Cons . 
70 Lake Sho ,.

22 23 22 23
47 47V, 47 47 V.

200Lebel Oro .. 13 13 13 13
1000 Lee Gold . . IVe iv. 1% 1%

50 Macassa . .. 450 450 450 450
lOOMdnt . . . 34 34 34 34
500 McKen R L. 100 100 100 100

3735 O’Brien . .. 370 370 300 300
3600 Pandofa . .. 30 30 30 30
1100 Parkh . . . 10 10 10 10

100 Pato Cons . 190 190 190 190
1500 P Oreille . . 175 190 170 170
1000 Perron . .. 73 73 73 73
200 Pickle Cr .. 500 500 500 500

22 Royale . 179 179 178 178
OBLIGATIONS

Ventes : 101,000

BOURSE DE NEW-YORK
Cours fournis par BARRY & Mc-

MANAMY, 79 rue St-Pierre,
Québec. Tél.: 2-7006.

Séance du 18 octobre 1937
Taux de l’argent à vue à 1 p. C.

Ventes: 3,227,520 actions
Titres Ouv. Haut Bas Fer.

Adams Exp. . . . 10% 10% 9% 9%
Air Reduction . . 57 57 55% 55%
Alaska Juneau . . 10!4 lOVa 9 V? 9%
Alld Chemical . . 171 .72 .63 163
Allis Chalmers . . 45% 451/2 39% 39%
Aleghany Corp . IVe IV2 1% 1%
American Can . . 87 87 84% 84%
Am. Car & F. . . 23 23 21 21
Am. Com. Aie. . . 13 Ve 14% 13% 13%
Am. & For. P. 3% 31/2 3 3
Am. Looo............... 21 21 17% 171/4
Am. M. & F. . . . 131/4 13% 12 12
Am. Radiator . . 13 13 10% 10%
Am Roi. Mills . . 24% 24% 23% 23%
Am. Smelting . . 591/4 593/4 521/4 52%
Am. Sugar............. 29 V? 29% 29% 29%
Am. T. & T. . . 153 153 148y4 148i/i
Am Tobacco B . 74 74 72 72
Am. Water W. . . 11 y. ny. 10 10
Am. Woolen . . . ay. 51/4 4% 4%
Amerada................. 701/2 701/2 671/4 67 y4
Anaconda Cop . . 32% 32% 27% 27%
Ass. Dry Goods . . 8% 8% 7% 7%
Atchison Ry . . . 43% 43% 39 39
Atl. Refining . . 20% 201/2 191/4 19%
Auburn Auto . . . 8% 8% 8 8
Baldwin Loco . ay2 8% 7 7
Balt & Ohio . . . 12% 12 V, 9% 9%
Barrisdall A . „ . „ 141/4 14V, 12 12
Bendix Aviat. . 13 13 10% 10%
Behlehem Steel. . 57% 57% 49% 49%
Borg. Warner . 33 33 26V, 26%
Brlggs Mfg . . 27% 27% 25 25
Brooklyn M. T. . . lira 11% 10 10
Burroughs Ad. » , 211/2 211/2 19 19
Byers A. M.............. 10 10 9 9
Bohn Alumin. . 29% 29% 28 28
Canada, Dry . . . 13- 13 n% 11%
Canadian Pac. . 8 Va 8% 7% 7%
Case J. I................. 1071/2 107i/3 95 95
Cel. Corp. of Am 241/4 241/4 20% 20%
Cerro de Pasco . 51% 51% 48 48
Ches & Ohio . . 391/2 39% 35% 35-%
Chrysler............... 72% 73 61% 61%
Coca-Cola .... 116 116 102% 102%
Colorado P. & X. 15 15 15 15
Columbia Gas 81/4 81/4 7% 7%
Com. Solvents . 8% 9 7% 7%
Com. & South . l‘/2 1% 1% IVa
Congoleum . . . 25% 25% 25 25

'
160'Placer Dev . 13 13 18 13
400 Read Au . . 305 305 275 275

3209 Red Crest . 25 25 23 23
6600 Rew Min . . 61/2 7% 6 6
3100 Shawkey . . 32 34 31 31
3025 Sher Gor . 135 135 115 115
2400 Siscoe . . 0 295 300 275 275

300 Sladen Mal . 90 93 90 93
32200 Stada R . . 53 54 45 46

5025 Sulliv . . . 100 100 92 92
500 Teck Hu . . 465 465 460 460

6665 Thom C . . 30 30 28 28
8600 Wood C . . 26 26 24 25

HUILES:
200 Calm Oil . . 35 35 35 35

3700 Dalhou . . 49 49 40 40
8095 Home Oil . 100 100 91 92
430 Royalite . . 31 31 28 28

Ventes: 124,000.

RECETTES DU C. N.
Montréal, 19. — Les revenus 

bruts du Canadien National du­
rant la semaine du 14 octobre 
1937 furent de $4,013,150, en 
mieux de $66,735 sur ceux de 
$3,946,415 pour la semaine cor­
respondante de l’année dernière.

BOURSE DEJ0R0NT0
Cours fournis par 

ROSS BROTHERS & CO. LTD., 
72 rue St-Pierre, Québec. Tél.: 3-4091

lÙHiltn
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Possédant tout ce qu’il faut-~

Choisi par les Etudiants
de préférence a tous les autres
Le Stylo Révolutionnaire qui ne se vide pas - 

qui vous fait voir quand il faut le remplir

Ce n’est pas suivant ce qu’elle a 
dans sa poche qu’une personne 
choisit ou non le nouveau Parker 
Vacumatic — mais c’est suivant la 
valeur qu’elle attribue à son temps 
et à son efficacité.

D’autres stylos coûtent autant 
que cette invention révolutionnaire, 
cependant toute personne qui s’y 
connaît en stylos ne veut pas payer 
ces prix sans obtenir ces récents 
perfectionnements. Par exemple:

Une capacité d’encre inconnue 
jusqu’ici et par conséquent un Stylo 
qui ne commence jamais un travail 
sans le finir. Un Stylo qui laisse 
▼olr TOUTE la provision d’encre 
—vous fait voir quand il faut le

remplir—c’est-à-dire un Stylo qui 
n’est jamais à sec.

Un Modèle tout à fait exclusif— 
en Nacre laminée et Jais—nouvelle 
forme élancée —le Stylo le plus 
reposant qui ait jamais été conçu.

Et ce n’est pas seulement le style 
qui est moderne, mais le mécanisme 
aussi est tout à fait moderne. Son 
remplisseur à Diaphragme SANS 
PIPETTE est une caractéristique 
radicalement différente de tous les 
types d’anciens stylos, possédant 
ou non une pipette en caoutchouc.

Allez voir aujourd’hui même 
cette Merveille aristocratique à 
n’impoxte quel bon rayon de stylos 
et essayez-la. The Parker Fountain 
Pen Co., Limited, Toronto, Ont.

Fabricants de Quint, la noa- 
relle encre qui nettoie la 

plume—ISf, 3Sp et plus<

(Moins
que

ÿonitir
nstaeHs’

aue ywthe ffiumiMX
Duùjpd/t

arKer
VA C UMATÏ

Garanti parfait au point de vue mécanique 
Senior-$10;Junior-$S—Porte-mines assortis, $2.50, $3.50 et $5

Achetez vos plumes et crayons Parker chez 
POLLACK—Un grand choix de modèles, de 
teintes et de prix.

■■■aunte
; 85 SI Jü»TEL 4-4661

Voyez notre assortiment de

Plumes et Crayons
“PARKER” Bijoutiers

Ifi rl„ la STahrin»16 de la Fabrique

Cons. Gas .... 
Cons. OU Corp. '. 
Oont. Can . . . 
Crucible ,Steel . 
Curtis Wright .

Do A.............
Crane Corp. . . 
Delaw. & Lack, 
Dupont de Neh 
Eastman Kod. . 
Elec. Auto Lite , 
Electric P. & L. 
Electric & Mus. 
Erie.....................

27% 27% 23% 23%
9% 9% 9% # 9%

48% 48% 46 y4 46%
34 34 29 29
3% SV* 2 2%

12 12 9% 9%
34 341/4 31% 31%
8% 8% ‘6% 6%

128% 128% 122 122%
161 161 152 152
23% 23 >2 20
10%

4%
10%
4%

7%
4%

20
7%
4%

Gen. Asphalt . 
Gen. Electric . 
General Foods . 
General Gas A , 
Gen. Motors . . 
Gen. Ry Signal . 
Gillette Safety . 
Goodrich Tire . 
Goodyear Tire . 
Graham Paige . 
Houston Oil . . 
Hudson Motors . 
Hupp Motors . . 
Int. Harvester . 
IHt. Hy. Elec. A 
Intern. Nickel

. 20% 20% 20 “ 20 5735 Braz. T. . 17V,

. 15% 15% 12% 12% 20 Brew & D 5%
. 40% 40% 35% 35% 795 British A. 19'A
. 32 32 32 32 855 Buff. A. . 10
. 1 1 1 1 500 Buff C. . 2
. 41 41 36 36 40 Build Pr A 45
. 23 23 23 23 85 Burt . . 3278
. 10% 10% 8% 8% 6350 Cal & Ed 162
. 19 19 15 15 1900 Calment . 33

22% 
1% 
7% 
8% 
2%

22%
1%
7%
8%
2%

77% 77% 
5% 5%

18%
1%
6
7%
2

08%
3%

18%
1%
6
7%
2%

68%
3%

Interboro............. 3%
46% 46% 47% 42

In. Pap. A nouv.
Do priv. nouv. 

Int. Tel. & T. . . 
Johns Manville. . 
Kans. City S. . . . 
Julius Kayser . . 
Kennecott . . . . 
Kroger Groc’y . . 
Lambert Co. . . . 
Lehigh Valley . . 
Loew’s Inc. . . , . 
LorUlard Tob. . . 
U. S. Leather . . .

Do A .... . 
Mack Trucks . . . 
McKeespt T. P. . . 
Missouri Pac. . . . 
Mo. Kan. & T. . . 
Mohtgom. Ward . 
Nash Motors . . . 
Nat. Biscuit . . . . 
Nat. Cash R. . . .

10
45%
6%

86
8

16
38%
16%
15%

7
64
18%
5%
8%

SVa
10
46
6%

86
8

16
38%
16%
15%

7
64
18%
5%
8%

3%
9%

41
5%

81
3

16
32%
16
14%

6
58
17%
4%
8

3%
9%

41
5%

81
8

16
32%
16
14%

6
58
18
4%
8

24% 24% 221,4 22% 
25 25 22% 22%
2 2 2 2
274 274 274 27:

4074 4074 32 32
1274 1274 1074 .10% 
26% 28% 1974 1974

____ ___________19% 19% 1774 1774
Nat. Dairy............ 1574 1574 14% 14%
Nat. Distillers . .- 2374 2374 20 20
Nat. Lead ... 27 27 25 25
Nat. P. & L. . . . 7 7 6 74 874
N. Y. Central . . . 2174 2174 1774 1774
N. Y. New Haven 2% 23,4 274 2 74
North Am, .... 1774 1774 1574 15%
Northern Pac. . . 14 1474 10% 10%
Otis Steel............ 1674 1674 774 77:
Paq. Gas & E. . . 2574 2574 2 5 25
Packard oMt. . . . 574 5% 574 5%
Param. Publlx . . 1374 13% 10% 10%
Penn. RR. . . . , 2574 2574 23% 24
People’s Gas ... 29 29 2374 2374
Philipps Pete . 38% 39. 3374 3374
Poor & Co............. 9% 9% 974 9 74
Pub. S. N. J. . . . 35% 35% 34% 34%
Pullman Inc. . . . 3374 3 4 2974 2974
Pure Oil............... 12% 12% 1074 1074
Radio Corp............ 774 774 574 574
Radio Keith ... 4 474 374 374
Remlng. R. . . . . 1474 14% 1174 12
Reo Motor .... 274
Republic Steel . . 1974 
Reynolds Tob. B. 453/4 46
St. Jos. Lead , . . 383,4 39
Schenley Dlst. . . 30 
Sears Roeb. .... 67 
Servel Inc. .... 17 
Shattuck & Co. . 8%

26 
1574 
2374 
26 
13%
974 
4

3274 
51 
35

23,4
1974

30
67
17
874

26
16

274
15
45
32
27
6174
17

874
2074
1474

35

Simmons Co. .
Socony Vac. .....
Southern Pac. . .
So. Porto Rico . .
Southern Ry . . .
Stan. Brands . . ,
Stan. G. & E. . .
Stan. Oil of C. . .
Stan. OU N. J. . .
Stan. OU of Ind.
Stone & Webster 1174 1174
Sperry Corp. . . . 1474 1472
Texas Gulf Sul. . 4274 4274
Timken Roi. B, . 45 4574
Underwood EU. . 66 66
Union Carbide .
SMf&ah: 20% 20% 1674 167

7 7 Vs 6%
59 59 57V2
10 V* 10 V* 10 V*
20 20 iav2
31 31 27V4 273/4

5 5 31/4 3V4
30 30 22 22

2V4 
15 
45 
32
26 V2
61V2 
17 

83/4 
20 V4 
14%

231/4 19 V2' 19V2 
26 24% 24%
13% IOV2 IOV2 

91/2 9 9
4 SV* 31/4

32% 301/2 301/2 
51 45 45

3OV2 30% 
91/4 9V4

12% 12% 
38% 38% 
401/4 401/4 
66 66

United Corp. 
United Dmg Inc. 
United Fruit . , . 
United Gas I. . . 
U. S. Ind. Ale. . . 
U. S. Pipe & Fry. 
U. S Realty . . . 
U. S.' Rubber . . . 
U. S. Steel . . . 
U. S. Smelting . . 
Vanadium . . . . 
Warner Bros . . . 
Western Union . . 
Westing. Elec. . . 
Woolworth . . . . 
Worth. Pump : . 
Yellow Truck B .

81% 81% 72% 72% 
96 96 921/4 921/4

25,!
G%

57%
10V
18%

Séance du 18 octobre 1937
Ventes Titres 

700 Abitibi . . 
810 Do 6 pr . 
500 Ajax . . ♦ 

10700 Aider . . . 
385 Anglo . . . 

2100 Argosy ♦ . 
3200 Arnf . . . . 
5000 Astoria . . 
1000 Bagam • . 
5684 Bankf. . .
1800 Base M . .

Ouv. Haut Bas Ferm. 
3

23 
30 
56 

400 
29 
21 

5
20 
60 
20

2795 Beattie . 
125 Beauhar 
132 Bell 

9550 Bidgood 
1500 Big M. 

600 Bobjo .

. 110 
. 5%
. 164 
. 46 
. 39 
. 11

110 C. Bread . 
100 C. Cem . . 

10 C. Pack. . . 
1 C. Steam . 

300 C. Can . . 
430 C. Car & F 
160 C. Dredge . 

3765 C. I. Aie . 
5575 Can. Mal 
3877 C. P. R. . . 
400 C. Winer. . 
<100 Castle T . 

9550 Cent Pat . 
2600 Cent Porc . 
4600 Chem . . 
2900 Chrom . . . 

125 C. Plow . . 
600 Com Pet . 

2600 Coniar . . . 
308 C. Baker. . 

1800 C. Chib . . 
1975 Cons Min .

5 C. Gas . . 
3900 Darkw. . . 
3150 Dist Corp . 
1605 Dome . ,. . 
655C D. Stl C. . 
315 D. Stores .

15 D. Tar . . 
3850 Dorval . . . 
5600 East Mal .

125 Easy W. . 
5715 Eldor . . . 
2030 Falconb . . 

5 F. Players . 
835 Fanny F . 

5300 Fed Kirk . 
2400 Ford of C . 
3400 Franc. . .

28 Frost Stl .
5 G. Stl W. . 

4700 Gillies . . 
3600 Glenora . , 
5050 Gods Lak . 
2000 Goldale . 
3200 Gold Eag , 
9700 Goodf . . , 

30 Good Tire , 
13 Gr Bousq . 
5700 Granad . 

285 Great Lak 
6400 Gunnar , 
2025 Gypsum . 
1190 Hard R. . 
4600 Harker . 
1000 Holling . 
4300 Homest . 
5100 Howey . . 
2250 Imp Oil .

30 lmp Tob 
10510 Int Nick 
3250 Int. Pet .

3 2% 2J/2
26 20 20
30 30 30
56% 53 53

400 400 400
29 28 28
21 20 20

5 5 5
20 20 20
60 55 55
20 16 16
12% 11% 11%

110 100 100
5% 5 5

164 163 163
46 40 40
39 39 39
11 11 11

735 700 705
17% 15y4 15%
5% 5y4 5%

20 17% 17%
10 9% 9%

2 ' 2 2
45 45 45
32% 32 33%

165 150 150
33 32 32
4 4 4
9 Va 8V4 8%

75 75 75
4 4 4
4% 4 4
8% 8 8

35 31 31
4% 4% 4%

102 97 97
8% 7% 7%
3 3 3

60 60 60
210 200 2Q0

8 8 8
52 50 50
45 45 45
8% 8% 8%

‘18 18 18
115 105 105

4
9 Va 

75 
4
4%
8%

35
, 4%

102 
8%
3

60 
205 

£
52 
45 
8%

18 
115

16% 16% 16% 16%
24% 24% 24 24
55% 55%. 49

193 193 193
15% 15% 13
13% 14% 
39% 39%.
14 ya 
6% 
7%

30 
86 
4% 

190 
550 
25 » 
19% 

9
17
45
11
10
15 

4
47

14%
6y8
7%

30
86
4%

200

12
38
11%
6%
7%

27
82
4%

175
560 510

25 25
19% 18 

9 7%
17% 15% 
45 36
11
10
15
4%

47

îl
10
13
4

45

50
193
n 
12 
38 
11 

6% 
7% 

27 
82 

4 V 
175 
510 

25 
18 
8

15%
37
11
10
14

4
45

RECETTES DU P. C.
Montréal, 19. — (P.C.) — Les 

recettes brutes du Pacifique Ca­
nadien durant la semaine du 14 
octobre 1937 furent de $3,256,000, 
en augmentation de $54,000 sur 
celles de $3,202,000 pour la se­
maine correspondante de l’année 
dernière.

3500 J. Waite . 49 49 44 44
13300 Jacola 28 28 25 25
26880 Jellicoe 86 86 70 73

1222 J M Cons . 21 21 21 21
25 Kelvin . 12 12 12 12

22543 Kerr Add . Io0 185 160 160
800 Kirk Hud . 89 89 89 89

19800 Kirk Lak . 119 119 105 105
500 Laguna . . 30 30 30 30
450 Lake Sh . 47% 48 47 47%

1000 Lam Cont 4 4 4 4
2300 Lapa C . . 47 47 45 45

35 Laura S 60 60 60 60
4800 Lava C . . . 85 88 81 81
6600 Lebel . . . 12 12 11% 12
1500 Lee G . , 2 2 2 2
2900 Leitch 46 46 45 45
2135 Little L L . 23% 23% 23 23%
7545 Macass . . 465 465 415 415
9200 MacLeod . 100 106 95 95
6255 Madsen . 70 70 63 63
1000 Man & E . 2% 2% 2 2
1125 Maralg . . 9% 9% 9 9
3720 Massey H . 6 6V4 5 5%

977 McColl . . . 12% 12% 12% 123/4
398 Mclntyr . . 33 33 323/4 32%

10528 McKenz . . 105 105 95 95
Ventes : 775,050

1500 McVitt . . 13 13 13 13
2050 McWatt . . 30 30 30 30
2000 Mercur , . 15 15 15 15
200 Merland . . 7 7 7 7

34Q0 Min Corp . 180 185 151 151
600 Minto . . . 5% 5% 5% 5%
200 Model . . . 37 37 37 ,37

15050 Moneta . . 174 174 150 150
100 Moore . . 31% 32 31% 32
500 Morris . 19 19 18 18
500 Murphy . . 2% 2% 2% 2%
110 Nat Sewer . 13% 13% 13% 13%

2000 Newbec . . 3 3 3 3
500 N G Rose . 31 31 31 31

1075 Nipiss . . . 186 186 175 175
2171 Noranda . . 45% 45% 41 42

500 Nordg M. 3 3 3 3
1175 Norm Min . 95 95 95 95
1800 Nor. Can. . 60 60 60 60
5610 O’Brien . . 385 385 300 300
1850 Okalta . . 78 78 78 78
7000 Olga . . \ ^ 2 2 2
5400 Omega . / 35 37 35 35
9000 Pacalta , . 12 13 11% 11%

150 Page H. . 86 86 84 84
4064 Pamour . . 275 275 250 250

FILEZ ! FILEZ! Ô MON NAVIRE....-

roulez! roulez! VOS 

CIGARETTES AVEC LE 
TABAC VOGUE

ni s

Vogue
est en

TABAC A CIGARETTES

VOGUE©
le paquet

Vogue signifie Valeur

Su dCont . 13 13 11 11
Sulliv . . . 98 98 95 95
Slivanit . . 270 270 265 265

3000 Parkhill 
500 Partan . 

1600 Paulore . 
17500 Paymast . 

1200 Perron . . 
2845 Pickle Cr 
1160 Pioneer 
5800 Powell .

60 Pow Corp 
4600 Premier . 
6500 Preston . 

100 Prospect

. 42 

. 75 

. 510 

. 325 
. 116

9% 10 
5% 5%
9% 9%

42 
75 

510 
325 
120

9%
5%
9

200 
. 68 

110

38 
75 

465 
315 
100

12% 12% 12 
195 

63 
110

200
73

110
18 18% 18 18% 600 Read Au . 295 295 275
27 27 27 27 2000 Red Cr . . 26 26 24

8 9 8 9 10000 Red Lak . 18 183/4 17
78% 783/4 78 78 1800 Reno . . . 77 77 76
6 6 6 6 45 Riversi . 26% 26% 26
10 10 10 10 2000 Roche . . . 10 10 8%
10% 12 10% 10% 410 Royalit . . 30 30 29
6,5 65 63 63 2300 St Anth , 15 15% 13%
6% 6% 6% 6% 25 S. Law C. . 5% 5% 5%

95 95 80 80 2725 San Ant . 141 144 133
12 12 11 11 2100 Shawkey . . 35 35 30
11% 11% 11% 11% 17217 Sherritt . 135 135 110
27% 29 27 29 7225 Siscoe . 300 300 275
25 27 25 216 5900 Sladen 90 90 85
17% 17% 15 16 2300 Slave Lak . 29 25 25
13% 13% 13 13 Stada . . , 53 54% 45
46% 46% 41% 41% Stl of C . 63 63 57%
29 29% 27 27% Sud Bas . . 290 300 250

9%
5%
9

38
75 

465 
320 
100

12
195

63
110
275
24 
17
76 
26
8%

29
13%
5%

135
30 

111
276 

85
25 
45

600 Tashota . , 
1595 Teck H. . 
7550 Texas , . 

55 Tip Top . 
50 Toront E. 

1450 Towag . . 
8750 Uchi L . 
1955 Un Gas . 

150 Un Oils . 
2970 Un Stl C. 
2530 Ventur . 
9550 Waite A. 
2970 Walker . 
1185 Weston . 
1000 Wiltsey . 
7600 Wood C 
3590 Wright H. 

500 Ymir . . 
CURB : 

10 Bruck S.
20 C. Bud . 
75 C. Malt . 

165 C. Vineg 
1625 C. Marco 
2500 Cent Man 

226 Coast C. . 
6000 Dal Oil . 

155 D. Bridge 
25 D. Found 

200 Footh . . 
115 H. Bridge 
100 Honey 

2775 Hud Bay 
4000 Malrob . . 

10345 Pend Or 
13000 Robb . . 

200 Rogers . , 
775 Shawin .

35 S. Paving 
9600 Temisk .

3% 3% 3% 3%
470 470 460 460
125 130 110 110

12 12 11 11
21 21 21 21
50 50 45 45
55 58 50 50
12 >A 13 12 12
12-/2 ny. 121/2 14%
4% 41/2 3 3%

490 490 455 455
145 146 120 120
36 36% 35 3 5 Va
iiy4 ny. 11 11
3% '3% 31/2 3 Vi

36 26 24 25
635 635 600 600

31 31 31 31

iVz 41/2 41/2 4%
IVz V/z 71/2 71/2

33 34 33 34
17 171/2 17 17

135 135 115 115
5 5 6 5

225 225 225 225
41 41 40 40
30 30 28% 29
28 26 24 24
35 35 35 35

6>A 6V2 s'/. 5%
40 40 40 40
21 211/s 18% 19
I'A 11/2 1>A IVz

179 190 160 160
l>/a 1% 1% 1%

41/2 41/2 41/2
20 20 181/4 18‘A

3 3 3 3
20 20 18 18

ST-MARC-DES-CARRIERES
Le 23 septembre fut bénit en l’église de 

St-Marc-des-Carrières, le mariage de Mlle 
Emerentienne Matte, fille de M. et Mme 
Johnny Matte avec M. Albert Cloutier, fils 
de M. et Mme Eugène Cloutier.

La bénédiction nuptiale leur fut don­
née par M. le curé Chenard qui célébra 
lui-même la messe de mariage. Au cours 
de la cérémonie nuptiale, un joli program­
me de chants et de musique fut exécuté 
par la chorale des enfants de Marie.

Après une réception intime à la rési­
dence de la mariée, les nouveaux époux 
sont partis en automobile pour un voya­
ge à Montréal, Ottawa, etc, etc.

STE-CLAIRE
M. Joseph Roy concuisait dernièrement 

à l’Autel Mme Vve Léon Lamontagne de 
cette paroisse.

—M. Arthur Chabot, fils d’Albert Cha­
bot, de Ste-Claire, unissait sa destinée à 
celle de Mlle Rosanna Goulet, de St- 
Lazare.

—M. Adrien Bilodeau, de St-Malachie, 
à Mlle Marie-Anna Bilodeau, de Ste-Clai- 
re.

—M. Joseph-Albert Bilodeau, de Ste- 
Claire, à Mlle Rolande Labrecque, de St- 
Nérée. Nos meilleurs voeux.
Décès

Est décédée en cette paroisse, Mlle Odi­
le Chabot, à l’âge de 82 ans. • Nos sym­
pathies à la famille en deuil.
Autres décès

M. et Mme Georges Dion ont eu lai 
douleur de perdre leur jeune fils, Maurice, 
âgé seulement de 4 ans.

68% 68% 61% 61% 
68 68 63 63
16% 16% 12

71,4 J7>,4 6
305,4 30% 

107 107
3914 395/s 
1914 1914 
1114 1114

2914
98
37%
18%

8

12
6

2914
98
37%
19
8

le

Nous gardons l’assor- CTYI PARK’F R I>our d^mes
timent complet de J I I TMIVIVCIV et messieurs

W. BRUNET & CIE LTEE
PHARMACIENS

139, rue St-Joseph QUEBEC Tél: 814T

Bayok Cigars a gagné durant 
troisième trimestre de 1937 des pro­
fits nets de 72 sous par action au 
lieu de 31 sous l’an dernier.

American Iron & Steel Intitule 
estime la production sidérurgique 
cette semaine à 55.8 pour cent de 
la capacité, en recul de 7.8 points 
sur la semaine dernière.

UN NOUVEAU 
SYNDICAT DANS „ 

BELLEÇHASSE
L’honorable Bona Dussault, mi­

nistre de l’Agriculture, vient d’auto­
riser la fondation d’un nouveau 
Syndicat d’Elevage de Chevaux, 
dans le comté de Bellechasse, avec 
siège social à St-Michel. Ce syn­
dicat groupe 40 éleveurs de chevaux 
canadiens de race pure et portion 
de son. Le bureau de direction for­
mé dernièrement est composé com­
me suit : . 0,

Président: Louis Asselin, fat- 
Charles; vice-président: Gaudias 
Pouliot, St-Michel; directeurs; Del- 
phis Boulanger, St-Charles; Adé­
lard Corriveau, St-Vallier; Leopold 
Lacroix, St-Michel; auditeur-vérifi- 
cateur : Laurent Bélanger, agrono­
me, St-Gervais; secrétaire-treso- 
rler: J.-Bruno Potvin, agronome, St- 
Michel. •

Ce syndicat a été formé dans le 
but de promouvoir l’élevage du che­
val canadien de race pure et pour 
grouper les propriétaires de juments 
demi-sang et trois quarts sang. Ces 
juments, et leurs descendants, ac­
couplées successivement avec de 
bons étalons canadiens de race pu­
re donneront naissance à des pou­
lains qui seront enregistrées comme 
de race pure. Ceci pour répondre 
aux nombreuses demandes qui nous 
viennent des autres provinces et 
même des Etats-Unis pour de bons 
chevaux canadiens.

Le ministère de l’Agriculture a 
accordé une généreuse allocation 
pour la tenue d’une exposition de 
chevaux canadiens dans Bellechas­
se. Elle aura lieu à. St-Mictiel, au 
terrain de l’exposition, le lundi 25 
octobre, à 9 heures a.m. Au cas 
de mauvaise température au matin 
du 25, l’exposition sera remise au 
lendemain.

Les propriétaires de chevaux ca 
nadiens et les cultivateurs en géné­
ral sont Invités à participer à cette 
exposition comme exposants ou 
comme visiteurs. Nous anticipons 
la présence de personnages distin­
gués, tels que: Thon, ministre de 
l’Agriculture et son sous-ministre, 
les deux députés du comté, MM. 
Boiteau et Boulanger, et autres.

Pour tous renseignements supplé­
mentaires, s’adresser au soussigné.

J -BRUNO POTVIN, agronome,
Secrétaire du Syndicat. 

St-Michel de Bellechasse,

MONTREAL

1 Le CANADA 
appelle

r Afrique du sud
/. apporte “k réconfort"à un esprit inquiet!

UN abonné nous écrit pour nous 
faire part d’une conversation 

téléphonique avec son fils “dans une 
petite ville proche de Johannesburg, 
en Afrique du Sud”.
“Nous entendîmes distinctement 
l’un et l’autre”, dit-il, et il ajoute: 
“Mon fils était grandement désolé 
de la maladie de sa femme, et depuis 
il a écrit pour me dire que rien 
n’jurait pu lui apporter plus de 
réconfort.”

Chacun n’a pas à appeler l’Afrique 
du Sud, mais “l’aide et le réconfort” 
que procura cette communication 
c’est précisément ce que l’interur­
bain apporte chaque jour à des 
milliers d’usagers.

BELCOURT,
Gérant.

é

JOHANNESBURG
Faveur des ports et chemins 
de fer Sud-africains%

Les récentes réductions de tarif, 
en épargnant $600,000 annuelle­
ment aux usagers du téléphone, 
accroîtront l’utilité et la valeur 
du service pour chaque abonné.

(
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“LE SOLEIL”
LE PLUS GRAND QUOTIDIEN 

DU SOIR

“LE SOLEIL”
LE PLUS GRAND MEDIUM 

DE PETITES ANNONCES 
A QUEBEC

“iqpnrprpcrpncpcpcpcpr^'.pCJCüLJLJLJL JL JL jl JLJU. —i_ji_ji_ii_ji_ii_ii_ji—II—II—JI—il-u-ii_ii_ji_il_ii—IWI_I1—II—II—1—>_J>—II—lui—11———— —

POUR UNE PETITE ANNONCE: SIGNALEZ TOUJOURS 7131
SHBHSESaEaSEæSWsLæSæ^aæïïHSHSSWSHWSHSZWSÎHWWSHEÎWSH^^

CHARS USAGES
PIECES DE RECHANGE 

ACCESSOIRES DE TOUS GENRES

Automobiles à vendre
‘■yp^^qp^^qpqp^ssgsgBSHSBgsgsasHszszsB

CHARS USAGES
Whippet Sedan 
Durant Sedan 
Oakland Sedan 
Chrysler Sedan 
Dodge Sedan 
Plymouth Sedan 
Chevrolet Coach 
Chevrolet Coupé 
Camion 1 % tonm 
Plymouth Coach 
DeSoto Sedan 
Chevrolet Sedan 
Chevrolet Coach 
Terraplane Sedan

Automobiles à vendre
8SEcSH5HSE5H55SîS252.,ïE5H5E55H5E525E5Z5Z5Effi5EB

CHARS USAGES
Spéciaux cette semaine

1929 $ 90.00 Pontiac Sedan $100
1929 90.00 Hupmobile Sedan 250
193.0 250.00 Chevrolet Coach 1933 375
1930 250.00 Chevrolet Sedan 1932 345
1933 375.00 Chrysler Sedan 1933 425
1933 390.00 Chrysler Sedan 1935 585
1933 375.00 Frontenac Sedan 1932 150
1933 400.00 Fargo Station Wagon
1931 450:00 8 passagers 1936 650
1935 590.00 Pontiac Sedan 1936 690
1935 675.00 Dodge Sedan 1935 495
1936 675.00

675.00 En plus 50 chars usagés de $50

, Articles de menage
Æ5H5H5H25E5E25E5H5Z5HSH5E5E5Z5H5E52ÏC5H5H5HÏÏ

ACHETONS A DOMICILE. — A vendre so­
fa, fauteuils, banc-lit, table à cartes 
antique de chesterfield, extention, four­
naise poêle-fournaise, lits, divanette, la­
veuse et poêle électriquq, bancs de comp­
toir, secrétaire matelas Marshall, horlo­
ge etc., J.-M. Lévesque, 13, Lacroix, tél.: 
2-7713. j.n.o.

1936 725.00
750.00
790.00

Camion Chevrolet 1936 
Hudson Coach 1936

J.-L. DROLET
AUTOMOBILES LTEE 

450 Boulevard Charest
TEL. s 4-3593

CHEVROLET — OLDSMOB1LE

PLYMOUTH COUPE 1934, Ford Coach
1931, Chevrolet Sedan 1930, licenciés, en 
bon ordre. Aussi j’achète et je vends des 
chars venant de particuliers. Une visite 
vous convaincra des aubaines. S adresser 
77 Blvd Charest, tél: 9368. residence
4-4016. 19oct.-26fs-12T

en montant.

AUTOMOBILES IRC.
Représentant des automobiles

Cadillac, LaSalle, Buick, 
Pontiac et camions G. M. C.

12 rue de la Couronne

Tel.: 2-1208

Automobiles à vendre
Exposition et Présentation

(CETTE SEMAINE) 
des nouveaux modèles 1938 Plymouth, 

Chrysler, Packard, Camions Fargo et Mack 
Bienvenue aux visiteurs 

Aussi
20 chars usagés seront vendus à sacrifice 
durant la semaine. En voici quelques-uns:
1936 Dodge Sedan . . .$790.00
1936 Chevrolet Sedan. 775.00 
1935 Dodge 7 pass. . . 800.00 
1935 Plymouth Sedan. 580.00
1935 Graham Sedan . . 495.00 
1933 Ford Sedan .... 375.00
1937 Plymouth Sedan. 895.00
1936 Plymouth Sedan. 650.00

UNIVERSAL AUTO LIMITED 
CANADIAN AUTO SALES

25 à 39 de la Couronne — Québec
j.n.o.-12T

A VENDRE piano automatique avec plu­
sieurs records. Bureau de toilette avec 
trois grands miroirs (chêne solide) set 
de salon en acajou, couvert en cuir, aus­
si un roll-top avec tiroirs de chaque côté 
et un buffet (side board). Le tout en 
parlait ordre. A vendre en bloc ou sépa­
rément très bon marché. S’adresser à 
241 des Commissaires j.n.o.-9B
AURELE DENIS, 178 Blvd. Charest. J’a­
chète meubles, habits, linge, poêles de 
toutes sortes. Je vends glacières, poêles, 
fournaises, bureaux, laveuses électriques, 
couchettes, springs, matelas, habits, ou­
tils de menuisier, bicycle à gazoline, etc. 
etc., tél.: 2-8503, terrain à vendre, Limol- 
lou, bon marché.

mar-jeu-sam-au6nov-9T

FORD 1935 coach de Luxe, avec radio et 
chaufferette, très propre, aussi Coupé de 
Luxe Durant, 6 roues 1930, $150.00. S’a­
dresser 299, 1ère Avenue, Limoilou.24sept-26fs-12B

STUDEBAKER 5 PLACES en très bon or­
dre, bon marché. S’adresser le soir de 7 a 

•9 heures à 104 Montmartre. 18oct-6fs-12B

Motors Limited
Ford
Ford
Ford
Ford
Chevrolet
Chevrolet
Studebaker
Studebaker
Hudson
Hupmobile
Durant
Studebaker
Studebaker

Sedan D.L. 1936 
Sedan 1935 
Panel 1934 
Tudor 1932 
Panel 1932 
Coach 1934
Sedan D.L. 1934 

St Regis D.L. 1933 
Sedan 1930 
Sedan 1931 
Sedan 1931 
Sedan 1930 

Sedan 7 pas 1931
Motocyclette Henderson 

Aussi magnifique choix de bons chars usa* 
gés reconditionnés, 15 de la Couronne, téh.30mai-6mois-12H6185.

OCCASIONS D’AUTOMNE, Graham 1936, 
Graham 1934, Camion Reo, Camion Che­
vrolet, Camion Dodge, Ford Panel Body. 
Aussi choix dans les chars de $100. à $300. 
Côté & Côté, 163 St-Vallier, tél.: 2-6290.5oct-j.n.o.-12T

PETIT TRUCK “Panel Ford” — Modèle 
1932 à vendre, avec 6 pneus et Licence 1937. 
En bon ordre. S’adresser 106 Hermine, 
Mme Vve Maxime Lapointe, tél.: 3-1860.

19oct-3ïs-12B

TERRAPLANE SEDAN 1934, en très bon­
ne condition, à vendre, termes faciles si 
désiré. Téléphone 3-3962 entre midi à 1 h. 
et 6.30 à 7.30. 19oct.-6fs-12B

ACHETONS A DOMICILE. — A vendre 
show-case, laveuse électrique, couchettes, 
clipper électrique, orangeade 2 globes, poê­
les, gramophone, tricoteuse, miroir de sa­
lon, garde-robes, bureaux, chiffonniers, 
set chambre, table toilette, bibliothèque, 
harmonium, piano, coffre-fort 18 x 27 pcs. 
etc. Albert Bouchard, 32 St-Nicolas, tél : 
5636. J.N.O.-9R

DENIS, 188 Du Pont, tél. : 4-0388, achè­
te à domicile, sets salle dîner, chambre 
coucher, boudoir, salon, poêles assortis, 
couchettes, sommiers, matelas. Plus hauts 
prix payés. A vendre, pianos, poêle-four­
naises, carrosse bébé, chaises toutes sortes, 
table cuisine, valises, moteur électrique, 
cabinet à argenterie. j.n.o.-9Th.

NASH, char de promenade, 5 passagers en 
très bon ordre avec licence 1937, 5 pneus 
neufs, pouvant servir comme taxi pour la 
campagne, à vendre pour 175.00. S’adres­
ser à 209 , 2e Avenue, tél.: 3-2372.19octr2fs-12B

TRUCK FORD 1931, avec dompeur, aussi 
Oldmobile Coach de luxe et Dodge Coupé, 
à vendre, en parfaite condition. S’adres­
ser Irénée Paradis, 175V2 Dorchester, tél.: 
9722 — 3-4167. 18oct-4fs-12B
FORD COACH 35, Austin 35, Pontiac Se­
dan 32, Whippet, Pontiac 28 coupé Che­
vrolet 31. Motocyclettes Matchless, 4 
cylindres 33, Indian 4-30, Cleveland 17, 
Indian 27. Rodrigue Ostiguy, distributeur 
Auto Willys, 40 milles au gallon, 4 St- 
Joseph, tél.: 2-6577. 27sept-26fs-12Th.

FORD TRUCK, 1935, avec hoists hydrauli­
ques, woods 6 pouces, garanti pour un an. 
Licence 1937, très bien chaussé. Vendra 
ou échangera. S’adresser 254 St-Vallier, 
tél.: 8945. 19oct-2fs-12T
GRAHAM PAIGE 1933 Sedan luxe spécial,
6 roues, à vendre en bon ordre. Prix 
d’occasion. Gaston Brousseau Lorette- 
ville, tél.: 101.______________  J.n.o.-12B

Achetons 
Chars usagés

de toutes marques pour argent comptant 
VENDONS

Char.'; usagés de toutes sortes en bon ordre, 
licence comprise. Aussi motocyclette Auto 
Slide (nouveau genre) en démonstration 
sur demande, Paul Maheux, 63, rue Ste 
Hélène, tél.' 3-4167. 2oct-26ts-12T

SI VOUS AVEZ UNE AUTO à vendre, ap­
pelez immédiatement 3-2692. Nous paie­
rons comptant. 27sept-26fs-12Th

Chars usagés
Dodgo de Livraison...................1936
Plymouth, sedan....................... 1936
Dodge, coach.............................1936
Plymouth, coupé ....... 1935
Ford, sedan............................... 1935
Chevrolet, coach....................... 1934
International de Livraison.. 1934 

Tous ces chars sont reconditionnés à neuf 
Morrisset & Frère, 337 Prince-Edouard, 
angle Caron, Québec, tél. : 7158.

2oct-26fs-12Th

POUR FAIRE PLACE au nouveaux modè­
les 1938, Giroux Motors Sales, offre pour 
8 jours une grande vente de chars usagés, 
tels que: Chrysler 37, Sedan. Hudson 37, 
Sedan, Terraplane 37-36-35, Dodge 34, Hup­
mobile 34 Plymouth 34, Graham Paige 
1934, Hupmobile sedan 1932, Studebaker, 
1933, Rockney, 2 Fords 31, Hudson 31, Essex 
1931. Tous à bas prix et termes faciles. 
Attention spéciale aux marchands d’auto­
mobiles, qui voudront faire prix pour plu­
sieurs. Giroux Motors Sales. Beauport, 
tél.: 4-1246. 2oct-26fs-12B

Achetez les marchandises annoncée».
Comparez et choisissez.

CAMIONS USAGES
P.-L L0RTIE LTEE
73, rue St-Vallier

A VENDRE Plymouth, Sedan 1930, pneus, 
batteries et peinture à l’état de neuf, 
bourrure très propre, tout mécanisme, par­
fait ordre. Toujours Conduit par pro­
priétaire, bon marché. 105, 6e Avenue, 
tél.: 6856. 19oct-2f
DODGE COACH 1937, presque neuf, ayant 
radio et licence, démonstrateur de la fac- 
torie, pour être vendu à un prix spécial 
comptant ou à termes, pas d’échange, tél.: 
3-0319. 19oct-3fs-12B

5SE2555H5E555HSE5!52SS5ESE£5Z5Î525HHÎ5S555Î5H5

Accessoires d’automobiles
E5E5E5H5H52H5H525H5E5ESEE5E5E5S5S5252525M

ACHETONS A DOMICILE. — A vendre, 
gramophone, bicycle, typewriter, sets salle 
chêne doré, chambre, salon, boudoir, poê­
les, coach, side-board, poêle à gaz, brû­
leurs à l’huile, radio, laveuses électriques, 
fournaises, commode, table chesterfield. 
Isidore Bouchard, 46, St-Nicolas, tél.: 

56. loct-j.n.o.-9R

Henri Turcotte
33, BOULEVARD CHAREST 

AI TOUJOURS en mains grand assorti­
ment de meubles, vêtements légèrement 
usagés pour dames, messieurs. Poêles 
fournaises. Radios, laveuses électriques, 
sets de chambre, salle à dîner, cuisine. 
Studio chromé, Chesterfields. Aussi man­
teaux fourrures. Termes faciles, si désiré. 

Turcotte, 33 Boulevard Charest, tél. 
-3620. j.n.o.-9R

DORCHESTEH AUTO PARTS REGD, Tél.: 
2-2898. Assortiment complet de pièces de 
rechange pour automobiles neuves et usa 
gées. Vitres d’autos de toutes grandeurs, 
moteurs, batteries, ec. • Prix défiant tou­
te compétition. Une . visite vous convain­
cra. Achetons vieux chars. Propriétaire 
A. Thibaudeau, 297 Dorchester, face ba­
lance publique, bas rue Dorchester.16octaul9avril-130fs-12Th

CHAUFFERETTES ! PRESTONE ! AL­
COHOL ! Indispensables aux automobi­
listes pratiques pour l’hiver. Procurez 
vous-les chez J.-A. Cadorette, 37-39 1ère 
avenue, qui garde aussi stock complet de 
pièces neuves et usagées; spécialité, 
Brake lining, dompeuses hydrauliques, 
accessoires de fantaisie. Chez Cadorette 
Service, courtoisie, satisfaction garantie, 
tél.: 2-5143. au27octr-12Th

Tél. : 7171

2 camions Ford année 1930-31
2 ” Reo « “ 1935
2 - Chevrolet 1935
1 Dodge 1935
1 Studebaker 1931
1 G. M. C. 1930
1 Diamond T. 1934
1 - Ford de Uv. 1934

,1 Dodge 1936
1 Ford ferihé 1932
1 International 1934
1 Fargo ** 1936

remis en très bon état. Plusieurs de ces
camions sont équipés de leviers hydrauli-

PAUL AUTO PARTS REG’D, 83 1ère Ave 
Tél. : 2-6918. Pièces et acc, neufs et usa­
gés pour toutes marques d’autos. Atten­
tion spéciale aux commandes par malle. 
Service de livraison en ville. Satisfaction 
garantie. ___________________ _jm.o
LUDGER FERLAND — Parties d’automo­
biles pour toutes marques de chars, neufs 
ou usagés Achetons les vieux chars. 
Pavons prix raisonnables S’adresser 1Û5 
1ère Avenue, tél.: 4-2920. lldéc-j.n.o.l2B
AVEZ-VOUS UN MOTEUR électrique à 
faire réparer ? Un générateur ? démar­
reur, armature, magnétos d’auto ? Con­
fiez ce travail aux experts de Auto Ser­
vice Reg’d. Satisfaction garantie. Prix 
défiant compétition. Auto 
Reg’d, WVb de la Couronne, tél.: 3-2692j.n.o

UUCÙ uu mai-iuwij — *' -----_---------------------- , ,
nages soit 1-2 à 4 tonnes. Carrosseries a 
panneau et à ridelles. Nos prix et nos 
termes sont des plus avantageux.

PLYMOUTH 1937 SEDAN DE LUXE — 
Ford 1936 Coach. Chevrolet 1933 roads­
ter;: Hoists hydrauliques. S’adresser à 207 
de la Couronne, tél.: 3-3901.19oct-12fs-12Th.

TRUCK CHEVROLET avec hoist hydrau- 
que en parfait ordre. Bon marché. S’a­
dresser 186 Père Grenier (Montcalm), tél.: 
4-2928. 19-230Ct-2fs-12B

250 PNEUS et TUBES usagés pour autos 
et camions de différentes dimensions: 
$1.00 en montant Je puis échanger vos 
pneus cassés et coupés, ou les vulcaniser 
avec nouvelle machine électrique. Ouvra­
ge, satisfaction garantie. Service de 
Pneus, Batteries, huile. Parent, 18, 4e 
rue, tél.- 4-4771; résidence 111, 8e rue: 
tél : 9658 2mars-j.n.o.-12Th,
AUTOMOBILISTES ! J.-A CADORETTE. 
vous offre le stock le plus complet dans 
pièces d’autos usagées, avec prix dé­
fiant toute compétition. Nous gardons 
aussi quantité de stock neuf et accessoi­
res fantaisie. SPECIALITE: Broke lining 
et dompeuses hydrauliques. Commande; 
reçues par malle avant 5 heures expé­
diées le joui même, chez J.-A. Cadorette, 
Service, courtoisie satisfaction, 37-39, 
1ère Avenue, tél.’ 2-5143.

au27octobre-12Th.

Attention ! !
DIX BEAUX AUTOMOBILES modèles Jt 
choix, tels, que: Chevrolet 1936. Ford 
1936 Plymouth 1935. Hudson 1935. Ford 
1937. Hudson 1934. Graham 1935. Ter­
raplane 1934.
SI VOUS AVEZ un auto à vendre. apT 
pelez nous 3-1915. Nous paierons votre 
auto comptant. Quebec Used Cars Ltd. 
230 de la Couronne, à côté du marché 
St-Roch. 7oct-26fs-12Th.

Automobiles à louer
TAXI PRIVE, chauffeur compris, 6 cts 
du mille à partir de 25 milles arrange­
ment spécial pour voyage autour de la 
Ville. Faisons spécialité pour mariages, 
compérages et enterrements. Char luxueux 
et très récent, tél : 4-0153 — 3-0993.

29sept^26fs-llT

Moteurs d’autos refaits
A NEUF. Voulez-vous faire de votre mo­
teur usagé un moteur neuf. C’est notre 
spécialité. Nous perçons les cylindres, ajus 
tons pistons, pins, et rings neufs et over 
haulage au complet. Votre moteur sera un 
moteur neuf. Travail sérieux. Prix très 
modéré fixé d’avance pour ouvrage au 
complet. Garage Jos. Lortie, 133 avenue 
Taschereau. Tél.: 2-0438.mar-Jeu-sam-aul8nov-iar
?tT?Iï?tïPS(J'-)rltirktitJIï?5K?5Kij5SMH5&db^52555255555

Réparations de radiateurs
SH5S5HS3S25HSE5H535HSSSES3S2SHS5H5H55SH5H5H5HS

ALBERT TESSIER — Réparation, recons­
truction, nettoyage, débloquage de radia 
teurs, soudure autogène de tous les mé­
taux. S’adresser 226, rue de la Reine, 
(coin de la Couronne), Québec, tél. 
2-2876. 23sept-26fs-12Tb

•‘Le Soleil” est publié et Imprimé coin 
des rues de la Couronne et St-Vallier par 
-LE SOLEIL” Ltée. Henri Gagnon, pré­
sident et directeur général.

Téléphone le jour : 7131

Téléphones des chefs
de services le soir

NOUVELLES,
M. Irénée Masson 

ANNONCES 
M. P.-L JDeHaître 

PETITES ANNONCES 
M. Alfred Morisset.

4-0657

3-1442

6719

Animaux domestiques
ÎSE52SZS2SS23S2525252525252525252525S25Z5ZS
2 MAGNIFIQUES vaches à) lait à vendre 
comptant à prompt acheteur. Bon mar­
ché, aussi Range, 6 chats sauvages pour 
$40.00 avec ou sans parc. S’adresser 34 
Avenue des Frênes, St-François d’Assise, 
tél.: 4-48766. 14oct-8is-4B

9EE5E5ESH5HSaSSSHSHa5H5JK5S5ESE52SHSE5E5ES2

Appartements à louer
!5HSE5E5HSESE52SEHSS5E5HS2SE5HSE5ESï525S5E5E5HSr

Agents
CARTES DE SOUHAITS, pour Noël et le 
Nouvel An imprimées au goût du client. 
Occasion de vous faire revenu addition­
nel d’ici aux fêtes, en vendant notre série 
de Cartes ’ “Bristol”. ^ Bonne commission. 
Catalogue gratuit. Pour renseignements 
s’adresser de 2 à 4 hres* p.m. ou écrire 
à* Conrad Gingras, 187 rue Des Commis­
saires, Québec.  2B
AGENTS DE CARTES DE NOEL—Faites 
vous de gros profits. Ecrivez en donnant, 
numéro téléphone. Casier No. 257 “Le So­
leil”. 26
VOUS FEREZ $10.00 PAR JOUR avec no­
tre agence pour vendre linge seconde - 
main, marchandises, première qualité, 
bas prix. Il nous faut des agents dans 
chaque paroisse. Ecrivez pour détails, 
demandez également nos listes prix pour 
coupons. International Novelty, Reg’d, St- 
Zacharie, Qué. 8oct-26fs-2B

H n’y a pas d’occasions qui ne trou­
vent sa place dans les petites annon­
ces du “SOLEIL”. Il n’y a pas de 
gens qui en aient fait usage et qui 
n’aient obtenu des résultats satisfai­
sants.

APPARTEMENT A LOUER, 124 Ave du 
Parc, 9 chambres plus chambre de bain, 
poêle et glacière électrique, garage chauf­
fé. S’adresser à Placide Morency, 124 Ave 
du Parc, tél.: 7442. 19ocfc-6ts-5B
APPARTEMENT A LOUER — Trois belles 
grandes chambres faisant suite, meublées 
en neuf, chauffées, éclairées, usage du 
bain, (eau chaude), téléphone, garage. 
Aussi salon, boudoir et pension si désirée. 
Tél.: 4-3668. 18oct-2fs^5R

Argent à prêter
PAUL GRENIER, notaire, argent à prê' 
ter sur première hypothèque à Québec, 
5 et 6 p.é. S’adresser 325 Blvd. Charest, 
tél.: 3-1531. 20sept-26fs-7T

Chambres et pensions
SS525H5ESE5ESEciïE52SS52S25E5Z5H5Z5H5EE5E5HÏÏSi
HOTEL VICTORIA, 56 St-Jean, Tél. : 
2-4081. Chambres à prix réduits. Pour 
l’hiver retirez-vous à l’Hôtel Victoria et 
assurez-vous une bonne chambre, de bons 
repas. Chambres avec ou sans pension au 
mois ou à la semaine. 24sept-26fs-26R
CHAMBRE MODERNE à louer, avec eau 
chaude à l’année dans famille privée sans 
enfants, pension si désirée. S’adresser 109 
Avenue Cartier. mar-jeu-sam-19oct-26R
GRANDE CHAMBRE à louer avec pension, 
eau courante, usage du bain et téléphone. 
S’adresser 85 rue St-Louis.

19-21oct-2fs-26B
GRANDE CHAMBRE à louer avec pen­
sion, fenêtre sur la rue, 2 grandes gar­
de-robes, confort du chez soi. Eau dans les 
chambrés, système de chauffage. S’adres­
ser 671 St-Vallier, près Blvd. Langelier.

j.n.o.-26B

Chambres à louer
CHAMBRE A LOUER située à quelques 
pas de la rue pt-Jean. Vue magnifique. 
Usage du bain et du téléphone. S’adresser 
à 100, rue Richelieu ou téléphoner 4-3727.

9oct-26fS-27R

BELLE CHAMBRE à louer, meublée, en­
droit tranquille, usage bain et téléphone. 
S’adresser 4 rue St-Patrice, Appt 8, tél.: 
3-1510. j.n.o.-27B

Associés
‘SSSHSSSHSESESEFSKaESHSffiHSESHSHSESHSHSSSSGSSHSi
ASSOCIE DEMANDE avec petit capital pour 
entreprise très payante. S’adresser-à Casier 
403, “Le Soleil”. lOTh

PLACE CENTRALE, maison tranquille, 
grandes et petites chambres, finies à neuf, 
bain chaque étage, eau chaude couran­
te, usage téléphone No 2-5335. S’a­
dresser 64, rue St-Jean. Nouveau prop. 
J.-V. Drouin. 16oct-6fs-27B

COMMERCE — PROFESSIONS — METIERS

—LE GUIDE
Du service que vous désirez chaque jour

Accessoires de barbiers Magasin de chaussures
RASOIR ELECTRIQUE CLIP-SHAVE ! 
Rasez-vous à la manière moderne : sans 
eau, ni savon, ni blaireau ! Pas besoin de 
changer de lames. Prix seulement $12.00. 
Hector Noreau, 8, St-Joseph, Québec, tél.: 
4-4594. 9oct-26fs-C.D.Th.bar.

Articles pour dames
Bas pour dames

5,000 PAIRES DE BAS DE SOIE sacri­
fiées au bas prix de .09 chacun. Aussi 
ampoules électriques (15-20-40 et 60 
watts) à 09 Chs-A Parent Enrg.. lOo 
St-Joseph, tél ; 4-2451. j.n.o

Art. de Toilette .09
CREME A BARBE, PATE A DENTS, **Bay- 
Rhum”, Eau Cologne, eau Floride, par­
fum, “cold cream”, “Vanishing cream”; 
huile pour ondulations (“Wave-set”), 
etc. Le tout à .09 ch article, tant qu'il 
y en aura. Chs.-A. Parent, Enrg. 106 
St-Joseph tél.: 4-2451. j.n.o.

NOUVEAU MAGASIN de chaussures 
usagées pour hommes femmes, .enfants. 
Toutes chaussures réparées, remises à 
neuf Prix très bas. Souliers pour hom­
mes: semelles neuves, talons réparées 
$1.29. Satisfaction garantie. Souliers 
pour dames: talon cubain, semelles répa­
rées 59c Satisfaction garantie. Deman­
dez intéressant catalogue. Vendons en 
gros. Magasin du Peuple Enrg., 44 «Ca­
rillon Québec. j.n.o

Matelas
Royal Mattress Company

NOUS REPARONS et stérélisons différen­
tes qualités de matelas, feutre, laine, crin 
et matelas à ressorts. Attention spéci: | 
aux appels téléphoniques, tél: 3-0503, 4o. 
Avenue Renaud, Québec. 4oct.-26fs-C.D.T

Salon de coiffure

Bicycle

Médecins - Spécialistes

CHAMBRES à louer, près de l’Hôtel St- 
Louis, avec ou sans pension, très confor­
tables, situées 8 et 10, Haldimand, téls.: 
2-4977 — 4-3346. 14oct-26fs-27R
SUITE DE DEUX CHAMBRES et chambre 
simple avec eau courante, chaude et froi­
de, poêle à gaz, usage bain, téléphone, 
dans famille privée sans enfants, 315 St- 
St-Cyrille, tél. : 7737. 16oct-3fs-27B

SUITE AVEC POELE A GAZ $35, $45 et 
$50 par mois. Aussi chambres à louer, 23, 
St-Louis et à 39, Ave Ste-Geneviève, Qué­
bec. 13oct-26f S-27R
70 1-2 AVE CARTIER. —Magnifique cham­
bre boudoir à louer, améliorations mo­
dernes, eau chaude à l’année. Pour in­
formation s’adresser sur les lieux ou 
tél.: 3-1045. 19-21-23oct-3fs-27R
GRANDE ET PETITE chambres à louer, 
eau chaude à l’année. 23 Charlevoix, tel.: 
4-2285. 27B
SUITE 2 CHAMBRES avec gaz, eau chau­
de, meublée, aussi chambre, simple, usage 
bain, téléphone. S’adresser 7 D’Artigny.

19oct-5fs-27B

BICYCLES — Pour votre bicycle, voyez 
Girard & Fils. Bicycles neufs et usagés. 
Ainsi que morceaux pour réparations. 
Une spécialité dans les bicycles acciden­
tés. Ouvrage fait avec soin et garantie. 
S’adresser Girard & Fils, 55, rue de la 
Salle (Richardson), Québec.

mar-Jeu-sam-au28oct-C.D.T.

Bouteilles ! Bouteilles !
'— ■ ■ a  ;
BOUTEILLES VIDES. Nous achetons et 
vendons bouteilles et flacons de toutes 
sortes, toutes grandeurs depuis V* d’once 
jusqu’à cruche 1 gallon. Payons plus haut 
prix du marché. Allons à domicile. 
L’Echange de Bouteilles de Québec, Enrg., 
425, St-Joseph, tél.: 4-3898.

16sept-mar-jeu-sam-aul3nov-26fs-CDT

Dr. E. Maranda, Spécialiste
Ex-élève des Hôpitaux de Paris. — Yeux, 
nez, gorge, oreilles, 829 rue St-Vallier, tél.: 
2-5832. Heures de consultations 2 à 5 heu­
res p.m. et 7 heures à 8.30 heures p.m.

J.N.O.-C.D.T.

Médecins-chirurgiens
DOCTEUR CHS. ï^INFRET, voies genito 
urinaires, médecine générale et petite 
chirurgie. Traitements électriques, 59 
St-Joseph. Appt. 101, Québec. Heures du 
bureau 9 à 11 heures a.m. et 2 à 4 heu­
res p.m., le soir: 7 à 8 h. tél.: 4-4061.

24sept-26fs-C.D.T.

Notaires

Chirurgiens-dentistes
DR LEONCE LESSARD, chirurgien-den­
tiste, ex-interne du Forsyth Dental In- 
firmery Boston, E.-U. Anesthésie au gaz. 
Bureau et résidence, 207, 3e Avenue, tél.: 
4-3312. j.n.o.

DR DONAT ROY, CHIRURGIEN-DEN­
TISTE. Anesthésie au gaz. Heures de 
Bureau, 9 h. à midi et 2 h. à 5 h. p.m.— 
Ouvert les lundis, mercredis, vendredis 
soirs de 7 à 8 h. 30, 173, 3e Ave, Limoi­
lou, tél.: 4-1252, rés.: 8202.

13oct-26fs-C.D.Th.

MESDAMES !
A qui confie­

rez-vous la con­
fection de vos 
nouvelles toi^ 
lettes d’autom­
ne ?

LES

PETITES ANNONCES 
DU “SOLEIL”
Vous trouveront une bonne couturière.

TASCHEREAU & TASCHEREAU, notaires, 
71 St-Pierre, Québec. Argent à prêter 
sur hypothèque et autres garanties. Ad­
ministration de succession. Organisa­
tion de compagnies à fonds social.

Pressage-nettoyage

Confection pour dames
Manteaux, Robes d’automne
POUR L’ACHAT D’AUTOMNE. Visitez no­
tre grand assortiment de manteaux en 
fourrure, en drap, avec collet de fourrure. 
Aussi un grand choix de robes au prix du 
gros. Une visite vous convaincra de nos 
bas prix. A. D. SMITH, 64 rue St-Joseph, 
Québec, Edifice Orkin Chambre 21.

24août-78fs-C.D.Th.

Correspondance
CORRESPONDANCE Internationale.— Cor­
respondez français, anglais avec person­
nes de tous pays du monde. 0.25c pour 
noms et adresses. La correpsondant inter­
national, C. P. 95, Saint-Joseph, Cté 
Beauce. lloct-2fs-C.D.B.

$1.00 NETTOYAGE, $1.00 LA TEINTURE­
RIE FRANÇAISE LTEE, 565, St-Jean, tél.: 
4-4686, teinture, pressage, nettoyage. No­
tre spécialité la “Teinture”. Département 
spécial pour commandes de campagne. 
Nous sollicitons une commande d’essai.

leroct-26fs-C.D.R.

TEINTURERIE DORCHESTER ENRG. Les 
Experts de la Teinturerie Dorchester vous 
offrent la plus grande qualité en fait de 
Nettoyage. Teinture Pressage, nous dé­
fions qui que ce soit en qualité, parce 
que notre personnel est fait d’experts de 
longue expérience. Nouveau Département 
spécial pour service de la campagne, ser­
vice rapide. Adresser ou téléphoner 120 
Dorchester, tél.: 4-2484 — 4-2485.

9oct-26fs-C.D.Th

Déjà des cheveux blancs?
SALON LIDO dit :

Blanchir c’est vieillir ! Le premier che­
veu blanc est un gros chagrin pour une 
femme. Nous faisons une spécialité de tein­
ture de cheveux $3.00 avec les fameuses 
teintures “Notox”, “Paragon ou Roux”. 
Consultation gratuite avec Mlle Richard. 
Perm. $1.50 à $5.00, coiffures de fantaisie, 
35c et 50c par coiffeuses expertes du Salon 
Lido, 84 Dorchester, tél.: 9404.

27sept-26fs-C.D.Th.

Permanents $1.50
SALON JEANNOT, 60, Ste-Marguerite, 
grand spécial permanent $3.50 pour $1.50, 
ondulation à l’eau, marcel et shampoo à 
35c. Komol 50c. Satisfaction garantie. 
Propriétaires, Mlles C. & J.-L. Lemieux 
tél.: 4-1052. Coiffeuse, Mlle Perreault.

j.n.o.

Garantie pour 8 mois
MESDAMES ! PROFITEZ DE NOTRE 
GRAND SPECIAL. Perm, à l’huile françai­
se garanti sur les cheveux les plus fins et 
les plus difficiles. Machines Paristyl garan­
tie pour ne sentir aucune chaleur. Spécial 
Perm, valeur $7.00 pour $3.25. Perm. $5.00 
pour $1.50, Komol, Marcel, Teinture, etc., 
par expertes, 12 ans expérience, Mme J. 
Savard, 36 St-Joseph, Québec, tél.: 3-0445.

6oct-26fs-C.D.Th

Perm. 1.00 comptant!
GARANTI 12 A 15 MOIS 

PERMANENT indéfrisable, offert pour 10 
jours seulement. Prix spéciaux, valeur 
$12.00 pour $1.50 et plus. Spécialité: Tein­
ture de cheveux, Kofhol, Marcel, Ond. à 
l’eau, épilation. Donnez votre appointe- 
ment immédiatement. Tél.: 9370, Salon 
Lely, Mlle R. Perron, prop., 118 St-Joseph.

18sept-26fs-C.D.Th.

SERVICE HELENE CURTIS — Manufac­
turiers machines à permanents Hélène 
Curtis et séchoirs Hélène Curtis, tous ac­
cessoires nécessaires pour salon coiffu­
re. Aussi sachets pour permanents sans 
machine et sans électricité, 59 St-Joseph, 
tél.: 2-4897, gérant. Jean Crépeau.28sept-26fs-C.D.T.

Avis - Salon Simone
Mlle S. DOLBEC, annonce à sa clientèle 
qu’elle est maintenant de retour à son 
salon. Prix réduits sur tous les perma­
nents, 260 St-Joseph, tél.: 8895.

19ôct-6fs-C.D.R.

ARRETEZ ! VOYEZ ! LISEZ ! A votre 
service. Toute sorte de lavage de fenê­
tres. Magasins, maisons privées. Con­
trevents lavés et posés. Prix raisonnables. 
Téléphoner: 2-1043, Quebec Carpet & Win­
dow Cleaning Co. 16oct-6fs-C.D.R.

P. Ferland

Ent.-Electricien
LAUREAT CORRIVEAU — REPARATIONS, 
ou changement de vieilles installations 
pour plus modernes, donnant meilleur ser­
vice, plus de sécurité, plus de valeur à vos 
logements. 40 mois pour payer sans inté­
rêts. Payable avec votre compte d’électri­
cité. Aussi réparations, installations 
plomberies en général exécutées par main- 
d’oeuvre experte et licenciée. Lauréat Cor- 
riveau, 39, Ste-Claire, coin Richelieu, tél.: 
magasiir: 4-0721, Rés. : 4-1551. Service jour
et nuit.

DESIREZ-VOUS une bonne chambre à la 
semaine ou au mois avec ou sans pen­
sion. Prix modéré. Communiquer Hôtel 
National, 115 Côte de la Montagne, tél.: 

0594. Sam-mar-eu-9déc-C.D.R.

Associés
H5Z5E5H5H525295H5H5H525H5E5E525H5H52SE525E5H5H.1
ASSOCIE — Occasion exceptionnelle pour 
un père pouvant investir du capital dans 
entreprise existante, pour assurer l’avenir 
d’un fils, dans une position intéressante 
et active. Ecrire Casier 405, Le Soleil.

19oct.-6fs-10B

Chambres à louer
TRE GRANDE CHAMBRE, éclairée, meu­
blée ou non, 3 fenêtres sur la rue. Petite 
chambre propre, meublée en neuf, eau 
chaude. Autre petite chambre meublée ou 
non, eau dans chambre, $1.00 par semai­
ne. S’adresser 24 Ste-Famille.

16oct-4fs-27R
ASSOCIE AVEC CAPITAL demandé, jeune 
homme ou homme d’affaires avec capital 
comme voyageur de commerce depuis quin­
ze années, je m’associerais avec un Jomne 
homme sérieux ayant ou pouvant avoir un 
capital de quelques mills piastres pour 
commerce de gros dans les lignes de bas 
et sous-vêtements pour hommes, femmes 
et enfants, pour clientèle établie de la 
campagne et centres. Assurera un avenir 
pour un jeune homme non établi qui ai­
merait à rentrer en affaires bu pour ce­
lui qui a l’expérience avec capital. Devra 
comme moi voyager sur un territoire déjà 
organisé. Je suis assuré du succès de 
cette affaire. Si intéressé étant sérieux 
pour l’avenir de ce commerce. Ecrivez 
avec détails à Casier 259 “Le Soleil”.

19oct-3fs-10B

Bois de construction
■5H5HE25Î5Ï52525Î5H55SHSE555HEHS2525JS5SH555H5

,3HSE5H5E55SffiE5HS5S3E5JS2S2S25Z55SZS2SaSHS22

Argent demandé
5E5H5Hffl525H5H5H5H5!5SS2SE52!ii!iH5HSE5a5E5ESE5ï
ON DEMANDE A EMPRUNTER $4,000 à 
$6,000, garantis par 1ère hypothèque, sur 
bonnes propriétés. Autres garanties addi­
tionnelles. Spécifier taux d’intérêts. Ecrire 
Casier 108, "Le Soleil”. 22sept-26fs-8B

Achetez les marchandises annoncées, 
soyez sûrs d’être satisfaits.

Œ5£5E5Z5g5E5SSg5gSg5Z5aL.£5ffiE5îSHSgESZ5E5H5ï5t

Argent à prêter
e5HH5^H5H5E5H5H5HÏÏ5H5H5Z5HS2£H5ZÏÏ5E52525H5
ARGENT A PRETER sur 1ère hypothèque, 
maison à vendre à Québec et en dehors 
aussi beaux logements à louer à Cour- 
ville et Québec. S’adresser L.-E. Fortier. 
87 de l’Eglise, tél.: 9450, tél.: 4-5312.

20sept-26fs-7T

$500 à $10,000 sur 1ère hypothèque en 
ville. Maisons à vendre dans tous les quar­
tiers. S’adresser à de La Bruère Fortier, 
notaire, 37, de la Couronne, tél: 3-0775. 
Soir: Rés.: 3-2580.

.mardi-jeudi-samedi au 11 déc.-7T
ARGENT A PRETER, sur hypothèque en 
ville, remboursable mensuellement ou au­
trement. J.-Q. Picher, notaire, No 473 
rue St-Jean, tél. : Bureau : 4-2918 ; Rés.: 
3-2459. 2oct-26fs-7R

Articles de menage
MAGNIFIQUE SET DE SALON, chester­
field marque “Kroehler” à vendre. S’adres 
ser 126 rûè Lachapelle, tél.: 4-0297.

19oct-5fs-9B

MEUBLES ANCIENS — ameublement 
chambre, noyer, dessus en marbre, cou­
chette cuivre, petit coffre-fort, meubles de 
bureau, chêne solide, etc., 128 Ste-Anne, 
tél.: 2-8565. 19oct-2fs-9R
MEUBLES A VENDRE: Magnifique secré­
taire de dame, table et chaises, joli pa­
nier à ouvrage. Aussi un phonographe. 
S’adresser à 44 avenue Lamontagne té­
léphone: 4-2998. j.n.o.-9B

BOIS DE CONSTRUCTION — Merisier 
de plancher, bardeaux, B. C. Fir embou- 
veté, moulures, épinette préparée ou brute 
etc. Demandez nos prix, ils vous inté­
resseront. Bilodeau & Doré, marchands de 
bols, 280, St-Paul, tél.: 2-5035

24sept-26fs-B.C.R.

52SÎ52SlHSH5HS252SH525HSHSïS55HS25H5HSa3ZSE2SE53

Bureaux à louer
iSEÏÏSESSSESHîSSESESESiESSSESZSESESHSHîHSBSSSESHS-

BUREAU — chauffé, à' louer à 104, rue St- 
Jean. S’adresser Jos. Robitallle Enr.f 108, 
Richelieu,*tél.: 2-3288.

19-21-23oct-3fs-18R

GRANDE CHAMBRE, bien meublée, sur 
l’étage du bain, convenable pour 1 ou 2 
personnes, dans famille distinguée. Place 
tranquille, usage téléphone. S’adresser 62, 
St-Louis. 27R

GRANDE CHAMBRE très ensoleillée, usa­
ge du bain et téléphone, eau chaude à 
l’année, conviendrait pour une ou deux 
personnes. Paroisse des Bienheureux 
Martyrs, téléphone 9701. 27B

CHAMBRE à louer, réparée à neuf, usage 
du bain et téléphone. S’adresser à 17 rue 
St-Stanislas, tél.: 2-1428. 19oct-2fs-27B

CHAMBRE A LOUER avec eau courante, 
fenêtres sur la rue. Aussi petite chambre 
à partir $2.00 par semaine. S’adresser 547 
St-Jean. 27B
CHAMBRE A LOUER. — Usage télépho 
ne, eau chaude à l’année, bain, douche, 
bien ensoleillée, et bien chauffée. S’adres­
ser 53 Chemin Ste-Foy, coin Bourlama- 
que. 12oct-6fs-27R

BUREAU A LOUER, premier plancher, 
avec service de salle d’attente, sténogra­
phe et téléphone. Situé dans centre des 
affaires, 325, Boulevard- Charest. Télé­
phone 3-1531. S’adresser sur les lieux.

9oct-26fs-18T

Ameublement moderne
PROVENANT FONDS BANQUEROUTE. - 
Bel ameublement Studio Chromé, couvert 
velour ou rept différentes couleurs. Ameu­
blement chambre coucher. Chesterfield, 
Très beau secrétaire de dames, bibliothè­
que à rayons, tables fantaisie, tables mille 
pattes. Lits, sommiers, matelas, oreillers. 
Fauteuils, carpettes prélart, occasions pour 
tout acheteur. Les Enchères Marceau Enr. 
12, St-Joseph, tél.: 2-1278.

21sept-26fs-12Th.

Bureaux à louer
GRANDS ET PETITS bureaux et magnifi­
ques salles d’échantillons, très bien éclai­
rés avec toutes les commodités modernes 
Situés à l’étage supérieur de l’édifice du 
“Soleil”. S’adresser au Service d’infor­
mations, bureau de l’Administration 
“Soleil”. 3mars-j.n.o

Chambres et pensions
MANOIR HEBERT — Chambre et pension, 
très beau site, pour personne âgée, couple 
ou toutes personnes désirant poste tran­
quille. Attention particulière aux inté­
ressés. S’adresser à 8 Hébert ou 3 1-2 
Des Remparts. Téléphone : 2-5921

9oct-26fs-26B

iE5E5EK52SES5E5ESH5E5SÏÏ5î5H5E5ESEESSSH5Z5H^

Chambres demandées
aSE5E52SESESH5H5H5H5E5H5ESESH5EE5ï5H5H5E5H5Ef

DAME d’un certain âge demande chambre 
pas meublée dans famille pas d’enfant, 
Saint-Sauveur où Notre-Dame de Grâce 
Ecrire Casier 849 “Le Soleil” 28B J.N.O

CHAMBRE BOUDOIR demandée, dans par­
tie haute'de la ville avec ou sans pension 
ou poêle à gaz installé. Ecrire en don 
nant détails et prix à Casier 113, “Le So 
leil”. J.n.o.-28B

Chauffage, bois, charbon
5252S25HSE5E5i5H5H5H5H5E5H5E5ESH52:£5E5E5E5c!5E5E

J.-H. BLAIS, 25 RUE GRANT - Atten 
tion, nouvelle cour à bois, offrant bots 
de chauffage à l’abri au prix du gros. 
Merisier et érable 24 pcs. Prix spéciaux 
pour provision, croûtes bois mou d’épi- 
nette et pruche $4.50 corde 4 pds, croû­
tes de merisier, 4 pieds la corde livrée. 
Première qualité. Livraison rapide. Sa­
tisfaction garantie, tél.: 2-7474.

20sept-26fs-34T

CHAMBRE AVEC PENSION, meublée, con­
fortable, ‘bain, téléphone, eau chaude, 
maison distinguée, dans famille sans en­
fant. Prix raisonnable! S’adresser 46 rue 
Fraser, tél: 9505.

O. CLOUTIER, coin Mgr Gauvreau, (an­
ciennement Grant), Du Roi. Bon bois 
franc, merisier, érable, toutes longueurs, 
Croûtes de bois franc, croûtes de bois mou, 
Prix spécial pour provisions. Livraison par 
tout en ville tél.: 2-2552. 5oct-j.n.o.-34T

25sept-26fs-C.D.R.

Hôtel

“LA MAISON D’UN TON PLUS CLAIR’ 
Teinturier-nettoyeur expert. Vêtements 
assurés sans charge contre feu vol, per­
te. Notre procédé unique prolonge la 
durée des tissus. P. Ferland, 155 à 159 
Du Pont, Québec, tél.: 4-3531. j.n.o

Quincailliers
L.-O. POULIOT, Vitres, toutes grandeurs, 
ferronneries en général, émail, peinture, 
vernis, huile, térébenthine, outils, mastic 
Livraison rapide Prix défiant toute 
compétition, 430, St-Jean, tél. : 2-8337.

2sept-jeu-sam-mar-26oct-20fs-quinc-CDR

Réparations Générales
J.-A.-L. BEAULE.—50, côte Ste-Genevlè- 
ve, tél.: 4-2396. Réparations générales. 
Plomberie, chauflage, couverture, ci­
ment, bois, etc. Ouvrage garanti. Prix 
défiant compétition. Carte de compéten­
ce. j.n.o.

Réparation de meubles

Lingerie-seconde main
OCCASIONS SPECIALES ! Montreal job­
bing 21 et 211/2 St-Joseph, Québec. Lin­
ge de toute sorte neuf et seconde main. 
Venons de recevoir un gros char de linge 
d’hiver de première classe pour $17,500.00, 
contenant 4,500 pardessus et 4,000 man­
teaux pour dames. Aussi nous avons un 
grand choix d’habits, robes, capots et 
manteaux pour garçons et fillettes. Prix 
défiant toute compétition. Demandez ca­
talogue gratis expédié dans toute la pro­
vince. Ecoulons grand stock de prin­
temps: manteaux et pardessus 25 cents, 
etc. Montreal Jobbing.

lloct-26fs-C.D.T.

LISEZ CECI: Payez moins cher, faites 
affaire avec notre maison, robes pour da­
mes .10, .15, .25., manteaux d’automne 
dames, hommes 49c., pantalons pour hom­
mes. 25c. la paire, rasoir neuf 40c., chaus­
sures neuves pour hommes, femmes, en­
fants 30c. la pairt. $20,000 de stock en 
magasin. Prix spéciaux au gros. Deman­
dez catalogue, linge seconde main, neuf. 
D. Assh, 30 St-Joseph, Québec.

J.no.

O. JOBIN, REMBOURREUR - 168 Dor­
chester, depuis au delà de 30 ans se spé­
cialise dans les réparations de meubles, 
antiques, modernes, vernissage, polissage 
Nous remettons les mêmes meubles à 
neuf pour un prix très modique. Télé­
phoner nous à 3-0733.

3sept-26fs-sam-mar~jeu -.C.D.Th. Rép
REPARATIONS DE MEUBLES — Pour vos 
réparations de meubles ou de matelas, 
adressez-vous chez nous. Nôs ouvriers ex­
perts sont à même de vous fournir les 
meilleurs travaux dans la réparation de 
meubles, rembourrage, vernissage Paquet 
& Frère Enrg, manufacturiers en gros. Fa­
brication de meubles rembourrés, divans, 
matelas. 472 St-Vallier, tél. bureau: 2-3040.

14oct.-26fs-C.D.T

Attention Spéciale
SALON IVOIRE, 93, rue St-Joseph. Nou­
velle solution à l’huile garantie , sur che­
veux les plus fins de $7.00 pour $li50. 
Aussi sur machines sans fils $5.00 pour 
$3.00. Tous genres de coiffure, Mlle Bé­
langer, prop., tél.: 2-8378.

llsept-mar-jeu-sam-au9nov-26fs-CDT

STUDIO CHARRIER — Sans fils, sans 
électricité. Nouvelle machine, trois au­
tres machines à votre disposition pour 
permanents, 13 années d’expérience. Per­
manents garantis. Traitement de che­
veux, du cuir chevelu, sur machine spé­
ciale. Mlle R. Charrier. Studio Charrier, 
159 St-Joseph, près Théâtre Arlequin, 
tél.: 3-2920. lloct-26fs-C.D.T.
SALON PAULETTE. Tél.: 4-2754. Gran­
de réduction poür l’automne sur tous nos 
permanents avec ou sans fils. Nouvelle 
huile française, garantie sur n’importe 
quels cheveux, $5.00 pour $150. Massage, 
Marcel, sourcils, ondulation .35, Komol, i 
manicure .50. Venez sans appointement 
ou tél.: Mme Lauzier, prop., 764 St-Val­
lier. 12oct-26fs-C.D.T.

Salon de coiffure
.SALON L. LAPOINTE annonce le fa­
meux permanent sans fils Frederics “Une 
minute” et le Frederics Vitron Neutra, une 
minute de durée. Un essai vous convaincra 
de sa remarquable supériorité sur tou­
tes les machines sans fil, 376 St-Jean. 
tél.: 2-7842.

sam-mar-jeu-au9déc-20fs-C.D.R.

Salon Angéline
74 ST-JOSEPH — TEL.: 2-2178 

GRAND SPECIAL : Perm, à l’huile d’Hé­
lène Crutis, garantis sur tous cheveux, 
$1.50 - $3.00 en montant. Coiffures de fan­
taisie, Marcel, Komol, ond. à 1’eau, 35c, 
50c et 75c dans les plus nouveaux genres. 
Appelez 2-2178, pour votre prochaine coif­
fure ou permanente.

ven-sam-mar-au4déc.-C.D.Th,
SANS FILS $1.50 — SALON LOUISA, 31 
Signai', (Coin Hermine). Permanents 1ère 
qualité, pur à l’huile $1.50 et plus, garantis 
sur cheveux les plus difficiles, donnés 
par coiffeuses de longue expérience. Salon 
moderne et confortable. Attention particu­
lière à chaque cliente, tél. : 8283.

j.n.o.—C.D.T*
SALON COLETTE 395 St-Jean, tél.: 4- 
4051. Permanents avec machine Eugè­
ne, avec fils $1.50, $2.50 et, jusqu’à $7.00. 
Sans fils, une minute. Traitement du 
cuir chevelu ondulation à l’eau, komol, 
massage. shampoo. manicure. Mlle 
Rhéault, prop j.n.o.

GRAND SPECIAL 1 ! Ecoulons notre 
stock de printemps. Capots pour hom­
mes, femmes, .75 Robes .25 et .35. Pan­
talons .35 et Blouses pour hommes, .05, 
Habits pour hommes $4.00. Demandez 
catalogue. D. Assh, magasin de seconde 
main et neuf. Gros et détail, 30 St-Jo­
seph, Québec. J.n o.

Matelas
REPARATIONS MATELAS. — Faites ré­
parer vos vieux matelas. Manufacture 
matelas neufs. Réparations sommiers. 
S’adresser Louis Rousseau, 486, 3e Ave­
nue, Limoilou, tél.: 4-1480. Allons cher­
cher meubles et matelas à domicile.

j.n.o.

Matelas Frontenac
FRONTENAC MATTRESS, Enrg. Manu­
facturier matelas. Spécialité: Réparations 
tous genres, matelas à ressorts, crin, laine 
échiffée, lit plume. Réparations sommiers. 
Rembourrage meubles. Attention spéciale 
aux communautés, 15 rue Boisseau, tél. : 
5347, Ulric Pouliot, prop.

6oct-26fs-C.D.T.

50c à $1.00 Gratis
GRANDE REDUCTION 50c à $1.00 donné 
gratis, avec chaque permanent. Hâtez- 
vous de venir faire donner votre perma­
nent d’ici 10 jours. Tous ces perma­
nents garantis avec ou sans fil. Tout 
genre de coiffure, teinture de cheveux 
Salon Larose, 87 de l’Eglise, coin St-Jo­
seph, Mlle Simone Perron propriétaire 

8oct-26fs-C.D.T.

Etes-vous à la recherche d’un do­
mestique, une aide quelconque ou vou­
lez-vous vous-même obtenir une si­
tuation ; confiez aux petites annonces 
du “SOLEIL” votre message, il sera 
rapporté dans des milliers de foyers 
chaque jour.

SPECIAL — Permanent sans fils Acmé pur 
à l’huile de $5.00 pour $1.50. Aussi perma­
nent Park Avenue, sans machine, au plus 
bas prix. Tous genres de coiffure. Salon 
populaire, E. Blouin, prop., 117 Hermine, 
tél: 2-3547. 14oct.-lan-C.D.T
LA MAISON ULRIC BEDARD, 878. St- 
Vallier a toujours grand assortiment ma- 
,chines permanents sans fils. Lido Acmé 
Junior Paristyl, machines à fils, usagées 
ou neuves, séchoirs toutes sortes, ameu­
blements des plus modernes. Prix dé­
fiant compétition. Ecrivez pour détails

j.n.o

Perm. 1.00 comptant
GARANTI 12 A 15 MOIS 

PERMANENT indéfrisable, offert pour 10 
jours seulement. Prix spéciaux, valeur 
$12.00 pour $1.50 et plus. Spécialité: Tein­
ture de cheveux, Komol, Marcel, Ond. à 
l’eau, épilation. Donnez votre appointe­
ment immédiatement. Tél.: 9370, Salon 
Lely, Mlle R. Perron, prop., 118 St-Joseph._ 

19oct-26fs-C.D.Th,

Un an de garantie
AU SALON ALMA, 111 St-Joseph, tél. : 
4-3013. Perm, à l’huile avec nouvelle so­
lution garantie 12 à 15 mois. Essayez 
notre nouveau Komol et notre ond. à l’èau 
avec finition garantie donné par les ex­
pertes de notre salon.

sam-mar-Jeu-au23oct.-C.D.Th

SALON ANN. — Dames et Demoiselles, 
vous êtes invitées à donner votre appoin­
tement au nouveau Salon Ann. Coiffu­
res de tous genres. Permanent avec la 
machine Paristyl, sans fils, massage et 
shampooing, manicure et traitement du 
cuir chevelu, etc., 135, Ste-Anne, tél. : 
4-3036. J.N.O.’-C.D.R.
SALON FLORENCE. — Grand spécial, 
permanent à l’huile, sans fils et sans 
électricité, $4.00 pour $2.00, sur machine 
à fils “Shelton”. $5.00 pour $1.50, 13 ans 
d’expérience. Marcel, Komol, Ond. à 
l’eau, shampoo. Mme Florence Racine, 
305, St-Joseph, I en face Cinéma de Pa­
ris, tél.: 9274 , 12oct-26fs-C.D.T.

'AU SALON CAPITOL 143, St-Jean, Per­
manent Park Avenue, permanent à l’hui­
le, avec ou sans 'électricité, $5. pour 
$1.50 garanti pour un an. Autres $2 50 
à $10. Komol, Marcel, ondulation à 
l’eau manucure. Tél.: 2-5983. Blanche 
Delisle, prop. 15sept-j.n.o.-C.D.R.

Tailleur
Tailleur expert

REPARATIONS GENERALES. — Pressage, 
nettoyage, habits, paletots retournés, bou­
tonnières, confectionnons, habits pour gar­
çons dans vieux habits. Pressons votre 
complet pendant que vous attendez. Al­
lons chercher et livrons à domicile. Re­
montons les mailles de bas de dames. Ou­
vert tous les soirs jusqu’à 10 heures, Paul 
Paradis, 88 1-4 Dorchester, tél.: 9722.

7oct-26fs-C.D.Th.

T apisseries
VOUS TROUVEREZ un bel assortiment de 
tapisseries Sunworthy à partir de 10c en 
montant au No 1133 St-Vallier. Aussi un 
tapisseur offre ses services

J.n.o. Tapisserie.

,?ff^'?'?'??^q?q?q?^ff^^q?ffim!?lam-B5mmg5BWag5B5g5a55Sg5e5aSZ5Z5g.:e555H5E5g5ase5g5a5E5B5B5e5Z5E5g5H5ESHSfflg5g5ga5Z5H5SS;5H5H5g5

Chauffage, bois et charbon
5H5H5S!5H5E5EE5ai525H5Z5iE5H5E5H525E5c!2SH5S5H5H5t
AVIS SPECIAL — Merisier érable, 2 pds 
bouleau 3 pds. Croûtes de merisier, croû­
tes d’épinette, slabs d’épinette. Satis­
faction garantie. Roland DesRuisseaux. 
186 Montmagny tél.: 4-0734.

30sept-26fs-34T

CYRILLE BUSSIERES, commerçant, bois 
chauffage et charbon 49, St-Bernard, tél.: 
6827, bois franc 2 pds et 2 pds 1-2, scié 
et fendu, prix spéciaux pour provision. 
Aussi croûtes de merisier, slabs de bou­
leau et bois d’allumage 6 grosses poches 
$1.00. Aussi chevaux de tout prix à 
vendre. J.n.o.
COUR A BOIS de chauffage tout outillée 
à vendre ou à loyer à de bonnes condi­
tions. S’adresser O. Létourneau, 18, 1ère tél, 

26R Rue Limoilou. 6oct-12fs-34B

BOIS DE CHAUFFAGE à vendre, sapin, 
épinette 24 pouces, bouleau 28-30 pcs 
longueur, merisier, érable 24 pouces, éra­
ble 30 pouces. Livraison toutes parties 
de la ville. Rosaire- Bédard, marchand, 
Charlesbourg, tél. : 4-0769.

12oct-6fs-34B
REAL DUPUIS -- Bon bois de chauf­
fage, séché à l’abri, merisier, érable, épi­
nette 2 pds, 2 1-2 pds. Slabs de bouleau, 
croûtes de merisier scié, fendu, livré à 
domicile. Prix spécial pour provision. 

xCour à Bois St-Patrick, 104, St-Patrick, 
2-4839.

mar-jeu-sam-5oct-au30oct-34R

Chauffage, bois et charbon
ffiE5E5E5EE5H5E5H5H5H5H5E5H5E5B5EiE5H5H5H5H5H525

SPECIAL, gros bouleau sèche, $1.85 la cor­
de de 1 pd, Bois franc de toutes sortes à 
vendre au plus bas prix du marché. Croû­
tes de bois mou $1.50 la corde, 1 pied. Slabs 
de bouleau $1.60 corde 1 pied. S’adresser 
Cour à Bois Elzéar Bédard, coin St-Luc et 
Kirouac, tél.: 4-3917.

21 août-mar-jeu-samaul9oct-34T

BOIS D’ETE ET PROVISION, bon mar­
ché, merisier, érable, scié, fendu, toutes 
longueurs Croûtes, slabs bois mou, bois 
franc, 4 pieds. Séché à l’abri Gabriel 
Plante, 45 Franklin, tél.: 3-1917.

8sept-52fs-34T

POUR VOTRE PROVISION venez direc­
tement à notre cour à bois. Satisfaction 
assurée. Merisier, érable, 2, 21/2 pds
Croûtes bois mou. sèches, cordon $1.35, scié 
$1.50, scié fendu $1.75 Jos. Giguère, 266. 
St-Olivier, Québec, tél.: 4-1250.

Chauffage, bois, charbon
SPECIAL 1000 cordes de croûtes et slabs 
d’épinette. Faut vendre vite. Gros et 
détail. Aussi merisier et érable, 2 pieds, 
au plus bas prix du marché. P. Deshar­
nais, 349, Marie de l’Incarnation, tél. : 
2-1834. 5oct-26fs-34T

CHARBON Stove, Chestnut, Welsh, 75c la 
poche, Buckwheat 60c, Coke 25c, charbon 
de bois 25c, charbon de forge 75c, bols 
sec, 5 poches $1.00. Alb. Royer, 171 Aque­
duc, tél.: 6618. loct-26fs-34T

Achetez le Coke
LE SEUL COMBUSTIBLE en sac dont la 
pesée est garantie. Prix 25c le sac livré., 
La tonne (libre), $10.50. Appelez 8088 pour 
notre projet de chauffage. Quebec Power 
Co. 15oct-26fs-34T

Achetez les marchandises annoncées, 
12oct-26fs-34R soyez, sûrs d’être satisfait».

(
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VOyiEZ VOUS DEVENIR
PROPRIETAIRES

SURVEILLEZ CES ANNONCES 

H;-P. Cimon
IMMEUBLES ET ASSURANCES 

6, COTE D’ABRAHAM — TEL.: 5169 
PARC PRESTON : Terrains à vendre ou 
à rente constituée, à prix bas. Aussi au­
tres terrains à vendre dans toutes les 
parties de la ville et la banlieue. 
COMMERCES: De tous genres à vendre. 
Pharmacie, salle à manger, salon de bar­
bier, salon de coiffure, boulangerie, épi­
ceries, boucheries, teinturerie, hôtels, etc. 
PLUSIEURS RROPRIETES dans la %ille 
et la banlieue.
COTTAGES NEUFS à vendre à' Sillery, 
livraison immédiate, 6-7 et 9 chambras, 
plus chambre de bain, finis art moderne, 
à conditions faciles.
20% NET — Aubaine sans pareille : 
Un magasin et 15 logements, revenu an­
nuel, $3,496.00, dépenses $806.50, revenu 
net. $2,689.50. Construction 9 ans, coin 
de rue dans Limoilou, vendra pour $14,- 
000.00.
Venez me consulter H.-P. CIMON, im­
meubles et assurances, 6 côte d’Abraham 
tél.: 5169. 14oct-6fs-114R

Rosaire Drolet
Casier Postal, 482, Québec 

28-30, PERE GRENIER, 5 revenus $7,500.00 
demi comptant, balance 5 p 
31, AVENUE LAMONTAGNE. St-Françols 
d’Assise, 2 terrains 25 x 80, coin de rue, 
inclus étal de boucher,- $2,700.00. Condition 
$700 00 comptant, balance 5 p 
POUR STATION DE GAZOLINE, terrain 
77 x 117, coin de rue. centre de Lorette- 
ville, à vendre à renté 3 p 
TERRAIN pour résidence d’été, dans tout 
endroit désiré.
PROPRIETE, inclus commerce, 5 Candiac 
et 33 St-Laurent, à vendre, possession im­
médiate, quartier Belvédère.
PROPRIETES Nos 3, 3 1-2, 5 Bourlama 
que. Revenu $1,920.00 par année. A ven­
dre bonne condition.
PROPRIETE 160 . 1-2 - 162, CREMAZIE.
Revenus $1.680 A vendre, montant rai 
sonnable comptant, balance 5 p. c. 
PROPRIETE CHEMIN STE-FOY, 18 cham 
bres, grand terrain pour touristes, à ven 
dre ou à louer.

En matière d’ameublement et poste de 
magasin, adressez-vous à l’adresse ci-haut 
mentionnée 21sept-26fs-114R

Roch Julien
IMMEUBLES EN GENERAL 

Maison détachée (cottage moderne avec 
grand terrain). Maisons de revenus, ch»’ 
lets d’été, terrains, toutes dimensions, sur 
rues construites dans Belvédère. Paie­
ments faciles. S’adresser 229, St-Joseph 
tél. : 2-3175. résidence : 5593

21sept-26Is-114R

Divers à vendre
FILIERES USAGEES très rares. Offrons à 
prix d’occasion, filières neuves en acier, 
quatre tiroirs, grandeur lettres, $19.85. 
Plus avantageux que de l’usagé. Quantité 
limitée. Boivin et Levasseur Enrg., 2, 
Ave Chauveau, tél.: 2-1771.

21sept-84fs-43R

DIVERS A VENDRE - Une caisse en­
registreuse Nationale, comptoirs, -itres 
abat-jour pour vitrines, support' d’ha­
bits, etc., à vendre à prix ^ o xasion 
S’adresser à C -E. Migner, 72, Ce l’E- 
glise, Chambre 101, tél : 2-3130

J.N.O.-43T

FOURNAISE AIR CHAUD avec connection 
et tuyaux, grille centrale, parfait ordre 
vendra très bon marché. Conviendrait pour 
grande maison, manufacture ou garage 
S’adresser 105, 6e Avenue, tél.: 6856.

19oct-2fs-43B

V. DRAPEAU, 44 Ste-Thérése.-Acheton: 
de tout à dpmicile Vendons moulins Si­
gner, bureaux, commodes, fournaises, dî 
vanettes. laveuses électriques, poêles, ar­
moire à argenterie, linge, capots, man­
teaux, divans de studio, frigidaire, etc., 
tél.' 4-0194 Rés 2-5732 j.n.o

MAGNIFIQUE MACHINE à polycopier 
vendre pour $10.00 en bon ordre. Eugene 
Lessard, 7 St-Martial, Québec, tél.: 3-1643.

19oct-3îs-43B

Elèves demandés
5E5E52SE5H5SÏÏ: ESHSESaSKESESRSHSESÎSP-^ZSHSe.1-

CONVERSATION ANGLAISE - Cours con­
versation anglaise donnés tous les lundis, 
mercredi et vendredi soir de chaque se­
maine par professeurs anglais à l’école la 
plus populaire pour ses cours pratiques. 
Aussi cours commercial anglais le jour, 
Ecole Côté. 251 St-Joseph, tél.: 4-2937. Rés. 
2-7936. 23sept-16fs-46T

MLLE JACQUELINE FILLION, proïesseur 
de piano, théorie, solfège, harmonie, dic­
tée musicale, chez elle ou à domicile. 
Heures de pratique au goût de l’élève 
dans le studio du professeur. Studio et 
résidence 359 de la Reine

25sept-sam-au30oct.-6fs-46B

Mademoiselle IRENE ROCHETTE. Brevet 
d’enseignement Académie de Musique 
donne des leçons de piano, solfège et dic­
tée musicale, chez elle ou à domicile 
S’adresser à 70 avenue Maisonneuve

j.n.o.-46t'.

THE ERIN BUSINESS SCHOOL - Cours 
complet dans toutes branches se rappor­
tant à carrière commerciale: anglais, fran­
çais, sténographie anglaise et française, 
dactylographie, tenue des livres, routine de 
bureau et mathématiques. Conversation 
anglaise une spécialité. Classes jour et 
soir 42, Chemin Ste-Foy. téléphone 
2-3270. ^ Professeur F.-J. Christopher.

22sept-26fs-46R

Mouion gris déjauni
JE SUIS ia seule qui déjaunit, en nettoyant 
le mouton gris. Ouvrage garanti. Pour 
autres informations s’adresser Mme W.-J 
Pampalon, 23 Dolbeau. 4oct-26fs—

ffiîiüfflSSSHHbüïWW-üüîSHWïïWSr

Fourrures
J.-WILFRID DUBE, tél.: 3-086'3. Confec­
tion et réparations sur modèles les plus 
récents, manteaux faits sur ordre. Ou­
vrage garanti, prix modérés, 37, années 
d’expérience, 92 Dorchester, autrefois Ave 
Cartier. mar-jeu-sam-aul4déc-59B

MANTEAU DE CARACUL pêche en parfait 
ordre à vendre. S’adresser tél.: 8921.

19oçt-3fs-59B

GRANDE GLACIERE électrique, neuve 7 
pieds cubes, nouveau modèle 1937-1938. 
accessoires de luxe, un mois d’usage, ga­
rantie pour 5 ans, ayant coûté $379.50, 
à sacrifier pour du comptant. S’adresser 
30 1-2 St-Joseph, Appt. 6. entre 7-9 p.m.

% ' 15oct-26fs-43B

FOURNAISE à air chaud avec connections 
en tuyaux, grille, plancher et murs, en 
parfait ordre. Prix d’occasion. S’adresser 
53, Brown, tél.: 6933. 15oct-4fs-43R

QUEBEC NEW & SECONDE HAND Jobbers 
— 75 rue du Pont — Grand assortiment 
linge neuf et seconde-main. Habits secon­
de-main $1.50 et plus, manteaux d’hiver. 
Pantalons hommes 20c., robes 15c à $1.00; 
manteaux d’été 25c à $1.00 Aussi chemi­
ses, pantalons, sous-vêtements, etc., bas 
prix. 4oct.-26fs-43T

SHOW-CASES ameublement de magasins, 
toutes sortes, neuf ou seconde main, 
pharmacie, magasin général, restaurant 
etc Prix défiant toute compétition, J.-E 
Charrier, tél.: 2-4647. 140 St-Anselme.
Québec. 29sept-26fs-43T

AVANT DE FAIRE VOS ACHATS d’au­
tomne et d’hiver, venez visiter la vieille 
maison de confiance. Ontario Jobbing, 31 
St-Joseph. Sous-vêtements d’hiver, bas, 
windbreakers, pardessus et manteaux 
d’hiver. Chemises flanelle et de travail, 
etc. Grande réduction sur tput stock. 
Malle pàyte avec commande de $3.00 et 
plus. Catalogue gratis sur demande.

28sept-26fs-43T

INSTITUT J THOMAS, 25. St-Stanisias, 
à l’angle de la rue St-Jean tél : 2-7490, 
anglais, français, sténographie, télégra­
phie, comptabilité, cours commercial an­
glais ou bilingue, baccalauréat brevet de 
tous les examens de la province.

27sept-26fs-46R

A VENDRE BEAU MANTEAU de chat sau­
vage, 1ère qualité, pour dame, grandeur 
38. valeur $500.00 pour $300.00. S’adresser 
M. Gauvreau, 97, Sème Rue, Limoilou.

15oct-3fs-59B

MANTEAU en mouton de Perse à vendre. 
S’adresser à Mme H. Voyer, 8 rue Alleyn, 
tél. : 9276. 16oct-3fs-59B

Hommes demandés
îSESZfîESESESHSEbSSdScSEScSESE-cSocSoZIZSoEjES

GARÇON DEMANDE. On demande un gar­
çon avec bicycle pour faire les commissions 
dans une épicerie. S’adresser 28V2 rue 
St-Joseph. 65Th.

VENDEURS (hommes ou femmes) deman­
dés pour ville de Québec, Comtés de Bel- 
lechasse, Beauce, Dorchester, L’Islet, Ka- 
mouraska, Témiscouata. Belle opportunité 
de votre vie, 350 produits de nécessité. Ven­
te facile. S’adresser vendredi ou samedi 
chaque semaine à Produits Jito, chambre 
203, 59 St-Joseph.

19oct-mar-jeu-sam-16déc-65T

HOMME SERIEUX, bonne éducation, bi­
lingue, pouvant invèstir quelques cents 
piastres, demandé pour position d’avenir 
dans une entreprise distinguée, en opéra­
tion et assuré d’un grand succès. Si am­
bitieux pourra se qualifier pour organiser 
branche à son compte dans une autre pla­
ce. Renseignements, écrivez aujourd’hui a 
Casier 404 •'Le Soleil”. - 19oct-2fs-65B

RENARD A VENDRE, 
ges en bas.

200 N.-D. des An~ 
19oct-2fs-59B

CAPOT DE CHAT SAUVAGE à vendre, en 
bonne condition. S’adresser tél. : 7463.

16oct-3fs-59B

Profiteurs d'occasion
VOUS QUI DESIREZ une occasion. Ave 
Brown, maison à trois logements de 9-10 
grandes chambres plus chambre de bain 
AVE PRESTON, maison neuve de six 
chambres plus chambre de bain, cons­
truite sur un terrain et demi, prix $4,- 
500 00.
RUE ST-EUSTACHE, maison en brique so 
lide, trois logements, le tout en parfait 
ordre, prix très bas.
J’AI QUELQUES MAISONS seules â 2 et
3 logements et quelques terrains, quartier
Belvedère, que je dois vendre sans retard. 
Informez-vous et faites votre offre, elle 
sera considérée. S’adresser P.-F. Laliber 
té, 245 St-Cyrille, tél.: 8281. j.n.o,

a52SH5ES2SH5EEE5H5E5SSH5H5BSH5E5E5H5£c5?ÆH5HS

Chevaux, voitures
sd5HSH5E5E5H5?jH5Ec5E5H5H5H5H5H5tl5E5H52H£E5H5'r

20 CHEVAUX jeunes juments acclimatées 
pesant 1000 à 1400 livres, pour toutes 
sortes d’ouvrage de cultivateurs. Prix as­
sortis. Boghei, attelage en cuir anglais, 
selles d’équitation, Jack Power, 39 St- 
Mcihel. 13oct-6fs-31R

A VENDRE, 6 bons gros cnevaux, garantis 
pour tout ouvrage, aussi belle Jument voi­
ture, pesant 1150 livres, 2 tombereaux, ex­
presse sur caoutchouc, 3 wagons simples, 
harnais de toutes sortes. S’adresser Albert 
Létourneau, 664, Commerciale, • Lauzon 
tél.: Lévis, 731M. 2oct-26fs-31B

4 CHEVAUX communs à vendre ou échan­
ger S’adresser 253 Châteauguay.

19oct.-2fs-31B

A VENDRE 2 bons chevaux de travail, 2 
banneaux à charbon, 2 harnais en bonne 
condition. S'adresser à L. Verreault, 153 
Napoléon. Mardi-jeudi-sam.-au 16 déc.-31T

A VENDRE 2 bons .chevaux de travail 2 
banneaux à charbon, 2 harnais en bonne 
condition. S’adresser à L. Verreault, 153 
Napoléon.

19août-26fs-mar-jeu-sam au 16 oct.-31T

ATTENTION. Le nouveau poste de com­
merce de F.-M. Bernier, est maintenant à 
40 lue St-Bernard. A cette occasion je 
recevrai 2 chars de chevaux, tous bien 
domptés, pesanteurs 1700-1900. vendus 
avec garanties par écrit.

18sept-mar-jeu-sam au 16 nov-2ôfs-31T

PONEY MALE — voitures hiver et été, 
couvertes harnais. Bon marché. S’adresser
4 1-2, 3ème Rue, tél.: 4-2191.

15oct-6is-31B

CYRILLE BUSSIERES, 30 Montmagny, St- 
Malo, commerçant chevaux, tél.: 6827, 4 
chevaux trotteurs. Plusieurs chevaux de 
voiture, bon trgin. Aussi belles juments 5 
à 6 ans et un char de gros chevaux, pesant 
1700 à 1900 Ibs, pour chantier. Prix les 
plus bas du marché et vendons avec garan­
tie ou argent remis.

J.n.o.-31T

CHANSONS FRANÇAISES. Derniers suc­
cès de la Radio. Quinze sous la chan­
son. Quinze chansons différentes pour 
deux dollars. ‘‘La Cité des Livres” 4440 
rue St-Denis, Montréal.

lloct-26fs-43B

UNITED TAILORS & REPAIR CHOP 
REG’D. 44V2 Saint-Joseph. Faisons toute 
sorte de réparations pour dames, mes­
sieurs. Pressage complets et pardessus 
26c. Vendons manteaux, costumes d’oc­
casions gros, détail, prix raisonnables 
Achetez chez nous pour vous en convain­
cre. 44Vj Saint-Joseph. 2oct-26fs-

VENTE REMUE-MENAGE vendredi 22 oc­
tobre à 2 h. 30 p. m., à la salle Wesley, 
rue Sainte-Angèle. 19oct-2fs-43B

2 FOYERS antiques, en marbre, l’un cou­
leur jaune et l’autre brun. S’adresser 7. 
rue Hamel. 19oct-4fs-43R

Henri Blouin
DEUX ECURIES à votre service avec bons 
chevaux et belles juments d’Ontario pour 
cultivateurs et chantier, tous bien domp­
tés et vendus garantis. Pesanteur 1200 à 
1700 Ibs. Plus bas prix du marché, 1055 
St-Vallier et aussi coin St-Luc et Kirouac 
(en face Station gazoline Impérial), tél, 
3-2638. mar-sam-aul2oct-34T

AVIS
AUX FABRIQUES ou aux ent. de pompes 
funèbres rous avons à vendre deux jo­
lis corbillards noirs, pesant 700 à 800 
Ibs, modèle art moderne, train d’été et 
d'hiver, avec bandage en acier, pour un 
seul cheval, avec sleigh spécialement 
peur les chemins de campagne. Aussi nous 
pouvons fournir des catafalques d’église 
à des prix appropriés aux bourses S’a­
dresser à J Bouchard & Fils 54, 5e Rue, 
tél.' 4-lil3. 22sept-26fs-31B

5H5EEE5HZ522!

Commerce à vendre
COMMERCE d'épicerie à vendre dans la 
partie haute de la ville, â bonne condl 
tion. Ecrire à casier 247 “Le Soleil”.

16oct-6fs-36B
k----------------------------------------------------------------- —
COUR A BOIS à louer, située Limoilou 
/Aussi fendeur, banc scie, moteur à vendre 
/S’adresser 6. 2ème Rue, tél.: 4-4530.

16-19-21-23-26-28-30oct-36B

A VENDRE beau poste de commerce, débit 
de tabac et comptoir lunch, bien situé dans 
quartier d’affaires, à vendre avec ameu­
blement, bon marché. Ecrire Casier 401 
“Le Soleil”. 19oct-6îs-36B

COMMERCE d’épicerie avec stock et amen 
blement, Quartier St-Sauveur, beau corn 
de rue. Possession immédiate. Ecrire C: 
sier 250 “Le Soleil”. 16oct-4fs-36B

MAGNIFIQUE OCCASION — Magasin gé­
néral situé a proximité de la ville. 60 mil­
les, établi depuis 28 ans. Cause de vente, 
maladie. Bonne condition. Ecrire Casier 
213 Le Soleil. 6oct-10fs-36B

SiE5E5!S5SH5H52SH5ES2SE5iS5i25S5H5E5HSS5H5H5H5E5E5i

Commerce demandé
5SE5E5HSH5EitSE5ESH525ïïH5îSESE5252!HSZ5E5H525H5

ON DEMANDE à acheter un petit corn 
merce dans la partie haute de la ville 
où St-Sacrement. Bonne clientèle. Ecri­
re Casier 437 "Le Soleil". j.n.o.-37B

!WSHS3-75SWS2SSWWW£2S2WWS5S

Divers à vendre
ïH5E5H5E5E5EIHSH52SH5ESS5H5H5ESH5H5Hx5H525H5H5?

RADIO VICTOR combiné, 10 lampes, poë 
le à‘ gaz émaillé, fournaise û eau No 1 
ménage, bureau, etc., chaufferette pour 
auto, lampe sur pied. S’adresser 299. 1ère 
Avenue. 13oct-26fs-43B

DEMANDEZ notre catalogue de linge mi­
litaire usagé, comprenant cloques, tuni­
ques, pantalons longs, kakis, jambières, 
breeches. Aussi lingerie paletots de four­
rure, peaux de carioles, typewriters, etc. 
Cartouches 303, prix 3Vie pièce. M. Gilbert, 
■' St-Vallier, Québec. Tél. : 2-7216.

leroct-26îs-43R

Jouez la Guitare
Hawaïenne ou Espagnole. Cours rapide. 
Systèmes chiffrés ou notés. Demandez la 
liste des nouveaux morceaux chiffrés. 
Guitares fournies Ecoutez programme 
Oahu le Jeudi à CHRC. T.-W Gagnon. 
74, rue St-Joseph. Tél. : 2-3700. Ouvert 
tcus les soirs 28sept-i.n.o.-46rI

COURS DU SOIR — Suivez un cours de 
conversation anglaise donné par des an­
glais expérimentés au BART SCHOOL. LA 
vous y aurez une classe spéciale de con­
versation anglaise — adaptée à votre toi- 
ce — une classe ayant la valeur d’une 
classe privée — individuelle — mais une 
classe de deux heures au lieu d’une.
Au BART SCHOOL — vous %vez l’avan­
tage de la classe individuelle et progressez 
trois fois plus rapidement que les élèves 
fréquentant une école D’UN SEUL PRO­
FESSEUR qui est forcément obligé de Né­
gliger les avancés pour aider les commen­
çants et vice versa — ou de ne donner 
qu’une petite fraction du temps que nous 
donnons à nos élèves. Au BART vous au­
rez ce qu’il y a de mieux et aux plus bas 
prix. Aussi Cours Commercial, anglais et 
français, etc. BART SCHOOL. Ecole fran­
chement catholique. La prière y est re­
citée tous les jours. L’instruction reli­
gieuse y est donnée par un prêtre catholi­
que romain, 221 RUE ST-JEAN.

2oct-26fs-46R

On danse bien
QUAND ON APPREND à l’école Théâtra. 
directeur Jean Casino, 4e année. Les cours 
sont réouverts. Attention: nouvelle adresse 

St-Jean, tél.: 4-4178.
mar-jeu-sam-26oct-46R

'5SHSHS252nR2SHS25aSÎ525H5H5ï55SP,r=':HSaSHSS

Emploi demandé, homme
€5H52W5H5E52525ÎSÎS?:H525H5ffi25î5cSHSHS2W

HOMME, plusieurs années d’expérience, 
dans la reliure tous genres, prendrait 
position comme tel ou tout emploi com- 
n.e gardien de nuit, concierge, etc Four­
nira bonnes références Ecrire Casier 
454. ‘‘Le Soleil” j.n.o.-47B

J -B Pelletier, Tél.: 3-3650
DIPLOME coupe Mitchell. New-York, ma­
nufacturier, assortiment fourrures prêtes a 
porter, ou confection sur mesure. Atten­
tion spéciare aux commandes par malle. 
Système unique d’ajustage, absolument ga­
ranti. Spécialités: seal Hudson, Poney, 
Broadtail, Renards argentés, etc. Styles 
exclusifs, 538, rue St-Jean, Québec.

j.n.o.

Philippe Breton
PHILIPPE BRETON - VOTRE MANTEAU 
A-T-IL BESOIN DE REPARATIONS ? En 
désirez-vous un neuf ? Venez vous con­
vaincre par vous-même du nombreux choix 
de manteaux, garnitures, martres et re­
nards que nous avons en main. Notre 
assortiment est des plus complets. Coupe 
et ouvrage garantis, 152, St-Olivier. tél :
8656. 5oct-26fs—59R

PERSONNE FIABLE bien récommandée, 
désirerait emploi pour avoir soin d’un in­
valide ou prendre charge d’une maison 
avec une veuve et deux enfants ou d’un 
couple âgé. Ecrire à Casier 258 Le Soleil.

19-22oct-2fs-48B

FOURNAISES et RADIATEURS — de la 
marque Daisy, modèle 3, 4, 5, 6, 6 1-2, 8, 
Toutes ces fournaises, sont en très bonne 
condtion. Aussi pompe à l’eau, électrique, 

automatique, capacité 240 gallons, mar­
que Crane, garantie. O. Picard & Fils, 
Inc., 26 rue St-Joachim, tél.: 2-1239.

15oct-6fs-43R

Albert Trudel, Fourrure
61 STE-CLAIRE —• près rue St-Jean, 
tél.: 3-1125 Manteaux faits sur ordre et 
confections de tous genres. Assortiment 
de fourrures complet. 28sept-78fs-43R

Glace à vendre
PLUSIEURS TONNES de glace à vendre en 
très bonne condition. S’adresser à Napo­
léon St-Hilaire, St-Romuald, téléphone 83 

3. 18oct-3fs-43B

3 ans pour payer
NOUS GARANTISSONS satisfaction à tous 
nos clients qui nous confieront leurs tra 
vaux d’appareils de chauffage, de plombe­
rie et d’électricité. Quelle que soit l’im 
portance de vos travaux, consultez-nous 
Profitez du plan Fédéral du logement, ac­
cordant 3 ans pour payer. Gaudiose 
Brousseau & Fils, Ltée, 10-14 rue Fleurie, 
tél.: 2-3643. mar-jeu-sam-aulldéc-43T

Balance Nationale
NEÜVES et usagées de tous genres cal­
culatrices et à poids. Distributeur ex­
clusif de la balance Detecto-Gram, Sys­
tème Gravité, (Sans Ressorts) construc­
tion solide et de belle apparence, précise 
et à meilleur marché, recommandée et 
garantie comme pouvant donner la pré 
cision exigée par Gouvernement Capacité 
de 25 ou 30 livres. Caisse Nationale .01 a 
$5.99 à très bon marché, aussi 01 à $50.00 
Balances à poids de toutes descriptions, 
plates-formes de 240 Ibs, à 2500 Ibs. Tran- 
cheuses Berkel neuves, et autres Marques 
usagées si désiré. Occasion spéciale 
balance de laboratoire avec poids Ser­
vice de réparation, Ventes et Echanges, 
Balance Nationale Enr. 367 rue St-Vallier 
Québec, Tels'1 2-5403 et, 2-5479

j.n.o.-43R

INGENIEUR STATIONNAIRE, 4ème classe, 
steam-fitter désire position. Ecrire casier 
229 Le Soleil. 12oct-6fs-47B

GRATIS : SUPERBE CALENDRIER gratis 
avec chaque commande de portraits d’au 
moins 25 Nos prix : films développés gra­
tis; chaque ‘portrait ,04 Jolie prime gra­
tis. Service prompt chez Francis Lavoie, 
photographe. Hébertville, P. Q.

22sept-26is-65B

GAGNEZ $15.00 à $25.00 régulièrement 
chaque semaine. Argentez miroirs pour vos 
parents et amis. Instructions complètes 
garantie^ $2.00. Commandez aujourd’hui, 
Scientific Industrial Service, Fortierville, 
Qué. 19-20-21-23oct-4fs-65B

500 BUCHERONS demandés pour le comp­
te de Price Brothers, Co.. Ltée. pour 
Chicoutimi et Lac St-Jean. Bureau: d'en 
gagement 325 St-Paul.

13oct-mar-jeu-sam-12fs-65B

VENDEURS faisant la visite propriétaires 
bâteaux de pêche commerciale, industriels, 
usagers ou propriétaires de moteurs Diesel, 
Ligne exceptionnellement lucrative sans 
concurrence. "Donner détails. Discrétion. 
Circulation Manager 469, 5e Avenue, New- 
York, E.-U. d’A. ’ 65B

ON DEMANDE un chauffeur de camion 
avec références et connaissant bien la 
ville. S’adresser Pony Brand, Ave Indus­
trielle, Limoilou. 65B

Saini-Sauveur Ûsjsis perdus
LOGEMENT A LOUER, 4 appartements, 
très propre, bien chaud, paroisse Notre- 
Dame de Grâce, près de l'église. S’adresser 
177 de Mazenqd, tél: 4-0613. 73B

SESESHEHSESSïES5SE5HSE5SSE5E5S5iï5H5HïcSï5SS25S5î

“Extermination-Vermine”
'525H5HSJWSEHHSHS9S?:H5?W5?WSÎ5£WE-

Coquerdles, Punaises
MAHEU et MAHEU & Cie Tous nos ou­
vrages d’extermination d’insectes sont 
entièrement garantis Meilleures référ.en- 
ces Nous vendons la poudre à Coquerel­
les , ‘Mystérieuse” et le liquide à pu­
naises “Mysto”. parfumé et garanti 100 
p.c actif par Gouvernement Fédéral. 
Consultations gratuites. 145, du Pont. 
Québec, tél : 8380 aul4ma!-1938-73Tn

Coquereiles, Punaises
AUTRES INSECTES domestiques. Extermi­
nation garantie par écrit, payable après 
satisfaction complète pour coquerelles 
Pour punaises, pas nécessaire de sortir du 
logement, nouveau procédé Autre métho­
de Gaz en 6 heures. Estimés gratuits 
Vendons aussi produits et. livrons à do­
micile. Poudre infaillible pour Coquerel­
les 75c la livre Punaisol pour punaises, 
75c chop., $1.00 pinte. $2.00 galion, J.-H 
J Gosselin 18, Ste-Ursule, Québec, tél : 
2-4902 16sept-12mois-73R

SSSHSHSHïcSHSSSESHSESHSESESiHSHHxSHSEBHSHSESES?

logements demandés

GACCCIIE EN TOILE bleu-marin, conte­
nant quatre billets de 1.C0 de la :nonna:e 
pour 1.00, chapelet, etc., perdue vendredi 
à partir de Dominion Rubber, allant 100 
3e Rue. Si retrouvée remettre a Simonne 
L’Heureux, 100, 3e Rue, tél.: 2-6087. 87B

Animaux perdus
^Ê51ESH5H5H5E52525E5H5E5E:ü5H!bH5E5S5E5H5H5E5E5E5(

PERDU — Un superbe chien lévriar russe, 
blanc, tacheté noir et jaune, hauteur 34 
pouces a été perdu. Rapportez à M. P.-L. 
Lortie, 210 rue Maufils, tél.: 4-4382.

19oct-3fS-88E

On demande à acheter
aSESEESESESHSHSHSESESHHSSEESHSHSHSHSHSESZSES
VIEIL OR, VIEUX BIJOUX - Achetons 
vieux 'bijoux, chaînes, bracelets, dents or, 
évaluation gratis $26.00 pour 22 karats, 
montres seconde main, toutes sortes, etc 
Raffinerie de l’Est, 74 St-Joseph. Ch. 4, 
Edifice St-Cyr. tél.: 3-4097 J.n-o.

ON DEMANDE à acheter un pool en par­
faite condition. Ecrire à Casier 406, “Le 
Soleil”. 19oct-6fs-86B

NOUS ACHETONS à domicile, toutes sor­
tes de linge usagé pour dame et monsieur 
Nous payons bon prix. Attention spéciale 

ux commandes par malles. Jos Bourget, 
11. Lacroix, tél. 2-0415. 19oct-4fs-86R

RELIEUR — DOREUR, ayant plusieurs 
années d’expérience demande position 
comme tel, soit, le jour ou le soir Ré­
férences nécessaires fournies Ecrire Ca­
sier 223 “Le Soleil”. j.n.o.-47B

S5Z5E5H5B5ME52SEHE5H5H5E5HSH5H5E5H5E5EE5ESB'

Emploi demandé, femme
'15H5H5Z5H5H52SE5E5HSM5ÎH5H5H52S252525E52SHSHS?

DAME SERIEUSE connaissant !a tenue 
d’une maison accepterait position de gar­
dienne de la maison ou d’enfants soit 
chez veuf ou dans petite famille. S’adres­
ser Casier 402 “Le Soleil”. 19oct-2fs-43B

10% Fourrures d’été 10%
ASSORTIMENT complet de , parures de 
cou dans renards argentés, croisés, rou­
ges. bruns Martres du Nord, Martres de 
roche, Martres Japonaises, Fitch, Kolins­
ki Ecureuil, etc. Aussi storage, répara­
tions et remodelage de fourrures Man- 
taux sur mesure. Une visite est sollici­
tée. Arthur Jobin Enrg., successeur de 
Lavoie & Jobin, en haut du 5-10-15C 147 
St-Joseph, tél : 9016.

mardi-jeu-sam au 16 nov.-26fs-59T

Demandez notre catalogue
Tél.: 23288. Jos. Robitallle, Enrg, Mar­
chand Fourrures, 108 Richelieu. Assorti­
ment complet manteaux, Seal Electrique, 
Hudson, Chat Sauvage, Mouton Perse, Rats 
musqués. Lapins, Renards Argentés, Mar­
tres du Nord, de Roche. Spécialité: Man­
teaux faits sur mesure, transformation et 
réparation, 43 années d’existenoe, garantie 
de satisfaction. 4oct-26fs-59R

Pierre Leclerc, Tél.: 9700
MANTEAUX faits, sur ordre, coupe garan­
tie. Prix modérés, Hudson seal électrique, 
broadtail, Renards, martres, loup. Gar­
nitures de toutes sortes. Réparations tous 
genres, 117 St-Joachim, coin cô.te Ste- 
Geneviève. 31août-104fs-59R

Gaudias Leclerc, Tél.: 4-3113
CONFECTION et réparations sur modèles 
les plus récents, manteaux faits sur or­
dre. Ouvrage garanti, prix modérés, 37, 
années d’expérience à votre service 47 
Scott, tél.: 4-3113. 2sept-j.n.o.59R

APPRENEZ métier de barbier Plus gran­
de école au Canada. Ecrivez Ecole Moler. 
1212 St-Laurent, Montréal.

23sept-26fs-65B

.2SE5E5ESH5E5HEe5E5E5HS25H5ESE5H5E5E5HJcïï5E5H5ES

Hommes et femmes
A COMMUNIQUER ! Toute personne 
souffrant d’eczéma, rhumatisme, maux de 
foie ou toute autre maladie est priée de 
communiquer avec Casier 958 “Le Soleil’ 
et envoyer nom et adresse.

18sept-26fs-66Th

ŒSHÏE5E5HSE5E5E5E5HS25Ï5E5EE5H5HÎ2SHSH5Î52SE!

Huîtres
5H5HS2SEE5H5E5E5H5555E5E5E5H5B5SBffiHSH5E5E5i

Huîtres - Huîtres
MALPEQUE, CARAQUET, BOUCTOUCHE. 
Chargements d’huîtres de première qualité 
reçus chaque semaine. Prix défiant toute 
compétition. Donnez vos commandes d’a­
vance. G. Parent, gros et détail, Giffard, 
tél.: 3-4707, entre 6 et 8 p.m.

13oct-26f s-Huîtres

MODISTE — Confection pour dames et 
enfants, ainsi que réparations de toutes 
sortes. Mme J. Falardeau, 233, rue St- 
Jean. Tél. : 8357. 16-19oct-48R

;i2SEWi252S2S25JS2WS25a5SS?£2S25aW52S2i

Entrepôt à louer
t5E5E5E525E5E5H5H:r5E5H5S5H5EE5ilSE5HSH52:i8SE5H5
57 STE-MARGUERITE beau petit local, 
très propre, 2 étages, grande vitrine, bu­
reau, cave, électricité, gaz à louer. S’a­
dresser W. Laframboise, 421, 1ère Avenue, 
tél.: 4-4731. 15oct-6fs-49B

'5E5Z5H5E5E5E5E5E5B5E5EÆ5c!SH5H5iHSS5E5H5ESH5E5c?

Entrepôt à vendre
2525HSHSH525E5H5H5E5252*2S25H5H5H5HSH5Z5HSH52Sc

ENTREPOT A VENDRE, bon marché, situé 
au centre de St-Roch, conditions faciles 
pour toute information. S'adresser à 76 
rue St-François. 15oct-6fs-50B

Filles demandées
525c!SHScl2525H52SHSH5B5îS25a5HSCTE525HSt!5E5E5
STENOGRAPHE BILINGUE demandée im­
médiatement. Ecrire à Casier 242 “Le 
Soleil”. 15oct-6fs-57B

Henri Poitras, fourrure
PROFITEZ DE NOS BAS PRIX pour l’a­
chat ou la réparation de fourrure. Tout 
ouvrage fait par des experts et sur la 
coupe Mitchel, de New-York Patron indi­
viduel) pour chaque client. Assortiment 
de fourrure.au complet, 70 Dolbeau, (près 
des Franciscains), tél.: 6594.

5oct-26fs-59R

Ovide Marceau, Ltée
FOURRURES. — Maison de 30 ans d’exis­
tence. Grand assortiment de manteaux 
prêts à porter. Voyez nos vitrines. Cons­
tatez vous-mêmes l’élégance et le chic de 
nos manteaux: Moutons de Perse. Alaska 
seal, Hudson seal, seal Chapal, Chat Sau­
vage, Rat musqué, Broadtail, tous con­
fectionnés à notre atelier. Nous garantis­
sons l’ouvrage et la qualité de la four­
rure. 839 rue St-Vallier, Québec.

6oct-26fs-59T

Vaillancourt & Frère
AVANT DE DECIDER pour un manteau 
sur ordre, venez voir notre assortiment 
de 1er choix de Seal Hudson, Mouton de 
Perse, chat sauvage, seal français. Veuil­
lez consulter nos prix avant de donner 
votre réponse Ouvrage garanti Fourru­
res assorties, 2 voûtes contre feu, vol, 
mites, 36 des Oblats (en face église St- 
Sauveur) tél.: 4-3747

mar-jeu-sam-aul0fév-59T

Henri Dion
AIMERIEZ-VOUS à changer votre man­
teau pour un neuf ou le faire réparer ? 
Magnifique choix, manteaux tout faits, 
$19.00 et plus. Spécialité: Manteaux faits 
sur mesure. Assortiment complet, tel que 
Hudson Seal, Chapal. -Mouton Perse, re­
nards, etc. Ouvrage garanti, 168-170 de 
Mazenod, tél.: 9702.

mar-jeu-sam-au8fév.-59T

JS2S2SE5HS2SH5ES25HSî!Sî3SHSSr,'HS5SE5ESESH5HS3‘

Garçons demandés
CUISINIERE et garde d’enfant demandées, 
3 enfants. Références exigées. Téléphone: 
4-2622. 14oct-Gfs-57B

COIFFEUSE. —- On demande une coltfeuse 
d’expérience avec clientèle, bon salaire 
payé à la personne compétente. S’adresser 
419 rue St-Jean, Salon La Vogue, tél.: 
4-4710. . 57R

Livres-Romans
SPECIAL — 8 romans pour $1.. malle 
comprise, usagés mais complets de collec­
tions populaires, National, etc. Aussi, 
vendons et échangeons romans neufs ou 
usagés collections Populaire Nelson, 
Plon., etc Toujours en main derniers 
romans parus de Delly, Max Du Veuzit 
etc. Nous achetons romans usagés. Li 
brairie J.-A Breton (Gros et Détail), 32 
Côte d’Abraham Québec j.n.o

50% de Réduction
SUR CHAPEAUX de marques connues, aussi 
forte réduction sur paletots d’automne et 
d’hiver, complets, chemises, sous-vêtements, 
etc. Ecoulement de balance de stock 
S’adresser à chambre No 101. 72 rue de l’E 
glise. j.n.o.-43T

Echanges divers
ÇH5H525E5Z5î5B5H5E5E5E5Hcr5H5H5a525H5E5H5E5E5H.Si

CHAUFFERETTES à l’huile, au gaz, à l’é­
lectricité ; machine à écrire, caisse enre­
gistreuse, yitrine de comptoir, balance, 
peaux dé carrioles. Aussi pianos, harmo­
nium, Chesterfields neufs et d’occasions, 
ameublements salle à diner, à déjeuner, 
chambre à coucher, poêles, etc. L.-J.-A. 
Demers, 183 de la Couronne, tél.: 2-2685.

2oct-26fs-45Th.

Elèves demandés
,25HSES5E5Z5H,S5aR,S5HSH5£S?-J1,e5?5a52SESB5255
COURS PRIVE CLASSIQUE ET COM­
MERCIAL complet Français. Anglais, 
Sténographie. Latin, etc., par professeur 
25 ans d’experience Préparation à tous 
les collèges, séminaires, couvents, etc 
Les cours d’ensemble chez Pères Aussi 
cours pour jeunes filles Conditions fa­
ciles. Satisfaction assurée S’adresser M 
j.-G,~P Guay, 150 rue Artillerie (coin 
Scott) tél.: 3-1914 ' j.no.-45B

PROFESSEUR BERUBE, SSI Va, 2e_ Avenue. 
Cours jour et soir, Français, anglais, arith­
métique, comptabilité, sténographie bilin­
gue, dactylographie, préparation aux Sé­
minaire, collèges classiques, classe pour 
commerçants, spécialité : conversation an­
glaise. Méthode rapide, succès assuré. Prix
modéré. on 91 np.t.-4firT,Vj

ON DEMANDE une coiffeuse d’expérien­
ce bon salaire, payé, ainsi que commis­
sion. Inutile de se présenter sans expé­
rience d’au moins 5 ans. Appeler pour 

24sept-26fs-57T
appointement 2-4897

ON DEMANDE une fille pour ouvrage gé­
néral dans une maison où on loue des 
chambres. De préférence personne âgée. 
S’adresser 547 rue St-Jean. 57B

OPERATRICE EN FOUpRURE. deman­
dées pour travailler le soir. Nour>i’avons 
aucune objection si vous. travaillez ail­
leurs le jour. Adressez-vous Philippe Bre­
ton. 152 St-Olivier. 15oct-4fs-57B

FINISSEUSE et opératrices en fourrures 
demandées. S’adresser 63 St-Jean. j.-O 
Lefebvre. 15oct-Sts-57B

GARÇON DEMANDE pour faire les com­
missions dans épicerie avec bicycle. S’ad 
884 Chemin Ste-Foy. 19oct-21s-G3B

ON DEMANDE' 2 messagers avec bicycle 
S’adresser à Rondeau, Frères, 26 Ave Bour- 
lamaque. 18oct-2fs-63R

35HW5HMW525ÏESæ5W5ffl5î5HW5

Hommes demandés
l5a5259S?j?^ie5H52555KE5552W5H5?:H5E525H5ï

HOMMES DEMANDES pour vendre tabac, 
doux ou fort, no 1 en main $13.00 le cent 
Paquet échantillon 6 Ibs. avec échantil­
lon, pipe bruyère. Prix et informations 
sur réception $1.00. Aussi pour vendre, 
barre de bonbons à 5 souï> la barre. Boi 
te échantillons, 24 morceaux de 5 sous, 
$1 00 S’adresser G. Dubois, 262Va rue Ri 
deau. Ottawa. 65B

Achetez les marchandises annoncées 
Comparez et choisisses.

COMMIS D’EPICERIE DEMANDE, doit 
avoir une grande expérience des affaires 
pour conduire épicerie en gros et détail, 
ayant l’avantage des 2 langues, si ma­
rié. l’âge et salaire désiré, toute appli­
cation sera traitée confidentiellement 
Ecrire à Casier 241 ‘‘’Le Soleil”

15oct-6fs-65B

'SESESHHSEHSHSESHSHHSHSHSHSESSSKESHSHSHSESEB
PETIT LOGEMENT de 3 chambres, pas 
meublé, demandé, chauffé ou non. pour 2 
personnes. Ecrire Casier IIP, “Le Soleil”. 

n j.n.o.-74B

LOGEMENT DEMANDE 5 ou 6 pièces, plus 
chambre de bain, chauffé ou non. tfJ.: 
3-3089. S’adresser 22 Gamelin.

19oct.-3i's-74B

LOGEMENT CHAUFFE demandé, quaitier 
Belvédère, 5 ou 6 chambres, tél.: 2-7]57.

19oct-4fs-74B

Machineries à vendre
W3raW5252SE5H5£SESHSHSHSH5îSE5ïWSÏ

Occasions en machineries
POUR MOULINS A SCIE, moulins à farine 
ou Boutiques à bois, nous pouvons fournir 
tout ce qu’il taut en machineries neuves 
ou usagées. Nous avons aussi pour $10,- 
000.00 de courroie provenant d’une faillite 
aux prix suivants: 3” x 3 plis, $0.14 pd 
4” x 4 plis, .22 pd.; 5” x 4 plis, .25 pd.
6” x 4 plis, .30 pd ; 8” x 5 plis, 47 pd.; 12’ 
x 6 plis, .95 pd., plus taxe do vente. Ls 
Fonderie St-Anselme, Limitée, St-Anselme 
Station, comté de Dorchester, P.Q

24sept-2Qfs-75B

MOULIN A PIECE pour cordonnier, un 
shaft à finir les chaussures avec acces­
soires, moteur général électrique, 2 for­
ces, 110 - 220 volts. Moulin à finir chaus­
sures. S’adresser 9 Jumonville, tél : 9487 

16-19-21act-75B

Information
CTE5ESE5ESÎ525E2WSHS2SHS2525Z5HSE5EESH5a

Alphonse Vaillancourt
64 RUE STE-HELENE. Vitrage en général. 
Spécialité: Vitrage d’autos, avise sa clien­
tèle et le public en général des change­
ments suivants, dans ses numéros de télé­
phone. Atelier: 2-6994; résidence: 2-7752.

15-16-19-21-23-26oct-71T

Instruments de musique
A VENDRE APPAREIL COMPLET repro­
ducteur de musique, convenable pour rond 
à patiner en plein air ou salle paroissiale, 
ville ou campagne. Complet avec amplifi­
cateur et lampes neuves, 2 haut-parleurs 
et cornet, moteur électrique et table tour­
nante et lecteur (pick-up) électrique. Bon 
marché pour vente rapide. Téléphoner : 
3-1733. 18oct-3fs-72B

Logements à louer

Belvédère
ffiWÎÏÏWWWSHWSÏSHSHcWW1

LOGEMENT à louer, 15 chambres, 2 cham­
bres bain. Chemin Ste-Foy, près Avenue 
des Erables. Libre 1er octobre. Aussi ga­
rage chauffé, rue Fraser. S’adresser tél.: 
3-0590 ou 3-3152, 411 Blvd Charest.

14oct-26fs-73T

iœzwwsæfzwïïïïwszïïwraw
Haute-Ville

'^HS25ZrïH5iE5H5252EE5ffiE5H5HÏÏ5E5E5ffiE525iEcSïS-

LOGEMENT à louer, belles 
dresser 128 rue Ste-Anne.

pièces. S 
19oct-2fs-73R

üH5E5E525252525MH5aïï5H5H5a5E52-:H5H5t!5H53E5E5

St-Jean-Baptiste
LOGEMENT A SOUS-LOUER, chaud et 
propre, 6 chambres plus chambre de bain 
et hangar en plus. Situé 2e étage. Cause 
départ. S’adresser 43 Ste-Cécile ou M. 
Emile Brousseau, 255 St-Jean, tél.: 2-5768 

19oct-6fs-73R

ccWWWWSESZSKSEWSîWWSHŒ

Dans la banlieue
ÏÏSSHSÎBESaSSSZSESaaSHSHSÎWSaSESÏSHSZSSSHS
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Magasin à louer
MAGASIN A LOUER — Nos 3 et 5 Bourla 
maque, actuellement vacant, construction 
moderne, poilV pâtisserie française, fleu­
riste, fontaine-soda, tabaconiste ou autres 
fins. S’adresser Rosaire Drolet, Casier pos­
tal, 482, Québec. 16oct-26fs-76R

ÎESEc52SÎWWSHSH525ï5Ea25HW5SS2SESHS2

Maison à louer
SILLERY. — Maison à louer, 9 pièces, ptés 
église, prix $25.00 par mois. Libre 1er no­
vembre. S’adresser J.-P. Garneau. Librai­
re, 47 Buade. 19oct-3fs-79R

^HSH5HSHSE525ï525H5E5E5E25E5SS25ESîSH5H5E525H5

Maison à vendre
t-25E5E5H5H5E5H525H5H5H5i;P5îi5E[5E5H5H5iE525E5E5Z5r

COTTAGE NEUF à vendre à Sillery, Ave 
Preston, libre immédiatement. S’adresser 
H.-P. Cimon, 2 Côte d’Abraham, tél.: 5169, 
ou le Syndicat de Construction Moderne, 
Enrg., Ave Preston, tél.: 2-4166.

4oct-26fs-80R

OCCASION—2 maisons à vendre en bloc 
ou séparément 30 x 30, deux étages, ter­
rain clair de rente, aussi 4,000 pieds ma­
driers 3 pouces. S’adresser le soir de 6 à 
8 heures, 240 Boisseau, St-Malo, Québec.

16-19-2l-23oct-80B

VIEIL OR — VIEIL OR - Bijoux, payent 
plus haut prix, pesée contrôlée 18 carats 
$21.00 l’once, allouance accordée sur vieil­
les montres, vieilles bagues sur achat 
d’une bague ou montre neuve. Catalogue 
magie gratis. Orner Rousseau, biloutier 
horloger 46 1-2 St-Joseph, Québec

2oct-26fs-86Th

NOUS SOMMES ACHETEURS de bols de 
corde, croûtes et delignures. bois franc et 
bois mou Boire & Frères Inc. 2.000 ru 
Mercier. Montréal

16août-42fs-86B

VIEIL OR — VIEIL OR — Bijoux, payons 
plus haut prix pesée contrôlée, 18 carats, 
$21 00 l’once, allouance accordée sur vieil­
les montres, vieilles bagues sur achat 
d’une bague ou montre neuve. Catalogue 
magie gratis. Orner Rousseau, bijoutier- 
horloger, 46 1-2 St-Joseph, Québec.

2oct-j.n.o.-86Th

NOUS ACHETONS linge bijouterie, dia­
mants, musique, sacs en cuir, carabine, 
fusils, lunettes d’approche Pour plus 
haut prix appelez 4-1431. Toutes tran­
sactions confidentielles. Louis Enrg., 28 
St-Joseph. 22sept-26fs-86Tn

NE JETEZ pas vos vieux habits, pale­
tots, vieille laine, retaille de laine. Je 
les achète à la livre. J’achète aussi ha­
bits, paletots d’hiver encore portables, à 
prix raisonnable. Allons à domicile 
Georges Fortin, 32 Henderson tél.: 4-4466 

7ocü -20fs-jeu-sam-mar-30nov-86R

Bois de démolition
J’ACHETERAIS planche et madrier, pour 
construction d’un garage. S’adresser tout 
de suite par téléphone (2-2545) ou par 
écrit à Casier 149, “Le Soleil”. J.n.o.-86B

,S5E5252!5H5Hffi5H5H5H5E5H5H5H5?2525H5H5H5H5H5E5?

Maladies

TARIF
DES ANNONCES CLASSIFIEES 

DU

“SOLEIL’’
UN CENTIN DU MOT. pas moins de 25 

centins par insertion.

NOUS N’ACCEPTONS aucun avis de nais­
sances, fiançailles ou mariages, com­
muniqué par malle ou téléphone. Il en 
est de même pour les avis “non res­
ponsables”.

NAISSANCES,. FIANÇAILLES. PROCHAINS 
MARIAGES. MARIAGES, SERVICES 
ANNIVERSAIRES, GRAND’MESSES, RE­
MERCIEMENTS POUR SYMPATHIES 
ET AUTRES 50 centins par insertion 
suivant la formule ordinaire, chaque mot 
additionnel 2 centins.

LES ANNONCES devant paraître LE JOUR 
MEME,1 seront reçues jusqu’à 9 h. 30 a. 
m. POUR LE SAMEDI jusqu’à 5 h. 30, 
vendredi soir. Nous ne pouvons ga­
rantir l’insertion des annonces reçues 
après les heures mentionnées.

Les avis de NAISSANCES, FIANÇAILLES, 
MARIAGES devant paraître dans la Vie 
Sociale, sont chargés au coût de $1.50 
l’insertion.

TRAITEMENT spécial par correspondance 
Maladies sextuelles, urinaires, intimes de 
l’homme et de la femme, impuissance pa 
tielle ou totule, sexologie diabète, rhuma­
tisme, etc. S’adresser Docteur A.-J. Côté, 
6967, Ch Colomb, Montréal.

. 23sept-26fs-Malad

i5E5H5H525E5H5S5î5H5H5H?S25ffiH5H5c!5E5E5E5E5E5?L

Maternité
Honnête,

chambres

A BEAUPORT, 27-29 St-Micheî, 2 loge­
ments à louer 5-6 pièces, grands terrains, 
près de l’église. S’adresser 9647. 7SR

,aîSH5JSï5ïi£W5H5H5ffiESE5ï5EESÏ5E5£5HW

Saint-Sauveur
«iSSasaSHSESHSSSESSScSB-iaHSMHSHHESESBSESHSHS?

LOGEMENT A LOUER, grands apparte­
ments, 94 Lafayette, près des tramways. 
S’adresser 96 Lafayette ou tél.: 4-5602.

19oct-3fs-73B

RUE ST-VALLIER, logement de 5 pièces 
compris chambre de bain, cour, hangar 
sur même plancher, partie centrale de la 
ville. S’adresser 878, St-Vallier, tél.:

MAISON A VENDRE, rue St-Cyrille, 2 
logements, 5 et 6 chambres plus chambre 
de bain, plancher bois dur, chauffage 
“buckwheat”, fini moderne. Prix très rai­
sonnable à acheteur sérieux. S’adresser, 
tél.: 6739. 25sept-26fs-80B

dSHSESHSHSHSSHZSHSHSSHSHSHSSSESSESffiSSESH.1

Maison demandée
ON DEMANDE à acheter maison de plu­
sieurs logements dont au moins un de 
sept pièces, paroisse St-Dominique, préfé­
rée, paiement comptant pour bargain. P. 
Furois, 126 Des Braves, tél.: 6338.

19oct-2fs-81B

MAISONS A REVENUS demandées dans 
toutes les parties de la ville. Particulier 
désirant placer plusieurs milliers de pias­
tres sur propriétés en ville. Ecrire détails 
à Casier No 237 Le Soleil, rue de la Cou­
ronne, Québec.

mardi-ieu-sam au 11 déc.-81T

Objets perdus ’
PERDUE — Une bourse grise a été perdue 
samedi P.'M. partant coin des rues Grant 
et St-Vallier. escalier de fer rue St-Au- 
gustin, Richelieu, côte Ste-Geneviève jus­
que d’Aiguillon, contenant somme d'ar­
gent et médaille. Remettre à 41 T a vigueur 
Récompense promise. 87B

PERDUE. — Montre-bracelet de dame, en 
passant par rue Salaberry, chemin Ste- 
Foy, Sherbrooke, jusqu’à 35 Bigaouette. 
passant par rue St-Germain. Récompense 
promise. S'adresser téléphone Nos 3-1802 
2-7622 ou 2-3259. 19oct-2fs-87B

PERDUE — Sacoche noire contenant $8.85 
et gants de kid noirs, soit sur rue St-Ni- 
colas ou Chemin Ste-Foye. Récompense 
promise. Remettre S. V. P. à 135Vfe d’Ai­
guillon, Mlle Tanguay. . 19oct-2fs-87B

MONTANT de $10.00 perdu dimanche 
après-midi âu théâtre Capitol, ^rière re­
mettre à 36 St-Joseph. Récompense pro-

MATERNITE LICENCIEE — 
tranquille, repas servis dans 
Prenons bébés en pension. Aussi plaçons 
bébés. S’adresser 10. d’Artigny, tél.: 
2-1966. 9oct-26fs-44R

HOPITAL DE LA MISERICORDE — A 
l’épreuve du feu, site salubre, confort 
moderne, maternité, 3 catégories, salle 
commune, chambres semi-privées, cham­
bres privées, internes * en permanence, 
médecin au choix pour malades privés, et 
semi-privés. Sécurité d’hôpital, réac­
tions sérologiques et traitements de tou­
tes affections Avantages religieux, au­
môniers, chapelle. sacrements, édifica­
tion. Vrx rareté des places, demandez 
admission à l’avance Discrétion assurée. 
Mère Directrice. 682, Chemin Ste-Foy, 
Québec. 23sept-26fs-Mater.44R

05H52SiH5E5H5HSH5H5H5H5?25H5H5H5iE525IH5E5H5H52S?

Matériaux de construction
'SHSHSHSESSSESHSESHSlcSESESBSSSHSESESHSHSÏSHElESHS
CHASSIS doubles et simples, avec cadres, 
portes d’intérieurs avec cadre, tôle à pla­
fond. etc. S’adresser Rosaire Drolet, 194 
Avenue des Erables, 3-4217.

16oct-26fs-Mat-Cons

G2SBSH5E5H52SE^JH5?JE5H5ESaH5ES5EEW5E?.

Pension pour bébés
-S25H5H5H5H5E5E5H52525E52SH5H5H5H5H5E5E5E5EESH5
POUPONNIERE LICENCIEE pour bébés Qe 
tout âge, linge, remèdes soin du méde­
cin, compris. Pour informations. S’a­
dresser à 10 rue d’Artigny, Québec, tél.. 
2-1966. mar-jeu-sam-au28oct-90R

îH5B525iSSESiE52!H5ESiE5£5E5E5H5E525E5E5E5H5îSHSE

41 Succursales
A QUEBEC, où vous pouvez donner les an­

nonces au même prix qu’au bureau: 
ALLIANCE LIMOILOU (Ltée),

138, 5e Rue. Tél.: ...... 4-0581
BEAULIEU. EUCLIDE. . '

371. St-Luc. Tél • ............................... 6050
BLAIS DAMASE, épicier.

174. rue Ste-Thérèse. Téi.ï . . 4-0249 
GAGNON. J.-ALB , épicier,

884, Chemin Ste-Foy. Tél.: ... 6862
CLOUTIER Mlle R.-A..

1131, rue St-Vallier Téi.ï . . . 7840 
JOS. COTE, (Ltée),

Suc Nô 2. 26, St-Jèan. . . . 4-0574
Suc No 3, 332. St-Jean . . . 2-0203
Suc. No 4. 15. Buade . . . 2-02S8
Suc. No 5, 459. St-Joseph ... 4-0592
Suc No 6, 321, St-Joseph. . . 4-0082 
Suc. No 7. 436, St-Jean ... 4-0431
Suc. No 8. 103, St-Joseph . . 4-0454
Suc. No 11. 176. 3e Avenue . . 4-0523
Suc. No 12. 27. St-Joseph . . 2-0395
Suc. No 14, 355, St-Paul ... 2-0117
Suc. No 13, 15. Ch Ste-Foy . 4-0262

DELISLE, ALEX., restaurant,
]21, de la Couronne. Tél.: . . 3-0376 

DER'ï CHARLES-AIME.
Beauport Tél.:.................................... 4-5033

DION. RENE.
786, St-Vallier. Tél.:....................... 4-0473

DUBE. J.-EDM..
152. St-Jean Tél.: ..... .................... 2-8231

DUBE. MAURICE, pharmacien,
269, St-Joseph Tél.:..................... 4-3423

DUBUC, F.-X.-LEON.
114, 4e Rue. Tél.:................................4-1962

FORTIN, Mme E.
74, 4e Ave., Qué-Ouest. Tél.: 2-5501 

GAGNON. J.-EDG.,
766, St-Vallier. Tél.:..................... 4-0422

GARNEAU, L.-P., .
470, St-François Tél.: . . . . 8-0032 

BIGAOUETTE,
1251B St-Vallier. Tél.: .... 4-0421

GIGUERE J.-E., tabaconiste,
223. St-Joseph. Tél.:...................... 3-0738
357, St-Joseph. Tél.: ... 4-0562

GIROUX ADELARD.
15. de la Canardière. Tél.: . . 4-4481 

GOSSELIN. J-EMILE,
96V2, de la Canardière. Tél.:.. 4-1320 

LANGEVIN, L„
Club des Marchands, coin Blvd 
Charest et de la Couronne, tél.: 2-0442 

LANGEVIN P -E.,
95 St-Paul. Tél.r................................ 2-0340

LEVESQUE J-A..
146Va, 3e Rue. Téi.ï ..... 4-0320 

TROTTIER MATTE,
595, ae la Canardière. Téi.ï . 4-0051 

ROBERGE OMER,
St-Romuald Tél.: ........ 152

ROGER RENE.
297Vz, 1ère Ave. Tél.:..................... 4-0238

ROY Mlle B..
193, des Franciscains. Tél.: . . 6944 

ROYER, épicier,
117, rue Victoria. Tél.: . . . 2-8083 

SOUCY PAUL-H., pharmacien,
81, Ave Cartier, (coin St-
Cyrille Tél : . .............................. ..... 2-1235

ROULEAU GEO.,
149, St-Patrice. Téi.ï .... 3-1431 

TALBOT MAURICE.
68 de Gaspé, Québec 

DEPARTEMENT DES PETITES 
Ann. du “SOLEIL” Tél.: . . . 7131

ÏÏÏ5E55SPJ5SE5ÎTSÎWSE5HSHW5ES252SSSHSE5HS l

Propriétés à vendre
£5H2M5EWW5H5E5EHCT5E525H5H525Ki

Edifice ‘L’Evénement”
30-32 RUE DE LA FABRIQUE.—30’ X 
100’, 4 étages et cave, façade sur deux 
rues; excellent poste pour commerce de 
touristes, magasin, restaurant, bureaux, 
petits appartements, chambres, etc. Prix 
attrayant avec conditions très faciles. 
S’adresser à Emile Castonguay Edifice' 
“Le Soleil” Phone: 2-6412. j.n.o.-97B

Personnelle

3-2254. 13oct-26fs-73T mise. 87B

HOMMES ! PRENEZ VIGUEUR AUSSI­
TOT ! Nouvelles tablettes OSTREX To­
nique contiennent revigorant d’huîtres 
crues et autres stimulants. Une dose 
réveille les organes, grandes. Sinon en­
chanté, fabricant rembourse le prix payé 
— $1.25. Rendez-vous, écrivez chez tous 
les Pharmaciens.

mac-jeu-sam-au30oct-13îs-Pers

POUR GRANDIR, dèveropper muscles 
améliorer santé, vue, maigrir, réussir 
Envoyez 10c. Loadstone 1091, Bleury, 
Montréal 20sept>-26fs-Personneiie

Pianos à vendre
PIANOS — Wormwith New Scale Wil­
liams, Craig, Nordheimer, et Karn Tous 
ces pianos sont en bonnes conditions et 
à vendre à $85 au choix. Conditions si 
désirées Lavigueur & Hutchison Limi 
tée, 81, St-Jean, tél.. 2-2123

18sept-26fs-93R

Achetez /les marchandises annoncées, 
soyez sûrs d’être satisfaits.

Pour résoudre votre problème du 
chauffage cet hiver et pour avoir sa­
tisfaction, consultez chaque soir le» 
petites annonces du “SOLEIL”.

Radios à vendre
d5E5H5H5225H53H53S2SH5HSE5H5£5225HSE5E5HSH5H5
RADIO COMBINE ayant coûté $275.00, 
aussi set salon et tapis 9-X-12 à vendre 
à sacrifice. S’adresser à 199 2ème Ave.

9B'
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Réparations z
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Faites toit neuf avec un vieux
PLAS-TI-CO le vieux procédé bien connu 
pour refaire votre couverture à neuf. Un 
produit à l’épreuve du soleil, de la pluie, 
du frimas et de la neige spécialement fa­
briqué pour notre climat. Plas-ti-co fqfm'é 
un enduit protecteur, imperméable et du­
rable qui vous donnera entière satisfac­
tion Facile d’application. Demandez ren­
seignements au représentant de Plas-ti-cô 
Product Mfg. Co. M. vJ.-A. FOURNIER, 
160 Ozanam, tél.: 3-2574.

lun-mer-sam au 3 nov-12fs-B

Votre toit fait-il eau ?
NE LE RENOUVELEZ PAS. Remettez-la 
à neuf avec le nouveau produit “Good 
Year” POUR TOITS”. Garantie pour 
dix ans. Pas une seule goutte de coaltar 
(coltar). S’applique sur tôle, papier et 
gravois. Très bon marché. Pas besoin 
d’expérience. S’adresser à Maurice Le- 
Bon, agent pour la province 90 Man- 
rèse, tél. : 5483.
30sept-jeu-sam-mar- au- 26oct-12fs-Rep.-B

PROPRIETAIRES — Avez-vous constaté 1* 
mauvais état de' votre cheminée, vos 
murs de brique, les joints ont-ils besoin 
d’être tirés ? Il est temps d’y voir main­
tenant. Nous faisons aussi le calfeutrage 
des châssis au ciment plastique,. aux plus 
bas prix J.-A. Gagnon. 305 Franklin, té- 

sam-mar-jeu au 21oct-6fs-Reparat-Il

(Suite à la page 19, 1ère col.)

MANDRAKE, LE MAGICIEN par LEE FALK 
et PHIL DAVIS

Non, ... je veux dire 
Qu’y a-t-il, Lili ? Bien 
hé . . . .heu .... fran 
chement, ,-j|c’est lui notre ve­
dette, maintenant 
naturellement . . . vous se-

c est comme
ça

suis Lili . . . la vedette
Non ? Qui est Man­

drake ? Ne me jouez pas de 
sale tour, M 

Gruntz ! J’ai 
l’affiche et c’est 
moi la vedette 

Non

tlfl42e RUE

Je le suis et je 
vais le prou 

ver

croyais Au se-
vedet- cours:

i 5 mandrake
4 tsmMOAN î THE MAGICIAN
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C K C V
MARDI LE 19 OCTOBRE

5.01 p.m.—Le thé de 5 heures. '
5.15 p.m.—Les Liqueurs Fortier.
5.30 p.m.—Musique Entraînante.
5.45 p.m.—Heure Sylvie Marceau.
5.46 p.m.—Chanson Française.
5.48 p.m.—Pères Jésuites.
5.59 p.m.—Eau Merveilleuse.
6.00 p.m.—Nouvelles—Prés. Maurice

Pollack*.
6.05 p.m.—P. Ferland.
6.10 p.m.—Tango du soir.
6.15 p.m—Musique du souper.
6.30 p.m.—Brasserie Champlain, Ltée.
6.30 p.m.—Laiterie de Québec.
6.35 p.m.—Intermède.
6.40 p.m—St. John Silk Co. Ltd “Cha­

telaine”.
6145 p.m.—Paris - Péking.
7.00 p.m.—Lemesurier Tobacco—“Solex

Boisvert”.
7.01 p.m.—Philippe Breton.
7.15 p.m.—Les Liqueurs Fortier.
7.15 p.m.—Un peu de tout.
7.20 p.m.—Giroux Motor Sales,
7.25 p.m.—Un peu de tout.
7.30 p.m.—Concert Hotel St-Louis.
7.45 p.m.—Petits Bourgeois—Prés. Jos.

Plamondon.
8.00 p.m.—Fourrures Frontenac.
8.00 p.m.—Quebec Power Company.
8.30 p.m.—Prés. Gilberte Marquis.
8.45 p.m.—Almanach.
9.00 p.m.—Three Merry Men.
9.15 p.m.—Violon Crémone.
9.30 p.m.—Grands succès.
9.45 p.m.—Cadence et Romance.

10.00 p.m.—Brasserie Champlain, Ltée.
10.01 p.m.—Orchestre de danse.
10.30 p.m.—Cordonniers Empire.
10.31 p.m.—Au Meuble Moderne, Enr’g.
10.32 p.m.—Nouvelles du “Soleil”.
10.39 p.m.—L.-A. Gaucher, Enrg.
10.40 p.m.—Chronique Sportive.
10.45 p.m.—Canadian Press News, C. B. C. 
11.00 p.m.—Movie Gossip.
11.15 p.m.—^Fermeture.

“LE VIOLON DE CREMONE”

“Le Violon de Cremone”. Ce soir, à 9 
heures 15, le poste CKCV présentera Mon­
sieur Edwin Bélanger, dans un récital de 
violon, accompagné par Monsieur Orner 
Létourneau.

En voici le programme:
1. —Chants Russes — Lalo
2. —Mélancolie — Kocian
3. —Andantino' — Lemare

MERCREDI, 20 OCTOBRE

7.50 a.m,—Ouverture et horaire des pro­
grammes 

7.55 a.m.—Nouvelles
8.00 a.m.—Bonjour Québec
8.15 a.m.—Le Réveil
8.30 a.m.—L’heure du déjeuner 
8.45 a.m.—Orchestre
9.00 a.m.—Cocktail matinal
9.15 a.m.—O. Miller
9.30 a.m.—Cie des Produits Tarilo
9.31 a.m.—Chanson Française

10.00 a.m.—Eau de Javelle “Excelsior”
10.00 a.m.—Club d’Economie
10.30 a.m.—Brasserie Champlain, Ltée 
10.30 a.m.—Beaumont et Brochu
10.30 a.m.—Henri Duclos 
10.45 a.m.—Honoré Beaudoin 
10.45 a.m.—Heure Sylvio Marceau
10.45 a.m.—Cie des Produits Tarilo
10.50 a.m.—Buanderie Lévis, Ltée
11.00 a.m.—Cordonniers Empire
11.01 a.m.—Cotations de la Bourse —

Barry - McManamy 
11.03 a.m.—Musique 
11.12 a.m.—Carter’s Liver Pills
11.15 a.m.—Programme Musical
11.30 a.m.—Fourrures Frontenac
11.31 a.m.—En cuisinant
11.45 a.m.—Extrait d’Opérettes 
12.00 p.m.—Heure Sylvio Marceau 
12.00 p.m.—Midi
12.10 p.m.—Kik
12.15 p.m.—Gaités Verdonets
12.30 p.m.—Brasserie Champlain, Ltée
12.30 p.'m.—Chénor Ltée
12.35 p.m.—Musique du diner
12.45 p.m.—M. Hogan Reg’d 
12.45 p^m.—Les Liqueurs Fortier

1.00 p.m.—Cotations de la Bourse —
Barry - McManamy

1.01 p.m.—The Arex Company
1.02 p.m.—La Traverse de Lévis Liée
1.03 p.m.—Les, nouvelles du “Soleil”
1.14 p.m.—Morisset & Frère
1.15 p.m.—Laiterie Frontenac
1.30 p.m!—A ’Opéra
2.00 p.m.—Fourrures Frontenac
2.00 p.m.—Chanson Française
2.15 p.m.—Les Liqueurs Fortier
2.15 p.m.—Orgue varié
2.30 p.m.—Originalités
2.33 p.m.—Carter’s Little Liver Pills
3.00 p.m»—Variétés
3.30 p.m.—Bon après-midi, mesdames
3.45 p.m.—Cotations de la Bourse —

Barry - McManamy
4.00 p.m.—St-Cyr & Frère
4.15 p.m.—Le Relais
4.30 p.m.—Le Dilettante
5.00 p.m.—Fourrures Frontenac
5.00 p.m:—Horaire des programmes
5.01 p.m.—Le thé de 5 heures
5.15 p.m.—Les Liqueurs Fortier
5.30 p!m.—Musique Entraînante
5.45 p.m.—Heure Sylvio Marceau
5.46 p.m.—Chanson Française 
5.59 p.m.—Eau Merveilleuse •
6.00 p.m.—Nouvelles — Prés. Maurice

Pollack
6.05 p.m.—P. Ferland /
6.10 p.m.—Tango du soir
6.15 p.m.—Musique du Souper
6.30 p.m.—Brasserie Champlain, Ltée
6.30 p.m.—Laiterie de Québec 
6.35 p.m.—Intermède
6.40 p.m.—St. John Silk Co. Ltd 

“Chatelaine”
6.45 p.m.—Chas-A. Parent, Enr'g.
7.00 p.m.—Lemesurier Tobacco — “Solex

Boisvert”
7.01 p.m.—P. Leclerc
7.15 p.m.—Les Liqueurs Fortier 
7.15 p.m.—Chansonnette Anglaise

✓ 7.30 p.m.—Almanach
7.45 p.m.—Opérette Française — Prés

Slater Shoe Co. Ltd.
8.00 p.m.-*-Fourrures Frontenac
8.00 p’.m.—Notre Foyer Musical
8.30 p.m.—Grands Succès
8.45 p.m.—Prés. O. Duranceau, ténor
9.00 p.m.—Récital de Piano : L. Desro-

siers
9.30 p.m.—Cadence et Romance 
9!45 *p.m.—Prés. Fern. Vézina

10.00 p.m.—Brasserie Champlain, Ltée
10.01 p.m.—Orchestre de danse
10.30 p.m.—Cordonniers Empire
10.31 p.m.—Au Meuble Moderne, Enr’g. 
10.41 p.m!—Nouvelles du “Soleil”
10.39 p.m.—L. A. Gaucher Enrg.
10.40 p.m.—Chronique Sportive
10.45 p.m.—Canadian Press News, C. B. C 
11.00 p.m!—Programme Musical 
11.15 p.m.—Fermeture

SAINT-AUGUSTIN
Résultat de la ràjle

Les membres du Cercle Madeleine de 
Vignerod. sont heureux de publier les noms 
des heuréux gagnants des objets de la 
rafle organisée au profit de leur blbüo 
thèque, et remercient sincèrement, tous 
ceux qui ont contribué généreusement 
cete oeuvre de jeunesse.

Mme J. Jobin, demeurant à 142 Latou 
relie, Québec, a été l’heureuse gagnante 
de la nappe en toile avec serviettes,

Mme Alexandre Jobin. marchand, de 
St-Augustin, avait à' choisir entre un 
montre et le montant de $25. Mme Auré' 
lien Côté, remporta le magnifique montant 
de $5.00. Toutes nos félicitations. 
Nouveau vicaire

Les paroissiens de St-Augustin, souhai 
tent une cordiale bienvenue à leur nou 
veau vicaire, M. l’abbé Jos. Picard, qui 
remplace actuellement M. l’abbé Arthur 
Robert.
Vente

Mme Vve Albert Dorion a vendu sa 
propriété pour aller demeurer à Québec.

C H R C
M. l’abbé Joseph Boutin parlera a CHRC 

ce soir, de 9 heures 45 à 10 heures, en 
faveur de la journée de la pomme organi­
sée par la Ligue de la Jeunesse Féminine.

MARDI, 19 OCTOBRE

5.00 p.m.—Le thé dansant.
5.15 p.m.—Chansonnettes.
5.30 p.m.—Les violonneux.—Mantle Lamp. 
5.35 p.m.—Cocktail musical.
6.00 p.m.—Jos. Thivierge Ltée.
6.05 p.m.—La Parade. — P. Ferland.
6.10 p.m.—Variétés musicales.
6.15 p.m.—L’orchestre Rogers-Majestic. —

Cie Légaré Ltée.-
6.30 p.m.—Les Tziganes.
6.45 p.m.—Miettes musicales.
6.50 p.m.—Causerie sportive.
7.00 p.m.—L’heure Boswell.
7.01 p.m.—La chanson de Paris, — J.-A.

Ouimet Ltée.
7.15 p.m.—Les mémoires du Dr Lambert

Ltée.
7.30 p.m.—L’orchestre de concert du Châ­

teau Frontenac.
8.00 p.m.—Symphonie Légère. — Quebec

Power Co.
8.30 p.m.—Le Quatuor Jacques-Cartier.
9.00 p.m.—Radio-Mélomanie. — DI-SO-

MA.
9.45 p.m.—Ligue de la Jeunesse Féminine.

10.00 p.m.—Au foyer.
10.30 p.m.—Danses modernes.
10.45 p.m.—Jules Paiement et son violon.

C. Robitaille Enrg.
11.00 p.m.—Le reporter de la Brasserie

Champlain.
11.15 p.m.—Musique de concert.
11.30 p.m.—L’orchestre de danse du Châ­

teau Frontenac.
11.45 p.m.—Musique de danse.
12.00 a.m.—O panada, fin des émissions.

MERCREDI. 20 OCTOBRE

8.00 a.m.—L’heure Boswell.
8.01 a.m.—Salut Québec.
8.15 a.m.—La Prière du Matin.
8.30 a.m.—Sommaire et Club du Coucou. 
9.00 a.m.—Le club du Coucou — Diphte-

rine.
9.15 p.m.—Oxydol.
9.30 a.m.—Beurre Gaspé.
9.45 p.m.—Produits Shirriffs.

10.00 a.m.—McCoy’s Cod Liver Oil Tablets.
10.15 a.m.—Savon Chipso.
10.30 a.m.—Entre-nous, mesdames.
11.00 a.m.—La chanson d’autrefois
11.15 a.m.—Lucienne Boyer chante...
11.30 a.m.—Le piano moderne
11.45 a.m.—Variétés musicales.
11.50 a.ra.—Le fox à la mode. — Provi­

sion Cartier.
11.55 a.m.—La chansonnette.
12.00 p.m.—L’heure Boswell.
12.01 p.m.—La chanson de Paris. — J.-A. 

Ouimet Ltée.
12.15 p.m.—Musique militaire. — Buande­

rie Lévis Ltée.
12.30 p.m.—Musique de danse. — A. Pré­

vost.
12.45 p.m.—Musique du diner. — Laiterie

Laval.
1.15 p.m.—Sieste musicale.—Pilules Dodd.
1.30 p.m.—Salade musicale.
2.00 p.m.—Bonjour, madame.
2.30 p.m.—L’imprévu.
2.45 p.m.—Les frères Mills.
3.00 p.m.—L’heure Boswell.
3.01 p.m.—L’orgue enchanté.
3.15 p.m.—Nos célébrités.
3.30 p.m.—Danses modernes.
4.00 p.m.—Régal artistique.
4.15 p.m.—Programme de chant.
4.30 p.m.—L’heure et sommaire.
4.32 p.m.—Service des signaux.
4.35 p.m.—Succès d’hier.
5.00 p.m.—Le thé dansant.
5.15 p.m.—Devinez quelle chanson — Ma­

son’s 49.
5.30 p.m.—Chansonnettes. ;— Eau de Riga.
5.45 p.m.—Le prograrrîme du foyer.
6.00 p.m.—Les nouvelles — Jos. Thivierge

Ltée.
6.05 p.m.—La Parade. — P. Ferland.
6.10 p.m.—Drame de la vie réelle. — 

Ironized Yeast.
6.15 p.m.—L’orchestre Rogers-Majestic. —

Cie Légaré Ltée.
6.30 p.m.—Musique de fanfare. — Verres

Tillyer.
6.45 p.m.—Miettes musicales. — Raz-Mah. 
6 50 p.m.—Causerie sportive.
7.00 p.m.—T’heure et nouvelles Boswell.
7.01 p.m.—La chanson de Paris. — J.-A.

Ouimet Ltée.
‘7.15 p.m.—Le curé de village. — Bière 

Dow.
7.30 p.m.—La Gaieté Parisienne. — Ana-

cin.
7.45 p.m.—Musique de concert.
9.00 p.m.—Les Montagnards Laurentiens— 

Grads — L.-O. Grothé Ltée. 
9.00, p.m.—Chantons en choeur. — Wood- 

house & Cie.
10.00 p.m.—L’orgue du rêve.
10.15 p.m.—L’orchestre de danse de l’hô­

tel Victoria. #
10.45 p.m.—Le classique à la moderne.
11.00 p.m.—Le reporter de la Brasserie 

Champlain.
11.15 p.m.—Musique de concert.
11.30 p.m.—L’orchestre de danse du Châ­

teau Frontenac.
11.45 p.m.—Musique de danseu
12.00 a.m.—O Canada, fin des émissions.

ECOUTEZ
LE REPORTER

— DU —

“SOLEIL”
— A —

CKCV
Tous les jours

(dimanche excepté)
— A —

1 h. et 10 h. 30 p. m.

Radio - Canada
MARDI, 19 OCTOBRE

5.00 p.m.—L’orchestre de concert du
Château Frontenac, sous la 
direction de P.-A. Marchand

5.15 p.m.—Edward Davis (chant) (Emis­
sion du N. B. C.)

5.30 p.m.—Chronique parlée sur les pro­
grammes du jour.

5.35 p.m.—Le disque pour tous.
5.45 p.m.—Cotes de la Bourse de Mont­

réal.
6.00 p.m.—L’heure exacte
6.00 p.m.—Jack Meakin et son orchestre

(N. B. C.t
6.30 p.m.—L’Heure Bleue. Orchestre sous

la direction de Howard Fogg.
7.00 p.m.—L’orchestre de Luigi Roma-

nelli.
7.30 p.m.—L’heure axacte.
7.30 p.m.—Service de nouvelles, en fran­

çais et en anglais, pour les 
radiophiles des centres ru­
raux

7.45 p.m.—Norman Wilkes, pianiste.
8.00 p.m.—Les Fureurs d’un Puriste.

Conférencier. Paul Morin.
8.15 p.m.—Choeur d’Ottawa, sous la di­

rection de H. Bramwell Bai­
ley.

8.30 p.m.—Harold Stokes et son orches­
tre (M. B. S.»

9.00 p.m.—L’heure exacte.
9.00 p.m.—Boujour, Paris, bonsoir !
9.30 p.m.—“Buried in Scarlet”. Adapta­

tion radiophonique d’un fait 
«tiré des archives de la Gen­
darmerie Royale.

10.00 p.m.—Orchestre symphonique sous
la direction d’Alfred Wallens­
tein (Emission du M. B. S.)

10.30 p.m.—Roland Leduc, violoncelliste.
10.45 p.m.—Radio-journal (bilingue).
11.00 p.m.—“Music for Music’s Sake”.

Orchestre et solistes sous la 
direction d’Isaac Mamott.

11.30 p.m.—“In Modem Mood”.
12 00 p.m.—L’heure exacte.

MERCREDI, 20 OCTOBRE

5.00 p.m.—L’orchestre de conceit du
Château Frontenac, sous la di­
rection de Pierre Marchand.

5.15 p.m.—Clifford Menz. (Emission du
N. B. C.)

5.30 p.m.—Chronique parlée sur les pro­
grammes du jour.

5.35 p.m.—Le disque pour tous.
5.45 p.m.—Cotes des Bourses de Montréal

et de Toronto.
6.00 p.m.—L’heure exacte.
6.00 p.m.—Harry Kogen et son orchestre

(N. B. C.)
6.30 p.m.—Orchestre sops la direction de

Samuel Hersenhoren ; soliste 
Gilbert MacLean, ténor.

7.00 p.m.—L'orchestre de G. P. Mar-
kowsky.

7.15 p.m.—Les Cavaliers de LaSalle.
7.30 p.m.—L’heure exacte.
7.30 p.m.—Service de nouvelles, en îran-

çais et en anglais, pour les 
radiophiles des centres ruraux

7.45 p.m.—Mon oncle...
8.00 p.m.—Muriel Hall, contralto. Orches­

tre sous la direction d’Edwin 
Bélanger.

8.15 p.m.—Diner des congressistes de l’en­
seignement agricole.

8.30 p.m.—“National Sing Song ' Relais
de Moncton.

9.00 p.m.—L’heure exacte.
9.00 p.m.—Le magasin général. Scènes du 

- terroir.
9.30 p.m.—“Spotlight Parade”

lt).00 p.m.—A communiquer du studio.
10.30 p.m.—L'orchestre de Gilb3rt Da-

risse.
10.45 p.m.—Radio-journal (bilingue'.
11.00 p.m.—“Restless Bows”. Orchestre

sous la direction de Percy 
Harvey.

11.30 p.m.—Meredith Wilson et son or­
chestre (Emission du N. B. C.)

12.00 p.m.—L'heure exacte.

YV5RC, 51.7 m., 5.8 meg.
Londres — 9:55 p.m. — Récital, par 

Redvers Llewellyn, baryton. GSG, 16.8 
m., 17.79 meg.; GSI, 19.6 m.. 15.26 meg; 
GSD, 25.5 m., 11.75 meg.; GSB, 31.5 m., 
9.51 meg.

Winnipeg — 11:00 p.m. — Drame. CJRO. 
48 7 m., 6:15 meg.; CJRX, 25.5 m., 11.72 
meg.

Tokio — 12:45 a.m. — Chant par Mlle 
Shogyoku Tsukino JXK, 19.7 m., 15.16
meg.

Sydney, Australie — 1:15 a.m — Cau­
serie sur l’Australie. VK2ME, 31.28 m., 
9.59 meg.

MERCREDI. 20 OCTOBRE

JOHANNESBURG — 1.00 p.m. — Rêve 
de valse par Oscar Strauss. £TJ, 49.2 m. 

09 meg.
TOKIO — 4.45 p.m. — Chansons popu­

laires, JZK, 19.7 m., 15.16 meg.; JZJ, 25.4 
m., 11.80 meg.

ROME — 6.00 p.m.— Nouvelles en an­
glais. Concert; 2RO,' 25.4 m., 11.81 meg.

HUIZEN, Pays Bas — 7.00 p.m.— Divers 
PCJ, 31.2 m.. 9.59 meg.

BUDAPEST. Hongrie — 7.00 p.m. --Fan 
taisie bohémienne. HAT4. 32.8 m., 9.12
meg.

LONDRES — 7.05 p.m.— Scènes de “The 
Winter’s Tale”, de William Shakespeare 
GSP, 19.6 m., 15.31 meg; GSO, 19.7 m. 
15.18 meg.; GSF. 19.8 m., 15.14 meg.
GSD., 25.5 m., 11.75 meg.

BERLIN — 7.30 p.m.— Jurgen Wulien 
weber, drame. DJD. 25.4 m.. 11.77 meg.

BOSTON — 8.30 p.m.— Science. W1XAL 
49.6 m., 6.04 meg.

BERLIN — 9.30 p.m. — La flûte magique 
par W. A. Mozart. Premier acte.-DJD, 25 4 
m., 11.77 meg.

SANTIAGO. Chili — 9.40 p.m. — Con­
cert. CB960, 31,2 m., 9.60 meg.

LONDRES — 10.30 p.m. — “At the 
Black Dog” Mr. Wilkes at nome in hie

IMPOSANTES 
OBSEQUES DE 
M. A.-K. LAFLAMME
D’imposantes obsèques ont été laites 

vendredi matin à M. Amédée-K. Laflamme, 
en l’église de Ste-Claire. De nombre.:x pa­
rents et amis, des confrères de classe, 
plusieurs membres du clergé et la popu­
lation toute entière de la paroisse avaient 
tenu à venir rendre un dernier hommage 
au défunt. Ancien professeur à' l’universi­
té de Tpronto, ancien élève de la Sorbon­
ne, Paris et de l’université de Chicago, le 
défunt occupait une place très enviable 
dans le corps professionnel et l’affluence 
à ses funérailles prouvait éloquemment la 
haute estime dont il jouissait au milieu 
des siens.

C’est Mgr François Pelletier, P.A., délé­
gué de l’université Laval, qui a fait la le­
vée du corps. Le service a été chanté par 
Mgr Eug.-C. Laflamme, P.A., curé de No­
tre-Dame de Québec et cousin du défunt 
MM. les abbés Lucien Dallair?, directeur 
du collège de Lévis et Alexandre Gagnon, 
de la maison des Etudiants, remplissaient 
les fonctions de diacre et sous-diacre.

own bar-parlour.” GSG. 16.8 m . 17.
meg.; GSI, 19.6 m., 15.26 meg.; GSD
25.5 m., 11.75 meg.; GSB, 31.5 m., 9.51 
meg.

REGINA — 12.00 minuit — “The Red 
Gap Social". CJRO 48.7 m., 6.15 meg;
CJRX, 25.5 m.. 11.72 bmeg.

TOKIO — 12.35 a.m. — Chansons. JZK. 
19.7 (m.. 15.16 meg. \

SYDNEY, Australie — 4.30 a.m. (Jeudi) 
— Concert. VK2ME, 31.28 m., 9.59 meg.

Aux autels latéraux des messes lurent 
dites pgr MM. les abbés Chs.-O. Kudon. 
vicaire de la paroisse et le R. Is. Pierre 
Fréchette, M. S. C. Au choeur on remar­
quait M. l’abbé Arthur Gagnon, cure de 
St-Philémon, Bellechasse, M. l’abbé Ev 
Corriveau, curé de N.-D. de Buckland et 
les confrères du défunt les abbés Maunle 
Roy, Ernest Lemieux, Léo Lachance, Geo 
Abel. Adrien Gagné, Irénée Gagné, Ber­
trand Larivièrç.

M. François Lamontagne portait la 
croix. Les porteurs du cercueil étaient 
MM. Raoul Hébert, Alex. Langlois, Jules 
Leclerc, Ernest Roy, Hector Chabot. Mau­
rice Baillargeon. La quête par MM. La­
val Langlais, notaire et Athanase Morin, 
agent A la tribune de l’orgue, Mlle Anna 
Prévost. Plusieurs chantres étrangers 
étaient venus se joindre à la chorale pa­
roissiale laquelle était au complet. Divers 
motets furent rendus.

Conduisaient le deuil : les frères du dé­
funt, MM. Albert, Wilfrid et Joseph; ses 
beaux-frères: M. Alex. Von Hoffman, J.- 
Alfred Gagnon; son oncle, M. Honorp Dé- 
chène; ses cousins, MM. Joseph Leblond, 
Alphonse Laflamme, Alphonse-Augustin 
Laflamme, Jos.-C. Leclerc, Jos. Duquet 
Frs Morin, Fortunat Chalpot, Philias 
Noël, Alfred Rousseau; ses confrères, MM 
Paul Desrochers, courtier, Laurent Lesage. 
N. P. et Fernand Bussières, tous de Québec.

On remarquait aussi: de Ste-Claire. MM. 
Jos. Fournier, rentier. Dr J.-N. Chabot 
Dr M. Lafontaine, notaire V.-A. Rouillard 
Jos. Morin, industriel. Arthur LVcasser et 
Alexandre Chabot marchands, Charles 
Dali a ire, etc.

De Québec, M. François Letarv. René 
Simard, courtiers de Québec, Eugène Mar­
quis, avocat, etc.

Aussi plusieurs citoyens en /ue de Ste- 
Marguerite, paroisse natale du detunt. qui 
avaient tenu à témoigner leur sympathie a 
la famille en assistant aux funérailles.

La famille a reçu de nombreuses mar-

ST-APOLLINAIRE
Mariages

Le 6 octoure a été béni le mariage 
de M. Josaphat Therrien à Mlle 
Cécile Cayer. M. Henri Therrien ser­
vait de témoin à son fils 't M. Wil­
frid Moreau, à sa nièce.

Le même pour M. Wilfrid Gué- 
rard de Notre-Dame d’Issoudun 
unissait sa destinée à celle de Mlle 
Alma Cayer.

Après la cérémonie, il y eut ré­
ception chez M. Honoré Therrien, 
ensuite les nouveaux époux parti­
rent en voyage pour Montréal. 
Quarante-Heures

Les 14, 15 et 16 octobre, ont eu 
lieu en cette paroisse les premiers 
exercices des Quarante-Heures. Tous 
les paroissiens se sont fait un de­
voir de suivre les exercices et de 
s’approcher de la- table sainte.

Plusieurs prêtres des paroisses 
environnantes sont venus prêter 
leur concours à notre dévoué pas­
teur.

Un cercle de jeunes
à Saint Dominique

ques de sympathies, offrandes de messes, 
bouquets spirituels, télégrammes et tri­
buts floraux, parmi lesquels on remar­
quait celui de l'université de Toronto.

Les funérailles étaient sous la direction 
de M. C. Fournier, entrepreneur de pompes 
funèbres.

“Le Soleil” réitère à la famille si cruel­
lement éprouvée ses plus sincères con 
doléances.

Le vendredi, 8 octobre dernier, 
avait lieu la première séance régu­
lière de l’année du Cercle d’Etude 
des Jeunes de St-Dominique. On 
procéda à. l’élection des nouveaux 
officiers qui donna les résultats sui­
vants:

Président: François Veilleux, pro­
fesseur de mathématiques au Collè­
ge des Jésuites.

Vice-Président: André Leclerc, 
étudiant en Droit.

Trésorier: Georges-Arthur Lavi- 
gne, étudiant en Droit:

Bibliothécaire: Armand Pelletier, 
E. C.

Secrétaire: Jean Vallée.
Le Cercle des Jeunes de St-Do- 

minique a été fondé il y a quelque 
dix ans par le révérend Père Henri 
Martin, curé de la paroisse St-Do­
minique, qui en est l’aumônier. Les 
jeunes qui désirent faire partie du 
Cercle seront les bienvenus et pour­
ront s’adresser soie au Père aumô­
nier, soit au secrétaire.

A la prochaine séance, monsieur 
Taschereau Portier, finissant au 
Séminaire de Québec, fera une con­
férence sur l'Education.

i

C K AC
L’HEURE PROVINCIALE

Mardi, le 19 octobre 1937, de 8 a 9 h.

M

Liszt
Hahn

Mozart

SOYEZ AUX ECOUTES
RADIO-MELOMANIE

DI - SO - MA
irradié -par le poste

€ H E €
de 9.00 PM- à 9.45 PM-

Ce soir, le 19 oct. 
et tous les mardis suivants
Trois montres Roamer sont 
données en prix à chaque 
émission. Radiodiffusée directe­
ment de la scène du Théâtre 
Château, Montréal, simultané­
ment avec le poste CKAC.

Directeur de l'Heure provinciale 
Edouard Montpetit.

Directeur artistique : M. Henri Leton- 
dal.

Programme diffusé directement de Que­
bec avec le concours du Cercle Philharmo­
nique de Québec ; Cécile Bédard, pianiste; 
Marie-Paule Leblond, soprano ; et le 
Quatuor Laurentien.
1- -Ouverture:

“Le mariage secret!'.............. Cimarosa
Le Cercle Philharmonique de Québec.

2— (a) “Manette”
(Au beau clair de lune) . . . . .

Arr. d’Omer Létourneau. 
(b) “Au bois du rossignolet” . . . , 

Arr. d’Omer Létourneau 
Le Quatuor Laurentien.

(Directeur : Orner Létourneau)
MM. Wilbrod Dubé, Léandre Savard, 

basses, J.-Oscar Paquet, baryton, Re­
né' Mathieu, ténor.

3— -Piano solo:
“Dimanche matin à Glion”.......................

Frank Bendel 
Mlle Cécile Bédard.

4— “Nymphes et Sylvains” . . . Bemberg
Mlle Marie-Paule Leblond.

5- -Causerie:
“L'ordre dans notre culture”

Mme Germaine Laplante.
6- -“Liebestraum” . ................................
7 -“D’une prison” . .. Raynaldo

Mlle Marie-Paule Leblond.
8— Piano solo:

“Fantaisie” ................................
Mlle Cécile Bédard.

9— (a) “Demain” (tango)............Wal-Berg
(b) “Polka des poulettes” .Aman Cornes

Le Quatuor Laurentien.
10— “Finale de la Symphonie

d’Oxford”............................................Haydn
Le Cercle Philhaimonique de Québec.

MARDI, 19 OCTOBRE

5.30 p.m.—L’heure Black Horse
5.30 p.m.—Programme Sleépex •
6.30 p.m.—L’heure Black Horse
6.30 p.m.—Le reporter Salada.
6.45 p.m.—Programme Valda 
7.00 p.m.—L’heure Bulova.
7.00 p.m.—L’école de hockey de l'air 
7.15 p.m.—Song Time
7.30 p.m.—Trio du Queens
7.45 p.m.—Le Don Juan de la chanson

Anacin
8.00 p.m.—L’heure provinciale — Confè-

férence et musique
10.30 p.m.—Del Casino, chanteur C.B.S. 
10.45 p.m.—Four Stars C.B.S.
11.00 p.m.—Le reporter Sportif Molson. 
11.10 p.m.—Tommy T)orsey et oreh. CBS
11.30 p.m.—George Olsen et orch. C.B.S.
12.00 p.m.—Frank Dailey et orch. CBS
12.30 a.m.—Ted Fiorito et orch. C.B.S.

MERCREDI, 20 OCTOBRE

a.m.—Greenfield Village Chapel 
C. B. S. :

a.m.—As You Like It CT B. S. 
a.m.—L’Heure Black Horse 
a.m—Ruth Carhart, chanteuse 

C. B.'S.
a.m.—Programme Rinso C. B. S.
p.m.—L’Heure Black Horse 
p.m.—La Rue Principale — Oxydol 
p.m.—Ray Block’s Varieties C. B. S. 
p.m.—Curtis Institute of Music 

C. B. S.
p.m.—L’Heure Black Horse 
p.m.—L’heure Black Horse, 
p.m.—Le Curé de Village, 
p.m.—Le Don Juan de la Chanson— 

Anacin.
p.m.—Chantons en choeur — Wood- 

house.
p.m.—Patti Chapin, chanteuse (C. 

B. S.)
p.m.—Le reporter sportif Molson. 
p.m.—Benny Goodman et opch. (C 

B. S.)
p.m.—Sammy Kaye et orch. (C.B.S.» 
minuit—Tommy Dorsey et orch. (C. 

B. S.)
p.m..—Bob Crosby et orch. (C.B.S.)

8.30 a.m.
9.00 a.m.
9.01 a.m.
9.15 a.m
9.30 a.m.
9.45 a.m. 

10.01 a.m. 
10.15 a.m
11.00 a.m. 
11.01' a.m.
11.30 a.m.
12.00 a.m.
12.01 p.m
12.30 p.m

1.00 p.m.-
1.01 p.m.-
1.15 p.m.-
1.30 p.m.-
2.00 p.m.-
2.01 p.m.- 
3.09 p.m.-
3.01 p.m.
4.00 p.m.-
4.30 p.m.

4.45 p.m.-
5.00 p.m.-
5.01 p.m.-
6.00 p.m.-
6.01 p.m.-
6.15 p.m.-

6.20 p.m.-
7.00 p.m.-
7.01 p.m.-
7.15 p.m.-
7.20 p.m.- 
7.25 p.m.-

7.30 p.m.-
7.45 p.m.- 
8.00 p.m.-
8.15 p.m.-
8.30 p.m.-

8.45 
10.00 
10.45

11.30 
1.00
2.15
3.00
4.00

5.30
6.30
7.15
7.45

9.00

10.30

11.00
11.10

11.30
12.00

C H L T
MARI, 19 OCTOBRE

5.00 p.m.—Carillon Black Horse.
5.01 p.m.—Heure de Coaticook.
6.00 p.m.—Heure Tavannes.
6.01 p.m.—Hits & Encores. W. B. S.
6.15 p.m.—Nouvelles des Studios du Ci­

néma.
6.20 p.m.—Heure du Crépuscule.
7.00 p.m.—Carillop Black Horse.
7.01 p.m.—Variétés.
7.10 p.m.—Coeur de Maman.
7.25 p.m.—Nouvelles du sport Webéitr 

Motors.
7.30 y.m.—K. C. Wilson Festival.
7.45 p.m.—J.-A. Breton, présente.
8.00 p.m.—Rhythm & Romance.
8.15 p.m.—La Pianiste de CHLT.
8.30 p.m.—Les Amateurs de Magog.
9.00 p.m.—J.-M. Riopel et sa Guitare

Magique.
9.30 p.in.—Les S. C. N.
9.45 p.m.—Salon Orchestra.

10.00 p.m.—Au coin du FFoyer.
10.15 p.m.—-Nouvelles.
10.30 p.m.—Honorable Archie.
10.45 p.m.—Heure. Financial Loan Bureau
10.46 p.m.—Gems of Melody, W. B. S.
11.00 p.m.—Heure Tavannes. Fermeture.

MERCREDI, 20 OCTOBRE

8.00 a.m.—Heure' Tavannes.
8.01 a.m.—Orgue. — Sommaire des émis­

sions.
Réveille-Matin Musical.
Carillon Black Horse.

—Nouvelles.
To-day’s Almanac. W. B. S.

—Tino Rossi chante.
Saviez-vous que ?

—Chronique féminine.
—Poèmes Symphoniques.
—Heure Tavannes.

Cocktail du matin.
Heure d’East-Angus.

—Carillon Black Horse.
—Variétés.
—L’Heure ensoleillée — Sunshi­

ne Hour.
Heure Financial Loan Bureau. 
What’s New. W. B. S.
L’Heure de Windsor Mills.

.—Un tour de valse.
—Heure Tavannes.
—Pour vous Mesdames.
—Carillon Black Horse.
—Grand Opéra.

.—Thé dansant.
-Evénements sociaux. — Som­
maire des émissions.
Variétés.
Carillon Black Horse.

,—Heure de Magog.
.—Heure Tavannes.
—Hits & Encores. W. B S. 
—Nouvelles des Studios du Ci­

néma.
Heure du Crépuscule.

—Carillon Black Horse.
,—Variétés,
—Nouvelles.

.—Variétés.
Webster Motors. Nouvelles du 
sport.

.—H. c. Wilson Festival.

.—Rhythm & Romance.
—C H L.T présente.
—Salon Music

Radio - Université, Grads, de 
l’école du Centre.’

9.00 p.m.—Le Trio de C H L T et artiste 
invité.

9.45 p.m.—La Pianiste de C H L T.
10.00 p.m.—Au coin du foyer.
10.15 p.m.—Nouvelles.
10.30 p.m.—Honorable Archie.
10.45 p.m.—Financial Loan.
10.46 p.m.—Gems of Melody. *W. B. S.
11.00 p.m.—Heure Tavannes. Fermeture

Ondes courtes
MARDI, 19 OCTOBRE

Johannesburg — 1:00 p.m. — “Scarlet 
Pimpernal, dramatized serial” ZTJ, 49.2 
m., 6.09 meg.

Tokio — 4.45 p.m. — “Longing for the 
Soüth Seas”, collection de chansons du 
folklore. JZK, 19.7 m., 15.16 meg.; JZJ, 
25.4 m., 11.80 meg.

Schenectady — 6:35 p.m. — “Short Wa­
ve Mail Bag”. W2XAD, 19.5 m., 15.33
meg.; W2XAF, 31.4 m , 9.53 meg

Londres — 7:30 p.m. — “Memories of an 
Irish Childhood”, causerie par H. de Vere 
Stacpoole. GSP, 19.6 m., 15.31 meg.;
GSO, 19.7 m., 15.18 meg.; GSF, 19.8 m, 
15.14 meg.; GSD, 25.5 m., 11.75 meg.

Santiago, Chili — 8:45 p.m. — Sympho­
nie. Opéra. CB960, 31.2 m., 9.60 meg.

Caracas — 9:15 p.m. — Orchestre.

I O N

DE VOS ARTISTES 
FAVORIS
Grande variété en raison de la facilité avec 
laquelle un plus grand nombre de postes 
peuvent être syntonises . . . avec précision 

. . . voilà ce qu'offre Marconi cette année avec le fameux "ca­
dran-éventail” ... la syntonisation électrique et automati­
que . . et le baffle exponentiel, une exclusivité. Pourquoi 
vous contenter d’un instrument inférieur lorsqu’un Marconi 
ne coûte pas plus cher?
C’est dans -votre vivoir même que Marconi vous apporte 
les meilleurs programmes du monde. La réception Marconi 
est si réalistique qu’il vous semble rencontrer vos favoris, 
jace à face.

Une série complète de modèles défiant toute compétition de $32.95 à $324.

Syntonisation automatique/ luxueux 
cabinet*/ lampes en métal/ baffle 

exponentiel/ syntonisation électrique

La qualité Marconi ne coûte pas plus cher

MODÈLE 118 CA.
RENDEMENT DE 11 LAMPES

(Illustré ci-dessus)
Ce récepteur sensationnel vous donne une 
réception automatique de 10 postes . . . "dé­
ploiement en éventail” sur toutes les bandes 
d’ondes courtes . . . plus cette exclusivité 
de Marconi, le baffle exponential, à un prix 
exceptionnellement bas. Super-e^ QO K A 
be cabinet en noyer de choix . I O 7r,1,v

MODÈLE 112 C.A.
RENDEMENT DE 

7 LAMPES
Comprenant nombre des spé­
cialités réunies dans les ré­
cepteurs toutes ondes, sans ce­
pendant coûter aussi cher. 

’'Déploiement en éventail” sur 
la bande de 31 mètres. Le 
cabinet étant' fermé à Carriè­
re, vous pouvez vous servir 
de ce chic petit modèle com­
me bout de C E ^ O ^ 
table.........................

Le nouveau “cadran éventail" fait de 
le syntonisation étrangère un 

“jeu d’enfant".

CANADIAN MARCONI COMPANY Vancouver Toronto MONTRÉAL Halifax St. J e a n , T. - N.

AGENTS “MARCONI”
MM. BEAULIEU, GERARD, Notre-Dame du Lac,- Co. Témiscouata — BHERER, FRS, La Malbaie, Co. Charlevoix — BERUBE, LAURENT, Ste-Anne de Beaupré, Co. Montmo- 
rency — BOUTIN & FILS, L.-J., 80, Côte du Passage, Lévis — BRETON, J.-A., 30, Côte d’Abraham, Québec — BRETON, J.-EDOUARD, St-Charles, Co. Bellechasse — CANTIN 
& FILS E.-A., Donnacona Co Portneuf — CARON, GEORGES, Nicolet, Co. Nicolet — CARTIER ELECTRIQUE ENRG., 89. Ave Cartier, Québec — CHARTIER SOLFRID, St- 
Casimir, Co. Portneuf — CHOUINARD, RODOLPHE, Arthabaska, Co. Arthabaska — CLOUTIER, J.-ALLYRE, Val d’Or, Co. Abitibi — COTE, ERNEST, Montmagny, Co. Mont- 
magny — COTE, OMER, St-Eloi Village. Co. Témiscouata'— CROTEAU, J.-R., 3T, rue St-Joseph, Québec — DUFOUR, J.-CHAS., St-Ulric, Co. Matane — DUCHESNE, HIDOLA, 
La Tuque Co Champlain — FORTIN, TH., St-Pacôme, Kamouraska — FRANCOEUR, OMER, St-Roch-des-Aulnaies, Co. L'Isiet FRIGON LTEE, IVANHOE, Amos, Co. Abi­
tibi — GAGNE, ALBERT, Victoriaville, Co. Arthabaska — GAGNON & FRERE ENRG., rue Racine, Chicoutimi — GAGNON & FRERE ENRG., Kénogami —, GAGNON & 
FRERE ENRG., Jonquière — GAGNON, ERNEST, St-Athanase, CO. Arthabaska — GERMAIN, J.-P.-E., Pont-Rouge, Co. Portneuf - GERMAIN, J.-R.-ALEX., St-Raymond, 
Co. Portneuf — GERMAIN, L.-A.. St-Basile. Co. Portneuf — GIASSON AUTOMOBILE ENRG., L’Isiet Station. Co. LTslet — GAGNON, ANTONIO, Deschambault, Co. Portneuf — 
GIGUERE, AIME, Ste-Germaine; Co. Dorchester — GOSSELIN, GERARD, Ste-Famille, Ue d’Orléans, Co. Montmorency — GOSSELIN, EMILE, Armagh, Co. Bellechasse — GRE­
GOIRE, L.-P., Warwick. Co. Arthabaska — HUDON, ADRIEN, Ste-Anne de la Pocatière, Co. Kamouraska — KIROUAC, GEO., St-Cyrille, Co. LTslet — LABBE, ALBANI, Baie 
St-Paul, Co. Charlevoix — LAFLAMME, EDOUARD, Laurierville, Co. Mégantic — LAFLAMME, ARTHUR, St-Philémon, Co. Bellechasse — LANGLOIS, LUCIEN, 272, Ave Royale, 
Beauport — LEBOEUF, WILFRID, St-Jean Deschaillons, -Co. Lotbinière — LOUBIER, REMI, Black Lake, Co. Mégantic — LECLERC, Mme L.-W., St-Pélicien & Dolbeau, Co. 
Lac-St-Jean — MARIER, ROSARIO, La Malbaie, Co. Charlevoix — MARTIN, Mme J.-B. Thetford Mines, Co, Mégantic — MORIN, JOS., Ste-Claire, Co. Dorchester — POU­
LIN, WILFRID, Ste-Marie, Co. Beauce — PLANTE, ARTHUR, St-Joseph, Qo. Beauce — PREVOST, GERARD, St-Camille, Co. Bellechasse — RADIO TECHNIQUE LATOUR, 
284, 1ère Avenue, Québec — ROMPRE, ARISTIDE, St-Ubald, Co. Portneuf — SAVOIE, J.-A. MAURICE, Manseau, Co. Nicolet — ST-GEORGE ELECTRIC, St-Georges Est, Co. 
Beauce — ST-ONGE, ROBERT, St-Edouard. Co. Lotbinière — SETLAWKE, MICHEL, Thetford Mines, Co. Mégantic — SIMARD ENRG., J.-A., Baie St-Paul, Co. Charlevoix — 
SMITH & FILS, MICHEL, Chandler; Co. Gaspé — TANGUAY, ROSARIO, Ste-Justine, Co. Dorchester — TANGUAY, ROMEO, St-Philémon, Co. Bellechasse — TOUSSAINT, 
LEON, St-Jean-Port-Joli, Co. LTslet — TESSIER, C.-E., Warwick, Co. Arthabaska — TARDIF, J.-A., Morisset Station, Co. Dorchester.

VOTRE CHOIX W Wj. JBI TB* ^IP ||f% IMT Tel: 2-6393
CONDITIONS FACILES %9 • % JDI 11% JE# M 32 côte d’ABRAHAM

Vendeur autorisé: CARTIER ELECTRIQUE Effl"ûp* 89 avenue Cartier
■ Téléphone s 3-1889

’'marcon7"' j .ROMEO CRÛT E* Â il 37, rue St-Joseph 

LHU Tel.: 2-4675

VANDRY, INC.
DISTRIBUTEURS

155, rue ST-PAUL QUEBEC TEL.: 2-5656

xT'-Sr 1
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Servantes demandées
5HSSH5H525?5MH52SH5HSHS225H5Hb3H525HSH5H5P
SERVANTE DEMANDEE pour petite fa­
mille, salaire raisonnable. Références ex­
igées. S’adresser à 68 Saint-Olivier.

14nov.-6fs-104B

BONNE GENERALE, ayant références, pour 
service dans une petite famille, devra 
coucher chez elle. S’adresser à 247 des 
Franciscains. j.n.o.-104B

SERVANTE générale demandée munie de 
bonnes références, sachant faire la cuisine 
S’adresser à' 279 St-Cyrille, tél. : 3-0949.

18oct.-3fs-l04B

SERVANTE.—Jeune fille sérieuse deman­
dée dans petite famille. Références exi­
gées. Bon salaire payé. S’adresser 92, 
lOème Rue. 16oct-2fs-104B

ON DEMANDE jeune servante immédiate­
ment. S’adresser 94 des Erables. 104B

ON DEMANDE une servante pour ouvrage 
général. Références exigées, tel.: 6545, 
94, St-Cyrille. l8oct-3fs-104B

SERVANTE générale demandée. Référen­
ces exigées. S'adresser 216 de la Ronde, 
tél. : 4-3347. 18oct.-2fs-104B

SERVANTE DEMANDEE, parlant un peu 
d’anglais à 40 Des Prairies. 104B

•ON DEMANDE une servante pour service 
général pouvant coucher en dehors, petite 
famille. S’adresser tél.: 2-7377 ou 24 Crè- 
mazie. 104B

SERVANTE DEMANDEE sachant faire la 
cuisine, avec références. S’adresser Mme 
Georges Côté, 43 Ave Bourlamaque.

19oct-3fs-104B

MARIAGE
TANGUAY-SE VIGNY — Mme Adélard 

Tanguay, annonce le mariage de sa fille 
Yvonne, à Monsieur Edouard Sévigny, fils 
de M. et Mme Alphonse Sévigny de Wind- 
sord Mills.

La bénédiction nuptiale leur sera donnée 
en la chapelle de St-Dominique, samedi le 
23 courant, à 9 heures. Pas de faire-part.

16oct-3fs-

NAISSANCES
GAGNON — M. Francis Gagnon et Mme 

Gagnon, née Alma Nolin, font part à leurs 
parents et amis de la naissance d’une fille, 
née le 16 octobre et baptisée le 17, sous 
les prénoms de Marie-Crescense-Paulirie.

Parrain et marraine, M. et Mme Henri 
Gagnon, oncle et tante de l’enfant. Por­
teuse, Mme François Gagnon, grand’mère 
de l’enfant. -b

SERVANTE DEMANDEE pour ouvrage gé­
néral, pas de gros lavage, ni cuisine. S’a- 
dresser «0 St-Cyrille, tél: 3-1772.

19oct.-2fs-104B

SERVANTE DEMANDEE. 
Avenue Moncton.

S’adresser 55 
104B

CUISINIERE demandée, pour deux person­
nes, ayant de bonnes références. S’adresser 
à Mme Hugh-H. Smith, 325 Avenue Lau- 
xier 19oct-3fs-104B

ON DEMANDE une servante, position im­
médiate. S’adresser 59V2 de la Canardier^

JEUNE SERVANTE DEMANDEE pour deux 
personnes, couchant chez-elle. Heures 
9 h. a.m. à 4 h p.m. S’adresser 48 Ave 
Cartier. 104B

ON DEMANDE une servante pour faire 
cuisine, service général. Références exi­
gées. S’adresser 172 St-François,
4-2222.

tél,
19oct-2fs-104B

ON DEMANDE une servante générale ai­
mant bien les enfants. Références exigêea 
S'adresser 342, 4e Ave, Limoilou. IMB

ON DEMANDE une servante sacnant bien 
faire la cuisine. Références exigées. S’a­
dresser 15 1-2 Lemesurier. 19oct-2fs-104B

ON DEMANDE une servante générale sa­
chant faire la cuisine, références exigées. 
S’adresser 255 rue Fraser. 19oct-6fs-104B

ON DEMANDE une servante générale sa­
chant faire une peu de cuisine. Bonne ré­
férences. S’adresser 297 Chemin Ste-Foy. 
Appt. 6. tél.; 2-7264. 1U4B

DECES
Parents et amis sont priés d'y 

assister sans autre invitation
HEBERT — A Québec, le 19 octobre 1937, 
l’âge de 62 ans, est décédée dame Adelle 

Bouchard,' épouse de Adjutor Hébert, tail­
leur de cuir.

Les funérailles auront lieu jeudi, le 21 
octobre à 9 heures 30.

Départ de la maison mortuaire. No 106 
rue D’Argenson, à 9 heures 15, pour l’é­
glise de St-Sauveur et de là au cimetière 
St-Charles. ' 20oct-2fs-b

LAÇASSE — A l’Hôpital de l’Enfant-Jé- 
sus, le 17 octobre 1937, à l’âge de 38 ans 
10 mois, est décédée dame Lucia Côté, 
épouse de Wilfrid Laçasse.

Les funérailles auront lieu mercredi, à 
9 heures.

Départ de la maison mortuaire, chez son 
beau-frère, M. Albert Tremblay, No 115 
1-2 rue Arago, à 8 heures 45, pour l’église 
St-Roch et de là au cimetière St-Charles.

18oct-2fs-b
LEMIEUX — A Québec, le 17 octobre 

1937, à l’âge de 9 mois, est décédée Colette 
Lemieux, enfant de M. Thomas Lemieux 
et de dame Adèle Dubois.

Les funérailles auront lieu mardi, à 3 
heures 45.

Départ de la maison mortuaire, No 158 
rue Dollard, à 3 heures 30, pour l’église de 
St-Malo et de là au cimetière St-Charles.

MILLER — A Québec, le 19 octobre 1937, 
à l’âge de 43 ans 8 mois, est décédée 
dame Eva Trudel, épouse de J.-Charles 
Miller, employé chez Holt-Renfrew.

Les funérailles auront lieu vendredi, à 9 
heures.

Départ de la maison mortuaire, No 37 
rue St-Agnès, à 8 heures 45, pour l’église 
du Sacré-Coeur et de là au cimetière 
St-Charles. 19oct-2fs-b

TURGEON — A Québec, le 18 octobre 
1937, à l’âge de 20 ans, est décédée Mlle 
Jeanne-d’Arc, fille de M. F.-X. Turgeon, 
laitier, et de feu dame Anne-Marie 
Drouin.

Les funérailles auront lieu jeudi à 10 
heures.

Départ de la maison mortuaire, No 119 
Ave François 1er, â 9 heures 45, pour 
l’église de St-Zéphirin de Stadacona et de 
là au cimetière St-Charles. 19oct-2fs-b

WILSON — A Bergerville, le 19 octobre 
1937, à l’âge de 87 ans 10 mois, est dé­
cédé M. Georges-A. Wilson, époux de dame 
Susan Monoghan.

Les funérailles auront lieu jeudi, à 9 
heures.

Départ de la maison mortuaire, rue Wil­
liam, à 8 heures 45, pour l’église de St- 
Colomban Sillèry, et de là au cimetière 
de la paroisse. 19oct-2fsrb

Visitez
la magnifique
Exposition 

d’Autos 1938
de la Universal Auto Ltd. 

et Can. Auto Corp.

Plymouth Chrysler 
et Packard

de même que les 
FARGO et MACK et remorque
Venez passer une heure récréative 
tout en vous renseignant sur ces 
beaux et puissants nouveaux mo-

Film documentaire
Les procédés de fabrication 
et les caractéristiques, domi­
nantes sur ces nouvelles voi­
tures vous seront illustrés par 
ce film.

De jolies fleurs
Nous les offrirons à titre gra­
cieux aux dames qui nous fe­
ront l’honneur d'une visite.

BONNE DEMANDEE sachant très bien 
faire la cuisine, aimant bien les enfants. 
Bon salaire à personne compétente. Inu­
tile de se présenter sans références. S’a­
dresser entre 11 hres à 2 hres et 5 hres à 
8 hres. 86 Chemin St-Louis, Mme H. 
Clément, tél.: 3-408!L v 1”4B

SERVANTE DEMANDEE capable de taire 
la cuisine. 60 St-Dominique. tél.: 2-4395.

19oCt-3IS,-10,4B

SERVANTE GENERALE 
St-Cyrille, tél.: 3-2169.

demandée à 164, 
104B

ON DEMANDE une bonne pour servir dans 
petite famille. Téléphone 2-4325. 104B

BELLE GRANDE CHAMBRE à louer, 2 fe­
nêtres sur rue, chauffées, éclairées, avec 
poêle à gaz. S’adresser 409 St-Jean. 27B 
SERVANTE demandée. S’adresser 569 St- 
jean. 16oct-6fs-104B

2S2S3S2S2S2SHS2S2SHSE5HS2SH5H5HSH532SHSHS2.1

Terrains à vendre
SSaS2SîWHBSHWSHîSESH52SHSESESïSESaS252S

DEUX TERRAINS A VENDRE — 25 X 100 
pieds. Situé sur la 10e. rue entre la 2e 
et 3e Avenue. Prix en bas de l’évalua­
tion municipale. S’adresser 195, 3e Ave- 
mie, Limoilou. Tél : 7853.

' lloct-12fs-10GB

A CEUX QUI DESIRENT fonder un foyer. 
Profitez des avantages de la loi fédérale 
du logement pour bâtir une maison mo­
derne et suivant votre goût. La plupart 
de nos rues ont été acceptées pour la cons­
truction de maisons en vertu de ce plan 
et un grand nombre de prêts déjà con­
sentis pour des maisons sur les rues 
Montmorency, de Môntigny et Holland. 
Vous serez surpris de la modicité du prix 
de nos terrains. Montcalm Land Co., 76, 
rue St-Pierre. 16oct-ôfs-106R

Terres à vendre
SSffiîSESH55SE5SE5525?55SE5HSBSHS2SESHSH52SdSH5?

TERRE de 285 arpents, 13U en culture, 
155 en bois d’érable, maison 50 x 25. 
grange neuve 85 x 40. 2 étages, étable en 
ciment, aqueduc, 23 têtes de bétails, rou­
lant, récoltes, 5 minütes des chars et de 
l’église. Le tout forme 3 terres de 95 ar­
pents, bon marché à $6,500, $2,500 comp- 

■ tant, intérêt a 2V2. Autre terre à comp­
tant intérêt à* 2V2. S’adresser E. Lemieux, 
114 des Franciscains, Québec.

14oct-6ts-108R

REMERCIEMENT
DRAPEAU — Mme Arthur Drapeau, re­

mercie bien sincèrement tous les parents 
et amis qui leur ont témoigné des mar­
ques de sympathie à l’occasion de la mort 
de son époux, soit par offrandes de messes, 
bouquets spirituels, télégrammes, tributs 
floraux, visite ou assistance aux funérail­
les. A tous un cordial merci.

PLAMONDON — La famille Camille Pla- 
mondon,.remercie bien sincèrement tous les 
parents et amis qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie à l’occasion de la 
mort de M. Camille Plamondon, hôtellier, 
soit par offrandes de messes, bouquets spi­
rituels, tributs floraux, visite ou assistance 
aux funérailles. A tous un cordial merci.

LOURDES PERTES

Orchestre de choix
Un orchestre choisi pour la circons­
tance exécutera divers programmes

Des employés bien renseignés se tiennent à la disposition 
de ceux qui désireraient visiter nos départements de 

PEINTURE, DEBOSSAGE, MECANIQUE, etc.
OUVERTE TOUS LES SOIRS JUSQU’A 11 HEURES

Universal Auto Ltd Canadian Auto Corp.
33, de la Couronne, Tél. : 5112 25, de la Couronne, Tél. : 5114

LA PLUS GRANDE ORGANISATION AUTOMOBILE DANS L’EST DU DOMINION

Victoriaville, 19. — (D.N.C.) Un 
violent incendie a causé des dom 
mages considérables, dimanche, à 
la résidence et au magasin de M 
Arthur - Moïse Hébert, de Victoria- 
ville. C’est M. Hébert qui a eu le 
premier connaissance du feu. Com­
me il se préparait à partir pour ren­
dre visite à l’un de ses parents, 
vers 10 heures, dimanche matin, il 
s’aperçut qu’une odeur âcre de fu­
mée, se répandait dans toute la 
maison.

La brigade des incendies fût aus­
sitôt alertée. A son arrivée, l’élé­
ment destructeur avait déjà pris des 
porportions énormes, et ce n’est 
qu’après plusieurs heures d’un tra­
vail ardu que les pompiers réussi­
rent à enrayer sa marche.

On n’a pas encore évalué le mon­
tant qui sera considérable, des per­
tes subies par M. Hébert.

Occasion
ST-NICOLAS - Emplacement avec très 
belle maison ayant coûté $7 000, garage, 
grange. Conviendrait pour culture ou 
commerce, vendra pour $2,500.00 pas 
moins. Occasion pour prompt acheteur. 
Inutile d'écrire si non intéressé. Pas de 
rente de terrain Ecrire Casier 206, "Le 
Soleil”. j.n.o.-108B

h

Le nombre des disparus est 
de 4 au feu de Sherbrooke

(Suite à la page 3) 
le feu s’était propagé avec une ra­
pidité terrifiante à travers les cou­
loirs de la bâtisse. Les dommages 
causés par l’incendie sont estimés a 
$100,000. La bâtisse est une perte 
totale.

Gros contrat

aSE525H5EcSE5îS25ESE5HWSE5H5EE5ï5H5HSHÏ55E5

Volailles
5252Sïî5.:ï5H55WS355WW5?î5H5H5S525HSa'i

Avis aux Aviculteurs
NOUS AVONS REÇU un large assortiment 
d’accessoires .avicoles, tels que mangeoires, 
abreuvoirs, trémis. Poêles, Eleveuses, Mireu- 
ses. Remèdes. Pràtts, etc., au plus bas 
prix du marché. Pour vos moulées à pon­
te, demandez touours la marque “Purina” 
Réné Robitailie, Enr., distributeur Purina. 
76, St-François, Québec. 15oct-6fs-112B

'SEH52SH5E52Sï5H525E525H5EE5E5E525E5E5î5î525E5i

Non classifiées
Sgï£S5SE5H5ï55i355E5ï5E52î5Sï5H5E5S5î5S5H5H5E5t

Sablage sans poussière
DE PLANCHERS de bois dur - Expert 
pour faire ou sabler vos planchers. Seul 
représentant du meilleur fini au monde et 
de la cire non glissante, à l’épreuve de 
l’eau chaude ou froide. E. Dufour 82. 
Côte Ste-Geneviève, tél. : 2-4360.
3-2873. j.n.o.-C.D.R.

F.-O. Renaud, plombier
VOTRE SYSTEME DE CHAUFFAGE est-11 
en ordre pour l’hiver 7 Voyez-y dès main­
tenant. Téléphonez 4-2504 nous en fe- 
rons l’inspection et les réparations ne­
cessaires à peu de frais. François-O. Re­
naud, Ent. plombier, électricien, 148 1-2 
Latourelle, Québec. ,sam-mar-jeu-au21oct-lI5R

Scott, 19. (D. N. C.) — La Brique 
Scott Limitée vient d’obtenir un con­
trat de quelques millions de briques 
d’une maison de Toronto. Lexgérant, 
M. Louis Larochelle a déclaré que sa 
briqueterie fonctionnerait, par suite 
de ce contrat, une partie .de l’hiver 
ce qui constituera une bonne aubai­
ne pour les ouvriers de notre loca­
lité.

Non classifiées
aïïsæffiSînsHHSEsewiüî -‘■.dSHSHSîSîK

Hémorroïdes
SUPPRIMEES, même pendant grossesse, 
définitivement par traitement non-chirur­
gical au bureau. Marche, travail nulle­
ment gênés. Hémorragies instantanément 
contrôlées. Inutile demander remèdes. Dr 
L.-G. Perrin, 34, du Pont, Québec.

(5)~115T

La journée de la pomme
(Suite à la page 3) 

quenté l’école, parfois on relé­
guait “l’infirme” dans un coin de 
la maison et on le cachait.

Et ils sont ainsi 74 dans cette 
véritable cour des miracles ‘Ve­
nant pour la plupart des quar­
tiers lés plus pauvres de la ville, 
entassés dans un local de for­
tune et auxquels des âmes chari­
tables ont pensé, alors qu-’aupa- 
ravant personne ne s’occupait 
d’eux.

Je viens de vous esquisser bien 
pauvrement ce que c’est que 
l’Ecole des enfants infirmes qui 
porte le nom d’ECOLE CARDI­
NAL VILLENEUVE. Le vénéré 
primat de l’Eglise Canadienne a 
de fait consenti à ce que son nom 
fut donné à cette oeuvre si di­
gne et ne cesse de lui témoigner 
sa plus généreuse sollicitude.

L’Ecole a été fondée et orga­
nisée par la Ligue de la Jeunesse 
Féminine de Québec dont tous 
les membres se dévouent pour la 
maintenir et la faire prospérer. 
En effet c’est une tâche bien 
difficile que de faire tenir debout 
une telle organisation. Et com­
bien onéreuse ! Quelques détails: 
tous les matins des taxis vont 
chercher chez eux tous ces en­
fants et les ramènent à la maison 
tous les soirs. Trois institutri­
ces et une survenante leur don­
nent l’enseignement. Tous les 
midis, un repas chaud et très 
substantiel leur est apporté et 
servi dans les classes. Il faut 
chauffer l’Ecole. Il faut y faire 
des réparations. Souvent des 
enfants ne viendraient pas si on 
ne les habillait et si on ne les. 
pourvoyait de chaussures. Il faut 
à quelques petits garçons et pe­
tites filles des appareils ortho­
pédiques pour leur permettre de 
marcher, et combien d'autres 
choses.

Et la charité du cœur donc ! 
Vous verrez, si vous entrez à l’E­
cole à l’heure des repas, une di­
zaine de jeunes filles de notre 
meilleure société servant elle- 
même les enfants après les avoir 

' portés dans leurs bras pour les 
amener à table : d’autres s’as­
treignent tous les jours à la tâ­
che fastidieuse de leur montrer 
à lire et à écrire, de leur ensei­
gner le catéchisme. Et cela re­
commence tous les jours. Je 
vous assure que ce n’est pas par 
snobisme que ces jeunes filles de 
l’élite font preuve d’un tel dé­
vouement. Non ! Se conformant 
au désir et aux directions de la 
plus haute autorité religieuse, 
elles font de l’Action Catholique 
et de la véritable.

Maintenant, venons-en à l’ob­
jet principal de cette causerie du 
moment, qu’un bref résumé vous

Pour vos chaussures
Souvenez-vous que Dubue possède 
un assortiment complet de chaus­
sures, de tous styles, qualités et 
prix — pour toute la famille. Payez 
meilleur marché en magasinant 
chez :

T.-B. DUBUC
214, 218 rue St-Jean

a démontré ce qu’est l’oeuvre, 
dont je viens de vous parier.

Comme toutes celles qui secou­
rent les malheureux, cette oeu­
vre ne peut le faire qu’avec de 
l’argent. Le dévouement seul ne 
suffit pas, l’Assistance Publique, la 
Commission Scolaire aident bien 
la Ligue de la Jeunesse Fémini- 

( ne, mais si vous saviez comme 
les secours que cette dernière en 
reçoit sont insuffisants pour tout 
ce qu’elle projette d’accomplir. 
Aussi le Comité Exécutif de la 
Ligue de la Jeunesse Féminine 
a-t-U décidé d’organiser pour le 
20 octobre— demain— la journée 
de la pomme. Dans bous les coins 
e^, recoins de notre ville, les 
membres de la Ligue de la Jeu­
nesse Féminine et leurs auxiliai- ■ 
res présenteront aux passants de 
belles pommes de nos vergers ca­
nadiens, des ■ Fameuses, des 
Wealthy, des Macintosh. En 
vraies filles dEve elles vous ten­
teront, mais vous succomberez, 
messieurs, en versant votre cha­
rité et en retour, au lieu d’ar­
borer un morceau de carton, 
comme la chose se voit à l’occa­
sion de tous les “tag days”, vous 
aurez pour vous rappeler votre 
bonne action une pomme, un 
panier, une boite, une manne, un 
baril de pommes selon la valeur 
de votre offrande et dont les 
profits réalisés par leur vente 
iront apporter un peu de bon­
heur à des déshérités du sort qui 
méritent votre pitié.

Marguerite LESSARD, 
présidente de la “Ligùe delà Jeu­

nesse Féminine”.

Sur Teau et dans le port
(Suite de la dernière page) 

maines, la North German Lloyd et 
la Hambourg-American faisaient 
disparaître de leur itinéraire les es­
cales' dans les ports chinois, de 
leurs navires “Bremen” et “Relian­
ce”. Le “Franconia”, de la Cunard- 
White-Star n’arrêtera pas non plus 
dans les endroits où la guerre sévit.
SERVICE ETABLI SUR UN

PLAN INTERNATIONAL

La “Air-France-Transatlantiqhe” 
et la “Pan-American Airways” utili­
seront réciproquement leurs bases 
respectives et recevront les mêmes 
rapports météorologiques recueillis à 
bord du vaisseau français “Carimare” 
mouillé au milieu de l’Atlantique 
comme une île flottante, a déclaré, à 
son arrivée à New York, à bord du 
“Normandie”, M. Marcel Olivier, pré­
sident de la Compagnie Générale 
Transatlantique et d’Air-France- 
Transatlantique.

«
M. Olivier a fait remarquer que 

c’est la première fois qu’une entrepri­
se publique soutenue officiellement 
par son gouvernement établit un tel 
service sur un plan international.

Toutefois, le président d’Air-Fran- 
ce-Transatlantique a nettement dé­
claré que ses aviateurs ne tenteraient 
aucune traversée cette année et que 
tous les efforts de ses techniciens 
tendront uniquement à réunir toutes 
les informations nécessaires sur les 
conditions atmosphériques et à pré­
parer les plans d’exploitation. On dé­
cidera plus tard à quelle date précise 
s’envolera le premier avion transat­
lantique de la compagnie.
Marine S S

LADY TWEED SMUIR ATTEND 
L’ARRIVEE DE SA MERE

L’“Empress of Britain”, du Pacifi­
que Canadien, arrivera à Québec 
jeudi avec de nombreux passagers 
parmi lesquels on remarque IVf. Lau­
rence Gilliam, fonctionnaire de la 
British Broadcasting Corporation, 
dont la société Radio-canada s’est 
assurée les services ; l’hon. Mme 
Norman Grosvenor, mère de Lady 
Tweedsmuir, qui vient visiter Lord et 
Lady Tweedsmuir ; le major Russell 
Cairn, de Newcastle, président de la 
Caim-Noble Line et le Dr A. Del- 
prat, de Rotterdam, directeur gé­
rant de la Nederland Royal Mail Li­
ne ; le commissaire D. C. Lamb, de 
Londres, directeur de l’Armée du 
Salut.

A BORD DU “YORK"

centre.
Le “Relief No 25” sera stationné 

à la station de Prince. Shoal rempla­
çant le vaisseau-phare “Prince 
Shoal”. Il montrera les mêmes feux 
tel qu’il est mentionné dans la “Lis­
te des Feux et Signaux de brume” 
sous le No 1109, Edition 1937”. Il 
donnera aussi les mêmes signaux 
de brume.

NAVIRE-CITERNE
Le “Victolite”, de ITmperial Oil, 

a fait escale hier, à Québec, pour 
laisser une cargaison de gazoline.

LES PAQUEBOTS 
Attendus : —

“Empress of Britain”, jeudi, avec 
422 passagers.

“Duchés of York”, vendredi, avec 
266 passagers.

“Letitia” et “Aurania” à Québec 
en fin de semaine.

“Lady Rodney”, en fin de semaine 
à Montréal.
Départs : —

“Duchess of Atholl”, vendredi. 
“Antonia” et “Ascania”, vendredi. 

.“Empress of Britain”, samedi.
LES GOELETTES

Le Sable I et le Mont St-Joseph ne 
prendront pas de marchandises pour la 
Côte Nord. (Par ordre).

S. S. Gaspesla prendra marchandises 
mercredi, au hangar 14, pour la Côte 
Sud de Cap Chat jusqu’à Gaspé, Ile An­
ticosti, Charlottetown, Summerside, Pictou, 
Havre Aubert et les Iles de la Madeleine, 
départ jeudi, tél bureau: 2-2041, hangar : 
2-5231.

J.-M. Dumont, agent. 
Capitaine L.-P. Guimont. goélette “Sas- 

seville’’, prendra marchandises mardi, pour 
Méchin et Capucins, départ ce soir, quai 
Ren. 4. ■

Capitaine Jos. Gagné, goélette “J. La- 
pointe”, prendra marchandises mardi, pour 
Malbaie, Fte à Pic, St-Fidèle, départ ce 
soir, quai Ren. 4.

Capitaine C. André, goélette “Paspebiac”, 
prendra marchandises mardi, pour Grande 
Baie, Port Alfred, Bagotville, Chicoutimi, 
départ mercredi, quai Ren. 1.

Capitaine N. Mailloux, goélette “Cap aux 
Rets”, prendra marchandises mardi, pour 
Baie St-Paul, départ XXXX, quai Ren. 1.

PAS PRET

Oct, Langlois, pour Ste-Anne des Monts 
jusqu’à Mont Louis.

Geo. Dionne, Trois Pistoles, Cacouna, Ile 
Verte.

Chs. Bernier, Matane, Ste-Féléclte, Mé­
chin, Capucins.

Les nouveaux-

Modèles 1938
maintenant à Québec

HBDS0N
Terraplane
Ces nouvelles créations 1938 
sont encore plus puissantes, d’u­
ne nouvelle beauté et d’un con­
fort absolu. Il faut les voir !

Ils sont en montre 
chez t

P.-L. Lortie Limitée
73, rue Saint-Vallier Tél. : 7171

Ouvert tous les soirs

La marée 
5.36 p.m.

sera haute à 5.20 a.m. et

UN BEL EXEMPLE
Plusieurs marchands de Québec 

ont accepté de fermer leurs établis­
sements durant la soirée pour les 
deux semaines de la retraite des 
hommes et les comités paroissiaux 
nous communiquent une première 
liste de citoyens et dé compagnies 
qui ont bien voulu se rendre à la 
demande de Son Eminence le car­
dinal Villeneuve:

L’Association des Taverniers de 
Québec.

L’Union Commerciale de Qué­
bec.

La Régie des Liqueurs de Québec.
J.-M.-P. Côté, rue St-Jean.
Joc. Côté Ltée.
H. Falardeau, 324%, Richelieu.
Epicerie Labrecque, 226 Richelieu.
Jules Rochette, 7, Déligny.
Jos. Laçasse, 7, rue Ste-Claire.
Lucien Bêaudoin, rue Ste-Claire.
G. Laroche, 209, St-Olivier.
Alph. Carrier, 41, Ste-Claire.
G.-A. Lamontagne, 380, St-Jean.
Jos. Charland, 270, Richelieu.
Pâtisserie Frontenac.
Le théâtre Capitol remplacera les 

placiers par des jeunes filles.

MM. Ratcliff et C. A. Holden, de 
Birmingham, représentants de la 
Ratcliff Ltd., manufactures à chaî­
ne ; A. C. Trenfall, du Financial Ti­
mes, de Londres ; N. B. Smith, de 
Manchester, Angleterre, gérant de 
Eatons ; J. Hume, de Glasgow, di­
recteur de Stewart, Moir et Muir ; 
Mlle E. Agnew, de Victoria, C. B. ; 
Sir Hugh Acland, chirurgien de l’hô­
pital de Christochurch, en Nouvelle- 
Zélande ; E. Gunn et Mlle L. Gunn, 
de Toronto, sont parmi les passagers 
à bord du “Duchess of York” qui est 
attendu vendredi, à Québec.

AMBASSADEUR SOVIETIQUE
Son Excellence A.-A. Troyanowsky, 

ambassadeur des Soviets aux Etats- 
Unis : Michel Fokine, Trina Barano­
va et Alexandra Balinova, danseurs 
de ballets russes, Son Altesse le Raj 
Kumari Chennajammani, de Mysore, 
Inde ; D. Mahan Gopal Ra j Urs ; 
Vera Guilaroff, pianiste, sont au 
nombre des passagers qui sont arri­
vés, hier, à New-York, à bord du 
“Queen Mary”.

A LA CLARKE
Le “Gaspesia” commandé par le 

capitaine Georges Caron, est arrivé, 
hier soir vers minuit, à Québec, avec 
des patates de l’Ile-du-Prince- 
Edouard. Il partira aujourd’hui pour 
Montréal et reviendra dans le port 
local jeudi.

Le Sable I est attendu à Québec, 
sous le commandement du capitaine 
Antoine Fournier, en fin de semaine.

Le “New Northland” commandé 
par le capitaine Willie Tremblay, 
était signalé hier, en descendant, à 
la Pointe aux Graines.

LES FRETEURS

Un incendie
frifflpTrnutj», la tonx, les étouffements. Respirez 
librement. Dormez paisiblement. Prenez 
RAZ-MAH. RAZ-MAH a procuré un soulage­
ment rapide à des gens partout au Canada. 
Pas de fumée, d’inhalation, de prise. Pas 
d'effets nocifs subséquents. Soulagement—ou 
votre argent remis. Chez les pharmaciens, 60c. 
et $1. Met fin aussi à l'incessante toux, la 
toux de la Bronchite Chronique. msr

Capsulas RAZ-MAH de Templeton

Rivière-du-Loup, 19. (D.N.C.).—Un 
incendie s’est déclaré dans la nuit 
au garage de M. Rino Thibault, 
Plusieurs alarmes furent données, et 
les pompiers de notre ville accouru­
rent aussitôt. Grâce à leur bon tra­
vail une conflagration fut évitée. On 
ignore la'cause de l’incendie.

SERVICE DK SIGNAUX
Québec. — Lurigethan parti de 6t- 

François .25 a.m. 7.30 a.m. Simonburn 
62 est, dû 4 p.m. 8 a. Urla 52 est dû 3p.m.

Ile aux Grues, 31 — Montant 7.10 a.m. 
Donnacona 2, descendant 9.45 p.m. West- 
cliffo Hall

Cap Saumon, 82 — Nuagaux, pluvieux, 
sud ouest. Montant 2.50 a. Barge”7.50 a. 
Carmefjell.

Port Alfred 152 James Stewart arrivé 
hier 3 p.m.

Pte au Père, 158 — Pluvieux, sud. Desc 
5.30 a. Elledale, hier 5.30 p.m'. Idefjord.

Riv. à la Martre. — Pluvieux, calme. 
Desc. 5 a.m. suppdsé Laure William B.

Cape Magdalen, 299 — Pluvieux, sud. 
Montant hier 1 p.m. N. B. Macpherson. 
Descendant 12.30 a. Cape Gaspé, hier â 
midi Maurice M.

Pte Renommée, 330 — Nuageux, calme 
Montant 7.30 a. Belle Isle, 5.30 a.m. Ter- 
cero, 7.45 a. Reginolite 80 SE. Hier 5.30 
p.m. Calgaroîite, 7.20 p.m. Glendene 145 
est. Descendant hier 10.30 p.m. Pan Kraft.

Baie des Moutons. — Sable I ancré en 
montant hier 5.30 p.m.

Point Tupper, 581. — Nuageux sûd. Goé­
lette Auxiliaires Jomes E. Newsom dans 
le Port.

Belle-Isle, 739 — Nuageux, sud ouest 
Montant 4 a. Leto. Descendant 3 a. Con­
sul Olsson, hier 3.30 p. August, 5.30 p.m. 
Tremisto

MONTREAL A QUEBEC

Longue pointe, 134'— Pluvieux, sud .ouest. 
Montant 5.30 a. City of Glasgow. 6.10 a. 
Maplewood, 6.40 a. Lethbridge.

Cap St-Michel, 125 — Pluvieux, sud. 
Montant 7.35 a. St-Etiennc. Descendant 8 a. Yorkmoor, 8.10 a. C.G.S. Safeguarder.

Sorel, 100 — Nuageux, sud ouest. Mon­
tant 7.35 a. Lina Gagné. 5.30 a. Starwell.

Trois-Rivières, 65. — Nuageux, sud ouest. 
Montant à minuit Frontenac. C.G.S. Ja- 
lobert parti descendant 8.35 a. St-Fidèle 
Trader arrivé 4.50 a.m. Alkaid passé 9.10 
a.m. Rose Hélène arrivé 8.20 a.m. New 
York News passé 9.10.

Pte Citrouille, 55. — Nuageux, sud ouest. 
Montant 8.25 a. Keybar, 8.40 a.m. Tre- 

, visa, 8 a. Gaspesia, 8.55 a. Zenon C. Si 
Lafayette. 9.15 a. News Carrier.

St-Jean, 45 — Pluvieux, sud ouest. Mon­
tant 8.40 a. Ste-Anne, Dolphin & Tow. 
Descendant 9.05 a. C.G.S. Bellechasse.

Grondines, 41 — Pluvieux, sud ouest. 
Descendant 12.05 a. Coal Barge 6. 2.55 a. 
Chemong, 7. a. Sinfonia.

Québec — Brume épaisse, pluvieux, lé­
ger est. Strinda passé en montant 5.25 
a.m. San Carlos passé descendant 5.50 a. 
Coniscliffe Hall 5.55 a. Rose Castle 6.55 a. 
Chemnitz arrivé 7.15 a.m. Saguenay 7.45 

Victolite parti 7.35, Transriver arrivé 
descendant hier 2.30 p.m. C.G.S. Detector 
arrivé hier 5.40 p.m CGS Bernier (a) 9.10 p.

DERNIERE HEURE

PROVISIONS PROVISIONS
AVIS — Nous venons de recevoir 5 ' chars de belles patates N.- 
Brunswick et 2 chars de belles pommes d’automne et d’hiver. Aussi 
provisions de toutes sortes au plus bas prix du marché. 

DEMANDEZ NOS PRIX POUR PROVISIONS

ARTHUR THIVIERGE
30 Hermine, coin Mazenod Tél. : 8194-8195—3-4542

CAUSE IMPORTANTE
Londres, 19. — (P. A.)- Pourvi- 

vie par Hailé Sélassié en recouvre­
ment d’une somme de 10,000 livres 
($49,587) en vertu d’un contrat 
conclu avant la conquête de l’E­
thiopie, la Cable and Wireless Com­
pany a déclaré en Cour de la 
chancellerie hier que le roi Victor 
Emmanuel, dTtalie, était mainte­
nant l’empereür d’Ethiopie. En 
réponse à ceci l’avocat de Sélassié 
a lu une déclaration du secrétaire 
du Foreign Office Eden disant : 
“L’Angleterre reconnaît que le gou­
vernement italien domine “dé fac­
to” toute l’Ethiopie à l’exception 
de certaines régions dans le sud et 
le sud-ouest, mais elle n’a pas re­
connu “de jure” l’annexion de l’E­
thiopie”. Le jugement sera rendu 
bientôt.

ACTION REJETEE
Le juge Métayer a renvoyé l’ac­

tion prise par la Corporation mu­
nicipale de Ste-Catherine contre 
un contribuable et rappelé les rè­
gles de l’Imputation de paiement. 
Un citoyen avait payé au secré­
taire-trésorier de la municipali­
té, par un chèque sur lequel il 
avait indiqué la destination du 
paiement, une certaine somme ré­
clamée pour travaux de voirie. 
Malgré l’Indication la somme fut 
imputée au paiement de taxes 
municipales. Lorsqu’une somme 
est destinée clairement à cou­
vrir une certaine dette, on ne 
doit pas l’appliquer à une autre 
dette arbitrairement rappelle le 
jugement.

LE CHRIST-ROI

Le “Chemnitz” parti hier soir de 
Montréal est arrivé, ce matin, à Qué­
bec; il passera la journée dans le 
port local et repartira, sous le com­
mandement du cap. H. Liebje, pour 
Hambourg et Bremen. Ce navire 
appartient à la Hambourg-American 
Line. Ses agents locaux sont la Ca­
nada Steamship Line.

Le “Brant County” est attendu 
mercredi à Québec, de Montréal. Il 
repartira jeudi à destination d’An­
vers sous le commandement du ca­
pitaine N. Brevik.

Le fréteur “City of Canton” pas­
sera une bonne partie de la semai­
ne à Québec, où il doit charger 8,000 
tonnes d’amiante.

Le fréteur “Glendene”, signalé, 
ce matin, à la Pointe Renommée: 
est à destination de Port Alfred. Ce 
navire arrive des Barbades et ar­
rêtera tout probablement à Québec 
avant de poursuivre jusqu’à Mont­
réal.

AVIS AUX MARINS

La drague No 16, de la General 
Dredging Contractor, est mainte­
nant placée au côté sud de la cour­
se Banc Brûlé-St-Michel à 100 pieds 
en bas de la position, sur la carte 
de la bouée noire à gaz No 113-B

La bouée noire à gaz a été placée 
à 800 pieds en bas de sa position

Pte au Père, 158 — Montant 8.30 a. 
Calgaroîite, 9. a. B, B. Macpherson. Desc. 
9 a. Métis, hier 4,30 p. Chicoutimi & Tow. 
Pte Renommée, 330 — Montant 8.15 a. 
Cordelia 155 se.

AVIS

La drague No 16 de la General Dred­
ging Contractor est maintenant placée pour 
travailler du côté sud du Banc Brulé course 
St-Michel, 100 pieds en bas do la position 
de la carte de la bouée à gax No 113-E. 
La bouée à gaz No 113-B a été placée 800 
pieds en bas de sa propre position et 
300 pieds au sud de la ligne du centre.

Une grande manifestation religieu­
se se déroulera le 31 octobre au Co­
lisée en l’honneur du Christ-Roi, sous 
la présidence de Son Eminence le 
cardinal Villeneuve. Le primat de 
l’Eglise canadienne adressera la pa­
role avec le maire Grégoire et M. 
Wheeler Dupont, secrétaire privé de 
l’honorable Joseph Bilodeau, minis­
tre des Affaires municipales, de l’In­
dustrie et du Commerce. On prépa­
rera cette démonstration par une sé­
rie de causeries radiophoniques, du 
25 au 30 octobre, et les orateurs se­
ront, dans l’ordre : MM. Jules Do- 
rion, C.-J. Magnan, L.-P. Roy, P.-H. 
Guimont, G.-H. Dagneau et André 
Duval.

L’HISTOIRE REGIONALE

Réunion du Syndicat 
des Journalistes

Sous la présidence de M. Jacques 
Verrault, les membres du Syndicat 
des. Journalistes de Québec ont tenu 
une réunion, hier après-midi, aux 
salles des Syndicats Catholiques. 
Plusieurs autres confrères' assis­
taient à la réunion.

M. Gérard Picard, l’abbé Georges 
Côté et l’abbé Arthur Lapointe, au­
mônier du syndicat, adressèrent la 
parole et traitèrent de sujets inté­
ressants la profession du journaliste.

Une discussion amicale suivit. et 
les confrères présents recherchent 
le moyen de grouper tous les jour­
nalistes de Québec dans leur asso­
ciation . On parla aussi d’un pro­
jet de convention collective de tra­
vail.

DEGATS A CHLP
Montréal, 19. (P. C.).— Des emplo­

yés du poste CHLP ont annoncé hier 
qu’un groupe de jeunes gens dont on 
ne connaît pas encore les motifs ont 
pénétré de force dans les studias du 
poste et ont brisé là porte, les murs, 
les tapis et deux microphones de 
$500. chacun. Les pertes sont esti­
mées à $1800. Le raid a eu lieu sa­
medi dernier.

UN VERDICT
Montréal, 19. — (P.C.) — M. Carto 

Fournier, député de Maisonneuve- 
Rosemont à Ottawa, a été exonéré 
de tout blâme à l’enquête du coroner, 
hier, à la suite de la mort de deux 
hommes qui ont été frappés par le 

propre et 300 pieds de la ligne de | véhicule de M. Fournier dimanche.

M. l’abbé Georges-Léon Pelletier 
a présidé hier soir, en l'absence du 
juge Roméo Langlais, une séance 
de la société d’histoire régionale de 
Québec, dans la bibliothèque de la 
Faculté de Droit à l’Université La­
val. Le R. P. Lucien Lajoie, S. J., du 
collège St-Charles Garnier, a donné 
une conférence sur son récent 
voyage en Europe où il assistait, en 
Belgique, au congrès du régionalis­
me comme délégué de la société de 
Québec.

Parmi les membres qui assistaient 
à cette séance, on remarquait le 
Rév. Père Marceau, O.F.M., MM. 
les abbés Georges-Léon Pelletier, 
Alphonse Parent, Robert Marceau, 
Albert Delisle, du collège de Lévis, 
MM. Sylvio Dumas, Clovis Plamon­
don, L.-Philippe Lavoie, Jean-Tho­
mas Perron, Damase Potvin, Antoi­
ne Roy, Elzébert Pouliot, N. P., et 
plusieurs autres.

SERVICE SPECIAL
Un service religieux spécial vient 

d'ètre organisé sous les auspices de 
la section jéciste du Séminaire de 
Québec. Le but de cette initiative 
est surtout d’intéresser les élèves 
à la propagande missionnaire. M. 
l’abbé Henri Gingras, ancien pré­
sident du Bureau des Missions du 
Grand Séminaire, remplit la char­
ge d’aumônier de ce nouvel organis­
me d’apostolat au petit Séminaire.

JACQUES-CARTIER
La chorale des enfants 

M. l’abbé Jean Duval a pris la 
direction de la chorale des enfants, 
à la suite du départ de M. l’abbé 
Bouillé.
Places de banc

Les places de banc des galeries 
sont payables tous les jours, de 3 à 
5 heures, à la sacristie.
Contributions

Les contributions de l’Union dé 
Prière et de la Congrégation de la 
Ste-Famille sont payables les mar­
di, jeudi et dimanche, de 3 à 5 heu­
res, à la sacristie.
Messes chantées

Mardi: 6.15 pour les âmes; 7.15 
pour notaire Louis Leclerc; 8 h., 
pour les âmes.

Mercredi: 6.15 h. pour dame Odile 
Pagé, épouse de Adolphe Parent; 
7.15 h., service de Ste-Famille de 
dame Alexandrine Defoy-Cliche; 8 
h., pour les âmes.

CHER PAPA-
Depuis votre départ maman lave petit 
frère au Savon Cuticura1. Il aime cela 
et si vous saviez comme il sent bon ! 
Maman dit qu’il n’est rien de plus pur 
ni de meilleur. Nous l’employons tous 
maintenant. Bon bec, Marie-Anne. 
Savon 25c. Onguent 25c. Pour échan­
tillon GRATUIT, écrire à "Cuticura", 
Dép’t 41, 286 rue Saint-Paul ouest, 
Montréal.

QUEL SERA LE VERDICT DES JURES Par L. Allen Heine

Tuyau de poêle 16c la feuijie
Notre pouvoir d’achat nous permet d’of­
frir 5000 feuilles à ce prix. Aussi au plus 
bas prix du marché, le tuyau poli ou gal­
vanisé. Coudes, Tés, feuilles spéciales, 
etc., de 3’’ à 8" de diamètre. Notre vente 
d’ampoules électriques à $1.00 Doz. se 
continue. Quand vous pensez à des achats 
dans la quincaillerie pensez toujours aux 
réductions chez Brousseau & Frère, Enr., 
324 St-Paul, tél.: 2-1541. Nous faisons li­
vraison en ville. ,sam-mar-jeu-llnov-115R

Pourquoi ne pas échanger votre char 
pour un modèle plus récent. Les pe­
tites annonces du "SOLEIL" vous fa­
ciliteront ce moyen.

Installations à vendre
conve n a b I e s pour 
rayon de vêtements 
pour dames.

S’adresser chex

35. rue Buade, 3bec

LA MORT 
SE

TROMPE
DE

VICTIME

EPISODES 
EN SIX

NO. 2

Le lendemain matin, Nathan Roan, père d'Aggie, 
va cherchér le docteur. Hum ! Il ne doit pas etre aussi malade 

que cela : le remède prescrit est bien 
anodin ! Il sera prêt dans une minute

Oui, naturellement ! Je vais y aller 
immédiatement

Vite î Remplissez cette prescription ! Le mari d*: 
ma fille est très maladePlus tard.

a la pharDr Martin, mon gendre, William Garth, est ma­
lade. Il a passé une terrible nuit ! Pouvez-von s 
venir tout de suite ? macie de

rhomas
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m
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Le Salon Industriel ouvre ses portes à la population
Un nouveau contingent de 

colons se rend en Abitibi
UN MINISTRE 
SERAIT NOMME 
EN BELGIQUE

Ce grmip® se compose de ci­
toyens des diocèses de 
Québec, Chicoutimi, Jo- 
liette et Mont-Laurier — 
Plusieurs familles vont re­
joindre leur chef.

77 personnes
Un nouveau contingent de co­

lons groupant soixante-dix-sept 
personnes partira ce soir de divers 
points de la province pour l’Abitibi. 
Ces nouveaux, élus sont originaires 
des diocèses de Québec, Chicoutimi, 
Juliette et MontTLaurier. Us seront 
établis sur des lots de colonisation 
en vertu du plan Rogers-Auger.

Dix familles et deux chefs parti­
ront du diocèse de Mont-Laurier. 
Les familles s’en vont rejoindre, leur 
chef établi depuis quelques semai­
nes dans le canton Clermont. Les 
hommes qui partent seuls pourvoi­
ront à l’installation de leur camp 
et ils seront en mesure de recevoir 
leur famille dans une quinzaine de 
jours.

M. Frank Huot, de St-Magloire 
de Bellechasse partira de Québec 
avec sa femme et ses huit enfants 
pour le canton LaSarre Les autres 
nouveaux colons seront dirigés dans 
les cantons Rousseau et Bourgeois.

Les demandes sont particulière­
ment nombreuses cet automne. Une 
foule de braves gens, pour un bon 
nombre anciens cultivateurs ou au 
moins fils de cultivateurs, désirent 
fuir la ville où l’ouvrage manque 
pour aller s’établir sur des lots de 
colonisation. On sait que ces de­
mandes formulées aux différents 
comités de colonisation sont étu­
diées avec soin et celles qui sont 
jugées sérieuses sont seules exau­
cées. Voici maintenant les noms, 
le lieu d’origine et la destination 
des nouveaux eolons qui partiront 
ce soir :

DIOCESE DE CHICOUTIMI
Chef et famille Camille Dufour, 

St-Siméon, Charlevoix, 7 personnes, 
Canton Rousseau.

DIOCESE DE QUEBEC 
Chef et famille Frank Huot, St- 

Magloire, Bellechasse, 10 personnes, 
Canton LaSarre.

DIOCESE DE JOLIETTE 
Chef et famille Sam Hochstras- 

ser, Joliette, 3. personnes, Canton 
Bourgeois.

(Suite à la page 5. 1ère col.)

Le colonel G.-P. Vanier de­
viendrait sous peu am­
bassadeur du Canada à 
Bruxelles si 1 ’ honorable 
Fernand Rinfret n’accep­
te pas le poste.

UNE RUMEUR

Une foule nombreuse assiste, hier soir, à la eé rémonie d’ouverture présidée par Phon. J. 
Bilodeau, ministre du Commerce et de l’Industrie — Dans la vaste salle du Manège Mi­
litaire — Expressions d’opinions de plusieu rs personnages présents à la soirée d’inaugu­
ration.

DESCRIPTION DES DIVERS EXHIBITS

Ottawa, 19. (Spéciale) — Une ru­
meur veut que le colonel Georges- 
P. Vanier, haut commissaire du Ca­
nada à Londres, soit nommé pro­
chainement ministre du Canada en 
Belgique, si l’honorable Fernand Rin­
fret, secrétaire d’état, n’accepte pas 
cette position qui doit être créée 
prochainement par le gouvernement 
du Canada, dans l’intérêt de notre 
pays dont le commerce avec la Bel­
gique se développe chaque jour da­
vantage. Le colonel Vanier est bien 
connu en Europe et c’est un des hé­
ros canadiens de la guerre de 1914.

On sait que le gouvernement 
King a l'intention de développer de 
plus en plus nos relations interna­
tionales, commerciales et diploma­
tiques. La création de la légation 
canadienne à Bruxelles sera un 
premier pas dans cette voie.

Les traités commerciaux que le 
gouvernement fédéral a consentis 
depuis 1935 sont assez nombreux, 
mais il est question en ce moment 
de rétablissement de relations com­
merciales plus étroites entre le Ca 
nada et la Belgique, à laquelle nous 
vendons pour 26 millions de dollars 
,par an. Nous importons pour en­
viron six millions de marchandises 
du pays belge.

Il y a quelques mois, une déléga­
tion belge a visité le Canada et a 
commencé des négociations pour 
une entente commerciale entre les 
deux pays, avec l’espoir que le Ca­
nada achèterait davantage de la 
Belgique. On croit qu’un traité de 
commerce sera sous peu annoncé 
par le gouvernement fédéral.

EN APPEL
Ottawa, 19. — (P.C.) — La Cour 

suprême du Canada, a commencé 
à entendre hier l’appel de Georges 
Roy, de Québec, contre un jugement 
des Cours inférieures le condamnant 
pour une accusation de vol. Il aurait 
pris un dollar et cinquante dans une 
lettre. On estime que les avocats, Me 
Fernand Choquette, C.R., avocat de 
l’appelant, et Me Antoine Rivard. C. 
R., termineront aujourd’hui leurs 
exposés.

DES CITOYENS 
DE L’ALBERTA 

AU “SOLEIL”
M. et Mme Eugène Baril, de 

Bonnyville, originaires de 
Fortierville, reviennent vi­
siter leur province natale 
après 28 ans.

M. ABERHART

FONCTIONNAIRES DESTITUES
L’assemblée générale des anciens 

fonctionnaires destitués aura lieu 
vendredi soir le 22 octobre à _9 heu­
res, à la salle des Zouaves, Halle 
Berthelet, rue St-Patrice„

A cette assemblée on procédera 
au choix d’un bureau de direction. 
Tous les anciens fonctionnaires du 
gouvernement provincial sont cor­
dialement invités. En attendant, 
ceux qui ne l’ont pas fait déjà sont 
priés d’envoyer leur adhésion à J.- 
A. Brousseau, 295, 1ère avenue, ou 
à 140 rue St-Jean, en donnant tous 
les détails concernant leur destitu­
tion.

Il n’y a aucune contribution à 
payer, mais comme une organisation 
comme la nôtre entraîne certaines 
dépenses, nous accepterons avec re­
connaissance toute contribution vo­
lontaire que l’on voudra bien nous 
faire parvenir.

Nous recevons de tous les centres 
de la province, des lettres qui nous 
donnent une idée de l'esprit de jus 
tice et de charité chrétienne, de ceux 
qui nous gouvernent actuellement, 
Nous en publions une aujourd’hui et 
nous avons, l’intention d’en publier 
plusieurs autres afin de démontrer 
au public de quelle manière le pre­

mier ministre tient sa promesse de ne 
pas déplacer les employés honnêtes.

Les journaux qui nous sont sym­
pathiques sont priés de reproduire 
ce communiqué et nous les en re­
mercions bien cordialement à l’a­
vance.

Voici la copie d’une lettre que nous 
recevons et qui s’explique d’elle- 
même :

“Cher Monsieur,
Faisant suite à l’article adressé à 

certains journaux il y a quelques 
jours, je me fais non seblement un 
plaisir mais un devoir de venir vous 
soumettre mon cas.

Durant six ans j’ai été à l’emploi 
du Ministère de l’Agriculture de la 
Province de Québec à titre de se­
crétaire au bureau des agronomes 
de Nicolet. Le 7 novembre 1936, je 
recevais la lettre de destitution 
dont je vous inclus copie, lettre en­
tièrement dépourvue de civilité et 
indigne d’un homme public. Ma 
destitution compte parmi les plus 
révoltantes du comté; ma situation 
étant particulière et assez pénible. 
En effet, je suis orpheline et dans 
la stricte nécessité de gagner ma 

(Suite à la page 6, 7e col.)

CAOUTCHOUCS
en vente à grandes réductions au 

Syndicat, demain à 9 heures.
Commandes téléphoniques exécutées 

promptement

Peur
toute
la
famille

Caoutchoucs noirs, 
unis, de forme ronde, 
de fabrication cana­
dienne, marque “Bull­
dog”. Chaque paire 
est garantie.

Peutr enfants. Points : 4 à lO’/a......  ................. .39
P®mf fillettes. Points : 1 1 à 2.........     .44
Peur garfennets. Points : 11 à 13........ ...... .49
Peur garçons. Points : 1 à 5..........  .49
Pour hommes. Poi nts : 5 Vz a 11......................... .59
Pour dames. Points : 2Vz à 8. Caoutchoucs

unis, talon cubain, militaire et bas...........  .54
Sous-Sol, Syndicat.

M. et Mme Eugène Baril de Bon­
ny ville, Alberta, qui étaient à Qué­
bec, hier, pour rendre visite à leurs 
parents, ont 'visité le ‘Soleil” et ils 
ont bien voulu dire quelques mots 
à l’un des représentants de notre 
journal sur la situation actuelle en 
Alberta.

Ces deux braves. Canadiens-fran­
çais sont établis depuis 28 ans en 
Alberta où ils sont cultivateurs sur 
une ferme de quelque 400 âcres. 
M. Baril est originaire- de Fortier­
ville, dans le comté de Lotbinière. 
Il quittait sa paroisse natale, il y 
a 28 ans, en compagnie de six de 
ses frères pour aller faire la cultu­
re dans l’Ouest canadien.

M. Baril a donné à notre repré­
sentant des renseignements très in­
téressants sur la municipalité de 
Bonnyville et sur la situation géné­
rale de l’Alberta. Bonnyville comp­
te une population de 3,000 person­
nes dont 900 Canadiens français. 
M. Baril fait la grande culture de­
puis plusieurs années. Cependant, 
depuis la crise, il a ajouté, la cultu­
re mixte à celle du blé et aujour­
d’hui, sa terre produit l’avoine, l’or­
ge, les patates et les légumes.

Nous avons demandé à M. Baril 
si la grande sécheresse avait affecté 
Bonnyville mais il nous a informé 
que c’est surtout dans le sud de 
l’Alberta que les ravages exercés 
par la sécheresse se sont fait sentir 
et que Bonnyville n’en a pas souf­
fert vu que la municipalité est si­
tuée dans le nord de la province. 
M. et Mme Baril sont aidés dans 
l’exploitation de leur ferme par leurs 
six fils qui sont tous d’âge à tra­
vailler sur la terre.

M. Baril nous a informé que pour 
la première fois depuis 1929, il 
avait réussi à vendre son blé à $1.00 
le minot, alors que depuis quelques, 
années, il n’avait pu toucher que la 
somme ridicule de .20 ou .25 le mi­
not pour sa production.

Nous avons profité de l’occasion 
qui nous était offerte de rencontrer 
un citoyen de l’Alberta pour lui de­
mander son opinion sur la situa­
tion politique là-bas. M. Baril nous 
a confié que le premier ministre 
Aberhart lui paraissait très popu­
laire dans sa province et qu’il se­
rait réélu haut la main si une nou­
velle élection générale avait lieu im­
médiatement. “Et le dividende du 
Crédit social?” avons-nous demandé 
à M. Baril. “C’est oublié par toute 
la population qui semble approuver 
la politique du gouvernement Aber­
hart parce qu’elle protège l’ouvrier 
et le cultivateur, nous déclare M. 
Baril.

Les visiteurs retourneront dans 
l’Alberta d’ici quelques jours après 
avoir visité leurs parents à Qué­
bec, à Fortierville et à Lotbinière.

L’ouverture officielle du Salon In­
dustriel organisé par la Chambre de 
Commerce de Québec, “Le Soleil” et 
“L’Evénement”, avec le concours des 
membres de la Chambre de Com­
merce des Jeunes, a donné lieu, hier 
soir, à un nombreux rassemblement 

La cérémonie d’ouverture fut très 
simple, mais elle se déroula en pré­
sence d’une foule considérable ras­
semblée dans la vaste salle du Ma­
nège Militaire. Plusieurs personna­
ges officiels exprimèrent leur opi­
nion sur le Salon Industriel de cette 
année et tous s'accordèrent à louer 
les organisateurs et les participants- 

Tous invitent chaleureusement le 
public à visiter eette exposition des 
plus intéressantes.

Le gouvernement provincial était 
représenté tout d’abord par le mi­
nistre du Commerce, M. Bilodeau 
qui était accompagné de son sous- 
ministre, M. Louis Coderre, et du 
sous-ministre des Terres et Forêts, 
M. Avila Bélard.

M. Bilodeau a félicité “Le Soleil” et 
“L’Evénement” ainsi que la Cham­
bre de Commerce, les organisateurs 
du Salon Industriel.

On remarquait, au nombre de 
ceux qui visitèrent les nombreux 
exhibits avec M. Bilodeau, MM. A.- 
F. Mercier, gérant général du “So­
leil”, M. Alp. Cantin, président de 
l’Association des manufacturiers 
canadiens ; J.-E. Gingras, président 
de l’Association des Marchands Dé­
taillants ; M. Lemieux, de l’Asso­
ciation des Marchands Détaillants; 
Alfred Marois, président de la Fé­
dération des Chambres de Commer­
ce ; Paul Champoux, président de 
l’Association des Marchands d’au­
tomobiles ; J. N. R. Racine, de l’As­
sociation des Marchands d’automo­
biles ; L.-A. Langlois, président de 
la Chambre de Commerce de Qué­
bec ; B.-S. Scott, 1er vice-prési­
dent ; N. Matte, 2e vice-président ; 
J. W. Boulet, trésorier ; T. Avard, 
A. U. Matte, Ths Duhamel, J. Mer­
cier, L. Ratté, A. Marcoux et R. 
Fortier, directeurs de la Chambie 
de Commerce de Québec ; Henri 
Loudin, secrétaire de la Chambre 
de Commerce ; Léo de Haitre, gé­
rant de la publicité au “Soleil” ; A. 
Duval, Jules Gingras, T. Gignac et 
H. Simard, échevins de la ville de 
Québec ; Maurice Painchaud, pré­
sident de la Chambre de Commerce, 
section junior ; Arthur Delâge et 
E.-S. Bois.

:■ Immédiatement après l’ouverture 
du Salon Industriel, M. Bilodeau, 
agissant en qualité de premier vi­
siteur, fit le tour de la salie du Ma­
nège militaire et visita tous les ex­
hibits, s’arrêtant devant chacun des 
kiosques et causant avec les repré­
sentants des déposants.

C’est M. Joseph Bilodeau qui fit 
le premier achat de la soirée. Arri­
vé devant le kiosque de la Beaver 
General Agencies, son attention se 
porta sur un extracteur de jus d’o­
range mécanique qu’il trouva des 
plus utiles. Il en demanda le prix 
à M. Victor Fortier, qui représen­
tait la compagnie. M. Fortier 
croyait qu’il s’agissait seulement de 
satisfaire la curiosité de M. Bi­
lodeau et lui dit combien l’article se 
vendait. A sa réponse, M. Bilodeau 
dit qu’il en voulait un et désirait 
en même temps effectuer le premier 
achat de la soirée. Il commanda 
un extracteur de jus d’orange qui 
lui sera livré, ce matin, à sa demeu­
re.

M. LOUIS CODERRE

AUTRE CONGRES
M. Bona Dussault et M. Albert 

Rioux se rendront à Montréal cette 
semaine à l’occasion du congrès an­
nuel de l'Union catholique des cul­
tivateurs. Ce congrès suivra immé­
diatement celui de l’enseignement 
agricole qui se terminera demain à 
Québec.

Comme M. Dussault sera retenu à 
Québec par la séance de clôture du 
congrès de l’enseignement agricole, 
c’est M. Rioux qui le représentera 
aux séances d’études de Montréal. 
Le ministre de l’Agriculture rencon­
trera les congressistes de l’U.C.C. 
jeudi.

PRESIDENT

Aux Grands Magasins à Rayons du

Syndicat Quebe

Tous ceux qui assistaient à , l’ou­
verture du Salon Industriel, hier 
soir, étaient d'accord pour dire que 
c’était encore le mieux réussi de 
tous ceux que nous avons eus jus­
qu’à cette armée. M, Louis Coderre, 
qui accompagnait le ministre, dit 
qu’il était enchanté de l’initiative 
que les Québécois avaient eu en 
organisant un Salon Industriel. 
“Un tel événement ne peut que 
promouvoir l’expansion du com­
merce dans notre ville. Vraiment, 
cette salle semble aujourd’hui trop 
petite”.

M. AVILA BEDARD

M, OMER LETOURNEAU, organis­
te et professeur réputé, vient 
d’être réélu président de l’Acadé­
mie de Musique de Québec pour 
l’exercice 1937-38.

Le sous-ministre des Terres et 
Forêts, M. Avila Bédard. a surtout 
remarqué, dans ce huitième Sa­
lon Industriel, la façon nouvelle 
avec laquelle les exhibits étaient 
présentés. A son avis, le kiosque 
qui présente les produits avec le 
plus d’avantages est celui du minis­
tère du commerce et de l’Industrie. 
“Les produits sont mis en vedette, 
dit M. Bédard, “parce qu’ils sont 
moins condensés, les kiosques étant 
plus isolés. On leur a donné de 
l’espace et tous les articles sont à 
la vue du public. Oe Salon est une 
véritable leçon de choses; il com­
plète l'annonce du journal et de la 
radio”.

M. L.-A. LANGLOIS
“Nous comptons que le public sau­

ra encourager les exposants qui ont 
montré, plus encore que par les an­
nées passées, du goût dans la façon 
de présenter les exhibits”, dit M. L.- 
A. Langlois, président de la Cham 
bre de Commerce de Québec. M. 
Langlois tient à féliciter tout spé­
cialement MM. L. de Haitre et Hen­
ri Loudin, qui n’ont pas ménagé 
leurs efforts pour faire un succès 
du Salon Industriel de 1937,

M. A.-F. MERCIER
“Dans l’ensemble, les exhibits 

sont magnifiques et surpassent ceux 
que l’on a vus les années précéden­
tes. Il n’y a qu'une façon pour le 
public d’apprécier les efforts qu’à 
fait la Chambre de Commerce en 
organisant ce Salon en . collabora­
tion avec le “Soleill” et “L’Evéne­
ment”, c’est de venir au Manège 
Militaire voir ce que présentent les 
exposants et de les encourager”, dé­
clara M. A.-F. Mercier, gérant gé­
néral du “Soleil”.

M. ALF. MARDIS

M. Alfred Marois, président de la 
Fédération des Chambres de Com­
merce, a dit que le Salon Industriel

de 1937 était le plus beau qu’il avait 
vu jusqu’ici à Québec- “Je me fais 
un plaisir de féliciter la Chambre 
de Commerce et les deux journaux 
qui ont coopéré avec elle, le “Soleil” 
et D'Evénement”, dit M. Marois, “et 
je recommande au public de venir 
visiter ce Salon Industriel”. M. Ma­
rois explique que si l’industrie de la 
chaussure qui est florissante à Qué­
bec, n’est pas représentée, c’est par­
ce que les produits du printemps ne 
sont pas encore prêts et qu’il est 
trop tard pour présenter ceux de 
l’automne.

M. J.-E. GINGRAS

Le président de l’Association des 
Marchands Détaillants, M. J.-E. 
Gingras, dit que l’organisation qu’il 
représente est toujours prête à col­
laborer avec les producteurs pour 
promouvoir le commerce dans la 
ville de Québec. Il félicite les pro­
moteurs du Salon Industriel qui ob­
tiennent un véritable succès. “Le fait 
qu’il n’y a pas d’espace libre pour de 
nouveaux kiosques est la meilleure 
preuve que tous les marchands dé­
taillants ont voulu prêter leur con­
cours à la réussite du Salon Indus­
triel”, dit M. Gingras-

M. L. DE HAITRE

“C’est l’un des plus beaux Salons 
qui aient jamais été organisés à 
Québec” , déclara M. L. De Haitre, 
gérant général de la publicité au 
“Soleil”. M. De Haitre dit que les 
marchands se sont tous montiés en­
chantés que cette initiative soit pri­
se encore cette année.

M. HENRI LOUDIN

"Je pensais que ce Salon serait un 
succès”, dit M. Henri Loudin, secré­
taire de la Chambre de Commerce 
de Québec, “mais le succès fut au- 
dessus de mes espérances. Il n’y a 
pas de doute que le public viendra 
nombreux voir les exhibits que nos 
marchands et producteurs présen­
tent avec tant de goût, cette an­
née”. M. Loudin en profite pour re­
mercier encore une fois par la voix 
des journaux, tous les marchands 
qui ont bien voulu donner des prix 
qui seront tirés tous les soirs entre 
les visiteurs. “C’est une initiative des 
plus heureuses ; le public est attiré 
par les magnifiques prix et le mar­
chand lui-même se fait une bonne 
annonce en donnant des articles 
qu’il vend dans son magasin”.

M. MAURICE PAINCHAUD

“Les jeunes sont heureux de colla­
borer avec leurs aînés pour le plus 
grand succès du Salon Industriel”*, 
dit M. Maurice Painchaud, président 
de la Chambre de Commerce de 
Québec, section junior. “Ce Salon 
contribuera beaucoup à l’expansion 
du commerce dans la ville de Qué­
bec; il est une excellente manière de 
mettre le public en relations avec les 
marchands.”

LE PLAN FEDERAL D’AMELIORA­
TIONS AUX HABITATIONS

La Chambre de Commerce de 
Québec présente son propre exhibit 
avec la description détaillée qu’elle 
fait du plân fédéral d’améliorations 
aux habitations. En effet, nous sa­
vons tous que le gouvernement fédé­
ral met- à la disposition des proprié­
taires un plan leur permettant d’a­
méliorer leurs propriétés au moyen 
de réparations diverses qui ne pour­
raient être faites en maints cas si le 
plan ne venait en aide aux proprié­
taires. Il convenait que la Chambre 
de , Commerce de Québec prenne 
l’Initiative de présenter ce plan aux 
Québécois et c’est ce qu’elle s’est em­
pressée de faire. On distribue à son 
exhibit de nombreux feuillets expli­
catifs du plan et nous ne doutons 
pas que les personnes désireuses de 
profiter du plan fédéral d’améliora­
tions aux habitations ne manque­
ront pas de s’en prévaloir après avoir 
reçu les explications nécessaires des 
officiers de la Chambre de Commer­
ce qui se tiennent à l’exhibit de cette 
dernière.

UNE RUMEUR
Toronto, 19. — (P.C-) Le Globe 

and Mail dit aujourd’hui que le gou­
vernement ontarien a décidé de re­
donner à M. G.-Howard Ferguson, 
ancien premier ministre de la pro­
vince, et au colonel George A. Drew, 
ancien organisateur du parti con­
servateur de la province, le titre de 
conseiller du roi qu’il leur avait en­
levé en 1934. Le Globe ajoute que 
la nouvelle n’est pas officiellement 
confirmée.

NOTRE POLICE 
A UN MYSTERE 

A ECLAIRCIR

Elections annuelles à 
l’Académie de Musique

DECES DE MME 
NANTEL MERE 
DE MME DAVID

L’épouse de l’honorable 
Guillaume-Alphonse Nan- 
tel est morte à Paris où 
elle résidait depuis 1909.

SA CARRIERE

M. Orner Letourneau, orga« 
niste et professeur de mu« 
sique, est réélu président 
de ce groupement d’artis­
tes pour l’exercice 1937- 
38.

DEUX COMITES

Un citoyen de Halifax, M. 
John Davies, débarqué à 
Québec samedi, n’a pas 
été revu et ses bagages 
n’ont pas été réclamés.

DES RECHERCHES
On entretient des craintes sur le 

sort d’un citoyen de Halifax, M. 
John Davies, septuagénaire, débar­
qué à Québec samedi matin et qui 
fut vu sur les quais de la basse-vil­
le après avoir raconté son odyssée 
à la police municipale, au poste nu­
méro 5. M. Davies se plaignit en 
débarquant de n’avoir pas mangé 
depuis longtemps et c’est ce qui fait 
croire à une tragédie.

M. John Davies est âgé de 72 ans. Il 
est originaire d’Halifax. Samedi ma­
tin U descendait à 3 tires 30 de l’Ex­
press Maritime et, quelques minutes 
plus tard, il s’embarquait sur l’un 
des traversiers de Lévis pour venir 
à Québec.. Il descendit au poste de 
police No 5 et s’y plaignit de souf­
frir de la faim, n’ayant pas mangé 
depuis longtemps. L’un des consta­
bles lui donna trois pommes.

L’homme partit et fut revu peu 
après sur les quais. La police n’en 
a pas eu de nouvelles depuis

Ce qui fait penser à une tragé­
die, c’est que M. Davies avait lais­
sé ses bagageî dans la salle d’atten­
te de la traverse de Lévis et qu’il 
n’est pas retourné les chercher. Ces 
bagages ont été réclamés hier par la 
compagnie de navigation cunard- 
White Star.

Mme Guillaume-Alphonse Nantel, 
épouse de l’ancien ministre des Tra­
vaux publics et. mère de madame 
Athanase David, est décédée à Pa­
ris,. chez sa fille, madame Paul Va- 
tel, des* suites d’une courte maladie.

La défunte née Tassé (Emma) 
était âgée de 85 ans. Elle laisse, 
outre Mme Vatel et Mme Athanase 
David, de Montréal; cinq petits-en­
fants, Mme Jean Raymond, Mme 
Hector Lamontagne, M. Nantel Da­
vid officier-aviateur, M. Paul Da­
vid, étudiant à Paris, et Mlle Su­
zanne David; deux arrières-petits- 
enfants: Mlles Jeannine Raymond 
et Louise Lamontagne.

A la mort de son mari, en 1909, 
Mme Nantel avait élu domicile èn 
France mais venait régulièrement 
passer tous ses étés au Canada. Lors 
de la déclaration de la grande guer­
re,. elle était au pays. Ayant pu, non 
sans difficulté, retourner en France, 
elle s’était rendu en Bretagne où, 
malgré son âge avancé à cette épo­
que, elle avait pris la direction, 
avec sa fille, Mme Vatel, d’un hôpi­
tal de blessés français. Elle avait 
fait également du service bénévole 
à Toulon.

La défunte, qui dans le domaine 
politique avait été une compagne 
très dévouée de son mari, s’était 
toujours occupée des arts, notam­
ment de la musique. D’aucuns sa­
vent, du reste, qu’elle était douée 
d’une très belle voix.

Mme Nantel, qui selon son habi­
tude avait passé l’été qui vient de se 
terminer chez sa fille, Mme Atha­
nase David, était repartie pour la 
France, le 25 septembre dernier.

A Mme Athanase David et à la

M. Orner Létourneau, organiste et 
professeur réputé, vient d’être réélu 
président de l’Académie de Musique 
de Québec pour l’exercice 1937-38. 
M. Auguste Descarries, de Montréal, 
occupera la vice-présidence de eette 
institution et M. Hermann Cour- 
chesne, de Québec, remplira la char­
ge de secrétaire. MM. J.-Arthur 
Paquet et Georges-Emile Tanguay 
ont été élus respectivement tréso­
rier et secrétaire-adjoint.

Ces élections ont eu lieu en fin 
de semaine à l’occasion de l’assem­
blée générale annuelle de l’Académie 
tenue à Québec, à l’Hôtel du Gou- . 
vemement. Plusieurs artistes bien 
connus de Québec et de Montréal 
étaient présents. On célébrera le 
soixante-dixième anniversaire de 
fondation de l’Académie le prin­
temps prochain.

Le programme des fêtes jubilaires 
a fait l’objet des délibérations après 
l’élection du nouveau conseil. Il a 
été définitivement décidé qu’un fes­
tival marquerait le jubilé de l’Aca­
démie en mai prochain. Plusieurs 
Prix d’Europe et ce que le monde 
artistique de Québec et de la Mé­
tropole compte de mieux participe­
ront à ce festival. Ce sera l’un des 
événements les plus marquants de 
l’année.

Un grand concours sera aussi or­
ganisé à cette occasion dans la pro­
vince et une bourse substantielle sera 
attribuée au vainqueur. Tous Tes 
pianistes et les violonistes de la pro­
vince seront admis à cè concours et 
les lauréats seront entendus lors du 
festival. Les concurrents devront 
habiter la province et être âgés de 
moins de vingt-cinq ans.

Au cours de l’assemblée générale de 
l’Académie, l’on a aussi discuté* des 
programmes et des méthodes d’en­
seignement de la musique.

L’assemblée s’est terminée par 1*.
(Suite à la page 5, 3e col.)

famille en deuil, nous offrons nos 
profondes condoléances.

LE RESTAURANT DU SALON

Afin d’accommoder les milliers de 
visiteurs qui se rendront au Salon au 
cours de la semaine, la Chambre de 
Commerce Junior de Québec a cru 
bon, et c’est tout à son honneur, 
d’offrir les services d’un restaurant 
aux visiteurs. C’est une initiative qui 
se révèle très utile en même temps 
qu’elle permet aux personnes qui se 
rendent au Manège Militaire de se 
procurer sur place ce dont elles peu­
vent avoir besoin en cigarettes, li­
queurs, crème glacée, chocolats, etc. 
Le restaurant a été confié aux soins 
de M. Wenceslas Fortier qui opère 
un établissement similaire, chemin 
Ste-Foy, établissement qui s’est ré­
vélé très populaire auprès des tou­
ristes au cours de la belle saison.

LA LIGUE DE LA JEUNESSE 
FEMININE

Désireuse de mettre de l’avant 
l’active propagande qu’elle fait en 
faveur de la grande vente de pom­
mes qu’elle a entreprise en faveur de 
ses bonnes oeuvres et plus parti­
culièrement des élèves de l’Ecole 
Cardinal Villeneuve, cette organi­
sation féminine de Québec n’aurait 
pu trouver meilleure occasion que 
d’installer un exhibit au Salon in­
dustriel et c’est d’ailleurs ce qu’elle 
s’est empressée de faire. Aussi, 
son exhibit se révèle-t-il l’un des 
plus populaires de tout le Salon et 
c’est en effet une bonne chose car 
en plus de s’y procurer d’excellen­
tes pommes de chez nous, les ache­
teurs et les acheteuses ont l’occa­
sion d’apporter leur collaboration à 
l’une des oeuvres de charité les plus 
recommandables de la ville de Qué­
bec. La Ligue de Jeunesse Fémi­
nine mérite l’encouragement de 
tous et nous savons qu’on le lui

(Suite à la page 7, 1ère col.)

Ils vendaient des
produits à la Cité

Le procès de Vie. St-Pierre 
contre qui une accusation d’o­
mission de rendre compte a été 
portée par J.-T. Lavallée, an­
cien président de l’Uno, s’est 

terminé hier. Jugement sera 
rendu le 5 novembre par M. le 
juge Fortier. St-Pierre prétend 
qu’il n’était pas le mandataire 
de Lavallée mais bien son associé 
et qu’il lui a suffisamment ren­
du compte des argents retirés de 
la vente de désinfectants à la vil­
le de Québec.
L’accusé prétend qu’il était l’as­

socié de Lavallée dans une société 
générale qui couvre toutes les ac­
tivités allant de l’exploitation d’u­
ne salle de danse, d’un jeu de 
bingo, etc., à la vente de lotions, 
savons et désinfectants et que les 
profits doivent être séparés à 
parts égales et qu’enfin il est le 
capitaliste de l’entreprise, ayant 
fourni ou trouvé le crédit néces­
saire à l’achat des produits né­
cessaires à la fabrication du fa­
meux désinfectant qui parfume 
’as vespasiennes municipales.

A ces arguments de Me Pierre 
Letarte, Me Valmore Bienvenue 
et Me Albert Pelletier qui occu­
pent pour le plaignant répondent 
que St-Pierre était l’employé de 
Lavallée et qu’il ne suffit pas de 
faire quelques entrées dans un li­
vre que . l’on a en sa possession 
personnelle pour satisfaire à l’o­
bligation de rendre compte ; que 
c’est Lavallée qui a négocié le 
contrat de vente avec la ville, que 
c’est encore lui qui a trouvé la 
formule du désinfectant et qu’il 
est responsable du service promis 
à la ville. Ils soutiennent éga­
lement que s’il y avait société en­
tre le plaignant et l’accusé, ce 
dernier devrait au moins remettre 
une partie de la somme.

A Laval
S. Exc. Mgr A. Clabaud sera le conférencier d’honneur à la séance solen­

nelle du Bureau des Missions de la Faculté de Théologie — M. le juge g 
Ferdinand Roy à la Société St-Vincent de Paul des étudiants — Gran­
de activité au Cercle Courtois des étudiants en Pharmacie — Inaugu­
ration des activités de la ligue de hockey interfacultés le 13 novembre 
sous la présidence de M. Jean Lafond, E. E. M. — Le Ski chez les étu­
diants — Exercice du C. O. T. C. hier soir

S. Exc. Mgr A. Clabaud, coadju- Société St-Vincent de Paul des étu-
teur du Vicariat Apostolique de la 
Baie d’Hudson, donnera prochaine­
ment une conférence sous les aus­
pices du Bureau des Missions de la 
Faculté de Théologie. Cette soirée 
avait d’abord été fixée au 27 octo­
bre, mais les multiples engagements 
du distingué visiteur ont forcé les 
organisateurs à retarder la date de 
cette grande manifestation mission­
naire.

S, Exc. Mgr Clabaud parlera de 
ses missions de l’Extrême Nord et 
dé l’organisation missionnaire des 
RR- Pères Oblats chez les Esqui­
maux. Des projections lumineuses 
illustreront aussi la vie du mission­
naire au milieu de ses ouailles- M. 
l’abbé Albert Simard, président du 
Bureau des Missions du Grand Sé­
minaire, présentera le distingué con­
férencier. Les élèves du Petit Sé­
minaire de Québec participeront 
aussi à cette manifestation et ils 
interpréteront quelques saynètes 
d’intérêt missionnaire. La chorale 
du Grand Séminaire sera aussi au 
programme.
Conférence du juge Roy

M. le juge Ferdinand Roy, juge en 
chef de la Cour du Magistrat et 
doyen de la Faculté de l’Université 
Laval, sera le conférencier d’hon­
neur à la séance solennelle organi­
sée par la Conférence Laval pour le 
début de novembre au profit de ses 
oeuvres. La conférence Laval de la

diants a tenu une réunion hier soir 
sous la présidence de M. Raymond 
Beaudet, E.E.D., pour discuter du 
programme de cette soirée. Il a été 
décidé que l’on inviterait la Société 
Symphonique de Québec à prêter 
son concours. Cette manifestation 
au profit des oeuvres charitables des 
Carabins semble assurée d’un beau 
succès.

La conférence a également décidé 
de prêter son concours à la Ligue de 
la Jeunesse Féminine pour la jour­
née de la pomme. Des étudiants* ac­
compagneront les zélatrices de la 
Ligue et porteront les paniers-
Le Cercle Courtois

Le Cercle Courtois des étudiants 
de l’Ecole universitaire de Pharma­
cie prépare avec entrain ses activi­
tés. Au cours d’une récente réunion, 
on a procédé aux élections qui ont 
été couronnées par l’acclamation de 
M. Léopold Ward à la présidence et 
l’élection de MM- Gérard Samson 
et Charles Bergeron, comme vice- 
président et secrétaire. Un bel en­
thousiasme animait le groupe et 
cette réunion a donné lieu à une 
aimable manifestation. Il semble que 
le Cercle Courtois connaîtra cette 
année un beau regain de vie suscité 
par l’initiative et le dévouement du 
nouveau,conseil. M. Ward et ses col­
lègues veulent en effet que l’année 
soit fructueuse au Cercle et ils sont 

(Suite à la page 4, 6e col.)

A L’ARCHEVECHE

SUR L’EAU ET dans LE) PORT
Des cargaisons de grain à destination d’Espagne — L’“Empress of Britain” 

ira en Australie — Lady Tweedsmuir attend l’arrivée de sa mère — Un 
service établi sur un plan international—A bord du “Duchess of York”— 
Ambassadeur soviétique — A la Clarke — Navire-citerne — Les paque­
bots — Les fréteurs — Avis aux marins — Les goélettes — Service des 
signaux.

M. l’abbé BRUNO DESROCHERS, 
nommé secrétaire et premier maî­
tre des cérémonies à l’Archevêché 
de Québec par S. Em. le cardinal 
Villeneuve.

DES CARGAISONS DE GRAIN
A DESTINATION D’ESPAGNE
Le fréteur anglais “Nailsea Lass”, 

de la Nailsea Steamship Company est 
attendu à Montréal où il prendra 
une cargaison de grain américain 
destiné à l’Espagne. Ce sera la pre­
mière fois qu’un tel chargement par­
tira de Montréal à destination d’un 
port de la côte espagnole. Naturel­
lement, le port de destination lui- 
même n’est pas nommé. Il est tout 
simplement dit que le navire part 
pour l’Espagne.

Les taux de - fret pour ce voyage 
sont pratiquement le double que les 
taux pour le grain qui est destiné à 
l’Angleterre à cause des risques et 
dangers que comporte l’aventure. 
Actuellement, les taux de fret pour 
les ports de la Méditerranée tels que 
Marseille sont plus hauts que ceux 
pour les ports des Etats-Unis, mais 
ils ne sont pas comparables à ceux 
que fixe la Nailsea Line pour le voya­
ge d’Espagne.

On rapporte que d’autres quanti­
tés de grain américain partiront de 
Montréal avant la clôture de la na­
vigation.

Il n’y a pas de règlement qui dé­
fende d’exporter du grain du Canada 
à, l’Espagne. Les seules cargaisons 
qui sont prohibées sont celles d’arme­

ments et de munitions.
L’“EMPRESS OF BRITAIN” 

EN AUSTRALIE

Les autorités des services de na­
vigation du Pacifique Canadien an­
noncent certaines modifications 
dans l’itinéraire de la prochaine 
croisière autour du monde que le 
paquebot ’Empress of Britain” com­
mencera au début rie janvier pro­
chain. Pour la première fois depuis 
que ce navire fait chaque hiver le 
tour du monde, c’est-à-dire depuis 
1930, il visitera Sydney et Melbour­
ne. en Australie, Wellington et 
Auskland, en Nouvelle-Zélande, et 
Suva dans l’He de Fidji,

Le nouvel itinéraire, s’établira 
comme suit: Départ de New-York 
le 8 janvier, puis escales à Madère, 
Gibraltar, Alger, Monte Carlo, Na­
ples, Athènes, Haifa, Suez, Bombay, 
Colombo, Singapour, Bangkok, Hong 
Kong, Manille, Batavia, Bail, Syd­
ney, Melbourne, Auckland, Welling­
ton, Suva, Honololu, San-Francis- 
co, Los Angeles, Panama et retour 
à New-York, le 16 mai.

Le Pacifique Canadien n’est pas 
la seule compagnie qui a ainsi chan­
gé son itinéraire de croisière au­
tour du monde à cause de la guerre 
sino-japonaise. Il y a. quelques se~

(Suite à la page 19, 5e coD


